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L'accueil  bienveillant  fait  aux  l.eçon»  cléincnlaireii  que  j’ai  publiées 
en  1847,  rassurancc  qu’on  m’a  donnée  que  ce  livre  a été  utile  aux 
voya;[eurs  et  aux  étudiants,  et  qu’il  a contribué  à répandre  le  goût  d’une 
étude  aussi  facile  qu’attrayante,  m’ont  engagé  à entreprendre  la  publi- 
cation de  ce  Xlanuel.  Le  titre  de  mon  livre  indique  le  but  que  je  me 
propose  ; faciliter  le  classement  des  collections  et  faire  connaître  les 
.genres  vivants  et  fossiles  proposés  par  les  concliylioin.gistes  et  les  paléon- 
tologistes de  tous  les  pays,  en  donnant  à l’appui  d’une  diagnose  som- 
maire traduile  ou  textuellemenl  reproduite,  une  ou  plusieurs  figures 
aussi  soignées  que  possible  et  cboisics  parmi  les  types  indiqués  par 
l'auteur  du  genre,  et  toujours,  quand  il  y a lieu,  parmi  les  types  de 
Lainarck. 

Ce  livre,  qui  doit  faire  apprécier  les  travaux  français  et  étrangers  dis- 
séminés dans  un  grand  nombre  de  journaux,  de  recueils  périodiques, 
de  traités  spéciaux  ou  de  inonograpliiçs,  ne  pouvait  être  qu’une  wnire 
de  compilation  destinée  surtout  aux  personnes  qui  n’ont  pas  à leur  dis- 
position une  bibliothèque  assez  rjebe,  assez  bien  entretenue  pour  être 
au  courant  de  la  science.  '' 

Il  n’existe,  comme  travail  d’ensemble  comprenant  les  genres  vivants 
et  fossiles,  et  remplissant  en  partie  les  conditions  de  ce  Manuel, 
que  l’ouvrage  de  XI.  Philippi,  publié  en  .Allemagne,  il  y a cinq  ans, 
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sous  le  tilre  de  Handburli  der  Coiicbi/liolof/ie  nnd  Malacologie  ; el  le 
Irailé  élémentaire  .1  rudimeninnj  Trralise  recent  and  Jbsiil  slielh,  de 
XI.  Woodward.  Le  premier  de  ces  livres,  écrit  en  allemand,  est  sans 
figures,  si  nécessaires  cependant  à rintellitjence  du  texte;  le  second, 
écrit  en  anglais,  mériterait  d’étre  plus  connu  en  France;  il  siifiirait 
à beaucoup  de  collecteurs,  et  il  donne  un  asses  grand  nombre  de 
bonnes  ligures. 

Je  ne  parlerai  pas  des  importantes  publications  de  M.  Sowerby, 
Thésaurus  conchijlionim . ci  de  M.  Reeve,  Concholoijia  iconica.  Ces 
magnifiques  ouvrages  ne  .sont  malbeurcnsemcnt  pas  a la  portée  de  la 
plupart  des  collecteurs;  ils  sont  d’ailleurs  loin  d’élrc  terminés  et  ne 
font  connaître  que  les  espèces  des  mers  actuelles.  I.'n  traité  qui  ne 
laissait  rien  à désirer  que  sa  complète  exécution,  a été  commencé,  il 
y a bientôt  vingt  ans,  à l'aris;  il  est  à regretter  que  son  savant  auteur 
ait,  depuis  quelques  années,  suspendu  une  publication  si  utile  et  si 
importante  à tons  les  points  de  vue. 

M.  Gray,  conservateur  du  llrilisli  Muséum,  vient  de  faire  paraître  la 
première  partie  d'une  classilication  nouvelle  des  mollusques  vivants,  et 
m’a  fait  l’amitié  de  m’adresser  son  livre;  mais  le  mien,  déjà  sous  presse, 
ne  peut  malbeureusemcnt  profiler  qu’en  partie  des  découvertes  cl  des 
innovations  de  mon  honorable  confrère , cl  je  regrette  de  ne  pouvoir 
parler  de  toutes  les  divisions  et  de  tous  les  genres  qu’il  établit;  c’eût 
été  un  complément  d’un  grand  intérêt. 

Mais  j’ai  trouvé  d’cxcclicnis  enseignements  dans  le  Irailé  que  vien- 
nent de  terminer  M.M.  Henri  el  Arthur  Adams.  Cet  ouvrage  est  le  plus 
important  et  le  plus  complet  qui  ait  paru  depuis  longtemps  sur  les 
coquilles  des  mers  actuelles.  1/CS  auteurs  de  ce  livre  présciilcnl  une 
classification  nouvelle,  |)cu  différente  cependant  de  celle  de  Cuvier, 
mais  que  la  connaissance  d’un  grand  nombre  d’animau.x  leur  a fait  con- 
sidérablement modifier  dans  les  détails.  Ils  établissent  beaucoup  de 
genres  nouveaux,  soit  .sur  des  types  récemment  découverts,  soit  en 
démembrant,  souvent  avec  raison,  qiielqne.s-uns  des  genres  de  Lamarck. 
I,e  nombre  des  espèces  décrites  autrefois  par  le  célèbre  professeur  du 
Muséum  de  Paris  représente  le  tiers  à peine  des  espèces  décrites 
aujourd’liui.  I,amarck,  enfin,  ne  connaissait  que  très-peu  d’animaux 
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iiiollusqucs;  cl  guidé  seulciiicnl  par  des  analogies  de  l'orme  el  de  slriic- 
Iiire  qui,  il  faut  bien  le  dire,  oui  rarcniciil  mis  sa  science  en  défaut,  il 
a pu  réunir  dans  un  même  groupe  générique  des  coquilles  que  l’aug- 
menlalion  successive  et  considérable  des  espèces  a permis  de  rap|H)rler 
à des  types  jusque-là  méconnus  ou  confondus  avec  d’autres.  Kii  effet, 
si  l’on  avait  conservé,  sans  démembrement,  un  assez  grand  nombre  des 
genres  de  Lamarck,  ils  se  composeraient  aujourd’bui  de  beaucoup 
d’espèces  qui  diffèrent  assez  du  type  générique  établi,  pour  qu’à  1a 
simple  vue  on  soit  étonné  de  les  trouver  réunies.  C’est  ce  progrès  que 
MM.  Adams  niellent  en  pratique  dans  leur  ouvrage.  C’est  une  voie  nou- 
velle qui,  sagement  modérée  el  e.vempte  de  ce  qui  peut  tenir  à l’en- 
trainement ou  à l’exagération , doit  conduire  à un  bon  résultat.  Mallieii- 
reusement,  il  est  à regretter  que  nos  savants  confrères  ii'aienl  pas 
complélenieni  évité  cet  écueil,  el  qu’ils  aient  oublié  que  l.aiiiarck  est 
le  vrai  fondateur  de  la  concbyliologic  comme  science;  que  les  noms 
génériques  qu’il  a toujours  judieiensemeni  rboisis  ont  été  universelle- 
ment adoptés,  qu’ils  apparlienneut  à la  science,  et  que,  consacrés  par 
l’usage,  ils  doivent  être  conservés,  si  l’on  ne  veut  jeter  la  confusion 
dans  une  élude  diÿà  compliquée  el  que  1a  création  nécessaire  de  genres 
nouveaux  tend  à compliquer  encore.  I,a  même  observation  est  appli- 
cable aussi  en  partie  au  livre  de  M.  Gray.  Caissons  à l.amarck  le  mérite 
qu’on  n’ose  pas  lui  contester,  cl  ne  débaptisons  pus  inniilemcnl  ses 
familles  et  ses  genres  pour  remonter  à une  géné'alogie  équivoque,  peu 
sérieuse,  et,  le  plus  souvent,  pour  ne  pas  faire  aussi  bien  que  lui.  Le 
principe  de  l’antériorité  est  très-respectable,  mais  est-il  juste  de  l’appli- 
quer rigoureusement  dans  le  cas  présent , surtout  pour  des  noms  de 
genres?  La  plupart  des  auteurs  dont  nu  veut  faire  revivre  les  appella- 
tions génériques  ne  se  sont  occujiés  que  d’un  très-petit  nombre  d’espèces, 
et  leurs  observations  étaient  trop  limitées  pour  que  les  noms  employés 
par  eux  puissent  présenter  aujourd’bui  d’autre  importance  que  celle  de 
l’intérél  bislorique.  Les  collections  dont  disposait  Linné  même  étaient- 
elles  en  rapport  avec  la  puissance  de  son  génie,  et  est-il  possible  de 
supposer  qu’il  aurait  méconnu  les  différences  qui  n’ont  pas  échappé  à 
Lamarck,  dont  les  sujets  d’observation  étaient  plus  que  doublés,  et  qui 
l’ont  conduit  à diviser  les  grands  genres  proposés  par  le  prince  de  la 
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scionco?  (l’csl  ainsi  que  I.aninrck,  plus  favorisé  que  l.intié,  a pu  poser 
les  bases  de  la  concliyliolo,qie;  il  en  a fai(  un  corps  do  science,  niais, 
donnant  rcxenqile,  il  a respecté  les  noms  admis  par  scs  devanciers, 
quand  ils  étaient  généralement  employés.  En  effet,  si  divisant  un  genre 
du  naturaliste  suédois  par  exemple,  Lamarck  en  formait  plusieurs,  il 
conservait  au  groupe  principal  le  nom  donné  par  son  illustre  prédécesseur. 

Nous  avons  toujours  pensé  qu’il  faut  éviter  tout  ce  qui  |)eut  rendre 
dinicile  l’accès  d’une  science,  tout  ce  qui  peut  décourager  les  premiers 
pas.  Aussi  regrettons-nous  de  voir  MM.  Adams,  pour  se  soumettre  an 
principe  de  l’antériorité,  reprendre  des  noms  généralement  ignorés 
ou  complètement  oubliés,  pour  des  genres  que  tous  ceux  qui  s’occu- 
pent de  concbyliologie  connaissent  parfaitement  .sons  d’antres  noms 
depuis  longtemps  consacrés  par  l’usage.  Citons  qnel(|ues  exemples  qui 
prouveront  que  certains  noms,  qui  n’ont  pas  été  adoptés  par  un  motif 
quelconque,  ne  peuvent  pas  être  anjoiird’bui  préférés  à ceux  imposés 
depuis  ou  presque  à la  même  époque  par  un  savant  dont  le  livre  est 
encore  le  guide  le  plus  sûr  et  le  plus  universellement  adopté.  Quel 
est  le  collecteur  qui  reviendra  aujourd’bui  aux  noms  donnés  autre- 
fois par  Bolten,  Klein,  (ironovius,  Huinpbrcy,  l.ink  et  Denys  de  Mont- 
fort,  à des  genres  qui  n’existaient  souvent  pas,  et  dont  I.amarck  a le 
premier  établi  les  caractères,  les  rapports  et  les  limites?  Mettons  en 
présence  de  quelques  noms  anciens,  dont  nous  blâmons  la  résurrection 
ini|)ossiblc  parce  qu’elle  est  inutile,  les  noms  employés  pur  I.amarck  , 
et  la  question  sera  jugée  : 


.Arcbitectuniea,  llolten, 
Itursa,  — 

\ngaria,  — 

Harpago,  Klein, 

Actinobolus,  — 

Pcntadactylus,  - — 

Daetylus,  — 

(iladius,  — 

Ampbiperas,  tironovius, 
Eulropia,  Ifunipbrey, 
Isognomnin  Klein, 
L'mbonium,  l.ink. 


Solarium,  I.uinarek. 
Ranclla,  — 
Delpbinnla,  — 
Pterocera , — 

Cardita,  — 
Iliciniila , — 

Oliva,  — 

Kostellaria , — 
Ovula,  — 
Pliasianella , — 
Perna , — 

Itotella,  — 
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J'apprécie  beaucoup  les  travaux  des  savants  étrangers  et  mon  avis  ne 
pourrait  être  suspect  en  ce  moment,  puisque  chacune  des  pages  de 
mon  Manuel  proclame  l’impulsion  qu’ils  donnent  ii  la  conchyliologie  ; 
mais,  tout  en  suivant  assez  scrupuleusement  la  méthode  que  proposent 
MM.  Adams,  et  que  je  crois,  sauf  certaines  réserves  cependant,  pré- 
férable à celles  suivies  jusqu’ici  ; tout  en  faisant  connailrc  les  genres 
si  nombreux  de  MM.  Albers  et  Pfeiffer  et  une  grande  partie  de  ceux  de 
M.  Gray,  ainsi  que  les  genres  fossiles  dont  le  nombre,  si  l’on  ne  s’arrête 
aux  limites  du  vrai,  dépassera  bientôt  celui  des  genres  des  mers  actuel- 
les, j’ai  dû  conserver  toutes  les  dénominations  génériques  adoptées  et 
depuis  longtemps  en  usage.  J’espère  que  l'immense  majorité  des  con- 
chyliologistes  approuvera  le  parti  bien  arrêté  de  ne  pas  reléguer  à la 
synonymie  générique  les  noms  qu’ils  connaissent,  pour  leur  préférer 
ceux  qui  sont  restés  inconnus.  S’il  en  était  autrement,  il  faudrait  com- 
mencer par  oublier  le  langage  scientifique  qui  n’est  pas  déjà  si  simple, 
mais  avec  lequel  on  est  familiarisé  depuis  un  demi-siècle,  pour  s’habi- 
tuer il  iin  langage  nouveau  qui  n’offre  aucun  avantage. 

J’admets  l’emploi  de  dénominations  nouvelles  aussi  largement  que 
possible,  quand  il  faut  créer  un  genre  ou  lui  faire  subir  des  démem- 
brements; niais,  il  faut  bien  le  reconnaître,  les  divisions  génériques  et 
subgénériques  des  auteurs  anglais,  allemands  et  américains,  sont  en 
général  exagérées,  et  les  caractères  différentiels  qui  les  motivent  n’ont 
pas  toujours  assez  d’importance,  témoin  les  divisions  proposées  pour 
les  genres  Hélice  et  Cône  par  exemple  : je  ne  parlerai  pas  en  ce  moment 
du  genre  Hélice,  cela  nous  conduirait  trop  loin;  mais  comme  mon 
opinion  personnelle  peut  n’avoir  pas  une  grande  valeur,  j’ai  cru  devoir, 
dans  l’intérêt  de  la  cause,  citer  celle  d’un  conchyliologiste  qui  représente 
en  ce  moment  le  vœu  du  plus  grand  nombre,  s Quoique  le  genre  Cône 
soit  des  plus  naturels  et  des  mieux  tranchés  qui  existent,  dit  M.  Crosse 
dans  un  article  de  la  Ret-ue  Molofjiqiie,  il  n’a  pas  échappé  plus  que  les 
autres  à la  manie  de  divisions  et  de  subdivisions  à l’infini  qui  s’est  em- 
parée de  quelques  naturalistes,  surtout  dans  ces  derniers  temps,  et  qui 
menace  de  noyer  la  science  dans  un  déluge  de  genres  inutiles  dont  elle 
se  pa.sserait  bien.  Cette  fâcheuse  tendance,  qui  aboutit,  en  définitive,  à 
faire  des  genres  avec  les  espèces  et  des  espèces  avec  les  simples  variétés. 
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devrait  être  soigneusement  évitée  par  tous  les  savants  sérieux  ; et  cepen- 
dant elle  a déjà  été  poussée  si  loin,  que  l’un  des  ouvrages  les  plus  utiles 
à la  science  serait  certainement  celui  de  l’auteur  qui  analyserait  avec 
soin  les  genres  créés  depuis  le  coiniiiencement  du  siècle,  et  supprime- 
rait les  mauvais,  après  avoir  prouvé  qu’il  n’y  avait  pas  lieu  de  les 
établir.  » 

Pour  prendre  une  mesure  radicale  et  opérer  une  semblable  réforme, 
il  faut  pouvoir  apprécier  sûrement,  et  mon  Manuel,  qui  serait  mieux 
nommé  Itépcrtoire  méthodique  et  systématique  des  familles,  genres  et 
sous-genres , etc. , en  fournira  peut-être  l’occasion  ; car  loin  d’avoir  la 
prétention  de  poser  en  ce  moment  des  bases  définitives,  je  cherebe  uni- 
quement à réunir  les  moyens  d’arriver  à l’élimination  des  divisions  inu- 
tiles, autant  qu’à  la  formation  des  groupes  nécessaires. 

Je  mets  toutes  les  gravures  du  Manuel  (six  mille  environ)  à la  dispo- 
sition de  ceux  des  conchyliulogistes  français  ou  étrangers  qui  vuudraient 
entreprendre  ce  travail  en  tout  ou  en  partie  *. 

Xfalgré  tous  les  soins  que  j’ai  apportés  à mon  travail,  je  ne  me  dissi- 
mule pas  l'imperfection  de  ce  Manuel  ; il  contiendra  probablement  quel- 
ques erreurs  ; je  n’ose  promettre  de  n’avoir  rien  oublié  : mais  je  fais 
un  appel  aux  concbyliologistes  de  tous  les  pays  ; je  recevrai  avec 
reconnaissance  les  observations,  les  communications  qu’ils  voudront 
bien  m’adresser  ; et  un  supplément , qui  ne  se  fera  pas  attendre , recti- 
fiera les  erreurs  en  complétant  le  travail. 

Quelques  personnes  déjà  m’ont  fait  remarquer  que  j’aurais  dû  donner 
des  notes  bibliograpbiqncs , et  discuter  la  valeur  des  familles  et  des 
genres.  L’ouvrage  alors,  dtijà  volumineux,  ne  répondrait  plus  à son  titre, 
et  dépasserait  son  but  tout  simple  et  tout  modeste. 

Je  termine  en  exprimant  le  désir  que  l’exécution  matérielle  de  ce  livre 
compense  ses  imperfections,  et  que  l’on  reconnaisse  que  les  artistes 
auxquels  j’ai  confié  les  dessins  originaux  et  les  gravures  ont  rempli  leur 
làcbe  avec  habileté.  MM.  Mesnel  et  Prédliumme,  qui  ont  fait,  le  premier 

* Je  fais  la  ménic  pro[iosilimi  aux  (icrsoimes  ([ui  s’occupent  des  aulres  branches  de 
l'histoire  naturelle;  je  possède  près  de  dix  initie  fort  hottes  ‘gravures  sur  bois  (vertèlirês 
ou  invertébrés),  n'ayant  pas  encore  servi  pour  la  plupart,  et  parmi  lesi|uelles  on  peut 
trouver,  à l’aide  du  clichage  galvanoplastique,  de  précieux  matériaux  de  publication. 
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les  dessins,  le  second  les  gravures,  ont  rendu  aussi  fidèlement  et  aussi 
heureusement  que  possible  les  modèles  souvent  inqrats  qu’ils  avaient  à 
reproduire. 

line  innovation,  une  diflicultc  vaincue,  dont  je  puis  me  féliciter  puis- 
qu’elle m’a  valu  déjà  l’approbation  de  quelques  amis,  donnera  sons 
doute  de  l’intérêt  à ce  Manuel.  Je  veux  parler  de  l’intercalation  de 
figures  coloriées  dans  le  texte.  Je  tentais  depuis  longtemps  la  réalisation 
de  ce  progrès , et  les  premiers  essais  laissaient  beaucoup  à désirer  ; le 
trempage  du  papier,  après  l’impression  typographique,  altérait  la 
lettre,  qui  perdait  sur  l’acier  une  partie  de  son  encre.  Ce  dernier,  difficile 
à repérer,  écrasait  la  lettre  et  marquait  désagréablement  ses  biseaux  au 
milieu  des  pages.  Cependant , M.  Rémond , l’babilc  imprimeur  en  taille- 
douce,  je  dirai  l’artiste,  bien  connu  par  de  magnifiques  travaux,  m’a 
parfaitement  compris,  et,  à l’aide  de  moyens  ingénieux  et  de  soins 
minutieux,  il  est  arrivé  aux  meilleurs  résultats.  Il  est  probable  que  ce 
mo<le  d’impression,  utilement  applicable,  surtout  aux  ouvrages  d’his- 
toire naturelle,  se  répandra  bientôt  et  remplacera  avantageusement  les 
planches  qu’il  faut,  dans  les  conditions  actuelles,  aller  chercher  à la  fin 
du  volume. 
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MOLLUSQUES.  MOLLUSC  l.  Linné,  1758. 


Malacozo.ïru.  UiahniUr,  182  i. 


l>es  niolliisqiios  sont  des  nniinaiix  mous,  symélrn|iics,  surtout  pour  les  organes 
du  mouvement  et  des  sens;  sans  S(|uelette  articulé,  sans  moelle  épinière,  revêtus 
d une  peau  plus  un  moins  épaisse,  plus  ou  moins  ample,  conlrarlile,  dans  laquelle 
ou  sur  laquelle  se  dévehtppent,  le  plus  soitreuf,  une  ou  plusieurs  parlit's  calcaires 
ou  cornées  «^énéralemeiil  connues  sous  le  nom  de  coquilles  et  qui,  par  leur  con- 
sistance, leur  solidité  un  leurs  dimensions  proportionnelles  Variables,  oiïrent  à ces 
animaux,  ou  au  moins  à leurs  orqaiies  essentiels,  une  protection  ou  un  abri. 


Kig.  I.  OiDin«llrfphfi  tagilUU.  Lawtarek.  Pig  3.  ruIUitn  gfograpbira.  Fig.  3 \ttucorod>la  !jtm*rck 

Fig  4.  Cbilon  priacDi.  SotTfrltt/  Fig  5.  Aplyitt  Toiigana.  (hc«y.  Fig.  0.  ÜorU  rlrgap*  Onoy. 

Fig.  7.  Cfpnra  moneta.  I.imme 


Les  mollusques  forment  le  second  des  quatre  embranchements  établis  par  Cuvier 
pour  le  classement  méthodique  des  animaux  ; VKnTBURÉs,  uollisques,  annelés, 
R.uowés. 

Parmi  les  mollusques,  les  uns  ont  une  téic  plus  ou  moins  distincte  et  sont  dési- 
gnés SOUS  le  nom  de  Cèplialéi;  les  autres,  ou  Acéphalés^  n'ont  point  de  tête.  Cette 
difrércncc  importante  dans  roryanisation  commande  la  division  de  renibranchement 
en  deux  grandes  sections  ou  sous-embranchements. 

TOUS  rmuisR.  1 
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I"  SOI  S-EMBRA\CHEMEXr. 


CÈPHALES.  I.amarcfij  1801. 

CKPHAi.opiioRRs.  BlniNvilie,  18H>. 


Ct*  sousi-cnihratU'hoincrU  coiiipromi  (ous  les  mollusques  n^ant  une  tète  plus  ou 
moins  disUnele.  Presque  tous  les  céplialcs  ont  une  coquille  externe  ou  interne  bien 
développée  ou  rudimentaire;  quelques-uns  sont  nus  ou  sans  coquille  suit  externe, 
soit  interne,  et  quelques  autres  ont  un  test  composé  de  plusieurs  pièces  calcaires 
enchâssées  dans  le  manteau. 

Parmi  les  mollusques  céplialés,  les  uns  sont  terrestres,  les  autres  vivent  dans 
les  eaux  douces  et  salées;  le  plus  |]rund  nombre  et  les  types  les  plus  variés  se 
rencontrent  dans  les  mers. 

L*or;]anisation  de  ces  animaux  présente  quatre  types  principaux  et  donne  lieu  à 
rétablissement  de  quatre  groupes  distincts  ou  classes,  dont  le  caractère  le  plus 
saillant  est  tiré  de  la  situation  relative  et  de  la  forme  de  l'appareil  locomoteur. 


l'*  classe.  CÊPII.4LOPODES.  — Appareil  locomoteur  sous  forme  de  bras  ou  de 
tentacules  plus  ou  moins  nombreux  entourant  la  tête.  Fig.  8.  Octopus  brevipes, 
d'Orhignÿ. 

2*  classe.  Ptkbopodks.  — Appareil  locomoteur  sous  forme  d’ailes  ou  de 
nageoires  mcinbraiieuses  placées  de  chaque  ctMé  du  corps.  Fig.  9.  (Meodora 
nispidata,  Boxe. 

3*  classe.  Hétéropoors.  — Appareil  locomoteur  de  forme  variable,  consis- 
tant en  un  pied  comprimé  en  forme  de  nageoire  ou  constitué  seulement  par  une 
masse  spongieuse  ou  spumescente  destinée  è soutenir  ranimai.  Fig.  10.  Atlanta 
Quoyi , Eydoux  et  Souleyet. 

4*  classe.  Gastéropodes.  — Appareil  locomoteur  représentant  un  disque 
musculaire  aplati,  placé  sous  le  ventre  de  ranimai  et  servant  à ramper.  Fig.  11. 
Cyclostoma  Inca,  d^Orbigny. 
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1"  Classk.  Céphalopodes.  CmvVr,  itos. 

\\TUORR  tKCtnOFHORA.  (trOff.  IH21. 

LfOS  féplmlopodos  t<Me;  7Toy<,  piwl  ) sont  dos  uniiiiaux  mis  juins 

coquille  ou  à c<M]iiilie  interne  ou  externe.  Leur  nmnteau  fortite  un  sac  musculeux 
qui  euvelo|)|>e  tous  les  vise^res  et  fournit  quelquefois  des  a|>|ieiidices  en  forme  do 
nageoires.  IjCiir  tdle,  plus  ou  moins  dislincle,  lar*]c  et  arrondie,  est  séparée  du 
coqis  par  un  étran’^leiiieut  ou  cou  ; elle  ferme  rouverture  du  sac  et  elle  est  cou- 
ronnée par  un  [dus  ou  moins  grand  iiombri*  d’npixMidice.s  lentunilifurmes  ou  par 
des  bras,  organes  de  ioeoniotioii  et  de  préhension,  flexibles  en  tous  sens,  quel- 
quefois très-longs  et  armés  de  ventouses  et  de  crochets  plus  ou  moins  nombreux 
et  diversement  disposés. 


Fig.  12-  I Hrai  el  boucha  du  Loligo  tsigarii  i.  Uandibuln  cornta*  da  l'.-IrgonaaUi  orgo. 
T Dourlia  da  U Sapia  lamicolala.  i.  Laogua  dr  l’Ar^nnatita  arge. 

S.  Crorbats  da  la  langna  du  mâma. 


La  bouche  est  au  centre  de  la  hase  des  bras  ou  des  teutacuies;  elle  est  muiiii' 
de  deux  mamiibules  solides,  cornées  ou  calcaires,  représentant  le  bec  d'uii  [>erra- 
quet,  et  d'mie  langue  garnie  de  pointes  cornées.  Ia*s  ^eu\  sont  très-<grands , sessiles 
ou  pédouculés,  et  comparables  à ceux  des  vertébrés,  t ii  tube  charnu,  rnUmnoir 
ou  iube  locomoteur,  placé  à rouverture  du  sac,  sous  le  cou,  reçoit  Teau  destinée 
à la  rospirnlion  et  sert  en  même  temps  de  canal  aux  excrétions,  l ne  ou  deux 
paires  de  branchies  symétriques,  assex  compliquées  et  cachées  dans  une  poche 
dorsale.  Système  neneux  plus  dévelop[M’*  que  celui  des  autres  mollusques  el  repré- 
senté par  un  colli(?r  msophugieii  protégé  par  une  sorte  de  crâne  rudimeiiiaire  et 
cartilagineux.  De  ce  centre  nerveux  partent  des  nerfs  qui  élablisseut  les  comniu- 
uicalions  avec  des  ganglions  assez  nombreux  qui  appartieimeiit  aux  divers  organes. 
Sexes  séparés  sur  deux  individus  différents.  Xatatioii  rétrograde. 

La  coquille  est  interne  ou  externe,  uiiivalvc,  sans  ojK'rcule  et  de  forme  (rvjs- 
variablc.  Ou  la  désigne  quelquefois  sous  le  nom  d'osselet  quand  elle  est  interne. 
Elle  est  simple,  à une  seule  loge,  mince  el  très-fragile,  ou  bien  elle  est  cloisonnée 

1. 
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et  alors  munie  d'un  siplioii  qui  Irniersc  les  rinisoiis , et  raniiniil  est  eoiilcim  en 
partie  dans  la  dernière  Inqe. 


Fia  13 

\rgoa*u(a  gondola 
.4 


Fig.  M.  Fig.  I.i.  Fig  H>. 

S^pia  reatrata  Oanrhla  acabra  \aalilui  Poinpilivi 

D'Orbif»ÿ.  O'Oriifny.  I^marfi, 


Les  cépliulopodcs  préscnieiit  des  formes  très-variées , niais  se  rapportant  à 
quelques  types  principaux.  Le  nombre  des  espi‘ces  fossiles  est  bien  plus  considé- 
rable que  celui  des  esjMVes  actiicllcnirnl  vivantes,  et  cependant  il  est  très-probable 
qu'on  ne  coimall  qiriine  partie  des  céphalopodes  qui  ont  vécu  aux  diverses  époques 
Idéologiques,  car  on  n'a  rencontré  jusqu'ici  aucune  trace  des  espèces  sans  co(|uilles 
qui  ont  dû  habiter  les  mers  anciennes,  et  dont  la  mollesse  a favorisé  la  décompo^ 
silion  rapide;  et  l'on  ne  cite  que  quelques  rares  empreintes  des  espèces  à osselet 
interne  des  niéuies  époques.  Il  n'en  est  pas  de  même  des  espèces  à coquille  calcaire 
externe  on  interne,  qui,  «{ràcc  à la  dureté  et  h la  solidité  de  leur  lest,  ont  pu  se 
conserver  sans  trop  d'altérations  dans  les  dépôts  successifs  qui  imliqucnt  les  tour- 
mentes  des  premiers  à|}es  du  monde  et  Iracent  si  bien  l'bistoire  de  la  formation  de  la 
terre.  Disons-lc  donc  encore,  ces  céphalopodes  si  nombreux  dans  les  mers  ancieunes 
sont  il  peine  représentes  dans  la  faune  actuelle.  Ainsi  le  ||onrc  nautile,  qui  ne  compte 
plus  que  trois  especes  vivantes,  est  le  seul  que  les  révolutions  successives  du  ulobe 
aient  constamment  respecte,  puisqu'on  en  trouve  à tous  les  étayes,  tandis  que  la 
plupart  des  autres  genres  ont  eu  une  existence  limitée  à une,  deux  ou  quelques 
époques  géologiques.  Eu  résumé,  les  mers  acluclles  comptent  un  grand  nombre  de 
genres  et  d'espèces  de  céphalopodes  dont  l'cxisicncc  dans  les  faunes  anciennes  ii'est 
pas  prouvée,  et  trois  cs|>èrc$  seiilenicnl  d'iin  autre  type  autrefois  très-riche  en 
genres  et  en  espèces. 

La  classe  des  céphalopodes  sc  divise  en  deux  ordres  : le  premier  comprend  les 
espèces  h huit  ou  dix  bras  armés  de  vcutonscs  ou  de  crochets,  ayant  deux  bran- 
chies, et  dont  la  coquille,  quand  elle  existe,  est  interne  ou  rudimentaire  et  parfois 
formée  de  loges  superposées,  ou  externe,  mais  alors  non  cloisonnée.  Ce  sont  les 
céphalopodes  acétahulifires.  1/6  second  se  compose  des  cs|>èccs  a bras  Icnlaculaires, 
nombreux,  courts,  sans  ventouses  ni  crochets,  à quatre  branchies  et  a coquille 
externe  et  cloisonnée.  Ce  sont  les  céphalopodes  (enlaculifires. 
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1"  Ordbe.  CÉPHAI.OPODES  ACÉTABÜIJFÈRES.  D’Orbigmj.  1834. 

Acetahulum , coupe,  sncoir,  /ero,  je  porte. 


SHMAcm.  Lamarck,  1809.  Skpiulka.  Uimarck,  1812.  CnveTODint axchut a. 

BhiHriUe,  1814.  Avostrophora  kt  Srpiaphora.  Gray,  1821. 

Dibr.axchi  ATA.  Ou'en,  1838. 

Animaux  libres,  symclrtques,  presenfant  deux  parties  distinctes,  l'uitc  posté- 
rieure, corp»,  l’autre  antérieure,  tétf  el  bra».  Le  corps  représente  un  sac  ouvert  en 
avant,  plus  ou  moins  ^ros,  de  forme  variable,  rond,  allongé,  cylindrique  ou 
fusiforme,  avec  ou  sans  nageoires  et  rciiferinant  deux  braiicliies  paires,  les  viscères, 
une  poche  à encre,  etc.,  etc.  I^a  tête,  ou  |K>ur  mieux  dire  la  partie  céphalique, 
est  plus  ou  moins  distincte  du  corps  auquel  elle  est  réunie  par  des  brides  muscu- 
laires internes  et  la  peau.  Elle  se  compose  1*  de  huit  ou  dix  brus  de  longueur 
variable,  flexibles  en  tous  sens,  vigoureux,  à l'nide  desquels  ces  animaux  nagent, 
marchent  et  se  fixent  avec  beaucoup  de  force  aux  corps  qu'ils  embrassent.  Ces  bras 
sont  garnis  à leur  face  interne  de  cupules  ou  suçoirs  ou  de  crochets  scssilcs  ou 
pédoncules.  2*  D’une  bouche  placée  au  centre  de  la  base  des  bras  et  urinée  de 
mandibules  cornées  en  forme  de  bec  de  perroquet  et  entre  lesquelles  on  voit  une 
langue  hérissée  de  pointes  cornées.  W De  deux  yeux  plus  ou  moins  gros  et  saillants, 
•i*  De  Tentonnoir  ou  tube  locomoleiir. 


10.  .Aocitlrol«iitlii»  Krohnii. 
l'frray. 


L'aiiiinal  contient  le  plus  souvent  dans  la  partie  médiane  de  son  corps  un  osselet 
corné,  de  forme  et  de  consistance  variables,  ou  une  coquille  formée  de  loges 
superposées,  ou  enfin  il  est  contenu  dans  une  coquille  non  cloisonnée. 

IjCS  proportions  relatives  du  corps  el  des  bras,  chez  les  céphalopodes  acélabu- 
liferes,  varient  beaucoup,  et  il  y a même  dans  quelques  espèces  exagération  de 
l'une  ou  de  l'autre  de  cos  parties.  Ces  animaux  présentent  aussi  de  grandes  dilTé- 
rcnccs  quant  à la  consistance  de  leur  corps.  Les  uns  ont  une  peau  épaisse,  plus  ou 
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moins  coriace,  rési.stante , el  des  muscles  vi<}oureux  ; d'autres  n'onl  qu  une  enveloppe 
membraneuse,  d’une  mollesse  exirt'mc,  transparente  et  contenant  un  corps  comme 
gélatineux.  D'autres,  enfin,  tiennent  le  milieu  entre  ces  deux  extrêmes.  M.  d’Or- 
bi^ny,  auquel  on  doit  une  i^rande  partie  de  ce  qu’on  sait  de  l’Iiistoire  de  ces  animaux, 
explique  ces  dilTérences  par  le  mode  de  vie  propre  à cliaciin  d'eux.  I<es  uns,  destinés 
à vixre  sur  les  cotes  accidenlées  des  mers,  sont  or<(aiiisés  pour  résister  au  contact 
des  rochers,  tandis  que  les  autres  sont  pélayiens  et  moins  exposés  puisqu'ils  ne 
quittent  pas  la  haute  mer. 

I.a  peau  des  céphalopodes  acétahuliR'res  est  lisse  nu  couverte  d'aspérités  ou  de 
tubercules  ; xariatioiis  qui  se  présentent  non-seulement  sur  des  espiTCS  difTérentes, 
mais  aussi  sur  les  mêmes  individus  suivant  les  impressions  qu'ils  éprouvent.  Ainsi 
quelques  céphalo|M)des  qui  ont  la  peau  Irés-lisse  à l'état  de  calme  ou  de  repos,  se 
couvrent  subitement  de  tubercules  coniques  el  de  cirriies  plus  ou  moins  longs  et 
saillants,  dès  qu’ils  sont  agités  par  la  crainte  ou  la  colère. 


M.  d'Orbigpy  fait  remarquer  que  les  tubercules  et  le.s  cirrhes  susceptibles  d'une 
érection  volontaire  ne  se  voient  que  sur  les  céphalopodes  acélabulitèrcs  côtiers, 
tandis  que  les  tubercules  invariables,  constants,  ne  sc  trouvent  que  sur  les  espèces 
des  hautes  mers.  Le  savant  voyageur  fait  encore  observer  que  les  lulierciiles  con- 
stants sont  placés  aux  parties  inférieures  du  corps,  tandis  que  ceux  qui  sont  érectiles 
n'existent  que  sur  les  parties  sujiérieures  du  coq«  el  de  la  tête.  l*a  j>eau  de  ces 
animaux  est  souvent  ornée  des  couleurs  les  plus  vives  et  les  plus  éclatantes,  mais 
quelques-unes  de  ces  couleurs  paraissent  ou  disparaissent  à la  volonté  de  l’animal 
ou  suivant  les  impressions  qu'il  éprouve.  Ces  changements  facultatifs  sont  dus  à 
ta  présence  de  points  chromophores  sous-cutanés  et  présentant  des  tons  divers.  Ces 
points,  très-petits  en  certains  niomcnls,  constituent  en  quelque  sorte  autant  de 
pupilles  excessivement  dilatables  el  contractiles  à volonté.  Coinplélcnienl  dilatées, 
elles  forment  de  larges  taches  vivement  colorées  qui  disparaissent  par  la  contraction. 

tira*.  — Les  bras  sont  de  deux  sortes , sessÜcs  ou  tentaculaires  : les  bras  sessiles, 
armi's  de  cupules  ou  ventouses  dans  toute  la  longueur  de  leur  face  interne,  se 


Fig.  20  Kledonf  noKlialnt 


Fig.  21.  Lf  inriiH> 


Fig.  22.  Lf  mfCBf 
irrilé. 
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terminenl  en  pointe  aigue  et  sont  distingues  par  paires.  I«n  première  paire  est  celle 
qui  se  trouve  eindessiw,  l'animal  repostint  sur  le  ventre;  les  autres  prennent  par 
ordre  de  position  les  numéros  deux»  trois  et  quatre.  Ils  sont  simples,  cependant 
une  exception  se  remarque  chez  rargonnute,  dont  les  deux  premiers  bras  sont  ter- 
minés |Uir  un  lan{e  repli  inembrnneiix.  U‘s  bras  tenlariiluires  ne  se  trouvent  que 
chez  les  décapodes  et  sont  toujours  placés  entre  la  troisième  et  la  qimlnème  paire 
de  bras  sessiles.  Us  sont  allongés,  rétractiles,  terminés  en  massue  spatulirurine . 
pourvue  à sa  face  interne  de  cupules  ou  de  crochets,  organes  de  jiréhension  qui  sc 
rencontrent  très-rarement  dans  toute  lu  longueur  de  ces  l)ras.  Beaucoup  d’espeees 
présentent  des  membranes  interbrachiales  plus  ou  moins  dé\elop{M'es  et  formant 
rotnbrelie.  Ces  membranes,  unissant  les  bras  des  trois  premières  paires  surtout, 
favorisent  la  rapidité  des  mouvements  et  semblent  en  quelque  sorte  servir  aussi, 
un  Ik^oîii,  de  modérateurs  de  ces  momements. 

ienjr.  — Ia‘S  yeux  sont  toujours  proéminents,  gros  chez  les  c^p«*ces  nocturnes, 
petits  chez  celles  qui  habitent  les  cotes  et  sont  le  plus  exposées  à raclion  solaire. 
Leur  position  varie  un  peu  suivant  les  habitudes  propres  h chaque  espèce  : ainsi 
les  unes,  vivant  en  pleine  mer,  ont  les  yeux  latéraux;  les  autres,  rampant  souvent 
au  fond  de  Teau,  les  ont  laléro-supérieurs.  Celles  qui  se  retirent  dans  des  trous  les 
oitl  latéro-antérieurs.  Ces  ^eiix  sont  ou  rouverts  de  paupières  plus  ou  moins 
épaisses,  ou  seulement  protégés  )mr  une  expansion  transparente  de  la  )H*aii,  ou 
enfin  ils  sont  libres  et  en  contact  avec  Tenu. 

\a(jroirfS.  — Beauroupde  céphalopodes  ncétal)ulil<Tes  sont  {murvus  de  nageoires 
latérales,  latéro-dorsales  ou  terminales,  et  dans  ce  dernier  cas  réunies  en  une 
seule.  (À*s  nageoires  sont  plus  ou  moins  étendues  cl  de  formes  diverses.  part 
une  ou  deux  exceptions , toutes  les  es|>i'ces  à nageoires  sont  décapodes. 

Ttilfe  locomoteur.  — l^cs  nageoires  dont  nous  venons  de  parler  son!  des  organes 
aceessoircs  cl  peut-être  seulement  directeurs  des  mouvements  qui  s'exéeuleiit 
principalement  à l'aide  du  tube  locoinoteiir.  Ce  IuIh\  désigné  aussi  sous  le  nom 
d'entonnoir,  est  placé  au-dessous  et  en  arrière  de  hi  UMc  et  des  brus,  il  est  libre, 
saillant,  tronqué  à son  extrémité  et  adhérent  à sa  base.  .A  rintériour  et  en  arrière, 
il  supporte  l'appareil  coiislricleur,  riM-oil  l'orilice  anal,  et  il  est  souvent  muni  d’une 
valvule  à sa  partie  antérieure.  I<e  tube  locomoteur  sert  de  conducteur  à l'eau 
qui,  après  avoir  élé  aspirée,  est  chassée  avec  force  par  la  contraction  du  corps, 
auquel  il  donné  iin  inouvemeiit  do  recul;  il  aide  ainsi  puissamment  à la  natation 
rétrograde.  H renvoie  de  méinc  l’eau  aspirée  par  les  mivertiircs  branchiales  lors- 
qu’elle a servi  à la  respiration,  et  il  sert  de  canal  à toutes  les  excrétions. 

Api>artil  consttneteur  ou  appareil  de  remtanre.  — La  létc  des  céphalopodes  acé- 
tahulifèrcs  est  attachée  an  corps  par  des  brides  intérieures  dorsales,  médianes  et 
iatémies,  cl  par  d’autres  brides  de  la  peau  qu’on  |>ourrnil  considérer  comme  des 
muscles  peaussiers.  Quelques  espèces,  n’ajanl  que  des  brides  peu  solides  ou  seu- 
lement rudimentaires,  ont  un  appareil  particulier  charnu  ou  rarliingiiiciix , h l’aide 
duquel  clics  peuvent  à volonté  donner  plus  de  solidité  à l'union  do  la  télé  au  corps 
et  trouver  ainsi  ou  une  plus  grande  puissance  musculaire,  ou,  suivant  les  Ik'soiiis 
du  moment,  la  faculté  de  laisser  la  liberté  de  monvenieni  aux  deux  parties.  C'est 
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cH  appareil  que  M.  d’Orbi‘piy  a déeril  sous  le  nom  d'appareil  de  résislancc.  11 
consiste  en  une  es|K‘ce  de  lioulon  ongaijo  dans  une  huiitoniiière  ou  en  mamelons  el 
en  crèles  (jiii  corresjmndenl  ù des  cavités  ou  à des  rainures  el  dont  le  rapproche- 
ment einjH’clie  le  corps  de  s’écarter  de  la  létc  el  s’oppose  à loiil  mouvement  de 
rotation  de  l'on  ou  de  l'autre. 

M.  Vérany  considère  l’appareil  constricteur  comme  l’or^janc  au  moyen  duquel 
l’animal  li\c  quand  il  le  unit  son  corps  à la  base  du  lul>e  locomoteur  et  consé- 
qiiemnienl  à la  tête.  Par  ce  mojen,  il  ferme  a volonté  rouvcrtiire  branchiale  et 
ohliije  l'eau  aspirée  par  celle  jjrande  ouverture  ù sortir  par  l'entonnoir.  Ce  natu- 
raliste ii’admct  pas,  comme  le  fuit  M.  d'Orbijpiy,  que  la  natation  rétrograde  des 
céphaio|>ode8  s'opère  enlièreinenl  au  moyen  du  r4‘fonlement  de  l'eau  par  le  tiil>e 
locomuletir.  u J'ai  acquis,  dit-il,  la  certitude  que  pendant  les  grandes  secousses  ce 
refoulement  est  aide  par  la  pres.sion  des  bras  sessiles,  surtout  chez  les  octopodes. 
Quant  au  mouvement  pro'jressif  des  décapodt*s,  il  est  opéré  presque  cxclusivenient 
par  les  bras  sessiles  munis  de  crêtes  nataluires,  cl  les  nageoires  y aident  fort  peu. 
La  seiche,  par  exemple,  courl>e  ses  bras  sessiles  perjK.’ndiculairement  et  avance 
autant  quelle  le  veut,  à l’aide  des  «jrandes  ex|)ansions  natatoires  de  la  qualrièinc 
paire  qui  lui  servent  de  rames.  Quant  à la  navigation  de  rarqonaiile,  si  prônée  et  si 
exagérée  par  les  aiieiens,  mais  niée  par  les  modernes,  je  suis  ohliqo  d'en  constater 
la  vérité,  en  ayant  été  deux  fois,  mui-niéme,  témoin  oculaire.  Je  m'empresse 
pourtant  d’njoiit^T  que  les  bras  munis  de  ineiiibranes  ne  font  pas  l'oflice  de  voiles, 
mais  de  puissantes  rames  que  le  mollusque  relève  el  replonqe  alternativement  en 
les  sortant  fort  peu  de  l’eau.  (Voyez  liq.  ii,  paqe  17.) 

Oxselft.  — Sous  le  nom  d'osselet,  ou  sepiostaria  de  quelques  auteurs,  on 
dé.'iiqne  un  orqaiie  corné  ou  crétacé  qui  se  trouve  placé  le  lonq  de  la  liqne  médiane 
du  corps  et  nu  ceulre  des  muscles  (Uirsnux  d'un  qrand  iionibre  de  céphalopodes. 
L’osselet  est  souveut  d'une  consistanee  cartilaqiiiciise ; ses  dimensions  relatives  et 
sa  forme  varient  ht’nueoiip  ; chez  les  uns,  il  ressemble  à une  plunu*  qaniie  de  ses 
barbes  ou  à une  spatule;  chez  d’autres,  il  est  allonqé,  conique,  cl  il  occujH*  Imite 
la  lonqneiir  ou  une  jmrlu*  de  lu  lonqucur  du  corps.  La  connaissance  de  eet  orqaue 
devient  surtout  iiiq>ortanlc  pour  la  déterniinntion  des  esjïèees  fossiles,  car  c'est  h 
{>eti  près  la  seule  partie  de  ranimai  qui  ait  résisté  à la  décomposition.  I^es  orlopodes 
n’ont  pas  cet  osw'let , on  ne  le  trouve  que  chez  les  décapjides.  (îliez  les  spirilles , il 
constitue  une  jolie  cmpiille  spirale  iimiticloisonnéc  et  munie  d’nn  siphon.  Chez  les 
seiches,  il  foriiie  une  plaque  allonqée  el  assez  é|>aisse.  I/osselet  des  iM'Ietnniles  est 
dniil,  en  partie  creux,  cl  il  présente  de  nombreuses  loqes  très-rapprochées  rime  de 
l’autre.  L'osselet  peut  donc  être  considéré  comme  un  squelette  rudimentaire  puis- 
qu’il est  d(*stiné  à soutenir  les  parfit^  molles  qui  le  couvrent;  et,  d'aprè.s  M.  d’Or- 
biqny,  les  loqes  qu'on  trouve  dans  quelques-uns  de  ces  osselets,  chez  les  seiches, 
les  spirilles  et  les  bcloinniles,  ne  seraient,  par  aimloqie  aux  ve.ssies  natatoires  des 
poiss<ms,  qu'iiii  moyen  de  soutenir  ces  animaux  dans  l’eau  et  d'aider  leui'S  inouve- 
nients  à toutes  les  bauteiirs;  aussi  voit-on  le  nombre  de  ces  loqes  atiqineiiler  en 
raison  proporlioimellc  de  la  pesanteur  du  corps  de  l’animal.  l>c  savant  voyaqeur 
résume  ainsi  qu'il  suit  scs  observations  sur  les  fonctions  de  l'osselet  des  eéphalo- 
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podes  ; l**  Lorsque  losselcl  est  corné,  U sert  tout  simplement  à soutenir  les  chairs  et 
remplit  alors  les  fonctions  des  os  des  vertébrés.  2*  Lorsque,  étant  corné  ou  crélacé, 
il  contient  des  lo^es  aériennes,  non-seiilcnient  il  soutient  les  chairs,  mais  il  sert 
encore  d’alléqe  en  représentant  chez  les  mollusques  la  \essie  natatoire  des  )K)issons. 
3*  Lorsque,  corné  ou  crélacé,  ponr\u  ou  non  de  lojp^s  aériennes,  l’osselet  s’arme 
poslérieiircmeiit  d'un  rostre  crétacé,  il  réunit  aux  runclions  indiquées  celle  de 
résister  aux  chocs  dans  l'action  de  la  nofie  rélrojirade;  il  sert  entiii  d'arme  défen- 
sive et  constitue  un  orjjonc  protecteur. 

Onrrrluirs  a^utjrrex.  — Ces  ouvertures  communi<juent  avec  des  cavités  plus  ou 
moins  profondes  et  sans  issues;  on  n’en  a pas  encore  bien  précisé  les  fonctions.  On 
les  remarque  sur  le  milieu  et  au-dessous  de  la  tète,  à la  base  des  bras,  prc‘s  de  la 
bouche  cl  prés  des  yeux. 

Poc/ie  à encre.  — Chez  un  «jrand  noinbn*  de  téphulopodes  et  chez  la  seiche, 
par  exemple,  nn  trouve  une  poche  qui  sécrète  une  inaliére  noire,  liquide,  ooniuie 
•généralement  et  employée  sous  le  nom  de  , matière  que  ranimai  emploie  |>our 
altérer  siihilciiicnt  la  limpidité  ou  la  saveur  de  l'eau  et  se  dérolKT  ainsi  à In  |K>ur- 
suitc  d'iin  ennemi.  iMnsieiirs  animaux  parmi  les  vertébrés  et  les  annelés  orfrenl  des 
exemples  d’une  or;tanisAlion  analogue.  La  poche  à encre  do  l i seiche  est  située  au 
fond  du  sac  ahdumiiial  derrière  les  organes  «ténitaiix;  son  canal  excréteur  s'ouvre 
près  de  l'anus,  et  la  liqueur  s'échapiH*  par  l'entonnoir.  Dans  d'autres  eéplialopinles 
celle  poche  est  quelquefois  plus  rapprochée  du  foie,  cl  ou  la  trouve  ciichnss<’e 
dans  une  fossette  de  la  face  abdominale  de  cet  nrqane.  (^est  à tort  que  plusieurs 
auteurs,  cl  iiolamnieut  Cuvier,  pensaient  que  la  lionne  encre  de  Chine  était  fmirnie 
pur  cette  sécrétion.  M.  Sielmld,  pendant  son  séjour  au  Japon,  a recueilli  des 
documents  positifs  sur  la  fubricntioii  de  reiicrc  de  Chine,  et  il  lui  donne  une  loni 
autre  orijpne.  U‘s  bonzes  ou  prêtres  japonais,  dit-il,  par  un  raffinement  d'in- 
dustrie encore  inconnu  chez  nous,  tirent  parti  de  la  fumée  des  lumières  qui  brûlent 
flans  leurs  pa|](Mlos;  et  à l'aide  de  ventilateurs,  ils  recueillent  la  suie  qui  est  la  hase 
de  cette  encre  si  renommée. 

I«es  céphalopodes  acétubulifères  se  meuvent  avec  une  remarquable  rapidité  dans 
la  mer  par  une  iialation  réiruqrade,  en  reffuilanl,  à l'aide  du  IuIh*  Itieomoleiir  dont 
ils  sont  pourv'us,  l’caii  qui  a pénétré  par  les  ouvertures  du  corps;  ils  s'élèvent  meme 
souvent  au-dessus  de  l'eau,  et  ron  en  voit  quelquefois  dans  ce  eas  tomber  sur  le 
pont  des  navires.  C’est  à l’aidé  de  leurs  bras  armés  de  suçoirs  qu’ils  rampent  sur 
le  sol  ou  au  fond  de  la  mer,  et  la  facilité  de  celte  reptation  est  en  rapport  avec  la 
longueur  des  bras  cl  le  poids  du  eor|is,  de  sorte  que  ce  mode  de  proj^rc.ssifm  doit 
être  bien  diflicile,  sinon  impossible,  pour  les  espèces  dont  11*8  bras  .sont  très-courts. 
.\l.  d'Orhi^ny  |kmisc  que  le  volume  et  la  forme  du  corps  soiii  toujours  en  rapport 
avec  le  plus  ou  moins  d'exigences  hahiluclles  de  la  natation,  et  qu’ainsi  ceux  de  ces 
animaux  qui  uaqeiit  [>cu  et  lenteineiil  ont  le  corps  petit  et  élargi  en  arrière;  que  le 
corps  devient  plus  ^ros  et  se  rétrécit  en  arrière  chez  ceux  qui  uniment  davantage; 
qu’enfin  il  est  très-volumineux , irès-eriilé  en  arrière  et  ryliudriqur  chez  les  ,qrands 
nageurs  de  l'ordre. 

D’après  une  observation  de  MM.  Ilang  et  Victor  Rendu,  les  argonautes  peuvent 
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nngcr  i^ans  se  servir  de  leurs  bras,  soit  comme  mojcii  de  prupiilsion , soit  comme 
mojen  de  direction,  et  seulement  a l'nidc  de  l'eau  rejetée  par  le  tu!>c  locomoteur. 
Ils  ont  eu  efTel  vu  des  ur^onuiiles  captifs  se  mouvoir  assez  rapidement , alors  que 
les  bras  palmés  enveloppaient  la  coquille  et  que  les  autres  bras  étaient  complètement 
rentrés.  \1.  Kaiiq  pense  que  les  céphalopodes  en  général  ne  nagent  point  au  moyen 
do  leurs  bras,  mais  soulemenl  à l'aide  du  tube  locomoteur.  Cette  opinion  est  cer- 
tainement trop  exclusive,  et  nous  supposons  que  le  tube  locomoteur  est  le  principal 
organe  du  mouvement,  nmi.s  que  les  bras  et  surtout  les  bras  véliteres  sont  des 
agents  accessoires  très-utiles.  Les  membranes  vélifi>res  et  interbracliiales  ne  sont 
certes  pas  de  simples  ornements. 

M.  Canlraine  fait  observer  que  les  céphalopodes  nus  et  qui  manquent  d’osselet 
corne  interne  sont  beaucoup  moins  agiles  que  ceux  qui  en  sont  pourvus,  et  que 
ces  derniers  ont  une  chair  généralement  pn*férable. 

Les  céphalopodes  sont  carnassiers,  généralement  nocturnes  et  tn*s-voraccs ; ils 
vivent  de  poissons,  de  mollusques  cl  de  crustacés  qu’ils  attaquent  et  déchirent, 
souvent  même  sans  besoins,  a l'aide  de  leurs  mâchoires  cornées.  Les  uns  se  lan- 
cent sur  leur  proie,  la  poursuivent  et  l'étreignent  vigoureusement;  d'autres  l'atten- 
dent, et  quand  elle  se  trouve  près  du  trou  qu’ils  habitent,  ils  la  saisissent  et 
l'arrêtent  facilement  eu  se  servant  des  ventouses  dont  leurs  bras  sont  armés.  Ils  ont 
leurs  ennemis,  et  souvent  ils  deviennent  à leur  tour  la  proie  de  quelques  cétacés  ù 
dents,  de  quelques  gros  poissons,  de  plusieurs  oiseaux  de  mer,  et  le  moyen  de 
défense  qu’ils  trouvent  dans  l’encre  qu'ils  peuvent  répandre  ne  les  sauve  pas  toujours. 
M.  Canlraine  a remarqué  que  lorsqu'un  céphalopode  a saisi  un  poisson  à l'aide 
de  ses  bras , il  peut  enlever  peu  à peu  tout  ce  qui  appartient  au  système  musculaire 
sans  détériorer  le  squelette,  ni  même  souvent  la  peau.  H a fréquemment  trouvé 
dans  les  rochers  qui  bordent  le  |»ort  de  Livourne  des  poissons  ainsi  traites  par  des 
poulpes,  et  qui  paraissaient  intacts,  tandis  que,  examinés  de  plus  près,  ils  ne 
présenhiieiil  plus  que  les  os  et  la  peau. 

Les  céphalopodes  acélabiilifères  déposent  leurs  œufs  par  grappes  gélatineuses 

plus  ou  inuiiis  longues  qu'un 
trouve  attachées  par  une  base 
cumniune  aux  corps  submer- 
gés. Ces  œufs,  petits  d'altord, 
grossissent  jusqu'au  moment  où 
les  embryons  rompent  reiive- 
loppe  qui  les  relient.  Dès  ce 
moment  ils  cherchent  leur  iiour- 
rilurc  et  sont  en  état  de  pourvoir 
à tous  leurs  besoins,  lis  vivent 
en  trou|M^s  plus  ou  moins  nom- 
breuses, SC  développent  assez 
vite  d'abord,  plii,s  lentement 
ensuite,  et  probablement  pendant  une  grande  partie  du  temps  lixé  pour  la  durée  de 
leur  vie.  Leur  taille  varie  avec  les  espÎTCS;  on  en  connail  de  très-petits  et  de  très- 

V 


Fig  23.  OKor«de  U S«pi« 
nffiriR*lii. 


Fig.  2t.  ORuff  du  IxtIigA 

T«lgari«. 
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;]ros;  mais  on  s est  plu  à exagérer  leurs  dimensions;  cesi  ainsi  quon  a supposé 
des  individus  assez  gros  et  assez  forts  pour  arrêter  la  marche  d‘im  vaisseau  et 
même  le  renverser.  La  vérité  est  que  le  corps  de  certaines  espères  peut  atteindre 
la  dimension  déjà  bien  raisonnable  d'un  gros  tonneau  et  les  bras  une  longueur  de 
deux  à trois  mètres.  MM.  <'l  tiainiard  estiment  à cent  kilogrammes  le  {xùds 
d'un  calmar  dont  Us  ont  reirueilli  les  débris  dans  l'oeéan  Atlantique. 

On  trouve  des  céphalopodes  acélahulifères  dans  toutes  les  mers;  mais  il  en  est 
qui  voyagent  et  ne  paraissent  prî's  des  rivngès  qu'à  certaines  épo(|ues»  qui  corres- 
pondent aux  moments  où  ils  dé|>oscnt  leurs  cpufs. 


(iCt  ordre  sc  divise  en  deux  sous-ordres  : le  premier  comprend  les  espèces  à 
huit  bras,  ec  sont  les  Oc:toi*ouks;  dans  le  second  sc  trouvent  réunies  toutes  les 
espt'ccs  à dix  bras  ou  Dkcapodrs. 


I"  SOLS-OHDUE.  OCTOrODES.  OCTOPODA.  Uftvh,  1817. 
OcTOPi.v.  Raftnrsquf,  I K I 5.  Octopodid-vx.  (îrag,  1847. 

Mollusques  nus,  bursiformes,  à rorps  arrondi  ou  ovoidc,  ayant  luiit  bras  garnis  de 
cupules  non  pédonrulées  et  sans  cercle  eoriié.  Sans  osselet  interne.  Des  yeux  fixes , 
sans  rotation  et  unis  aux  téguments.  Pus  de  nageoires.  Appareil  de  résistance  charnu. 
Tube  locomoteur  sans  valvule.  Des  ouvertures  aquilères  céphaliques  seulement. 
Vu  seul  des  genres  de  ce  sous-ordre  présente  par  exception  une  coquille  externe. 


Fig  i“,  Tr^moc^Uifwi  curant. 
IVriiay. 


I#cs  octopod<‘s  sont  des  animaux  des  hautes  niers,  on  les  trouve  cependant  sur 
les  côles  pendant  la  belle  saison  ; ils  y viennent  sans  doute  pour  déjwser  leurs  œufs, 
pcul-<*'lre  pour  obéir  à un  instinct  ou  à des  be.soins  particuliers,  et  il  parait  qu'ils 
s’en  éloignent  en  hiver;  c’e.st  sur  les  bords  garnis  <le  rochers  et  peu  couverts  d’eau 
qu'on  les  trouve  en  plus  grand  nombre;  en  petites  compagnies  s'ils  sont  jeunes, 
solitaires  s'ils  sont  vieux;  les  trous  des  rochers  leur  servent  de  repaires.  C’est  là 
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qu’il»  aUeiident.  dans  riinniobilité  la  plus  perfide,  la  proie  qu'ils  surprennent  au 
passade  et  qu'ils  enlacent  à l'aide  de  leurs  bras  armé»  de  suçoirs.  Leur  présence 
est  indiquée  par  les  débris  de  leurs  victimes,  débris  qu'ils  rejettent  de  leurs  trous 
avec  un  soin  qu'on  a peut-être  à tort  attribué  à de  la  propreté  instinctive.  Sur  le 
sol  où  on  les  place  avec  l'intention  de  les  obsener,  ou  bien  sur  les  fonds  baignés 
d'eau,  les  octopodes  marchent  par  coté,  la  bouche  à terre.  Leurs  bras  s'étendent, 
s'accrochent  et  sc  contractent  pour  attirer  le  corps  du  côté  où  ils  veulent  se 
diriger;  les  bras  du  côté  opposé  sc  raccourcissent  en  sc  repliant  pour  aider  par  un 
effort  contraire.  Si  la  marche  de  ces  animaux  est  lente,  en  compensation  ils  nagent 
très-vite,  le  corps  en  avant,  les  bras  étendus  en  arriére;  l’eau,  vigoureusement 
chassée  par  le  tube,  les  |k>ussc  par  impulsions  successives;  iU  s'aident  de  leurs 
bras,  et  les  mouvements  de  ces  organes  sont  plus  puissants  encore  chez  les  especes 
qui  ont  des  membranes  inlerbracbiales. 


Kig.  SK.  Ocio|Hi*  lutgiria.  t^wutrrk.  Kig.  20.  Ortopu»  nirropar 


Selon  l'impression  qu’ils  éprouvent,  les  octopodes  changent  non-seiilcmeni  de 
couleur  en  passant  par  des  tons  divers , mois  ils  se  couvrent  aussi , à leur  volonté , 
comme  nous  l’avons  déjà  dit,  d'aspérités  verniqueiises  qui  les  rendent  méconnais- 
sables. « Voyez,  dit  M.  d'Orbigny,  un  poulpe  dans  une  flaque  d'eau  se  promenant 
autour  de  sa  retraite,  il  est  lisse  et  d’une  teinte  trés-pàlc.  Voulez-vous  le  saisir? 
il  se  colore  subitement  de  tcinte.s  foncées,  et  sou  corps  se  hérisse,  au  même  instant, 
de  verrues  et  de  cirrhes  qui  |H*rsislent  jusqu’à  ce  qu’il  soit  entièrement  rassuré.  » 
On  dit  que  chez  les  poulpes  les  bras  accidentelleincnl  coupés  se  reproduisent, 
mais  que  ces  nouveaux  bras  ii'atleignent  jamais  leur  longueur  primitive.  A l’appui 
de  cette  assertion , on  peut  dire  qu'on  trouve  beaucoup  de  ces  animaux  avec  un  ou 
deux  bras  plus  courts  que  ceux  du  côté  opposé. 

On  rencontre  des  octopodes  dans  toutes  les  mers.  Il  est  probable  qu'ils  ont  été 
représentés  aussi  dans  les  mers  anciennes,  mais  on  ne  retrouve  aucune  de  leurs 
traces  fossiles-,  ces  animaux  manquant  de  parties  solides,  leurs  tissus  mous  et  peu 
résistants  se  sont  décomposés  sans  permettre  à la  fossilisation  de  conserver  leurs 
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empreintes.  I/exccpiion  vient  ici  rontirnier  la  rè'jle  : en  efTcl,  le  seul  ^enre  (ar^o- 
nauta)  présentant  une  coquille  externe  a laissé  trace  de  celte  coquille,  et  il  y a 
seulement  vin<^t  ans  qu'on  en  a fait  la  découverte.  Ajoutons  qu'on  trouve  aussi  à 
l'état  fossile  des  parties  de  iiiilclioires  ou  becs  cornés  ayant  appartenu  à des  espèces 
éteintes,  mais,  comme  nous  le  verrons  plus  loin,  ces  débris  sont  trop  incomplets 
pour  pouvoir  servir  à caractériser  des  espèces. 

Cil  sous-ordre  comprend  trois  familles.  OcTonoÉs,  philonkxidks,  sacoNAiTiDÉs. 


P'  Famille.  OCTOPIDÉS.  OCTOPIDAE.  D'Orhiyny,  1837. 

OcTOCRRL  BiaintilU,  ISIS.  Octopodixa.  Gray.  1K47. 

Cette  famille  se  compose  de  céphalopodes  à huit  bras  subulés  et  armes  d'une 
ou  de  deux  rangées  de  cupules  scssiles  et  sans  cercle  corné.  Ces  animaux  ont  les 
yeux  fixes  et  unis  aux  téguments  ; ils  n'ont  pas  d’osselet  médian,  ou  de  lame  cornée, 
mais  seulement  on  remarque  sur  les  cétés  du  dos  un  ou  deux  petits  corps  coniques 
de  consistance  cornée.  L'appareil  de  résistance  est  charnu.  On  ne  trouve  pas  chez 
eux  d'ouvertures  aquifères  céphaliques.  Les  bras  sont  réunis,  à leur  base  seulement 
ou  dans  toute  leur  étendue,  par  une  meiiibranc.  Les  uns  n'ont  pas  d'appendices 
natatoires,  les  antres  n'en  ont  que  de  riidiineiitaircs.  Cette  famille  comprend  quatre 
genres  ; octopis,  mnxoctoi'IS  . klbooxb,  cibbotri  this. 


pf  r.KRRK.  OCTOPVS.  POI  LPE.  Urnarrk.  I7tt».  ’OxTwïroy; , huit  pied*. 

.4H«nU.  Poiirr».  Mime-  Ci«tuh»  Uraf.  fmrtim.  1819. 

Deux  rangées  de  cupules  à la  face  interne  de  chaque  bras  qui  sont  conico- 
subulés  qudqucfois  et  réunis  à leur  base  par  une  membrane  assez  large.  Corps 
aiTondi-oblong. 


Fig  .10.  OctopM  Fig  71.  Orlopus  borridu*.  Fig.  32.  Oflopw  breripr* 

O'OrFtpuy.  D'Orhifmf.  OOrFJywjf. 

Les  poulpes  habitent  presque  toutes  les  mers  ; on  en  trouve  sur  toutes  les  côtes 
de  France,  et  c'est  à ce  genre  que  se  rapportent  les  espèces  gigantesques  dont 
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Dous  avons  parlé.  On  en  connaît  un  assez  «(raud  nombre.  M.  d'Urbigiiy  forme 
dans  cc  genre  trois  groupes  d’une  importance  secondaire  et  établis  sur  les  difTé- 
rences  que  présente  la  longueur  relative  des  paires  de  bras  : ainsi,  les  uns  ont  les 
bras  de  la  première  paire  plus  longs  que  ceux  des  autres  paires  ; les  bras  latéraux 
sont  plus  développes  chez  d'autres  ; et  il  en  est  eiilîn  dont  les  bras  de  la  qiialriènie 
paire  sont  les  plus  longs.  Kx.  : O.  vulgaris,  iMiiuirck,  (Ig.  iK,  jKige  li. 

.\I.  (iray  a proposé  rélablisseinoiit  du  genre  Cistopus,  ly|>e  O.  iiidicus  de  Kuppel. 
|>our  une  es|>(Ve  prè.seiitaiit  des  ouvertures  aquilÎTes  entre  les  bases  des  bras;  et 
M.  Tmschcl,  le  genre  Seanirgus  (çx«toupY‘w»  P*  tourne  à gauche)  pour  deux 
espèces  seulement  que  nous  u'Atons  pu  encore  examiner,  mais  dont  l'une  est 
connue  sous  le  nom  d'Oclopiis  Oocroi,  \ n'iinij. 


J*"  (isxRK.  l*  l \ \OC  TOFt  S.  /yOrhigny,  18'*5.  Pittna,  nageoire. 

(jorps  oblong  aur  des  eximnsions  nliformes  encadrant  les  côtés  du  corps.  Tète 


rig  35.  PiiiD«rl«paa  rordironnii.  D'Orkijntf. 


peu  disliiu-li‘,  de  même  largeur  que  le 
corps.  Veux  supralatéraux.  Hras  très- 
longs,  égaux,  avec  deux  nuigées  de 
(’iipiiles  peu  proéminentes,  et  réunis  à 
leur  büM'  par  une  niembrane  assez 
large,  l ue  seule  es|»èce  des  mers  de 
riiide  : I*.  cordiformis,  d’Ot'bigny. 

<A’lto  e.'iiK'ce  de  la  baie  de  Tasiiian , 
Xmivelle-Zélaude,  a été  déemiverle  par 
MM.OiioyeUinimardqui  l'ont  décrite  et 
classi’e  dans  le  genre  Octupus . M . d'( >rbi- 
giiy  en  a fait  le  (y|)e  d'un  nouveau  genre, 
caractérisé  surtout  par  rélargissement 
latéral  du  corps  en  deux  nageoires. 
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3'  KLKDOXE.  Uaek,  1817.  'KXe3wvT,,  ArhMc. 

UsicaiTii.  $€hntiifr.  I7K».  OiAttt.  . fSl6 

l iio  seule  ran*[ée  de  cupules  aii\  bras  qui  sont  n'unis  à leur  base  par  une  mem- 
brane assez  courte.  Lon*penips  ronfoiidiis  avec  les 
poulpes,  les  élédoncs  se  distinguent  par  leurs  bras  i\ 
un  seul  raii^  de  cupules.  On  n on  connaît  que  deu\ 
ou  trois  es|H*ces  de  la  Méditerranée  et  de  TOcéau. 

Kx.  : K.  moscliatus,  Ixwiarrk.  Celle  que  nous  fiqii- 
rons  est  coiiiinuiie  dans  la  Mé<literranée  ; elle  a une 
forte  odeur  de  musc , qui  se  conserve  longtemps 
aprt's  la  mort.  Par  une  exception  à citer,  et  peut- 
être  à cause  de  Todeur  quelle  répand,  cette  espèce, 
pour  se  défeirdrc,  n'a  pas  recours  à sa  poche  à encre. 

Kllc  est  connue  à Naples  sous  le  nom  de  Mascarîello  ; 
à Livourne  sous  celui  de  Moscardino;  à Nice  sons 
celui  de  Nouscario,  et  en  Sardaiqne  sous  celui  de 
Purpii  muscao. 


4^  (iRxnz.  CiRROTEUTHIS.  Eschricht,  1836.  Cimu,  cirre,  tcuthis. 


ScuBtrieaf*.  InitJb  h Prwk,  IS4A.  BS»tbtcii ot tr ti«.  lÿoHis.  |S47. 


l'nc  seule  rangée  de  cupules  alternant  avec 
des  f irres.  Des  najjeoircs  dorsales  obloiiques. 
transverses.  Bras  é^aux,  coniques,  subulés, 
réunis  jusqu'à  leur  extrémité  par  une  mem- 
brane mince,  très-lar«{c  et  formant  une  om- 
brelle au  fond  de  laquelle  se  trouve  la  bouche. 
Corps  rond  ; tête  petite  ; ligament  cervical  oc- 
cupant la  plus  grande  partie  de  sa  circonférence  ; 
yeux  petits,  sans  paupières.  L'nc  seule  cs|)èce 
des  mers  du  Nord.  Fa.  : C.  Mulleri,  Kichrirhl. 


Viff.  37.  Cirreleulliii  yttilrri.  Htfknekl 


2"  Fauillk.  PHILO.NKXIPKS.  PHILO\EXlDAE.  ÏTOrbigny,  1845. 

lies  philonexidés  sont  des  animaux  essentiellement  nageurs;  leurs  bras  sont 
subulés,  de  longueur  moyenne,  les  sup<'‘rieurs  toujours  les  plus  longs.  La  réunion 
de  la  tète  au  corps  est  consolidée  par  la  présence  de  deux  saillit^  en  boutons  corres- 
pondant à deux  rainures  situées  à la  base  de  rentoiinoir.  Ils  habitent  les  hautes 
mers  et  viveut  en  troupes  souvent  nombreuses.  Ils  ont  presque  toujours  des  canaux 
aquifères  supérieurs  ou  inférieurs,  et  leur  corps  est  orné  de  vives  couleurs  for- 
mées par  de  nombreuses  plaques  chromophores  ; les  uns  ont  les  bras  libres  ; chez 
les  autres  les  paires  supérieures  sont  réunies  par  de  grandes  membranes  vélifères. 
Cette  famille  ne  comprend  que  deux  genres  : rniLOiVEXis  et  treuoctophs. 
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5'^  (iRVRK.  VIIll.OX KXIS.  b'Orbifjny,  1830.  «l>iÀ£W,  j’aime,  vî;;ti;,  natation. 

Krns  de  louiiueiir  mojnmc,  les  supérieurs  les  plus  loties,  garnis  à leur  face 
interne  de  deux  riin;pVs  de  cupules  p«'‘donrntées , souvent  très-esparées  et  sur  deux 
li‘pies  alternes.  'IVle  }p*uéraleineiil  plus  pelile  que  le  corps.  Veux  ‘{ros,  saillants. 
(!or{hi  hiirsirorine . voluinineiix , cuinparativ  eiuent  aux  autres  parties  ; presque  loii- 
jour.s  lisse,  qiielquefuis  aeiiniiiié  pusférieiirenieiit  et  présentant  des  eoiileiirs  très- 
vives.  Quatre  ou  cinq  es|HTes,  de  l'Océan  et  de  la  Méditerranée.  Kx.  : l‘.  li^alinus, 
d’Oi'ltitfuij ; ealeiiulatiis.  FéruMur. 


t'ig.  3K.  Philoariii  h^alinai  Pig  39.  Philonrii*  .AlUfiliru*  Fig  iO.  l*iiilonriii  rntfiiBUluf. 
O'Orhi^my.  D'Orhiyn^  h'trttttnf. 


0-  rÎKXRi.  77t^:.l/0C7’0/‘/  ,ÿ.  DeUe  Chiajr.  1830.  trmi. 

Bras  assez  lon<ts;  les  deux  paires  supérieures  plus  longues  et  réunies  par  des 
membranes  qui  s'étendent  quelquefois  jusqu'à  leur  extrémité.  Deux  rangs  de  cupules 
snbcjlindriqiies.  Quatre  ouvertures  nqiiinTOS;  deux  n la  partie  supérieure  entre  les 
)eux  et  deux  en  dessous,  quelquefois  aussi  de  petites  ouvertures  latérales,  (ieiire  peu 
nombreux  en  esjK'ces,  de  l'Océan  et  de  la  Méditerranée.  Kx.  : T.  violaccus,  l'érnny. 


Fi|  41  Tr«nM>rtO|Ki«  QnftjiSHf.  Fig.  42  Tirniortopui  tioltceui  Fig.  t3.  Tr«tnoclopui  (rdifar 

IVmiijf.  Ftmuac. 
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Famii.ii!.  ARCOMALTIDKS.  ARGOXAr  TlDAE.  Rtnc.  IRAI. 

CKPHti.opons»  uvtLOCi'LAiAKS.  Lamarck , 1809.  cl  Citpy.«Loponr!t 
uoNOTll-tLtURB.  Lttmarek , 1812.  OciTilotoiB.  (7ray.  |Ni9. 

Les  aryoïiaiiltdés  sont  des  poulpes  à coquille  très-drvelopjn'c  et  evlcrno,  mais 
lion  adhérente  au  corps  de  ranimai . Comme  dans  la  lamille  préi  édenle,  la  réunion 
de  la  tête  au  corps  est  consolidée  par  deux  saillies  en  boulons  correspondant  a deux 
rainures  situées  à lu  base  de  l'entonnoir,  l ii  seul  qenre  ; argox^ita. 


Fig.  44.  ArgMinii  Argo.  Lbnné  Fig  43.  Argoa*ut«  |yb«reaUlA. 

7*  (ÎRMIK.  Unné.  1758. 

NArpLim.  Plim.  Uc\rioÉ.  , iSlj.  oi«a««iMMl  r«ptd« 

Deux  bras  palmés  a leur  extrémité  et  six  bras  conico-subulés,  tous  avec  deux 
rangs  de  cupules  pédiculécs.  Deux  ouvertures  aquifï'res.  l u appareil  de  résistance 
libre  dont  la  partie  concave  est  sur  la  base  du  tube  locomoteur  et  le  boulon  dans 
l'intérieur  du  corps.  L'argonaute  est  contenu  dans  une  coquille  miivnlve,  unilocu- 
iaire,  plissée  ou  tuberculeuse;  mois  il  n'y  est  retenu  pur  aucune  atlaclie  musculaire. 
Celte  coquille  est  trés-niince,  blanche,  à sommet  spiral  bicaréné,  et  elle  est  aplatie 
sur  les  cotés,  ce  qui  lui  doune  une  foriiie  analogue  à celle  de  la  coque  d'un  navire. 

L'argonaute  pond  des  œufs  qn’on  trouie  à certaines  époipies  sous  le  sommet  ou 
sur  les  bords  de  lu  coquille.  Pendant  te  repos, 
les  bras  palmés  embrassent  et  semblent  protéger 
la  frélc  coquille,  tandis  que  les  autres  brus  se 
replient  dans  le  test.  On  trouve  ces  ninllusques 
dans  la  Méditerranée,  l'Océan  et  les  mers  des 
Indes.  Ou  en  eomialt  quatre  espèces.  Kx.  ; 

A.  Apjo,  Linné. 

11.  Sismonda  a rencontré  en  1H57,  près  de  Conegliano,  Piémont,  dans  les 
marnes  bleues  du  dépôt  supercrétacé,  la  coquille  de  rargonniita  bians  qui  n'uvait 
pas  encore  été  trouvée  à l'étal  fossile. 

L'argonaute  est  un  mollusque  nocturne,  cependant  il  vient  quelquefois  à la  sur» 
Ttna  pmnntR.  S 
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l'ig.  il. 


,4rgQiuut«>  -irgo.  na<|HDl  à l’aide  da  lube 
iorooMlecir  »fa]«-uie»l. 


fai'G  (le  la  mer  peiuluiit  le  jour  et  lorsque  le  temps  est  calme.  forme  éléqaiile  el 
singulière  de  sa  coquille,  la  disposilion  non  muiiis  siiiqulière  de  ses  bras  vélüeres 
el  les  anomalies  (|iie  présenlo  ranimai,  ont  facilement  (irtHè  au  merveilleux.  La 
prétendue  iiavi^iution  de  rarqonaute  est  mic  liction  des  anciens , ré(H>tée  et  propagée 
pendant  loiiqlemps.  Ce  |K)ulpe  ne  navigue  pas  ù l’aide  de  voiles;  il  naqe  comme 

l('S  autres  céphalopodes,  et  le  mo- 
teur principal  qu'il  emploie  est  le 
tnhe  locomoteur  dont  il  est  pourvu 
el  qui  lui  sert  ù refouler  l’eau.  Ses 
bras  palmés  lui  servent  parfois  de 
rames,  comme  l’a  constaté  M.  Vé- 
raiiy,  mais  ils  ne  suniraient  pas  à la 
rapidité  des  mouvements  cl  ne  constituent  réellement  que  des  aeeessoires  utiles. 
Si  l'oii  avait  autrefois  comui  ta  naviqalioii  a l'aide  de  la  vapeur,  la  disposition  aiia* 
lomiqnc  et  les  fonctions  du  liil>e  locomoteur,  ou  aurait  pu,  en  eontimiaiit  la  fictiuii, 
dire  aussi  qu'indépemianmient  des  voiles  et  des  rames,  rarqonaiite  emplumait 
encore,  par  le  refoulement  de  l’eau,  un  moyen  analogue  ù celui  que  présentent  les 
navires  à hélice,  el  la  navigation  inivte  était  trouvée. 

IjC  merveilleux  ne  s'est  pas  arrête  là,  il  a fallu  expliquer  encore  pounjuoi  l’urqo- 
nautc  n'a  pas  de  moyens  d’attache  avec  la  coquille  qu’il  habite  : queh{ues  auteurs 
S(ippos('iit  que  le  poulpe  qui  se  trouve  dans  la  coquille  cumuie  sous  le  nom  d'ar- 
•{oiiaute,  n’est  qu'mi  parasite  qui  a dévoré  ou  expulse*  le  véritable  constructeur  et 
posses.seur  de  celte  coquille  pour  s'emparer  de  sa  demeure.  D'autres,  remarquant 
que  le  |>oulpc  de  l’arquimute  est  toujours  femelle,  croient  que  la  coquille  n'est 
qu’un  nid  formé  pour  ri*ccvoir  el  protéger  les  (Dufs.  Quelques-uns,  disant  avec 

raison  qu'on  trouve  souvent  des  coquilles 
d'ar<toiiaules  sans  animal,  pensent  que  le 
poulpe  qu’on  rencontre  dans  celles  qui  sont 
iiahilées  ne  s'en  empare  qu'au  moment  de  In 
ponte  et  rahaiidonne  après  l’éclosion.  D’au- 
tres, enfîii,  préiciidciit,  avec  plus  de  raison 
sans  dunle,  que  l'argonaute  forme  lui-ménie 
sa  C(Kpiille  et  qu'il  en  est  |>ar  conséquent  le 
léqiliinc  possesseur  qiioi(|u’il  ne  soit  pus  ad- 
hérent à rette  co((uillc.  (’ette  opinion  est 
assez  jnstiiiée  d'ailleurs  pur  le  fait,  constaté 
par  plusieurs  naluraiisles,  de  la  réparation 
de  la  coquille  par  le  pouljH*  lui-inémc  lors- 
qu'un accident  quelconque  l'a  endommagée. 
Le  parasitisme  étant  accepté  par  les  uns,  repoussé  par  les  autres,  pourrait  rester 
douteux  : la  question  est  assez  intéressante  |mur  nous  eiqjaqer  à ajouter  quelques 
détails  curieux.  On  dit  à l'appui  du  parasilisinc  de  l’argonaute  que  ce  n'esl  pas  le 
seul  exemple  qu’on  puisse  indiquer  dans  la  classe  qui  nous  m'ctipe,  el  l’on  cite  à 
tort  le  paquro  ou  bernard  riierinitc,  qui  vit  dans  la  coquille  de  divers  mollusques. 
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On  prétend  que  la  coquille  de  l’argonaute  est  si  peu  faite  pour  l'individu  qui 
i'hnhitc,  quelle  n’est  pas  complètement  remplie  par  le  coq)s  du  poul|>c,  ni  moulée 
sur  lui,  et  qu’elle  est  tellement  indépendante  de  l'animal  qu'elle  contient,  qu'aurune 
adhérence  ou  attache  musculaire  ne  les  relie  rime  à rnufre;  qu'entin  la  coquille 
ii'est  maiiiletiuc  en  rap[)ort  avec  le  poulpe  qu'à  l'aide  des  bras  ineuibraueuK.  On 
dit  encore  que  la  peau  du  poul|)c  de  l’arqunautc  est  de  même  texture  que  celle  des 
céphnlo|>odes  sans  coquille. 

I/cs  partisans  nombreux  du  iioii-parasilismc  opposent  à ces  raisons  peu  con- 
cillantes  que  persoime  ii'a  encore  vu  rnuimal  qui,  dans  la  supposition  du  parisi- 
tismo,  coiistruiniit  la  coquille.  Ils  disent  qii'oii  a recueilli  des  coquilles  d'an^onaules 
de  toutes  les  dimensions  et  de  tous  les  àqi^s,  habitées  sans  exception  par  la  même 
espèce  et  dont  la  taille  est  toujours  eu  rappoii  avec  celle  du  lest.  M.  d’ttibiqny. 
entre  autres,  eu  a [kVliê  de  très-jeunes,  puisque  In  eoquilie  était  encore  mein- 
hranoifst*.  ha  dimension  du  test  est  toujours  pro|>orltoimée  à celle  de  l’animal, 
qui,  s'il  était  un  parasite,  serait  ohliyé  de  changer  souvent  de  coquille  pour 
en  prendre  une  projjrcssivcmeiit  eu  rapport  avec  ses  accroissements  suceessifs. 
h’exemple  du  parasitisme  du  Iwniard  riiennile  ne  prouve  rien,  c'est  un  crustacé 
qui  s'empare  violemment  du  lest  d'un  uiiiinnl  incapable  de  se  délendre  et  d'une 
classe  dilTéreiile.  Il  choisit  d’ailleurs  la  coquille  qui  convient  le  mieux  à sa 
taille  et  se  loqc  indistinctement  dans  le  lest  de  mollusques  d'espèces  et  de  a‘'n>*es 
différents.  IjC  poul|>e  de  rarqonnute  sc  trouve  imariahlemeiil  dans  la  même 
coquille,  cl  ce  ii'cst  que  par  exception  qii’ou  rencontre  vivant  ranimai  séparé  par 
accident  de  son  lest  he  poulpe  de  rar<|onaule  et  la  coquille  qu'il  habile  fusseiit- 
ils  élranjp'rs  ruii  à l'autre,  il  est  cxtniordimiirc  d'avoir  à constater  qu'ils  np|>arlicn- 
iieiit  ruii  et  l'autre  non-seulement  à la  même  classe,  mais  encore  au  même  ordre, 
et  que,  fiit-il  sans  coquille,  le  poulpe  de  l'ar<pmaute  resterait  dans  un  des  genres 
de  la  famille  des  octupidés;  de  même  que  la  coquille  sans  l'animal  trouverait  sa 
place  dans  une  famille  du  même  smis-ordre. 

[#e  poulpe  de  l’argonaute  dilTère,  comme  espèce,  de  tous  les  autres  pouljH's. 
h’iiiégalilê  dans  la  longueur  des  deux  faces  de  son  corps  et , comme  le  fuit  observer 
\{.  d’Orhigny,  l’angle  que  forme  la  partie  antérieure  avec  la  postérieure  prouvent 
(pie  cet  aiiiiiiai  doit  habiter  une  coquille.  Son  tube  locomoteur  est  plus  long  que 
celui  des  autres  poulpes,  dis|K>silioii  commandée  par  la  présence  d'un  test  protecteur 
dont  le  bord  ne  doit  pas  gêner  le  jeu  de  rexirémité  du  tube.  \m  membrane  large 
et  terminale  des  bras  vélifi^res  est  évidemment  destinée  à envelopper  une  coquille  et 
même  à In  sécréter,  puisque  M.  Vérnny  a pu  obsener  un  argonaute  ayant  les  bord.s 
de  la  palmure  des  bras  engorgés  et  pleins  de  granules  calcaires  blanchâtres  qu’on 
sentait  sous  la  pression  du  doigt.  L'argonaute  ne  |>crd  sa  coquille  qu'accidcntelle- 
ment  ; il  n’y  peu!  plus  rentrer,  et  meurt  peu  de  temps  après  celte  séparation  toujours 
involontaire.  Poli  ii'a  jamais  pu  trouver  aucune  adhérence  entre  l'argonautG  et  sa 

' VniiK  amas  pu  vêrifirr  l'observatioa  déjà  fahr  par  Orancli , que  ces  animaux  relînis  de  leur 
coquille  ne  paraissent  pas  en  être  incommodés  cl  eonlinuenl  leurs  mouvements;  noii.s  avons 
inêiiic  recueilli,  non  loin  du  cap  de  noniiC'K.spiTanrc  , im  individu  sans  coquille , et  nous  l'avons 
emiserve  vivant  pendant  presqite  toute  une  joumêc.  Kydoui  et  Souleyet,  Voynge  de  la  UonUc. 
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coquille;  mais  il  pense  que  cette  adhérence  existe  temporairement,  aux  époques 
d'accroissement,  entre  celte  coquille  et  l’orî^anc  sécréteur.  Delle  Chiajc  dit  avoir  vu 
sur  un  individu  vivant,  qu’il  eut  à sa  disposition,  une  membrane  extrêmement 
mince  qui  unissait  l'animal  à sa  coquille.  Celte  assertion  nous  parait  un  peu 
hasardée,  car  cette  membrane  n'aurait  pas  échapj»é  aux  observations  faites  depuis. 
11  ajoulc  que  lorsque  le  poulpe  est  prêt  à mourir,  il  abandonne  sponlanément  sa 
coquille  que  les  suçoirs  ne  rclienneut  plus;  mais  qu’il  s'attache  de  nouveau  à cette 
coquille,  si,  après  en  avoir  clé  enlevé,  il  y est  replacé  {Ilt/U.  sc.  tiai.  Ftirussac, 
t.  XV,  p.  Îil2).  Madame  Power,  dit  le  professeur  Maravi^^no,  connaissant  les 
observations  de  Poli , et  .se  ti'ouvant  près  des  lieux  où  les  |K)ulpes  de  l'arqonaiite 
abuiident , eut  l'idée  de  cbereber  sur  la  coquille  quelques  nouvelles  preuves  du  non- 
parasitisme  de  cet  animal.  SaebanI  que  les  mollusques  roncbylif(Tes  jouissent  de 
la  faculté  de  reproduire  ou  de  remplacer  les  morceaux  de  leur  coquille  qui  ont 
été  accideiilellement  enlevés,  elle  brisa  en  quelques  endroits  une  coquille  d'ar- 
gonaute coiileiiaiit  un  poulpe,  et  elle  eut  la  salisfaclion  de  voir  que  les  morceaux 
qui  avaient  été  brisés  et  enlevés  avec  le  plus  ^rnnd  soin  furent  reproduits.  Celte 
ex{)érieiice  a été  renouvelée  à Alqer  par  M.  Kun^,  capitaine  du  port,  et  cc  natura- 
liste disliiiqué  a reconmi  qu'au  bout  de  six  jours  les  brèches  faites  aux  coquilles 
étaient  complétoineiit  bouchées  et  réparées.  Mais  il  fait  observer  que,  malgré  son 
penchant  ai  considérer  le  poulpe  à bras  palmés  eonime  le  véritable  consiruotcur  de 
la  coquille  qu'il  habile,  il  ne  peut,  à l'exemple  de  madame  Power,  considérer 
celle  découverte  comme  coiicluanle.  Kn  effet,  dit-il.  In  pallie  renouvelée  n'est 
qu'une  lame  mince,  transparente,  qu'iiii  véritable  diapbra<piie  qui  ii'a  ni  In 
texture,  ni  la  solidité,  ni  la  hlancbeur  du  reste  de  la  coquille;  cette  partie  renou- 
velée prend  une  forme  irrégulière,  coiiinie  si  elle  n'avait  pas  été  produite  |Kir  les 
mêmes  moyens  et  les  mêmes  organes  que  la  coquille.  Kti  un  mot,  suivant  M.  Rang, 
cela  rap[)ellc  Imil  à fait  ce  qui  sc  pas.'W*  chez  les  limnrons  lorsque  leur  enveloppe 
leslaeée  est  cassée,  et  l'on  sait  que  dans  cc  cas  le  collier  de  l'animnl,  qui  seul 
produit  la  coquille,  n'est  plus  pour  rien  dans  ee  travail  de  réparation.  I>a  peau 
de  rargonaiite  est,  il  est  vrai,  de  même  texture  que  celle  des  céphalopodes  nus, 
mais  celte  peau  est  toujours  minee  et  lisse  sur  les  parties  eonteuiirs  dans  le  fond 
de  la  coquille.  I/absence  d'enipreiiile  musculaire  sur  la  coquille,  si  lani  est  que  le 
poulpe  n'en  e.st  pus  le  constructeur,  prouve  que  ranimai  inconnu  qui  en  aurait  été 
chassé  ii'y  était  pas  non  pins  adhèrent  cl  s'accorde  parraiteiiieiit  avec  l’observation 
de  M.  Véruny,  qui  attribue  la  formation  ou  plutôt  lu  sécrélioii  de  In  coquille  aux 
bords  dis  membranes  vélilcTes,  remplissant  exactement  des  fonctions  analogues  à 
celles  du  manteau  des  autres  moliuMpies  leslacé.s. 

.►Arrivons  maintenant  à des  preuves  plus  eoncluantes  : le  professeur  Diiveruoy 
avait  aimoiirè  que  les  eiiibr^ons  coiitenus  dans  les  œufs  d'urgoiinutcs  examinés  au 
microscope  présentaient  nne  coquille  distincte;  sir  l*Aerard  llmiie  assurait  le  con- 
traire, et  pcTsoime  ne  s’élail  trouvé  dans  les  eirronslances  favorables  pour  arriver 
à une  solution  complète  de  la  ({uestiun , lorsque  le  roi  de  Naples  en  offrît  fuecasion 
à l'oli.  Le  roi  Ferdinand  lit  ihVIut  des  argonautes  et  mil  gracieusement  la  piscine 
de  Porlici  a la  disposition  du  savant  coiicbyliologiste.  L'aiiiinal  vivant  et  les  particu- 
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larités  curieuses  de  »a  reproduction  ont  pu  être  alors  facilement  observés.  Poli  a 
vu  par  quel  mécanisme  les  œufs  expulsés  de  Tiilérus  ont  une  coquille,  et  il  s'est 
convaincu,  en  suivant  jour  par  jour  leur  développement,  que  la  coquille  existe 
chez  l'embryon  et  «{raiidil  avec  lui.  Il  reste  donc  prouvé,  mieux  que  par  aucun 
rnisonnement , que  l'arqnnaiite,  comme  les  autres  mollusques  testacés,  sécrète  et 
forme  la  coquille  qu’il  habite;  cepiuulant  il  n'adhère  par  aucun  |>oint  à cette 
coquille,  et  cette  opinion  ancienne  émise  par  .Aristote  est  parrailenient  vraie. 
{Ann.  SC.  mit.,  t.  IV,  p.  iî)5.) 

Le.s  observations  faites  jusque  dans  ces  derniers  temps  laissaient  .supposer  qu'il 
n'existait  ou  du  moins  que  l'on  ne  trouvait  que  des  individus  femelles,  et  celte 
erreur,  détruite  aujourd'hui,  comme  nous  allons  le  voir,  fournissait  un  ar^junient 
en  faveur  du  parasitisme  : M.  Eeacb  u te  premier  constaté  le  sexe  male  dans  un 
des  nombreux  arqonnutes  étudiés  par  lui.  l/aimonce  de  cette  découverte  a rencontré 
beaucoup  d'incrédules , et,  si  tout  d'abord  elle  n'a  pas  fait  cesser  les  doutes,  elle  a 
certainement  contribué  à faire  rechercher  la  cause  de  la  si  grande  rareté  des  mâles, 
alors  que  les  femelles  se  montraient  si  nombreuses.  Ou  admit  que  les  mâles,  plus 
|H'lagiens  encore  que  les  femelles,  plus  nocturnes  qu'elles,  ayant  besoin  de  se  tenir 
a de  plus  grandes  profondeurs , avaient  pu  échapper  à l'observation  des  naturalistes 
et  des  voyageurs;  tandis  que  les  femelles,  oliligées  par  les  besoins  de  la  ponte  cl 
les  modincatioMS  que  cet  acte  ap|K)rte  à leurs  habitudes,  devaient  être  plus  souvent 
à la  surface  des  mers  et  lieaucoiip  plus  disposées  à se  rapprocher  des  cotes  pour 
dé|H>ser  leurs  «rnl.s.  De  nouvelles  observations  amenèrent  les  résultats  suivants  : 
on  trouve  parfois  sur  h^ 
argonautes  et  sur  les  Iré- 
moclopes,  qui,  eux  aussi, 
semblaient  ne  présenter 
que  des  individus  femelles, 
un  {>etit  mollusque  verini- 
foriiic  représentant  parfai» 
ienient  un  brus  de  poulpe 
et  d'une  or<tanisation  con- 
forme û celle  des  céphalo- 
podes. ('.et  animal,  pris 
d'nimr<l  pour  un  ver  para- 
site , avait  été  découvert  à 
\ice  et  décrit  sous  le  nom 
de  Incocepliulus  acetnbu-  C«rirr.  lirci  rfuTretnortopni 

laris  par  Dclle  (ihiaje,  c*nmï*  ivwjr. 

puis,  quelques  années  après,  sous  celui  plus  convenable  d'heetocolylus  octo- 
podis  par  Cuvier.  Depuis  colle  é|>oque.  M.  Vérany,  en  examinant  un  trémw'tope 
(T.  caiirena),  trouva  qu'un  des  bras  de  la  troisième  |>aire  était  singulièrement 
développé  cl  muni,  à son  cvlrémit?  libre,  d’un  renflement  ovale  et  d’un  appendice 
filiforme.  M.  de  Filippi,  ayant  examiné  ce  liras  anormal , reconnut  rhectocolyliis 
oclopodis  de  (Cuvier,  et  M.  Vérany  en  conclut  que  l'hectocotyle  des  argonautes  et 
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des  trcinoi'(u^>02«  n ôtatl  aulri'  rlio9€  qtnin  brn.«  rndtic,  trunsforiiiè , portriir  d'mi 
organe  mâle  el  üc  dètarhani  pour  servir  à la  fêrondation.  MM.  Dujardin  et  Cosia 
ronsidcraionl  déjà  rhcelocoij  le  de  l'argoiiaule  ronime  le  niàlc  de  Pesp^Ve  ou  rnminc 
un  sperinatopliorr  de  ce  eéphalopode  la’  doeieur  11.  Muller  eut  aussi  Poccasion 
d'examiner  un  argonaule  male  * el  nous  croyons  devoir  reproduire  qiielqties  passages 
de  sa  noie  iiisiVée  dans  les  Annales  des  sciences  naturelles.  * .Ayant  étudié  les  hccto- 
eoljles  à Mes.sine,  je  lis  la  déeou\erio  du  véritable  argonaute  iiiàlr,  el  j’eus  la 
satisraction  de  pouvoir  suivre  la  connevioii  qui  existe 
entre  cet  aniniat  el  Plieetocolyle.  (’c  dernier  n est  autre 
chose  qu'une  partie  de  Pangonaute  qui  sc  dé\elop|U' 
dans  un  sac  pigmenté  qui  tient  lieu  du  bras  gaurhe  de 
la  Iroisiéiiio  paire.  Tous  les  individus  de  l'argonaute 
iiiàlo  que  j'ai  vus  sont  pt'tils,  ils  n’oiil  pas  nu  delà  d'iiii 
pouce  de  longueur,  ils  sont  sans  coquille  et  leurs  bras 
su|KTieur.s  eflilés  ne  portent  point  de  voiles.  Ix*  sac 
ilout  il  vient  d'élrc  question  renferme  sans  exception 
un  seul  liedocotyle  dont  la  partie  renflée  est  contenue 
dans  le  pédicule  et  attachée  à sa  base,  tandis  que  le 
reste  du  corps  est  libre  el  enroulé  du  côté  des  ven- 
touses. Dès  que  Pon  ouvre  le  sac,  ou  que  celui-ci 
se  fend  par  le.s  inoiiveinents  de  Phertorot^  le , ce 
dernier  se  recourbe  vers  le  dos  et  en  même  temps  le  sac  lui-même  se  retourne  el 
SC  traiisfurme  en  la  capsule  pigmentée  décrite  par  M.  Koelliker,  dans  le  dos  de 
l’hectocotjle  détaché,  l/argonaule  lui-même  conlieiit  un  testicule  très-<lêvrh>ppê ,' 
dont  la  situation  et  la  structure  sont  exactement  les  mêmes  que  chez  les  poulpes 
ordinaires  et  qui  renferme  des  spermatozoaires  à dilTêreids  degrés  de  dêveloppc- 
inenl.  Le  canal  excréteur  de  ce  testicule  ne  s'e.st  pas  laissé  dêmniitrer  dans 
individus  conservés  dans  Palcoul , cl  qui,  jusqu'à  présent,  ont  seuls  été  examinés 
sous  ce  rap|>orl.  Doiirtant  on  ne  peut  guère  douter  qu‘il  u'ahmilisse  dans  Phecloro- 
tyle,  puisque  celui-ci  contient  toujours  dans  le  sac,  décrit  par  M.  Koelliker,  des 
s|>crmatuzoaircs,  qui  souvent  remplissent  aussi  le  canal  qui  en  provient  jusqu'au 
bout  de  Pappeiidicc  (lliforinc,  qui  très-probahlemenl  sert  de  pénis.  Il  demeure  donc 
prouvé  que  l'hectocolyle  se  forme  sur  un  argouaule  màlc  et  n'est  autre  chose  qu'un 

^ |)«ns  Ici  rus  tri's-rurcs  où  j'ai  mirontrx'  cc  ror|>«  (hcrlorntyltii),  dit  le  profcsscMir  t'osla. 
c’élftil  tmijnurs  «tir  un  argnnaiilc  friiMdlo  qui  rotmm'nrail  i pondre  M'a  feufs  qui  s uliat  à la  face 
de  Pavant-drrnicr  inar  de  spire.  présumé  pamsile  adhère  à restrémilé  <le  la  mémo  carène 
avec  (uni  de  force  qu'on  doit  fain*  des  efforts  pour  l'en  détacher.  Il  est  lrè.s>mnbile  et  très-con* 
Iraciilc.  Irf*s  mouvements  de  ses  appendices  sont  d'une  vivacité  telle  que  cc  n’est  <|u*ovcr  p<*iue 
(|iie  les  yeux  parvieimcnl  ù les  dislingiior,  et  lonupi'on  a vaincu  l'adhésion  de  son  corps  avec  lu 
surface  interiu*  de  la  coquille,  ces  mmuements  n'-SH^unlih'iil  ù ceux  qui  agitent  In  qiienr  d'un 
leziird  lorstpi’oii  l'a  sépanv  du  tronc.  O corps,  par  son  organisation,  ne  peut  pas  être  consi- 
déré comme  joiiissaiil  d'iine  existence  indépendante  ; car  il  n'est  doué  d'aucun  organe  spécial 
qui  pourrait  en  prolonger  la  vie.  l/extrémitè  inférieure  «mible  être  coiip«v  de  sorte  i|u’oii 
pourrait  soupçonner  que  ce  prétendu  ver  était  mutilé  dans  cc  point,  on  qu'il  est  une  partir 
intégrale  du  mollusque  auquel  il  appartient.  Ann.  nat.  te.,  t.  \VI . p.  18V. 
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bras  métamorphosé  d'une  manière  (rès-irré<tulière.  Ce  bras  sc  détache  quand  le 
sperme,  formé  dans  un  vrai  testicule  de  l'aritonautc  lui-méme,  y a été  déposé,  et 
dés  ce  moment  rheclocotylc  jouit  d'une  vio  indé|M>iidantc.  Il  sc  porto  sur  les  argo- 
nautes femelles  et  les  féconde  à la  suite  d'un  véritable  nccoiiploment.  Les  lieclo- 
cotyles  se  trouvent  sur  les  brus,  dans  reiitonnoir  et  même  dans  la  cavité  respiratoire 
des  femelles,  et  il  est  évident  qn'iU  s'y  attachent  à l'aide  de  leurs  ventouses  et 
rampent  jusqu’à  l'ouverture  des  orqnnos  qéiiitauv. 

Depuis  la  publication  do  la  note  de  M.  Muller,  MM.  Véranj  et  Voqt  ont  fait  de 
nouvelles  recberebes  et  sont  arrivés  aux  conclusions  suivantes  : 1*  Les  ar<{onautes 
et  les  trémoctopv's  (violaceiis  et  canrenn)  ont  des  mâles  confonnés  d'après  le  type 
commun  aux  céphalopodes,  â""  l'n  des  bras  de  ces  mâles  esl  cotiformé  s{M‘cialeinent 
pour  devenir  un  orqanc  copiilatenr.  l.es  êtres  connus  jiis<|u'à  présent  sous  le 
nom  d’bectocolyles  ne  sont  |Kmi(  des  animaux  à part,  mais  seulement  des  brus 
copulateurs  détachés  de  ces  mâles,  i**  Les  bras  copulalenrs  détachés  sont  renouvelés 
périodiquement. 


2*  Solîs-oHDRE.  DECAPODKS.  DE^^APODA.  I^ach,  1817. 

ItRcvociv.  BlainriUe,  IS!R  SxPHtMV.  Gmy, 


Mollusques  nus,  à corps  ovoïde  ou  allon<{é,  souvent  cylindrique,  ayant  dix 
bras , dont  huit  sessites , armés  de  cupules  obliques,  pédunculées  et  à cercle  corné, 
garnis  de  crêtes  iialaloires  et  quelquefois  de  ineiiiliranes  iiilerbrachiales;  les  deux 
autres  tentaculaires,  plus  ou  moins  rétractiles,  souvent  très-lon<ts , terminés  en 
massue  et  Jiarnis  de  cupnirs  ou  de  crochets  seulemeni  à revlréniilé  libre.  Tète 


Vif  Srpia  rli*]|an« 


ri'|.  *>i  IlialMleuthii  Rnpprllt. 


ri}{.  ï.V.  S«pia  Drrtbpinli. 
U'OrUpuy. 


|>urfaitcmeiit  distincte  du  corps.  Veux  libres,  mobiles  eu  tous  svmis  dans  les  orbites; 
couverts  d’une  paupière  imiiiobile  irans|>arente  {myopsidés  d'ürbiqnj ),  ou  divou- 
verts  et  en  contact  immédiat  avec  l’eau  (oijjopsidés  d’Orbigny).  Pas  de  coquille 
externe,  mais  le  plus  souvent  un  osselet  dorsal  médian  inlenie,  corné  ou  crétacé, 
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ou  une  coquille  inlcrnc  cloisonnée.  Appareil  conslricteur  cartilagineux.  Des  na- 
geoires. Une  membrane  buccale  Irés-développée.  Pas  ri'oiiverlnros  aqiiifÎTcs  cépha- 
liques, mais  des  ouvertures  brachiales,  oculaires  et  buccales.  Tube  loconiulenr 
presque  toujours  garni  d'une  valvule. 

Les  décapodes  vivent  généralement  dans  les  hautes  mers,  et  ce  nesl  qu’acciden- 
tellement  qu’ils  s'approchent  des  côtes;  quelques-uns  cependant,  les  Seiches  par 
exemple,  font  eueplioii.  Ils  se  réunissent  en  bandes  nombreuses,  s’élancent  sou- 
vent hors  de  l'eau  et  viennent  parfois  tomber  sur  le  pont  des  navires,  lorsqu'ils 
cherchent  à échapper  à renncnii  qui  les  poursuit.  Ils  vivent  de  poissons  et  de  mol- 
lusques, et  quelques-uns,  les  calmars  surtout,  sont  très-redoiités  des  pécheurs, 
car  ils  déchirent  souvent  pendant  la  nuit  tes  poissons  pris  aux  hameçons  de  leurs 
lignes  dormantes. 

Ce  sous-ordre  comprend  huit  familles  : crixchi,vdk.s,  loligopsiuks  , r.maoTKi- 
THIDÉS,  I.OUGIÜÉS,  ONVCIIOTKITUIDKS  , SKPUDÛ),  BF.I.KUMTIUlls , SPIRIUDÉS. 

l,es  cinq  preniiéres  familles  forment  la  section  des  choiidrophora  de  Gray;  les 
sépidés  corres|)ondenl  à celle  des  sepiophora,  et  les  beleimillldés  à celle  des 
belemiiophora  du  mémo  auteur.  Nous  n’admettoiis  pas  ces  sections  au  même  titre 
que  le  savant  naturaliste  du  llritish  Muséum,  qui  en  fait  autant  de  sous-ordres;  ce 
sont  pour  nous  des  divisions  basées  sur  les  différences  que  présente  l’osselet  comme 
forme  et  solidité. 

V Division'.  CHOXOROPHOIiA.  Grmj,  18  49. 

Tectoiiobpha,  partim,  Bronn,  1848. 

Les  céphalopodes  de  cotte  division  ont  une  coquille  nidimcniaire  ou  osselet 
interne,  corné  ou  cartilagineux  plus  ou  moin.s  large,  de  forme  allongée,  lancéolée 
ou  pennée,  et  garni  dans  sa  longueur  d'une  cote  dorsale,  médiane. 

4*  F.xmillr,  CUAVCHIADKS.  CRAXCHIADAE.  Gray,  1849. 

Les  cranchiudés  ont  le  corps  ventru,  mcnihraiieuK,  trés-rélréci  en  avant.  Leur 
télé  est  petite.  Ils  ont  des  yeux  gros,  proéminents  et  couverts  d'une  membrane 
tran.sparente  ; leurs  nageoires  réunies  sont  tenninaies;  leurs  bras  sessiles  sont 
courts  cl  portent  deux  rangées  de  cupules;  les  bras  tentaculaires  plus  longs,  en 
massue,  ont  quatre  rangs  de  cupules.  L’osselet  est  gélatineux,  aussi  long  que  le 
corps,  étroit  et  bilanccolé.  l/eiiloimoir  a une  valvule,  l'ii  seul  genre  . cbxnchix^. 

8'  (iKNHR.  CRÀSCHIA.  !.rarh , 1817.  Cranrh,  nom  d'un  naturaliste. 

Ca«BciiKA.  fînrif,  IH47. 

Osselet  occupant  toute  la  longueur  du  cor|>s.  Xageoires  terminales.  Corps  bursi- 
forme,  membraneux,  beaucoup  plus  voluiiiiiicux  que  la  (etc,  qui  est  très-petite  et 
à laquelle  il  est  réuni  jwr  une  petite  bride  ceriiealc  médiane.  Veux  gros.  Bras 
sessiles  conico-subiilés,  courts,  inégaux,  sans  creMe  natatoire  et  sans  membrane 
protectrice  des  cupules,  qui  sont  pédiculécs  et  sur  deux  rangées.  Rrns  tentaculaires 


Digitized  by  Googic 


ACKTARtUFKUES. 


25 


assez  lon^s  et  assez  ^ros,  rèlnicliles,  avec  tieux  crûtes  natatoires,  des  cupuics 
pédiculées  et  sur  quatre  rangées.  Appareil  constricleur  formé  par  deux  ligaments 
réunissant  le  corps  à la  base  du  tube  loconioteiir,  qui  est  lon^q  ci  pounu  d’une 
valvule.  \a<jeoires  tenninales  unies  entre  elles  et  éehanerées  au  milieu  du  bord 
postérieur.  Osselet  inierne,  [{éintineux,  étroit  et  nemniné  h ses 
extrémités. 

Ii<'8  cranebies  sont  encore  peu  connues,  elles  se  trouvent 
dans  l’océan  Atlantique.  Ex.  : C.  seabra.  Lfarh. 

M.  Proseli  a proposé,  en  18i7,  rélablisscmcnt  d’un  sous- 
qonre  sous  le.  nom  à'Otrenia,  mais  ce  soii.s-«jenre  n’a  pas  été 
adopté.  Le  mode  particulier  de  réunion  du  corps  à lu  tête  était 
le  raraetére  invo([ué,  mais  trop  peu  difTérenliel. 

5*  Famille.  EOMGOPSIDÉS.  LOUGOPSIDAK.  Gray,  1840. 

Les  loliqopsidéssoiil  membraneux,  semi-pellucides  ; leur  corps  est  allongé,  rétréci 
en  arriére.  I^e  manteau  est  réuni  à la  tête  par  trois  attaclies  musculaires,  une 
médiane,  dorsale,  sous  rexlréiiiilé  de  rossclel,  et  une  de  chaque  colé  de  la  face 
abdominale  : les  nageoires  sont  terminales.  La  tête  est  petite,  sans  crêtes  auricu- 
laires; les  yeux  latéraux,  sans  sinus  lacrymal;  les  ouvertures  aquifères  milles. 
L’osselet  est  corné,  allongé  et  {>enné.  Le  tube  locomoteur  est  sans  valvule  et  sans 
brides,  l'n  seul  genre  ; i.olicoi*sis. 


Fig.  i»4i. 

Cranrhia  Kabra. 
tMfk. 


9'  (insBii.  CAI.MARKT.  I.OUGOPSIS.  Lamnrck.  I81Î.  ’O+tc,  «.<p,-rl. 

I.stcaia.  IHII  Piaotaia.  Z«rfcK'A0{(&.  IS27. 

Corps  uni  à la  létc  par  trois  attaches  fixes.  Point  de  membranes  à rombrellc. 
Yeux  pédoncules,  gros,  saillants,  sans  paupières  distincics.  Point  d’ouvertures  aqui- 
fères buccales , brarhiales 
ou  anales.  Cercle  corné  des 
cupules  bombé  en  dehors. 

Corps  allongé,  coniqueet  at- 
ténué postérieurement.  Tète 
petite,  large  et  déprimée. 

Bras  sessiles  arrondis , con- 
tractiii^  ; le.s  inférieurs  quel- 
quefois pourvus  d’une  crête 
natatoire.  Deux  rangées  de 
cupules  pédonnilées  et  mu- 
nies de  cercles  cornés.  Bras 

. . I . ..  Fi«.  57,  li.  vcrmirolarit  Fi*.  5S.  L.  riclnra.  Fi*  59  L.  ir.ia^na 

tentacii  aires  non  retraclilcs,  » » , . .. 

* Rupprll.  Ufttrar.  l/rting. 

grêles  à leur  base  et  placés 

en  dehors.  Appareil  constricteur  formé  de  trois  brides,  l’une  cervicale,  les  deux 
autres  latéro-inféricurcs.  Tube  locomoteur  libre,  gros,  long  et  sans  valvule. 

TOUR  PAKXIIRR.  3 
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Nageoires  terniinalcs,  sublriansiiluires  ou  suliurrondies.  Osselet  corné,  très-allon;jé. 
caréné  on  dessus  cl  lancéolé  pnstérioiireinont.  I<o  genre  perofliis  n'ost  qii'iiii  double 
emploi  du  genre  la'achiu.  Kx.  : I,.  xjga‘nti,  lérnny;  L.  veruiieularis,  nttpf>rlf ; 
L.  cyeliira,  I.esueur;  celte  dernière  esj>êce  esl  le  lype  des  genres  I.euchia  el  Perolliis. 


lî'  Famili-k.  CHIRüTKiniDKS.  CHIIWTEVTIDAE.  Gray,  1849. 

Les  ebirnteuibidés  ont  le  corp.s  allongé,  rétréci  postérieurement  el  garni  de 
nageoires  terminales  de  chaque  côté  du  dos.  Les  bras  sessiles  sont  assez  longs, 
libres  ou  réunis  en  partie  par  une  membrane,  el  les  bras  tentaculaires  ne  sont  pas 
rétractiles.  Le  inanleaii  est  soutenu  par  des  cartilages  obloiigs  correspondant  à des 
rainures  de  la  base  de  renfoimoir  et  à une  fossette  dorsale.  tête  est  luliiminciise, 
sans  crêtes  auriculaires.  I«es  yeux  sont  sessiles,  latéraux,  nus,  sans  sinus  lacrymal. 
Iæs  ouvertures  aquifères  buccales  distinctes.  Osselet  corné,  allongé,  grêle;  IVn- 
tonnoir  est  libre  sn|>érienremcnt  et  sans  valvule.  Deux  genres  ; cihrothitiiis  et 
inSTIOTKlTinS. 


Fij|.  61,  liiitintmliita  Ronellitnft  Ftmttixf 


I0«-  (ÎK.VBK.  CiUROTEUTHlS.  D'Orbigny,  1839.  Xeip,  main. 

Trois  points  d'attache  très-coinpiiques  à l'appareil  conslricleur.  Veux  non  pédon- 
cules, grands,  saillants,  à ouverture  ovale,  non  contractile.  Dos  ouvertures  aqui- 
fères buccales;  point  d'ouvertures  brachiales,  ('crrlc  conié  des  cupules  bÜobé  en 
dehors.  Corps  allongé  conique.  Tête  Irès-voliiminctise,  allongée.  Bras  sessiles 
longs,  inégaux,  à deux  rangées  de  petites  cupules  |HWliculéos.  Bras  tentaculaires 
placés  en  dedans  de  la  membrane  de  roinbrellc,  non  rétractiles,  très-grèlcs,  cylin- 
driques, démesurémen  allongés,  pourvus  de  petites  cupules  distantes,  terminés  en 
massue  à quatre  rangées  de  ciipiites.  Appareil  constricteur  mobile.  Xageoires  ter- 
minales, larges  ût  subarrondies.  Osselet  très-allongé,  très-gréle,  corné,  flexible 
el  lancéolé  aux  extrémités.  K\.  : C.  Veranyi,  Eéruuac. 
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II'  ÜKSKü.  HISriOlKt  THIS.  DOM, J, ly,  183«.  'Ijtiov,  voile. 

Trois  points  d’atlaclu*  simples  à rap|>areil  ronstricleur.  Veux  non  pédonciilés, 
lrès-*îrands,  non  saillants,  libres,  sans  paupières  tonlraeliles.  Des  ouvertures 
H(|iiif4‘rcs  buccales  et  brucliiales.  Cercle  corne  des  cupules  eonve\c  en  dehors.  Des 
ineinbranes  larges  a roiiibrelle.  Corps  court,  coni(|ue.  Tète  {jrosse,  cylindrique, 
plus  volumineuse  que  le  corps.  Bras  sessiles  qros,  eflilés,  réunis,  moins  la  paire 
inférieure,  par  une  membrane  très-élemlue ; munis  de  deux  ran<]ées  alternes  de 
cupules  petites  et  pédiculées.  Bras  tentaculaires  tri's-lonqs,  non  rétractiles,  ter- 
minés en  massue  lancéolée,  {murviie  d'une  crête  natatoire  et  de  six  rangées  alternes 
de  cupules.  .Appareil  constricteur  assez  compliqué.  Tube  locomoteur  court,  libre 
et  sans  valvule.  Nageoires  terminales,  larges,  arrondies,  échancrées  en  avant  et 
en  arrière.  Osselet  large,  en  tonne  de  plume,  corné,  llexible  et  caréné  dans  su 
longueur.  Deux  espèces  de  la  Méditerranée.  Kx.  : H.  Huppelli,  t Vrany,  p.!2ii,  tig.  5 t. 
H.  Bonellinna,  Frrtts$»r. 

V Kiuiulk.  OWCHOTKITHIDKS.  OXrCHOTELTH/DAE.  Gray,  IKi7. 

Cette  ramille  sc  compose  de  céphalopmles  dont  le  cor]>s  est  allongé,  charnu. 
U‘S  nageoires  dorsales  sont  ou  aussi  longues  que  le  corps  ou  elles  n’occu|>ent  que 
lextréinilé  postérieure;  elles  sont  anguleuses,  et  par  leur  réunion  elles  ont  une 
rorino  rliomboïdale.  l/appareil  constricteur  consiste  en  tuberciilt's  cartilagineux 
correspondants  à des  fossettes  antérieures,  lies  ouvertures  aquifc'res  anales  sont 
prononcées.  Lu  tête  est  cylindrique,  de  iiioyenue  dimension,  avec  des  crêtes  auri* 
culaires  longitudinales.  Ix's  yeux  latéraux  sont  nus,  et  iiii  sinus  lacrymal  se  trouve 
à leur  boni  su|>érieur.  liU  membrane  buccale  est  large.  Ia‘s  bras  sessiles  et  ten- 
taculaires souvent  armés  de  griffes  ou  crochets;  les  bras  tentaculaires  présentent 
à leur  extréiiiilc  en  massue  de  |K'tites  cupules  sessiles.  I/osselet  interne  est  corné  , 
lancéolé,  sans  cellules  aériennes.  L’entonnoir  a des  brides  de  chaque  côté,  et  il 
est  muni  d’une  valvule. 

Dix  genres  fonnant  quatre  groupes  : 

1".  Kxoplotkitiiis,  .AxciSTRociiBims,  .Ahrvliv,  Vkhawa.  .Aoxtiiotkithis. 

i'.  OXVCHOTKITIIIS,  AxC.ISTBOTHlTIllS,  OXYC.IIH. 

5*.  ()UVIASTREeHR.S. 

i*.  Tiivsanotkitims. 

I*'  Croi  CK.  Brfut  lenUtculairrs  sexsilrx  antifx  (te  rivr/ietx  en  forme  de  griffes. 

12*  liRXHK.  EXOPI.OTKVTHIS.  D'Orbiyny,  18VI.  "KvottXoi;,  anne. 

Ot  t cil  A.  jMirÜM.  I,ernrur.  IB3I- 

Corps  allongé,  conique,  couvert  de  petits  tubercules  réguliers  eu  dessous. 
Tète  volumineuse  siibeyliiidrique.  Veux  a.ssez  gros  et  assez  saillants.  Bras  sessiles 
armés  de  eroeliels  cornés  plus  ou  moins  longs.  Bras  tentaculaires  grêles  et  armé.s 
aussi  de  crochets.  Tube  locomoteur  uni  à la  tête  par  deux  brides.  Nageoires  trian- 
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gulaircs,  siibterniinalcs , et  que  dopasse  quelquefois  un  peu  le  prolongement  de 
l'oxirémilc  poslrricnre.  Osselet  eu  forme  de  plume  et  sans  appendice  n son  extré- 
mité, mais  avec  des  expansions  latérales  le  pins  souvent  sinueuses.  Kv.  : K.  Ouenü. 
l èran^;  K.  leptura,  Fèrunsnc ; K.  siibsagittata , Munster.  Fossile. 


Via.  oî. 

f{.  ()\fiiii.  I rmny 


Fi-i  li.l 

r.  l/aHirrr 


(jKXHF.  a \C  ISTHOCH  K!  h us.  (inty,  I8VU.  W'yxiiTTfOv,  (Tochrl,  /fetf,  main. 


\ag('oires  rlii>mboiila- 
les,  eoiivrant  tout  le  dos. 
('.orpssubr^liiulrique.  Bras 
sessiles  larges , allongés , 
arrondis  en  dehors  cl  pré- 
sentant deux  rangées  al- 
ternes de  crochets , sans 
cupules.  Brus  tenlaculnires 
longs,  avec  de  longs  cro- 
chets. Osselet  lancéolé,  à 
nemire  centrale  large,  un 
peu  convexe,  dilaté  latéra- 
lement. Kx.  : A.  la'sueuri, 
Fn/iMir. 


14*'  (Jkmik.  AliHAijIA.  Gray,  I8ô2. 


Nageoires  terminales.  Tète  granuleuse.  Bras  sessiles  avec  des  crochets  à la 
base  et  un  donhie  rang  de  cupules  à l'extrémité.  Bras  lenlaciilaires  allongés,  grêles, 
terminés  en  massue,  avec  qiiel(|ues  crochets  aigus  alternant  avec  des  cupules,  et 
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seulement  deux  ran^js  de  cupules  à l'cxtrémUé.  Osselet  lancéolé,  concave  sur  les 
bords.  Ex.  : A.  armata,  Owoy. 


Ÿ\g  Cd.  A Moruii.  Ki^  Ü?.  A.  «rmala.  Fig.  68.  A.  armala. 


15*  Ge.xhk.  KhroH , 184(1.  Vcraiij,  naturalute. 

OitoroauTiiTaif.  HuyytU  ri  Vrolka.  IK1I 

\a;;euires  subarrondies  sur  la  partie  poslêrieiire  du  dos.  liras  U'iilueulaires  et 
sessilcs  avec  des  ‘pilTes  courbes.  Bras  sessilcs  de  lonîpicur  in«'<{ale,  les  paires 
moyennes  plus  courtes  que  les  latérales.  Le  bord  interne  des  bras  est  muni  de 
ventouses  alternes,  et  placées  sur  deux  ranjjées  jusque  vers  rextrémîté  où  elles 
disparaissent.  Ces  ventouses  ont  une  t'orme  très-sin>|ulière  ; 
ce  sont  des  or^qanes  cylindriques  ressemblant  aux  os  des 
phalaïqjes  des  doiqts;  ils  sont  supportés  par  une  ti<[e  mince 
et  courte;  leur  extrémité  libre  est  creuse,  et  elle  cache  un 
|H*lit  crochet  ou  qrilîe.  1^  partie  creuse  de  la  ventouse 
présente  sur  une  de  ses  Taces  une  ouverture  en  forme  de 
fente  étroite  qui  s'étend  presque  Jusqu'à  la  hase  de  l'orqane. 

Souvent  on  voit  la  pointe  du  crochet  corné  saillir  hors  de 
cette  ouverture,  qui  est  ordinairenient  en  arriére  et  un  peu 
en  dehors.  Bras  tentaculaires  très-courts.  Osselet  en  forme 
de  plume  avec  une  côte  médiane.  Ex.  : V.  sieuhi,  Krohn.  •'■s  ' **'^“‘* 

la;  nom  d'ortopodoteuthis  avait  été  donné  par  suite  d'une  erreur,  qui  laissait 
.'(iip|K)ser  ruhseiicc  de  bras  (entaciilnires.  Depuis,  M.  Krohn  a pu  étudier  pliisieui'S 
individus,  cl  il  a reconmi  la  présence  de  ces  liras,  qui  avaient  été  enlevés,  par  un 
accident  quelconque,  sur  les  premiers  individus  examinés. 

16°  (iKXHK.  JiCiWTHOTKVTIS.  Watjuer,  KCUl.  "AxavOîi,  epiuc. 

klL4(«0,  iimntUr,  IS30.  OkTCliortCTIl*.  forliiN  . VmittUr 

Animal  ulloiiqé,  cylindrique,  connu  seulement  par  des  empreintes  qui  perinel- 
teiil  de  le  considérer  comme  voisin  des  calmars  pour  la  foriiie  du  corps  et  des 
tia«{ouires.  Tète  moyenne.  Bras  sessilcs  armés  d’une  double  rangée  de  crochets. 
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Bras  tentaculaires...?  Xii'teoires  tcrmiualcs , trian<)tiluires  et  dorsales.  Osselet 
corné,  allon^té,  étroit,  cutiitjué,  eftilc  en  arrière,  reiirorcé  par  une  côte  médiane. 


Fi||  <0  fl  "I.  4.  KfniMvri  Fig.  7i  rl  73.  .AranlbolPitbij  priiez  HmpffU. 

Fossile  des  terrains  jurassiques  de  rAlleinn^uo.  Ex.  : Ferussm'i,  Mimsirr.  Cette 

espèce  a reru  plusieurs  noms  : prisciis , anyustus,  s{>cciosii8 , Iriearinalus,  etc. 

2*  (îRui'PK.  {iras  tenfacnhiires  nniirx  <!e  norheU.  Hivs  xrsiiilex  arer  He$  rr/rlrs  roniêA. 
17*  (iKMiR.  OXyCHOTETTHIS.  Lic/Ueiulein , I8IK.  ’Ovu;,  ^rifTp. 

Asckt toca I R t ».  iMifk,  |N|7.  Oricmii.  iMrfiM,  Vntnr.  1K2I. 

Des  crochets  et  des  cupules,  ('.orps  lisse,  suhcylindriqiie,  allon,qé,  acuiiiiiié 


Fig.  74.  O.  Barilingii.  Iftnrur.  Fig  73.  O.  Brrgii.  FcruMur. 


postériciiroment , tronqué  en  avant.  Tète  iiioycniie,  couverte  décrétés  longitudi- 
nales. Yeux  grands,  latéraux,  saillants.  Bras  sessiles  quadraugulnires  ou  triangu- 
laires, inégaux,  pourvus  d’une  crête  natatoire  et  de  deux  rangées  alternes  de 
cupules  à cercle  corné.  Bras  tentaculaires  vigoureux,  eu  partie  rétractiles,  terminés 
en  massue  année  de  cupules  et  de  crochets  ou  de  crmdiets  seulement.  .Appareil 
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constricteur  simple,  fomié  d’uue  fossette  oblon<i;ne,  peu  profonde  et  entourée  d'un 
large  bourrelet  sur  la  buse  du  tube  l(K'oinolcur,  et  d'une  crête  linéaire  trés*lniigue , 
placée  sur  la  paroi  intenie  du  corps.  Xngeoires  terminales,  très-larges,  triangulaires, 
réunies  sur  le  dos  et  formant  une  surface  rhoinboidale.  Osselet  corné,  tlc:iible. 
aussi  long  que  le  corps  et  muni  à son  extrémité  inférieure  d'uii  appendice  conique, 
plein.  Ex.  : O.  Burtlingii,  Aerwewr;  O.  Lessoni,  F^ruanar ; 0.  V\eury\,  Brynauà. 


18*  Gk\rr.  A\CISTROTF,rTHiS.  Gray,  1852.  ’AYxiorpov,  crochol. 


Corps  lisse.  Bras  sessiles 
avec  des  cupules  serrées  et 
À cercle  conié.  Bras  tenta- 
culaires avec  des  crochets 
et  des  cupules.  Nageoires 
terminales.  Osselet  corné, 
droit,  très-étroit,  s'élargis- 
santgraducllcmeutcii  avant 
et  ayant  une  nervure  cen- 
trale et  deux  marginales. 
Trois  espèces  de  la  Méditer- 
ranée et  de  l'océan  Indien. 
Kx.  : A.  Liclitensteinii,  Fé- 
rtfiir/r;A.Krobnii,  l éraai/; 

Diissuniieri , d'Orhigny. 


tft*CRXRR.  OSYCHIA.  Usueur,  1821. 


Massue  des  bras  tentaculaires  avec  des  cro- 
chets au  centre  et  des  rangs  de  petites  cupules 
pédiccllées  et  à cercle  corné  de  chaque  côté. 
Osselet  lancéolé,  penné,  plus  large  en  arrière 
qu'en  avant,  et  avec  une  côte  centrale.  Kx.  : 
O.  platyptcra,  d’Orbigny.  l/osselet  est  plus 
large  chez  les  femelles  que  chez  les  mâles, 
et  il  présente  à l’extrémité , en  dedans,  un 
appendice  conique  très -aigu,  comprimé  et 
placé  en  long. 


Pig.  7S.  O.  pla(jp(*r«.  D’OrUgnÿ. 


3*  Gaoi’pR.  Cupules  des  bras  sessiles  et  tentaculaires  arec  des  cercles  cornis. 

. KK  Gk.vm.  OMM.ASTRRPHI'IS.  D’Orbigny,  1835.  *Opa«,  <pll,  arpé^cii,  je  tourne. 

CâiiiâM-niaiti.  SlmintUU.  Cmu.  Imc*.  1617,  l««l«  6my,  1S4V.  HitLomTmu.  6mf.  IMO. 

Corps  allongé,  cylindrique  cl  acuniinc  postcricurcineiit.  Tête  assez  gros.se  et 
pourvue  de  trois  crêtes  longitudinales.  Veux  très-grands,  latéraux,  mobiles.  Bras 
sessiles  inégaux , quadrangulaircs  ou  triangulaires  ; deux  rangs  de  cupules  pourvues 
d'un  cercle  corné  et  armé  de  dents  à son  bord  supérieur.  Membrane  de  l'ombrelle 
nulle,  si  ce  n'est  entre  la  troisième  et  la  quatrième  paire  de  bras.  Bras  tentacu- 
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laires  non  rétractiles,  un  peu  lancéolés  à re\lréinitc,  toujours  munis  d'une  rrctc 


pour  former  un  <]odet  creux,  sans  loges  aériennes.  Deux  bourrelets  latéraux  et  un 
médian.  Les  ommastréplies  sont  nocturnes  et  vivent  en  troupes  nombreuses  dans 
les  hautes  mers.  Ex.  ; O.  sagitlata,  Lamarvk. 


M.  Gray  a proposé  un  .sous-genre  hyaloteulhis , pour  les  espèces  à corps  trans- 
parent, tuberculeux  en  dessous,  avec  une  ou  deux  cupules  plus  larges  que  les 
antres  sur  la  deuxième  paire  de  bras  sessiles.  Type  : O.  pciagicus,  H‘Orhigny. 

Un  petit  nombre  d’cs|>èces  fossiles  des  schistes  lithographiques  de  Bavière. 


i*  (iRorPE.  Pan  de  griffes;  bras  sessihs  frangés. 

21«Gk\rr.  THYSAXOTF.l'THlS.  Trosrhel.  1867  Outîvo; 

Bras  sessiles  et  tentaculaires 
garnis  de  cupules  ; les  premiers 
munis  de  franges,  sans  grilTcs. 

\ageoires  de  même  longueur 
que  le  corps.  Osselet  sagitti- 
fonne.  Ex.  : T.  rhombus,  Tro- 
schel,  et  T.  elegans,  Trosrhel, 
récemment  découverts  dans  les 
eaux  de  Messine.  Nous  ne  con- 
naissons ces  espèces  nouvelles 
que  par  le  mémoire  inséré  dans 
les  Archives  de  U’ieigmann , 

I8ô7. 
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8'  Famiu-k.  I.OI.IGIDÉS.  lOUGlDAK.  D'Orbhjny,  I8;i7. 

Lc5  loli^uics  ont  le  corps  siibrylimlriquc,  obloiiq  ; la  UMe  do  intime  largeur  que 
le  corps  et  présoiilaiit  une  crête  auriculaire  transversale  ; la  mcnibraiic  buccale  est 
Jtaniic  de  cupules;  les  yen\,  sans  paupières,  cotiveiis  seuleineiit  d'une  inetubrano 
transparente,  simple;  les  nageoires  terminales  et  réunies;  les  bras  sessiles  avec 
deux  ou  quatre  ranqs  de  cupules  ; les  bras  tentaculaires  contractiles  en  partie 
seulement  ; la  coquille  est  cornée  en  romie  de  plume  et  spatiilirorme  sans  cellules 
aériennes,  sansqodet,  sans  rostre  terminal.  tulM?  locomoteur  est  pourvu  d'une 
double  bride  supérieure.  Huit  genres  : (iov^ti  k.  I^oi.ino,  Tki  tiiis,  Skpiotm  tiiis, 

RoSSIA,  SRriOI.4,  SRPIOI.OÏPK) , FlDKXtS. 


Gkxrk.  GOXATrS.  Gray,  1839 


Corps  cylindrique,  en  pointe  postérieuromeiit.  \u- 
^eoires  terminales,  rhomboïdes,  réunies  en  arriére, 
séparées  en  avant.  Tète  de  même  tanneur  que  le 
corps;  membrane  buccale  sans  cupiib's.  Veux  sans 
paupières,  couverts  d'inie  peau  transparente.  Bras 
sessiles  avec  quatre  ranqs  de  cupules.  Bras  tenta- 
culaires cylindriiiues  et  granuleux  sur  U's  cotés  avec 
plusieurs  ranqs  de  petiti^  cupules,  et  une  cupule  à 
crochet  à leur  base.  Osselet  corné,  mince,  lancéolé, 
penné,  étroit,  aussi  lonq  que  le  corps.  Tube  loconio- 
leur  court,  conique,  sans  bride  centrale  supérieure, 
sans  valvule.  Cnc  seule  es|>èce,  du  GroiMilaiid.  Kx.  ; 
G.  annriia,  MoUrr. 


Î3*  Gkvii«.  G.^LM.AR.  LOLIGO.  Lamarrk,  1799. 

Pf  «kOT  IttTi  t *.  lUttittriUf.  iSi-'t. 


\aqeoires  sur  le  tiers  ou  la  moitié  de  la  lonqiiciir  du  eorps.  Corps  allongé, 
cylindrique,  lisse  et  acumiiié  en  arriére.  Tête  rniirle,  aussi  large  que  le  corps. 
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Veux  libres,  ^ros,  saillants,  recouverts  par  une  expansion  transparente  <le  la  peau. 
Bras  sessilcs  conico-subiilés , triangulaires  nu  comprimés , iné<^aux , h deux  rangées 
(le  cupules,  l'nc  crête  milaloire  aux  bras  de  la  truisiciiie  paire  qui  sont  réunis  ü 
ceux  de  la  quatrième  par  une  membrane.  Bras  tenlarulaires  rétractiles  en  partie, 
longs,  cylindriques,  terminés  en  massue  lancéolée,  et  présentant  une  crête  nala- 


Kig  89.  L.  pjriforiiii 
D'OrUfnÿ. 


luire  (*t  quatre  rangées  de  rupules.  .appareil  consiricleur 
formé  : l*  d’une  fossette  ublongue,  entourée  d’un  bourrelet 
et  placée  à la  buse  du  tube  locomoteur;  2^  d'une  crête  linéaire 
saillante  sur  le  bord  interne  du  corps.  Tube  locomoteur  mé- 
diocre, fixé  à fa  tète  par  deux  brides  assez  fortes  et  muni  d'une 
valvule.  Nageoires  triangulaires  ou  un  |H’u  arrondies,  réunies, 
latérales  et  couvrant  rexlrémité  postérieure  du  corps,  rliom- 
boidales  par  leur  réunion.  Osselet  corné,  flexible,  plus  ou 
moins  lancéolé . aussi  long  que  le  corps.  Ex.  : I<.  viilgaris, 
Lamarcfi. 

Les  calmars  sont  des  animaux  nocturnes;  on  b^s  trouve  en 
troupes  plus  ou  moins  nombreuses  sur  les  cotes  où  ils  vicmient 
déposer  leurs  (eufs  dés  la  lin  de  Tbiver. 

On  ne  rite  qu’une  seule  es|>èce  fossile  du  lias  de  Olimden , 
Loligo  pyriformis  d’OrbIgny. 


24«-  (ÎRVHK.  TFA'THIS.  Schneider,  17HV 

Corps  allongé,  en  pointe  en  arriére.  Nageoires  réunies 
sur  le  milieu  de  la  partie  postérieure  du  dos  et  effilées.  Tète 
subrylindrique.  Membrane  labiale  simple,  sans  cupules. 
O.sselel  lancéolé,  étroit,  aussi  long  que  le  sac,  |>eimé.  Deux 
ou  trois  es(>éces  des  cotes  de  France  et  de  l'Atlanliquc. 
Ex.  : T.  siibulata,  Lamarck  (loligo  pana)  Uondeiet. 

Le  leulbis  subulata  est  surtout  remarquable  par  le  prolon- 
gement de  rexti’émité  postérieure  du  corps  diminuant  gra- 
duellement de  volume,  de  manière  à former  une  queue 
arrondie  terminée  en  pointe  obtuse  et  beaucoup  plus  longue 
chez  les  males  que  chez  les  femelles.  L'osselet  s'amincit  dans 
les  mémos  proportions,  et  se  replie  sur  les  côtés  pour  entou- 
rer rexlrémité  caudale  du  corps.  Les  bras  scssiles  et  tenta- 
culaires sont  pourvus  de  cupules  dont  le  cercle  corné  est 
armé  de  dents  obtuses. 


Î5«  CiExne.  SEPIOTEUTHIS.  Férussac.  1825. 

l.rM(Xiirl.  I8S8.  I.«l[ou«  Stmitrup.  ISM. 

Nageoires  sur  toute  la  longueur  du  corps.  Corps  ovalaire,  subcyliudrique , 
déprime , garni  de  chaque  coté  et  dans  toute  sa  longueur  de  nageoires  larges  surtout 
au  tiers  moyen  de  Icurcleudue.  Této  médiocre.  Membrane  buccale  avec  ou  sans 
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cupules.  Veux  assez  volumineux,  «ans  paupières.  Bras  sessiles  illégaux,  assez 
courls , pourv  us  d’une  créle  natatoire  cl  de  deux  rangées  de  cupules  à cercle  corné. 
Bras  tentaculaires  cylindriques,  longs,  tenninés  ni  massue,  pourvus  d’une  crête 
natatoire  et  de  quatre  rangées  de  cupules.  Appareil  constricteur  formé  par  une 
crête  aliungée  et  saillante,  placée  sur  la  face  interne  du  corps,  et  d’une  fossette 
bordée  d un  bourrelet  Irès-siillanl  à la  base  du  liilie  loeoinotenr  qui  est  lixé  à la 
tète  par  deux  bridt's.  Os.’îclel  corné , aussi  long  que  le  dos , large  au  milieu , atténué 
à «es  extrémités,  eonvexe  eu  dessus.  iM)iu*aie  ou  dessous  et  consolidé  par  une  forte 
côte  incdiane.  Kx.  ; S.  biliiieata,  Quotj. 


Fi<(.  91.  S.  biliiirat»  Fig.  93.  S.  •iittrali*.  Fig  Ull.  S.  InnaUlui  Fig  9t.  Lolinlui  lypo» 
Qifoy.  Oxoy. 


I«es  sépioteiithes  scmbleiil  tenir  le  milieu  entre  les  seiches  et  les  calmars  ; ils  se 
trouvent  dans  le  grand  Océan;  on  en  cite  quelques  espèces  (douze),  entre  autres 
deux  de  la  nier  Rouge  et  une  de  la  Méditerranée.  I.cuckart  a proposé  un  sous- 
genre  chondrosepia  pour  des  espèces  présentant  de  légères  luodiücations  de  forme 
des  nageoires.  Ces  dernières  sont  plus  larges  au  tiers  postérieur  du  corps.  Nous 
supposons  que  le  genre  loliidus  de  Sleeiistrup  peut  être  le  niéiiio  que  le  genre 
Chondrosepia,  surtout  si  la  figure  du  Loliolus  typiis  est  peu  exacte  comme  limite 
antérieure  des  iiagiMiires?  — Atrhivrx  tir  H'ietjmunn , lS.5t». 

20*  Cr\rr.  fiOSSlA.  Gray,  l8:iV. 

H tr  l.RcaTf  t T M(».  IKI9. 

Point  de  brides  cervicales  ; trois  points  d'attache  à l’appareil  constricteur.  Osselet 
orcupaut  la  moitié  de  In  longueur  du  corps.  Xngeoires  laléro-dorsales  distinctes. 
Corps  bien  détaché  de  la  tète . coiiii , arrondi  en  arrière , tronqué  en  avant , à bord 
supérieur  saillant  vers  la  tète , finrérieur  au  contraire  concave.  Tète  grosse,  presque 
aussi  large  que  le  corps,  mais  réirècie  derrière  les  yeux.  Veux  gros,  recouverts  par 
une  expansion  transparente  de  la  peau.  Bras  se.ssilcs  conico-sulmlés , gros  et  iné- 
gaux, tous  réunis  par  une  ineinbrane  plus  large  entre  ceux  de  la  troisième  et  de  la 
quatrième  paires;  pas  de  iiiembrane  protectrice  des  cupules,  ipii  sont  globuleuses, 
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iioü  |>édiculêw  cl  à cercle  corné.  Bras  toiilaculalrcs  loiif^s,  cyliiulriques,  en  massue, 
réiradilcs  en  entier  et  pnnmis  n rextréinité  d'imc  crête  mitaloire.  .appareil  con- 
slrlctenr  formé  (rime  crête  obinuîjiic,  sunnonléc  d'un 
sillon  sur  le  bord  interne  du  corps,  et  d’im  autre  sillon 
bordé  d’un  bourrelet  sur  la  base  du  tube  loconioleur, 
<|ui  est  libre  n .son  exiréinilé  et  muni  d'une  valvule. 
Najteoires  placées  sur  les  côtés  de  la  partie  dorsal»-  du 
taïqîs,  distantes  cl  prescpic  circulaires.  Osselet  interne 
petit,  corné,  llexible  et  spatulé.  K\.  : B.  subulata  , 
hU/douT. 

M.  tiray  a projmsé  un  sous>^enrc  betcroteutlns  pour 
l»*s  es|k'ces  ayant  les  cupules  de  trois  jmircs  de  bras, 
Iréh-Iurjtes , pédiciilées  et  plus  distantes,  tandis  que 
celles  de  rnutre  paire  sont  petites,  serrées  et  é‘jales. 
Fig  9i.  B »ubuUu.  espèce.s  <le  ce  sous-}tenre  ont  les  bras  tentaculaires 

rjhMT.  eililés. 


Î7*  tiKXBK.  SEVIOLÀ.  Lcarit,  1817. 

l ue  bride  cervicale  unissant  la  t»Me  an  corps.  Deux  points  »rullacbe  à l’appareil 
constricteur.  Osselet  occupant  In  moitié  de  la  lou'iueur  du  corps.  \aj{eoires  latér»)- 
dorsales.  l iie  f»is.selte  allonjté»*  à la  base  du  tube  loconioleur  et  une  crête  du  côté 
opposé  a l'appareil  consiricleur.  t’orps  ovalaire , court , tronqué  en  avant , arrondi 
en  arrière,  uni  par  une  bri<le  à la  lé*le,  qui  est  aussi  laijje  que  le  corps  et  un  peu 
rétrécie  postérieurement.  Veux  ;p'os,  saillants,  entièrement  couverts  par  une 
expansion  transparente  de  la  |H*aii,  pédoiienlés  et  mobiles  en  tons  sens.  Bras  ses- 
siles  conieo-siibiilés,  iin'‘<tanx,  pins  ou  moins  lonqs.  Poiiil  de  membrane  protectrice 
des  nipnlos,  qui  sont  a peine  |H’dicnlécs,  a cercle  eonie  et  sur  deux  ou  plusieurs 
raii'pVs.  Bras  teiiiaeiilaires  assez  loiqjs,  rétractiles  en 
entier,  eyliiidritjiies  à la  Iwse,  assez  larj^es  ù l’extré- 
mité,  avec  une  crête  natatoire,  mais  sans  membrane 
proleelriee  «les  eiipules,  »jui  sont  petit»*s,  bien  |>édi- 
eulées  et  rorment  liiiit  ran,qées.  .A)q):ireil  eoiislricteur 
lormé  par  une  losscite  profonde,  bordée  d’un  bourrelet 
et  placée  de  cbaqiie  efiié  à la  base  du  tube  locomo- 
teur, qui  est  libre  à sou  extrémité  et  d'une 

valvule.  \nqe«>ires  pluetVs  sur  li-s  eéités  »le  la  partie 
dorsale  du  corps,  ovales,  dislauti's  et  alifonnes.  Os.selet 
interne  faible,  corné,  llexible,  plus  étroit  en  arrière 
qn'en  avant,  de  moitié  moins  loiq;  que  le  corps  dans  la 
partie  cliarmie  duquel  il  est  placé. 

IiCS  sépioles  vivent  solitaires  ou  en  troupes  peu  iioiiibreitses  sur  les  eûtes  de 
lotîtes  les  mers.  Klles  disparaissent  |ieiidiiiit  la  saison  froid»-  pour  eherelier  des 
eaux  profondes.  l.eiir  chair  »'sl , dit-oii,  délicate  et  csliim'-e.  A .\ice  on  désqpie  ces 
iiiollusqiies  sous  le  nom  de  siipielu  ou  de  sepiela.  liix.  : S.  Bomlelelii,  (jesner. 
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Î8«  Gk\«r.  SEPIOLOIDKA.  D'Orhigny.  l8:iU. 


Ce  ^enre  a été  établi  pour  les  esjW'cos  à corps 
(lépriiiié,  très-Iarîte,  cilié  à sou  Ixird  extérieur  et  à 
bride  ccnicale  supérieure  lrès-lai**;e  ; sans  osselet  in- 
terne ou  avec  un  osselet  cartilagineux  , larjje  et  rétréci 
au  milieu.  Tous  les  bras,  moins  les  inférieurs,  réunis 
|)ar  une  larjje  membrane.  Tandis  (|iie  les  sépiolos  pio- 
premeiit  dites  ont  le  corps  oblon*},  arrondi,  |H'u  dé* 
primé,  non  cilié,  a bride  cervicale  su|nVieure  étroite 
et  les  bras  des  troisième  et  quatrième  paires  réunis 
par  une  membrane  peu  prononcée.  Kx.  : S.  liiu'olata. 
(Jttoÿ  et  (iniiiianl. 


â9'tiKXHK.  FIDKXAS.  iJniy,  I8V!>. 


Tête  unie  à la  partie  dorsale  du  corps  |>ar  un  larqe 
liqamcnt  cervical.  (îorps  oblonq,  uiTondi  postérieii- 
rcinciit.  Nageoires  courtes,  sur  le  milieu  des  côtés  du 
dos.  Bras  scssiles  avec  deux  ranqs  de  cupules  |hmIoii- 
cub’es.  Osselet  étroit  avec  une  nervure  centrale  et  deux 
innrqitiulcs.  <'.e  qenro  a été  établi  sur  un  mollusque 
conservé  dans  l'alcool  et  inromplet  (Kir  la  |KTte  d’une 
partie  des  bras  tentaculaires.  Kx.  : F.  iH'iiares,  (Jn/ÿ, 
de  Singapour. 


I'i3.  MS.  F pfnam  tîrtty 


îf  F.1UII.I.K.  l'AbAKOTI-:!  THIDKS.  PALAE'OTEtTHIDAK. 

Nous  croyons  pouvoir  établir  provisoirement  cette  famille  pour  réunir  quelques 
genres  fossiles  encore  peu  connus  et  «jii'il  est  nssex  diflieile  d’encadrer  dans  les 
familles  adtqUées.  I»es  palieoteutbidés  ont  un  osselet  ci)nié  dont  on  ne  retrouve  le 
plus  souvent  que  rempreinle;  nous  plaçons  au.ssi  dans  celle  faniille  provisoire  les 
genres  coneborb^nebus  et  rbjncliolheutîs,  établis  seulement  sur  des  becs  fossiles 
attribués  à des  céphalopodes  acélabuliftTcs,  et  enlin  le  genre  apl^eliiis,  sur  lequel 
les  avis  sont  toujours  partagés. 


ao*  (ÎKXIIF.  LEPTOTEVTHtS.  \hyfr.  I8i4. 
.\c7;t<k,  miiit'o. 

.^iiiiiial  inconnu.  Osselet  interne  corné,  lancéolé, 
large  et  arrondi  en  avant  et  terminé  en  pointe  en  ar- 
rière. Xervurc  ceiitnile  un  peu  convexe  et  Irès-large. 
Kx.  : L.  gigas,  Metfer,  des  sc'bistes  lithographiques  de 
Solenbofen;  c’est  bw  seule  es|W*ce  comiiie. 

Gel  osselet  très- grand,  inincc,  peu  concave  en 
dessous  et  lisse,  est  composé  do  emiebes  striées  dans 
le  sens  de  l'accroissement  ; il  présente  quatre  sillons 
peu  profonds  qui  conveigeiil  vers  rexlrémité  inférieure. 
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31*  (ÎK.XKK.  TKt'7'HOPSlS  et  TEVDOVSIS.  Deslongchamps , 1835. 

Animal  iiu'onnii.  Os!M.’lot  iiilonio,  d'aspect  corné,  mince,  allongé,  plan  ou 
lé;)èren)ent  conrnve  en  arrière  et  en  dessous,  ayant  dans  son  milieu  tiii  pli  lon- 
gitudinal parfois  fendu  à ses  deux  extrémités,  accompagné  ordinairement  d’iine 
bourse  ou  sac  rempli  d'une  matière  noirâtre  presque  pulvérulente.  Kx.  : Teuthopsis 
Ilunelli , Dfsloti(jchami)$.  - Ce  fossile  vient  du  baire  marneux  à 
rognons  calcaires  iissiles  de  Curcy.  Il  rap|)olle  un  peu  la  forme 
de  In  coquille  des  seiebes,  mais  sans  avoir  rien  de  la  structure 
compliquée  de  celle-ci;  et  on  ne  peut  réloigner  de  la  section 
des  calmars.  Le  pli  médian,  saillant  en  dessus,  est  très-pro- 
noncé; cependant  il  n'existe  que  dans  une  certaine  étendue 
de  la  région  moyenne,  car,  aux  deux  extrémités,  le  cote  droit 
et  le  côté  gauche  de  la  coquille  sont  séparés  par  un  intervalle 
très-notable,  comme  si  le  pli  eut  été  fendu  dans  rétenduc 
qui  correspond  à cet  intervalle;  cette  disposition  donne  à celte 
coquille  un  aspect  de  bivalve.  Cependant  il  est  facile  déjuger 
que  cet  écartement  doit  être  l’elTet  de  la  pression  éprouvée 
par  le  fossile  lorsqu'il  a été  saisi  et  recomert  par  la  matière 
pierreuse.  Cet  écartement  supjmse  moins  de  résistance  dans 
le  pli  que  partout  ailleurs.  Pcut-<‘tre  que  les  deux  cotés  de  la 
coquille  étaient  susceptibles  de  légers  mouvements  latéraux , et  leur  pÜ  médian 
flexible  faisait  rofllcedii  ligament  des  bivalves.  Celte  opinion  me  semble  d'autant 
plus  probable,  que  In  coquille  de  ce  lemiopside,  concave  à sa  face  inférieure, 
devait  servir  de  corps  protecteur  à dos  viscères.  Denlongrlunups.  " 

I#e.s  espèces  s;ms  poche  à encre  ont  servi  à rétablissement  du  genre  beloleutbis 
qui  suit. 

32*  RELOTKVTHiS.  Munster,  1843.  IleÀo;,  fli'-flic. 

SiritMiHkS.  VHtittrr. 

.Animal  inconnu.  Osselet  corné,  lancéolé,  aplati,  spatnlifivniie  ou  ncuminé 


ino 

Ünni'IU. 
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en  avant,  élargi  cl  ailé  en  arrière  avec  une  côte  centrale  convexe  et  deux  autres 
latérales,  divergentes  et  concaves  en  dessous.  Ex.  : H.  subcostntus,  Mumier, 
fossile  du  lias  supérieur  du  W'urteniherg.  On  ii'en  cite  (|iùm  Irès-pelil  nombre 
d’espèces  qui  font  proliahleineni  douhie  emploi. 


Kig.  IÜ5.  B.  Bollfitiii*.  l'iS'  100  B »ubrofUI<i<.  Fig.  107.  B (wbroiUta*. 

Sfhulltr.  D’apni  QienUrrlt.  Il'aprfa  cf'Orfrifny. 

Si  les  tignres  produites  par  (Juensledt  sont  exactes,  elles  doivent  représenter  d'au- 
tres espèces.  Il  serait  bien  à désirer  qu'mi  ullacliàl  généralement  plus  d’importance 
ù l'exactitude  des  ligures,  surlotil  lorsque  les  types  sont  rares  et  peu  connus. 


(iRXRB.  APTVCHVS.  Mfyer,  1831, 

TaicottLUTU.  ParkitiMH . 18tl.  McKltntt.  1835.  Tkiiwmi»,  Coqtnmd.  IHtI. 

genre  aptyclius  n été  établi  sur  des  débris  fossiles  encore  peu  connus,  quoique 
le  nombre  des  espèces  soit  assez  considérable;  nous  ne  pouvons  faire  mieux 
apprécier  les  doutes  qui  s'élèvent  à l’égard  «le  ces  coquilles  qu’en  exposant  soni- 
inaircmcnt  les  principales  hy|M>thèses  auxquelles  elles  ont  donné  lien. 

1°  Les  coquilles  connues  sous  le  nom  d'aplyclius  se  composent  de  deux  lames 
triangulaires  un  peu  concaves  réunies  par  une  charnière  suivant  quelques  autours, 
soudées  d'après  quelques  autres  et  présentant  une  quille  médiane. 


Fig.  108.  A.  Utai.  Brimn.  Fig  100.  .1.  rugalotni  IVi^v  Fig.  110  .V  raripatui 


2”  On  a dit  (Scbeuchzer  et  Knorr)  que  c'étaient  des  valves  d'anulifes  ; que  c’étaient 
des  plaques  de  la  mâchoire  (région  palatine)  de  certains  poissons,  G.  B.  Souerby. 
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3°  S(‘hlolheiin  les  considère  comme  des  tcUinides;  H.  de  Meyer,  comme  des 
coquilles  iiilerncs  de  iiioUiisques  itidélenniiiés  ; Eudes  IMonjicliamps,  comme 
des  solêiiidcs. 

4*  Uuppell  et  Vollz  supposent  <{ue  ce  sont  des  opercules  de  diverses  amiiioniles. 

5*  Van  Brédn,  que  ce  sont  des  parties  solides  de  la  huiiclie  des  aiiiinonites. 

6®  M.  Reshayes,  Aft'ni.  ile  tfi  soc.  géologù^uc  tle  l'ranre,  t.  III,  p.  31,  |>en$e 
que  les  apl^clms  ne  sont  pas  des  opercules,  mais  que  ce  sont  des  parties  inté- 
rieures de  ranininl  des  aininmiiies. 


Ki](  III,  S A dr«  ■mnotiiirs  ei|(.  Ili. 


On  les  rencontre  quelquefois  dans  In  dernière  loqe  de  certaines  ammonites,  mais 
on  les  trouve  aussi  isolés  de  ces  coquilles,  et  notamment  dans  la  craie  hianelie  du 
bassin  de  Paris,  où  l'on  n'a  pas  encore  trouvé  d'ammonites. 

7®  M.  Coquand  fait  remarquer  que  l'existcncc  de  deux  valves  dans  les  aptychns 
est  complètement  imaginaire.  Il  arrive  en  effet  souvent,  dit-il,  que  par  suite  de  la 
pression,  l'arètc  médiane,  qui  est  lu  partie  la  moins  résistante,  sVst  déchirée  dans 
le  sens  de  sa  longueur,  et  que  les  deux  lol>e.s  ainsi  divisé.s  prennent  l'apparence 
de  deux  valves  symétriques.  En  outre,  comme  le  fait  observer  judicieusement 
M.  Voitz,  et  cette  remarque  n'avait  pas  echap|>é  À M.  Reslonqchamps  lui-méme, 
la  lame  cornée  on  l'épiderme  existe  dans  riiitérieiir  des  valves  et  le  dépiM  calcaire 
à rextérieur,  ce  qui  n a jamais  lieu  dans  les  coquilles  bivalves  dont  l'épiderme  et  le 
lest  sont  dans  une  position  inverse.  Il  est  donc  impossible  de  considérer  les 
aplychus  comme  des  coquilles  bivalves  externes,  d'autant  plus  qu'on  n'y  aperçoit 
jamais  d'impression.s  musculaires. 

D’après  ces  considérations,  M.  Coquand  propose  la  réunion  des  aplychus  au 
genre  tendopsis  de  Deslongcbamps,  et  pense  que  ces  coquilles  ap|>arliennent  à une 
famille  éteinte  de  céphalopodes  cntièrcnicnt  mous  et  pourvus  d'un  osselet  intérieur 
dont  l'organisation  lui  parait  dévoilée  1*  par  une  poche  à encre;  2*  par  le  mode 
d'accroissement  des  tests  calcaire  et  corne;  3®  par  rabscnce  complète  de  traces 
d'impressions  musculaires. 
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34'  r.icv««.  nKLEilXOSKPI.i.  Agasti-.,  1835. 

LtLijloatMi.  Q%tuUtdt,  1830.  RiLoriLTi*.  l'ofti,  1810.  UtoiitTRlI.  Vumsttr,  1848. 

PALABDCRria.  Tkt»iùri,  1814.  I.bLICMiTB».  Qmrnttt^l,  1849. 

Animât  iiicôiittii.  Om*lot  iiilerne  coriiô,  miiU'C«  syim*lriqm\  tronqué  ni  avant, 
U’nniné  en  arrière,  eu  pointe  garnie  de  deu\  expansions  latérales,  lar<|es,  oldoii- 
quos  et  arrondies.  La  partie  inèdianc  est  allonqéc,  aplatie,  conique,  et  sa  surlace 
présente  une  série  de  stries  transversales  séparées  au  milieu  et  sur  les  cotés  par  de 
petites  cotes  longitudinales.  Les  expansions  latérales  oITrent  des  stries  courbées  dans 
le  sens  longitudinal.  Quelques  es{M*ce$  fossiles  du  lias  siqK'rieur.  Ex.  : Helopeltis 
inarqinatus,  f oifz.  (îeoteutliis  lata,  Mumter.  Loliqiiiites  saqittatus,  Mumirr. 


Kig  lia.  Fig.  Il»  Fig.  llb.  Fig.  Ilü. 

Reiffinoowpia  .Vgaulni.  Rct«nnoMpit  <1rUgnytDa.  B^I«mnot«pia  Hnhom.  IWIopfUii  BArginatuâ. 

Desitugcimmiti.  Ummsur.  UmutUr  l'oUt, 

Sous  le  iioiii  qénérique  de  belopeltis  javelot,  nc/rr,,  bouclier),  \\.  Voltz 

réunit  des  débris  fossiles,  qu'il  suppose  être  des  expansions  dorsales  du  test 
alvéolaire  des  bélemnites,  et  ce  nouveau  nom  lui  si'inble  nécessaire  parce  qu’il 


Fig.  HT  Fig.  HS. 

I,o)igioitM  lagiltalwa.  OMleatbia  lata 

Vwiftrr  ilmnêifr 

TnilR  l'RRVIRR. 


Fig.  110.  Fig  120 

(laoUalXta  lata.  IfHaarar.  Ralaannaapii  Saiiiaaa. 
lUlamnoarpia  Û'Orüfmy.  /TOrfrigny. 
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sera  presque  toujours  impossible  de  déleniiiiier  à quelles  espères  de  hélomiiites  les 
difTérentes  espèces  de  l>elo{)ellis  doivent  être  rapportées.  Ou  ]>uurrait  supposer, 
dit  M.  Voitz , que  les  heloprltis  appartenaient  à un  qenre  de  cêphalo|K)des  différent 
des  lælemnites,  ainsi  que  tous  les  autres  acétabulifi‘res  connus,  et  dont  la  coquille, 
bien  que  sans  t]alnu,  avait  cependant  beaucoup  d'aiialoqic  avec  le  test  alvéolaire 
des  béleninitcs;  mais  on  se  demanderait  alors  pourquoi  les  belopellis  sont  toujours 
incomplets  au  sommet,  fait  qui  est  bien  expliqué  et  qui  est  pour  ainsi  dire  une 
nécessité,  quand  on  rapporte  ces  fossiles  aux  iM'Ieimiites.  Il  y aurai!  encore  à 
expliquer  pourquoi  on  ne  trouve  jamais  de  pièces  fossiles  qui  puissent  être 
rapportées  au  sommet  des  belopeltis,  et  pourquoi  enlin  on  ne  rencontre  jamais  de 
pièces  fossiles  appartenant  au  lobe  dorsal  du  test  alvéolaire  des  béirmniles;  loin* 
Irès-proloiiqé  dont  rexisteiice  dans  les  bélemnites,  lorsqu’elles  étaient  encore 
entières  et  intactes,  ne  saurait  être  révoquée  en  doute,  une  fois  que  l'ou  a bien 
examiné  les  stries  d’accroissement  du  test  alvéolaire  des  biMenmiles.  ^ 

Les  schistes  du  lias  supérieur,  si  riches  en  bélemnites,  offrent  quelquefois  à 
Lyme-Uegis  en  AnjjleltTre,  cl  dans  les  célèbres  carrières  à dalles  d'Ohmdeii,  près 
de  R(dl  en  U urtembei7|,  des  lames  dorsales  de  coquilles  de  cépliulopodes  accum- 
pa^nées  d’un  sac  à encre,  et  qn’on  tic  peut  rap(>or(er  qu’aux  bélemnites.  Jusqu’à 
CCS  derniers  temps,  elles  avaient  été  confondiics  avec  les  laines  coruées  des 
calmarieiis,  dont  plusieurs  espèces  se  IroiivtMil  éqalomeiil  à l'état  fossile  dans  ces 
schistes,  ainsi  que  dans  d'antres  dépAts  du  terrain  jurassique.  Ces  lames  dorsales 
sont  toujours  incomplètes  du  côté  de  leur  sommet,  et  se  distinguent  aiscmient  des 
pennes  de  loligo,  parce  qu'elles  sont  composées  de  (rois  laims  au  moins,  super* 
posées  les  unes  aux  autres,  tandis  que  ces  dernières  ne  sont  composées  que  d’une 
seule  lame,  et  que  les  asymptotes,  qu'elles  inuntrent  en  général  avec  une  grande 
évidence , font  entre  elles  un  angle  de  dix  degrés  au  moins , tandis  que  cet  angle  est 
beaucoup  plus  )H?tit  chez  les  calmariens.  l'oUz. 

Voici  les  caractères  que  M.  Vollz  donne  à son  genre  belopellis. 

Tc*st  mince,  aplati,  symétrique  et  compost*  de  trois  laiiu*s  au  moins,  super- 
posées l'iinc  a rniitre,  jamais  entier  du  coté  du  somniol,  montranl  deux  lignes 
droites  (asymptotes)  placées  symétriquement  sur  le  fossile,  et  faisant  entre  elles 
un  angle  de  pins  de  dix  degrés;  la  région  médiane  (dorsale),  comprise  entre  ces 
deux  lignes  droites,  offre  des  stries  transversales,  légèrement  convexes  au  milieu, 
et  dos  stries  longitudinales,  qui  sont  plus  ou  moins  bien  prononcées;  les  deux 
régions  latérales  (byjierbolaires)  montrent  des  stries  partant  obliquement  et  sou- 
vent (angenliellemenl  des  asymplotesrpour  remonter  vers  le  somiiiel  du  test.  ! oitz. 


\ous  plaçons  ici  les  genres  Concborliynchus  et  Rhyncholeiitbis  qui  ne  sont 
représentés  que  par  des  becs  connus  autrefois  sous  le  nom  do  glossopèlrcs , et  que 
Rluincnbach  indiqua  le  premier  comme  des  becs  de  seiches.  l)’au(i«*s  becs  fossib*s 
appartiennent,  coiimic  nous  le  verrons  plus  loin,  un  genre  nautile,  et  ils  devien- 
nent pour  quelques  auteurs  le  type  du  genre  Hhyncholillies.  que  nous  ne  séparons 
pas  du  genre  nautile. 
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35'  G«x«s.  COXCHORUyXCHLS.  BlaimiUt , l»»7.  '\Kf/y,,  Wc-, 


Bec  solide , symétrique  ou  subsymétriqiic , Irian^qulnire , élaryi  eu  avant , 
convexe  en  dessus,  avec  une  bande  médiane,  relevée,  également  triangulaire, 
formant  en  arrière  un  sommet  aigu,  h peine  incliné  sur  le  Ixird,  eoncave  en 
dessous  avec  des  cannelures  obliques  ou  dentelures  au  bord  postérieur  et  é{>ais 
de  l'ouverture.  V.\.  : C.  avirostris,  Broun,  fossile  du  muscbclkalk. 


Pig.  131.  c.  «tirotlriâ.  anm*.  Pig.  122,  C.  0«'«nii. 


36»  Gexrb.  RHrXCHOTEi  THiS.  D'Orhigny,  1847. 

PiUBOTBCTaii.  D'OrM^y.  1X47.  Banciouri».  faarr>iriyit«f , IKIB. 


Bec  solide,  calcaire,  un  peu  allonge,  subsymétrique,  convexe  en  dessus,  plat 
en  dessous,  et  composé*  de  deux  fuirties  continues  ; rime  antérieure  triangulaire, 
convexe,  un  peu  en  forme  de  bec  court;  l’autre  postérieure,  plus  étroite,  formant 
une  sorte  de  manebe  un  peu  élar- 
gie en  arrière.  Kx.  : K.  dupli- 
ratus,  Mumter.  R.  sella. 

liC  genre  palæoteulhis  de  d’Or- 
bigny  est  établi  sur  un  bec  fossile 
voisin  des  Hiyncholeuthes  ; mais 
ce  bec  est  plus  étroit,  tiés*pointu, 
lancéolé  en  avant , sans  ailes  la- 
térales, pourvu  seulement  d'un 
talon  postérieur  plus  large  que 
le  reste.  Tel  est  le  R.  bonoratianiis , (fOrhigny,  trouvé  dans  le  terrain  kellowicn, 
à Chaudon  (Basscs-.^lpcs). 


Kig  123, 


Fig.  121. 


Fig.  125. 


R.  »eila. R.  düpUftiUB.  VKMM/r.  R.  lUtinriiiia.  D'Orliyny. 


2'  Divi.sion.  SF.PIAPHORA.  Gray,  1849. 

Les  sépiapborcs  ont  un  osselet  calcaire,  celluleux  cl  assez  épais. 

10-  Fvmm.le.  SKIM.ADKS.  SEPiADAE.  D’Orbigny,  1835. 

Veux  avec  une  paupière  inférieure.  Corps  réuni  à la  tête  par  une  large  bride 
eenicnie.  Nageoires  aussi  longues  que  le  manteau,  latérales.  Tète  large,  sans 
crêtes  auriculaires;  membrane  bncrnle  sans  cupules.  Tube  locomoteur  avec  une 
valvule  interne,  mais  sans  bride  supérieure.  Bras  sessilcs  avec  quatre  rangs  de 
cupules  à cercle  corné  ; bras  tentaculaires  complètement  rétractiles.  Osselet  interne 
calcaire,  épais,  à surface  dorsale  compacte,  formé  de  cellules  nombreuses 
sans  siphon. 
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37»  <jb.\rk.  seiche.  SEPIA.  Liant,  1740. 

SiMaLITll».  UMMilfr.  IHIS.  TttcaVTlilBi*.  Urftr,  IMfO.  PllAloTterai».  Kormer.  IKA8 
S*riBtl.t.  Cntÿ.  IB«9.  Coccotictbk.  Otrm. 

Poilil  do  brides  cenienles;  trois  points  d'altacbc  à l’appareil  coiistrieteiir;  relui 
de  lu  base  du  tube  locoiiiotciir  ovale,  concave.  Vn^^eoircs  longitudinales,  latérales, 
étroites,  pres(|tie  rirculaires.  Corps  comprimé,  ovalaire,  obloiig,  plus  large  (|iic 
la  tétc,  c|ui  est  grosse,  déprimée,  plus  étendue  en  largeur  qii’eii  longueur  et 


Fig.  137.  s.  onktaallt 


Fig.  128.  S.  \fmi<-aUU.  Quvy 


rétrécie  en  arrière.  Yeux  laléro-supérieurs,  couverts  par  une  expansion  de  Ja  peau, 
qui  devient  transparente  sur  une  surface  égale  nu  diamètre  de  l'iris,  et  garnis  d'une 
paupière  inférieure  contractile,  liras  sessiles  de  inoyenne  longueur,  robustes, 
inégaux , réunis  à leur  base  par  une  membrane , moins  ceux  de  la  quatrième  paire  ; 
une  crête  natatoire  au  coté  interne  de  ceux  de  In  quatrième  paire.  Membrane 

prolectrici*  des  cupules  cimrtes; 
quatre  rangées  de  cupules  mu- 
nies d’un  cercle  corné,  liras  ten- 
taculaires complètement  rétrac- 
tiles, longs  et  grêles,  ù cupules 
inégales  et  placées  sur  plusieurs 
rangées.  Appareil  constricteur 
foniié  il’une  crête  oblonguc,  co- 
nique, entourée  sur  la  partie  su- 
périeure d'une  fossette  circulaire 
assez  profonde  et  pincée  sur  la 
paroi  interne  du  corps , et  d'une 
füssellc  oblonguc,  profonde, 
bordée  d'un  bourrelet  très-rc- 
■'•s  !'■«  *'*8  levé,  et  située  sur  la  partie  iii- 

iobcrciiuu  u-rrt  oorkifnf  fcncurc  du  tubo  loconioteur,  qui 
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C8t  gros,  court,  libre  cl  garni  d'une  valvule.  Osselet  aussi  long  que  le  corps, 
crétacé,  solide,  ovale,  oblong,  quelquefois  pourvu  en  arriére  d'un  rostre  légère- 
ment saillant;  placé  sous  la  peau  de  la  face  dorsale  et  formé  de  loges  lrés*resser- 
rées,  empilées,  très-obliques. 

Les  seiches  sc  trouvent  sur  les  côtes  de  toutes  les  mers  tempérées  et  chaudes  ; 
elles  n'y  séjournent  cependant  pas  pendant  toute  l'année;  les  rigueurs  de  l’hiver 
les  obligent  ô chercher  une  mer  profonde;  elles  reparaissent  au  printemps  pour 
déposer  leurs  œufs.  Ces  mollusques  sont  particulièrement  remarquables  par  la 
grande  quantité  d’encre  qu'ils  peuvent  dépenser  pour  se  défendre  ou  pour  colorer 
l'enveloppe  de  leurs  œufs.  Ks.  : S.  ofOcinalis,  Linné. 

M.  Gray  a proposé  le  sous-genre  Sepiella  pour  les  espèces  à osselet  oblong,  à 
extrémité  postérieure  élargie,  avancée,  cartilagineuse,  sans  rostre  et  convexe 
en  dessous. 


Vig.  IXÎ 

s.  aatiqu.  IfmMtn-. 


Fig.  133 

S.  «niiforaiis.  Dmnker. 


Fig  13* 

S.  liagaaU.  lfiin«t«r, 


Fig.  133. 

S.  CAodtU.  VlMHlkr 


Fig  l3tV 
S.  bâfliformi*. 


\ous  crojoiis  devoir  réunir  provisoirement  aux  seiches  les  empreintes  fossiles  de 
quelques  espèces  vaguement  désignées  sous  les  noms  de  sépiolithos  et  sépiostaires. 
Par  leur  forme , ces  empreintes 
rappellent  les  héloteulhes,  dont 
clics  se  distinguent  par  l'épaisseur 
de  l'osselet  et  sa  nature  calcaire. 

U'  genre  trachyteuthis  a été  pro- 
|M>sé  en  18^0  par  Meyer  pour  les 
es|»èces  allongées,  élargies  en  ar- 
rière, comme  les  sepia  ensiformis, 

Mfÿrr,  et  hastifonnis,  Ruppelly  des  schistes  liiho- 
graphi<|ues  de  Soleiihofeti.  Ro<*mor  a aussi  proposé 
en  IH5G  le  genre  palœnteuthis  pour  les  osselets  fos- 
siles présentant  un  bourrelet  longitudinal  sur  leur 
face  dorsale,  comme  le  sepia  duneusis. 


Fig  138. 
S.  dis«iuii. 
Hotmtr. 


Fig  i;w 
S.  Lcfebrci. 
D'Orkifn^ 
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38»  Gbxrk.  BELOSEViA.  VoUi,  1830.  Biao;,  flêdic. 


M,  Vollz  a aussi  proposé  le  genre  bclosepia  (SsXo<»  flèche)  pour  des  fragments 


Ki^.  I iO,  B.  longicpioa.  Fig  141.  B.  tongîtpiiia 


Fig  I4S  a arpinitlM.  Vu.  ieagiroftrii. 


d'osselets  dont  le  rostre  seul  et  une  partie  de 
la  hase  qui  le  supporte  sc  trouvent  dans  le  cal- 
caire grossier  du  bassin  de  Paris.  Ces  fragments 
présentent,  il  est  vrai,  des  traces  évidentes  de 
cloisons  transverscs  percées  de  petits  trous,  que 
iM.  Kduards  suppose  pouvoir  être  les  analogues 
d’un  siphon  ; mais  ce  genre  n*est  pas  encore 
généralement  adopté.  K\.  : B.  sepioidea  et 
lüiigispiiia.  Les  débris  fossiles  du  genre  sepia 
se  trouvent  dans  les  terrains  jurassiques  (étage 
oxfordien)  et  tertiaire  (étage  parisien). 


Division.  BELE.MXüPHOBA.  Gray,  ISilt. 


I«es  bélemnophores  ont  une  coquille  calcaire,  interne, 
cloisonnée,  droite.  !<es  cloisons  traversées  par  un  siphon. 


Il*  Famille.  BELEMMTIDÉS.  BELEMMDiDAK. 


Animaux  inconnus,  tous  fossiles.  Osselet  interne  corné, 
large  en  avant,  étroit  en  arrière;  ailes  latérales  s’insérant  au 
pourtour  d'un  rostre  crétacé,  conique,  conlenanl  dans  son 
intérieur  une  série  de  loges  supi'rposées , percées  inférieure- 
ment d’un  siphon.  Cette  famille  est  composée  de  genres  qui 
ont  complètement  disparu  de  la  faune  actuelle. 


39*  (îxxAK.  COSOTEVTUIS.  D'Orhîgny,  IKVî.  KGvoç,  cône. 

Animal  inconnu.  O.sselet  conié,  très-allongé,  terminé 
postérieurement  par  un  cène  alvéolaire  contenant  une  série 
de  cloisons  transverscs  aériennes  percées  d'un  siphon  ventral. 
D'après  la  forme  allongée  de  l’osselet  des  conotcuthes  et 


..  r 

Fig.  li.i.  C UopinUdU» 
trOrhifny 
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l'abscncc  de  rostre  protccleur,  M.  d‘Orbigny  pense  que  ce  devaient  i^trc  d excellenU 
nageurs,  et  quÜs  ne  quittaient  pas  la  liante  nier.  Cet  osselet  est  en  quelque  sorte, 
par  sa  forme  et  ses  cloisons,  un  intermédiaire  qui  rapprtK'lie  les  ominaslrèplies  des 
béleinnites. 


40e  Gk\rk.  nKLKMXOTELTUIS.  Prarre,  1842 

. BiiRMvoftM*.  Onvh,  tsi). 

<’orps  eonique,  pourvu  vers  son  extrémité  antérioiire  de 
deux  larj^es  na<;eoircs  senii-<*irculnires,  comparables  a celles 
des  st’pioles.  Tète  moyenne,  munie  de  dix  bras  sessiies  et 
tentaculaires,  armés  d’un  double  rany  de  crocliets.  Osselet 
semblable  à celui  des  bélemnites,  contenant  dans  une  cavité 
conique  une  série  do  cloisons  transverses  concaves,  percées 
d’un  siphon  veiitnil;  cette  cavité  so  prolongeant  en  avant  en 
un  bord  circulaire,  luiiice  et  tranchant,  dépourvu  de  prolon- 
«jenienl  dorsal. 

Fossile  des  argiles  schislonles  de  l’oxford  clay  de  Clii|v 
penliam. 


Fig.  I4S. 

B énliquas.  Pmret 


40  Gkxrk.  RRLKMMTKS.  lister,  1678.  BiXfifivov,  javelot. 


Coquille  calcaire  ou  agafisée,  droite,  allongée,  s j métrique,'  fornme  de  trois 
parties  : rnne,  antérieure,  esl  un  osselet  corné  en  forme  de  deini-ejlindre ; la 
seconde,  intermédiaire,  est  l'alvéole 
ou  phragmncéne  ; la  troisième  esl  le 
rostre.  L’osselet  corné  est  comparable 
h l'osselet  de  la  plupart  des  céphalo- 
podes. L’alvéole  est  un  test  conca- 
inéré,  mince,  de  forme  conique,  ou- 
vert à sa  base  et  ayant  ses  stries 
d’accroissement  à la  surface  exté*- 
rieiire.  Son  ouverture  parait  être  plus 
ou  moins  oblique.  Les  cloisons  sont 
des  pièces  distinctes  du  lest  conique  : 
elles  sont  très- nombreuses,  presque 
perpendiculaires  k l'axe  du  cône,  de 
forme  concave  et  unie,  et  ganiios 
chacune  d’un  appendice  creux  en 
forme  de  queue  ; la  série  de  ces  a|i- 
pendices  eonstitiic  un  siphon  articulé, 
continu  et  étroit,  qui  traverse  toutes 
les  concamérations.  La  gaine  esl  un 
test  conoïde  ou  clavifonne;  il  est  ou- 
vert À la  base  et  composé  de  couches  h texture  fibreuse  en  travers,  se  recouvrant 


Fig.  147.  B«lfmnil*  mUur^,  é'apn'**  d'Orhigmif. 
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les  unes  les  autres,  line  couche  recouvrante  dépasse  toujours  la  précédente  non- 
seulement  au  sommet,  mais  encore  à l’ouverture , et  de  celle  façon,  ces  couches 
forment  de  ce  coté  la  cavité  de  Pulvéolc.  L'ouverture  est  plus  on  moins  ohlicpie  en 
remontant  du  ventre  au  dus.  Llle  a des  sinus  plus  ou  moins  prommeés  dans  ces 
deux  points;  celui  du  dos  est  ordinairement  le  plus  profond,  l uUz. 

Le  rostre  est  la  partie  qu'on  trouve  le  plus  généralement , et  toutes  les  collections 
en  possèdent  de  noinhreiix  échantillons. 


Pig  us  Fig  U9 

B U'tprn  fhr*».  B digtUlit. 


Fig  ISO 

Relfoinilr*  Pawciauiu 


D'Orhi^ny. 


Fig,  151 

B BrMinu*.  nOrilfuy. 


I^s  hélcmniles  ont  de  tout  temps  attiré  ralteiition  des  naturalistes,  qui  leur  ont 
tloniié  différcnls  nom.s  : xptfctrorum  randeUt,  digiti  diaboU ^ flèche  d'incube ^ cirnnniles 
ou  pierres  de  foudre,  etc.  Ces  noms  indiquent  assez  l'incertitude  qui  existait  sur 
l'oriqine  de  ces  corps.  Avant  Pline,  on  croyait  que  les  hélcmniles  étaient  le  produit 
de  la  solidificalion  de  l'urine  du  lynx , de  là  le  nom  de  lyncuriuin  ; ou  que  c'étaient 
des  pierres  accidenlellemcnl  formées  en  pointe  de  javelot. 

Matlioli  (Cominenlaires  sur  Dioscoride,  1558)  suppose  que  sont  des  morceaux 
de  succin  pétrifié.  Cæsulpiiuis  (De  nietallis,  1002)  pense  que  ce  sont  des  portions 
d'iin  coqnilla,qe.  Mercali  (Mclallolheca,  1717)  les  prend  pour  des  dattes  fossilisét^. 
Iinporato  (Histor.  natural.,  1590),  Langius,  1708,  et  (irow-Xeheniios,  1081, 
disent  que  ee  sont  des  stalactites.  Lister  (llist.  aniin.  Aiqjliæ,  1078)  est  le  pre- 
mier qui  reconiiaissi*  les  bélcnmiles  comme  corps  or<pinisés.  Kuniphiiis  (Thésau- 
rus, 1711)  les  considérait  comme  des  pierres  de  foudre,  lapis  fulmincus,  tonilrui 
eiincus;  Klein,  et  plus  lard  Heudant,  1810,  comme  des  pointes  d'onrsins;  Ileluc, 
enfin,  rtrconnul  que  les  hclemnites  nétaient  autre  chose  qu'un  osselet  intérieur, 
analogue  à celui  de  la  seiche;  ce  fut  aussi  la  piMisée  de  Faure  Bijpiet,  1810.  Depuis 
ce  moment  les  opinions  n'ont  plus  varie , et  si  l’on  n'est  pas  complctemcDt  d’accord 
sur  quelques  quesüons  de  détail , on  ne  doute  plus  de  lu  nature  animale  des  liélem- 
nites  et  de  la  place  qu'elles  occupent  dans  la  série  des  êtres  op^aiiisés. 

I.es  Indemnités  étaient  sans  doute  des  mollusques  carnassiers,  et  d'après  lu 
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fliniension  considérable  des  rostres  que  nous  retrouvons,  on  peut  supposer  que 
quelques-uns  do  ces  animaux  arrivaient  à une  latlie  d’un  inétre  et  plus.  Quelques 
exemplaires  heureuseineiit  conservés  permettent  de  reconnaître  la  poi  he  à encre 
dont  ils  étaient  aussi  pourvus. 

La  ft)niie  lrés-allon*p*e  et  renseinblc  de  l’os-selel  des  iHMemniles  annoncent  un 
cépliulo|)ode  élancé  et  bon  naqeur.  liO  présence  du  rostre  indique  on  même  temps  un 
être  dont  les  habitudes  étaient  cùlières.  D’Orbijpiy.  Hutl.  $oc.  (jéolog. , t.  XllI , p.  îUtK. 

\l.  d'Orbi;piy  piuise  que  le  te.sl  complet  îles  bélemntles  se  compose  de  quatre 
parties  intimcineiit  lires  entre  elles.  Ces  {mrties  sont  : I*  antérieurement  une  lame 
cornée,  spalutifonm',  élargie  en  avant,  rétrécie  en  arrière;  iin  jpidet  profond 
ou  alvéole  eonique,  contenant  une  série  de  lo^es  nérieimes  ; 'A*  un  siphon  inférieur 
traversant  toute  In  série  des  loq(*s;  %*  un  eiuTodlemeut  calcaire  plus  ou  moins 
allongé,  recouvrant  et  prolé}p*anl  l'alvéole  et  constituant  uii  véritable  rostre  termimiî. 

Les  béiemnites  ont  pani  avec  les  premières  couches  du  lias;  elles  se  trouvent 
abniidumiiient  dans  tous  les  éta'jes  jurassiques,  ainsi  que  dans  les  terrains  néoeo- 
niieiis,  ]H)ur  disparaître  dans  les  terrains  crétacés  supérieurs  où  elles  sont  rempla- 
cées dans  la  craie  blanche  par  les  bélenmitelles ; et,  à chaque  époque  ‘géologique, 
elles  présentent  une  mmlillcalion  de  forme. 


fin  152.  Fig.  153 

B.  ■nitakklo».  B.  im«r4>li& 


On  a proposé  plusieurs  divisions  dans  le  genre;  nous  ne  nous  oerupiTons  que 
de  celles  établies  par  M.  d'Orhigny  ; elles  ont  l'avantage  de  currespomlrc  à des 
divisions  géolo;pqiies. 

I*  Acuuri.  Ce  premier  groupi*  comprend  les  espères  dont  le  rostre  est  plus  ou 
moins  conique,  souvent  sillonne  ou  ridé  à rextrémité  postérieure,  .sans  sillons  ventral 
ni  latéraux  aux  parties  antérieures.  Ces  espèces  se  trouvent  dans  le  lins,  l'oolithe  in- 
férieure, les  couches  oxfordicnnes  et  jmrtiaudieiines.  Kx.  : H.  unisitleatus,  filaiiiritir. 

2"  Canaliculati.  Ce  groii|H*  se  compose  des  espèces  dont  le  rostre  allongé,  lan- 
céolé ou  conique,  l’st  pourvu  postérieurement  d'un  sillon  ventral  occupant  presque 
toute  ta  longueur.  Point  de  sillons  latéraux.  Klles  sont  toutes  de  l'oolilhe  inférieure 
et  de  la  grande  oolillie.  Kx.  ; B.  bessimis,  d*Orfnijnij. 

B*  Haslati.  Dans  ce  groupe  se  trouvent  rangées  les  cs|H'ces  à rostre  allongé,  le 
roMK  PRKVIIRR.  C 
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plus  souvent  lancéolé,  (>ourvu  de  sillons  latéraux  sur  une  partie  de  la  longueur  et 
aiitérieiircment  d’un  sillon  ventnil  trt's-prononcé.  Ces  espèces  sont  du  lias,  des 
couches  o\ft>rdieniies  et  coralliennes,  du  terrain  néoroinieii  et  du  gaiilt.  Ex.  : 
K.  siihrusiformis  (actinocuiiiax). 

A”  Clavati.  ('.o  groupe  eoinprend  les  espèces  à rostre  allongé,  souvent  en  inassue, 
pourvu  de  sillons  luténiiix,  sans  sillon  ventral  on  avant.  Elles  sont  du  lias.  Ex.  : 
B.  clavaUiH,  Illt/innile. 

5®  Dilatai!.  Ce  groupe  se  compose  des  espèces  à rostre  eonipriiné , souvent  Irès- 
clargi,  pourvu  de  sillons  latéraux  et  d'iiii  profond  sillon  dorsal  en  avant.  Elles  sont 
des  terrains  néocumiens.  Ex.  : H.  Emerici,  fiasjMiH. 


V2«  C.KXR*.  liKLKMXITKU.  ïrOrbigny,  18V0. 


Tue  fente  au  bord  antérieur  du 
rostre.  Deux  impressions  dorsales 
latérales.  Luc  forte  cote  dorsale  sur 
toute  la  longueur  de  l’alvéole.  Ce 
sous-genre,  établi  dans  le  genre 
béleiniiitc,  est  surtout  reinar(|uable 
parce  que  les  trois  espèces  qui  en 
fout  partie  ne  se  rencontrent  qu'avec 
la  craie  blaiit  be,  après  rexliiiction 
de  toutes  les  bélemiiites.  Ce  sont 
donc  les  derniers  représentants  ilu 
type,  et  l'on  ii'en  trouve  pas  partout 
où  il  y a des  bclemnites.  Ex.  : B. 
qiiudrala  et  iniicroiinta , d’Orbigtty. 


40'  Grxrr.  ACTi XOCAM A\.  MiUrr,  1826.  ’Axrtç,  rajon;  noyau. 

I*>BI  DOlllt  ».  JUainrUU,  ISS7. 


Coquille  droite,  allongé 


fi 


Kig  139. 


1/ 


fi 


Fig.  ir>o. 

K.  pUHUirorinit.  A.  lubrafiformîi. 


semblable  aux  Indeniniles,  avec  cette  différence  que 
la  gaine  compose  toute  la  coquille  et 
que  le  lest  cloisonné  (alvéole)  a dis- 
pani.  Ainsi,  d’après  M.  Voitz,  losac- 
tinocainnx  sont  entièrement  souiblu- 
hles  11  la  gaine  des  béicmnites,  mais 
le  cône  alvéolaire  leurmanque.  Pen- 
dant raccroisseiiinit  des  bélemiiites, 
les  couches  concentriques  qui  com- 
posent leur  gaine  se  sont  toujours 
dépassées  les  unes  les  autres  du  côté 
de  rouvcrlure  pour  fonner  la  cavité 
alvéolaire,  tandis  que  dans  les  acti- 
iiocnmax,  raccroissemenl  en  lon- 
gueur ne  SG  faisait  que  du  côté  du 


Pig  ICI. 
.V 


Fig  162. 
A.  MUIeri. 
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sommet,  et,  qu'à  l'autre  extréniite,  les  couches  successives  étaient  toujours  en 
retrait  les  unes  sur  les  autres. 

M.  d'Orbigny  pense  que  ce  genre  doit  être  rejeté,  et  c’était  aussi  l'opinion  de 
M.  de  Rlainville,  parce  qu'il  n'est  établi  que  sur  un  caractère  accidentel.  Je  crois, 
dit  le  savant  piiléoiitulogistc , que  ce  caractère  n'est  produit  dans  les  espèces  fiisi- 
formes  que  |>ar  une  rupture  du  rostre  près  de  son  alvéole  et  dans  l’état  de  vie  de 
l'animal  ; qu'il  est  resté  ainsi  ensuite  sans  s'élre  rejoint  à l'alvéole,  ces  deux  parties 
en  contact  croissant  séparément,  l^a  rotation  des  points  rompus  par  le  mouvement 
de  l’animal  devait  produire  l’état  qu'on  remarque  rhex  les  bélemnites  ainsi  tron- 
qiiées.  Ce  genre  de  mutilation  n’a  été  observé  jusqu’à  présent  que  sur  trois  espèces, 
toutes  trois  de  forme  lancéolée,  et  dès  lors  offrant  plus  de  facilités  à se  rompre 
dans  la  partie  faible  qii’ailleurs,  soit  au-des.sous,  soit  au  commencement  de  l'al- 
véole. C'est  en  elfel  ec  qu’on  trouve.  I^es  actiiiocaiiiax  ne  seraient  donc  que  des 
bélemnites  rompues  dans  la  partie  la  plus  mince.  K\.  : A.  suhfusiformLs. 

i*  Division.  LITt  IPHOKA. 

Les  liliiipbores  ont  une  coquille  interne,  calcaire,  cloisonnée,  à loges  bien 
distinctes,  droite  nu  spirale  et  enroulée  sur  le  même  plan. 

12'  SIMRI  LIDKS.  SPIIilLlDAK.  D’Orbigny,  1837. 

Veux  avec  une  paupière  inférieure.  Membrane  buccale  sans  cupules.  Tube  loco- 
moteur conique  avec  une  valvule  apicale,  liras  scssilcs  triangulaires  avec  six  rangées 
de  cupules  siibpédiculées.  Hras  tenlaciilnires  allongés?  (’.oqtiilie  subinterne  située  à la 
partie  postérieure  du  corps  calcaire,  spirale,  formée  de  cloisons  {>crcées  d'un  siphon. 

VV"  Cexri.  BPLOPTtCRA.  Drshayes,  1826.  BiXo;,  flèrlir;  Trrîfov,  *ilr. 

Animal  inconnu.  Osselet  composé  de  deux  cônes  réunis  sommet  à sommet, 
soutenus  de  chaque  côté  par  un  appendice  aliforme,  obliquement  incliné  ; surface 
dorsale  convexe;  côté  ventral  concave.  Lône  postérieur 
terminé  en  rostre  obtus,  comparable  à celui  de  l’os  de  la 
seiche;  roue  antérieur  Ü.sse,  coni[M)sé  d'une  substance 
fibreuse,  rayoniianle  comme  celle  des  bélemnites, 
creusé  d'une  cavité  conique  dont  l'ouverture  circulaire 
a les  bords  minces  et  Iraiiebaiits.  Leite  cavité  est  rem- 
plie de  cloisons  transverses  percées  d’un  siplion  ventral. 

Rx.  : R.  belenniitoidea , Hlaiiiville.  Fossile  des  terrains 
tertiaires  inférieurs  (conciles  supérieures  de  l'étage 
siiessonieii  oii  nuiiiimilitiqiie) . 

45*  t^KNRK.  SPiRl'LlROSTRA.  D'Orbigny,  18V2.  Spimlc  à roslrc. 

Animal  inconnu.  Osselet  interne,  presque  entièrement  formé  d'un  gros  rostre 
terminal,  pourvu  en  avant  de  légères  expansions  latérales,  et  contenant  dans  son 
intérieur  une  coquille  innltilociilaire  spirale,  composée  de  tours  disjoints,  formé 
d'un  ensemble  cylindrique  divisé  pur  cloisons  et  |>«Tcé  au  côté  interne  d’un 
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siphon  continu.  l«c  rostre  ne  paraît  pas  avoir  d'autres  fonctions  que  la  protection 
de  la  ( mpiille  ; en  elTet,  il  l'enveloppe  en  avant  et  en  arrière 
dans  la  partie  la  plus  e\po.«ée  nu  choc;  ce  rostre  est  composé, 
comme  l'os-'^elet  des  bélemnites,  de  couches  concentriques.  Ijû 
ciKpiille  commence  par  une  lo<tc  ronde,  sur  laquelle  viennent  suc* 
cessiveinent  s'empiler  d'autres  toyes  percées  d'un  siphon  continu 
sur  le  coté  médian  interne.  Cette  coquille  est  logée  dans  le  rostre, 
<le  manière  que  le  coroiuencemcnt  tie  in  spire  corresponde  à lu 
saillii*  inlérieurc  du  rostre,  tandis  que  le  prolongement  antérieur 
de  lu  coquille  s'étend  en  avant  avec  le  prolongement  du  rostre. 
Ce  fos.silc  oITre  dans  sa  section  une  série  de  loges  aériennes  percées  d'un  siphon 

et  en  tout  analogues  à celles  de  la 
spirille,  et  M.  d'Orbigny  pense 
qu'il  établit  un  passage  entre  les 
genres  spirula  et  sepia , puisque 
ce  corps  réunit  à la  fois  le  rostre 
crétacé  de  la  seiche  et  une  coquille 
de  spirule  logée  dans  riiUérieur 
d'un  rostre  analogue  à celui  de  la 
seiche.  Bull.  mr.  ÿfol.,  t.  XIII, 
p.  307.  Le  spiruliroslre , à en  ju- 
ger d’apri’s  la  forme  raccourcie 


Fiy  Kfj.  S.  BrlUnlt. 


de  l'osselet,  el  par  le  volume  d'air  des  loges,  devait  avoir  des  formes  massives, 
lourdes  ; il  devait  être  mauvais  nageur,  taudis  que  la  force  de  son  rostre  prouve  que 
ce  devait  être  un  animal  plus  s(HH'ialemeiit  eùlier  que  la  seiche.  IVOrbitjiiy. 


Grnrr.  SPIRI’L.^.  iMmarck,  1799. 

I.ittit-  0ro«ii.  lîVS.  AiiM»\iâ.  CmaMeri,  I74>. 

Animal  ohinng,  un  peu  comprimé.  Manteau  libre  tronqué  en  avant  et  présen- 
tant un  petit  appendice  sur  le  bord  dorsal,  et  deux  replis  sur  le  bord  ventral,  un 

de  chaque  côté  du  tube  locmiiotciir  qui  est  garni 
d’une  valvule  ù son  extrémité  libre.  Deux  {>elites 
palmures  dorsales  à l'exiréinilé  postérieure  re- 
couvrent presque  complètement  la  coquille. 
Tète  médiocre,  yeux  larges.  Bras  sessiles  trian- 
gulaires, effilés,  arrondis  en  dehors,  garnis  en 
dedans  de  six  rangs  de  cupules  équidistantes, 
lrès-|x?tites , siibpédiculées,  à cercle  dcnticulé. 
Bras  de  la  truisièinc  et  de  la  quatrième  paires 
réunis  par  une  membrane,  les  autres  libres. 

Bras  tentaculaires  allongés,  cylindriques ? 

Coquille  subinterne  calcaire,  blauclie,  mince, 
cylindricn-conique,  enilée,  enroulée  sur  le  même 
plan,  a tours  séparés  et  cloisonnés,  et  à omer- 
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lurc  orbiculaire;  cloisons  concnvi'S,  pcmVsd'im  siphon  près  de  lu  petite  courbure,  la 
deniière,  larjje,  couvre  prnl>ableineiit  les  onjaiios  ^^êuitaux.  Uecoiiieric  par  des  lobes 
d’une  peau  mince  et  transparente,  cette  coquille  est  placée  d'avant  eu  arrière  à l’ev- 
tremito  du  corps,  où  elle  forme  une  lé«|ère  saillie,  et  elle  est  retenue  en  place  par  le 
ület  tendineux  qui  pt'uèlre  dans  le  siphon.  K\.  : S.  aiisiralis,  de  l’Océan  austral. 

L’animal  des  spirules  n’est  pas  encore  complètement  connu  , les  rurv^  individus 
observés  étaient  plus  ou  moins  mutilés  ; et  l'on  ne  sait  pas  encore  coiniiient  se 
tenninent  les  bras  tentaculaires. 

V7»  r,F\mt.  RELEMXOStS.  Kdirards,  1849.  ^nssi  HKLE.VXOPSIS' 
Animal  inconnu.  Osselet  sans  expansions  alirormes,  élar*p  antérieurement, 
un  peu  aminci  en  arrière.  Itostre  simple,  c^liiw 
drique.  Alvéole  cloisonné  et  ^urni  d’un  .siphon,  Io<p‘s 
transverses,  droites,  apparentes  en  dessous.  Kx.  ; 

B.  anomala.  Edwards.  Fossile  de  l’ar*plede  liondres, 
à Mi^h^^ate  et  h Middiesex. 

Le  ;|enre  Helicerus,  établi  par  Dana  en  1K4K,  ne 
nous  est  connu  que  par  la  description  de  raufeiir; 
et  il  est  ainsi  caractérisé  : .‘Animal  inconnu.  Osselet 
épais,  suhcjlindrique,  pré.seiitaiit  à l’intérieur  une  cavité 
tubulaire  comparable  à l'extrémité  d’un  alvéole  et  s<*  terminant  en  une'lo;]e  divisée 
par  des  cloisons  spirales,  l ue  seule  es{K’ce.  H.  fuejjcusis,  Dana.  Fossile  trouve 
près  du  cap  Honi. 

2*  Ohdrk.  CKPHALOPODKS  TKMACrUFKRKS.  D'Orbifjmj.  1831 

« CiPHVLopuoK.<  uiLTiUNiiLviRKS.  iMmarck , 1807.  Cltravi.oiHioKS  mvTHVuuss. 

Lamarck,  1812.  TKTRVBRVvcHivrv.  OircN.  1838. 

Auiinaux  à tète  peu  distincte  du  corps,  l u appendice  pédiforme  servant  à la 
reptation,  lin  <)raiid  nombre  de  tentacules  cylindriques,  rétractiles,  annelés,  sans 
cupules,  entourant  la  bouche.  Ouatre  branchies.  Tube  locomoteur  fendu  sur  toute 
sa  longueur.  Animal  contenu  dans  la  loge  supérieure  d’une  coquille  symétrique  ou 
non,  formée  d'uii  «jrand  nombre  de  lo*(cs  aériennes,  droite,  le  plus  souvent  pla> 
uorbiforine,  enroulée  sur  le  même  plan  ou  lurriciilée. 

l/animal  des  céphalopodei  leulnculifères  n'est  connu  que  depuis  les  recherches 
anatomiques  faites  par  .MM.  Ou  en  et 
Valenciennes  sur  le  nautile,  t'.’est  le 
seul  type  actuellement  vivant  de  l'or- 
dre; en  effet,  à l’exceptiuii  de  deux 
espv'ces  vivantes  que  fournit  le  <|cnre 
nautile  dans  les  mers  acluelles,  tous 
les  autres  «meures  de  l’ordre  ne  com- 
prennent que  des  espèces  fossiles.  On 
|>eul  néanmoins  supposer  que  tous  les 
animaux  des  es|>èce$  fossiles  ne  pré- 
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sentaient  pas  iiviH.'  le  type  connu  des  difTérenecs  plus  essentielles  qu'un  n'en  trouve 
dans  les  coquilles,  seuls  élciuenls  de  comparaison  que  nous  possédions.  Ainsi,  à 
ne  jiifter  que  par  l'animal  du  nautile,  on  pense  que  les  céphalopodes  tcutacnliferes 
n'avaient  pas  de  bras  armés,  h la  dirférenee  des  animant  de  l'ordre  précédent, 
que  leur  bouche,  ,qarnie  de  deux  mandibules  cornées,  était  entourée  d'un  ^rnnd 
nombre  de  tentacules  coni(|ucs,  rétractiles  dans  une  ‘jaîue,  simple:?  et  sans  cupules 
ni  crochets.  Le  tube  locomoteur  du  nautile,  fendu  dans  toute  sa  longueur,  est  situé 
contre  le  bord  externe  de  la  coquille.  I.^s  bords  extérieurs  du  manteau  sécrèleiil 
la  coquille,  et  sou  extrémité  postérieure  façonne  les  cloisons  qui  indiquent  les 
accroissements  successifs  de  l'animal.  Ces  cloisons  sont  percées  par  un  siphon  qui 
reçoit  et  protège  le  ligament  à l'aide  duquel  le  céphalopode  est  retenu  dans  lu  der> 
niére  loge  de  la  coquille.  Les  branchies  sont  au  nombre  de  quatre,  deux  de  chaque 
côté,  et  l'on  n'a  pas  constaté  la  présence  d’une  poche  à encre.  Le  corps  du  nautiie 
est  sul)cylindrique  et  présente  à peu  prés  les  mêmes  dispositions  que  relui  des  cépha- 
lopodes acétabulifiTes,  cependant  une  expansion  du  manteau  s'étend  sur  le  cominen- 
cernent  du  dernier  tour  de  spire  ; un  outre  appendice  du  manteau  sert  de  pied  propre 
à ramper  cl  remplit  les  fondions  d'iiii  opercule.  Les  yeux  sont  gros  et  pédoncules. 

IjCS  coquilles  des  céphalopodes  tciitaculitéres  présentent  quelques  difTéreiices  de 
forme  : les  unes  sont  enroulées  sur  le  même  plan  et  les  tours  sont  contigus  ou 
distants  cl  plus  ou  moins  régulier»,  quelques-unes  sont  turriculées,  {l'autres  sont 
droites  ou  arquées,  etc.;  mais  le  caractère  important  du  type,  le  siphon,  est 
constant,  et  les  variations  qu'on  observe  ne  portent  que  sur  sa  position  plus  ou 
moins  centrale,  interne  ou  externe.  D’autres  différences  résultent  de»  sinuosités 
plus  ou  moins  compliquées  des  bords  des  cloisons  à leur  point  de  jonction  avec  la 
coquille.  Ces  sinuosités,  Ircs-simples  chez  les  nautiles,  se  imiitiplieiil  et  se  compli- 
quent beaucoup  dans  quelques  genres.  On  ne  les  aperçoit  pas  toujours,  nolaminenf 
sur  les  individus  bien  eonsenés;  mais  le  lest  a-t-il  été  détruit,  s' est-il  exfolié,  toutes 
les  sinuosités  des  cloisons  paraissent;  les  cloisons  se  séparent,  deviennent  même 
mobiles,  et  ne  sont  maintenues  en  rapport  que  par  les  engrenages  quelles  forment. 

la^s  céphalopodes  tenlariilin''resse  reiiconlreut  dans  les  courbes  les  plus  anciennes, 
depuis  l'étage  silurien  jusque  dans  les  ronchc»  supérieures  de  la  fornintion  tertiaire; 
mais  c'est  dans  les  terrains  silurien,  dévonien  et  carboniférien  qu'ils  se  montrent  à 
leur  mnximuin  de  développement,  cl  leur  extinction  se  constate  par  la  diminution 
irrégulièrement  progressive  des  espèces  dans  les  divers  étages  qui  se  sont  sucressi- 
vemenl  formés.  C’est  à j>einc  si  l’on  en  retrouve  à l'étage  falunieii,  et,  comme  nous 
l'avons  déjà  dit,  nos  mers  actuelles  n’eu  complenl  plus  que  deux  espèces  du  mémo 
genre,  les  naiitilus  Pompilius  et  uininlicatus  des  mers  de  l'Inde;  le  premier  se  trouve 
à l'état  fossile  à Crigiion,  à Dax  et  dans  plusieurs  autres  loeatilés  de  France. 

\oiis  avons  dit  qii'oii  pouvait  supposer  que  les  cép)i:ilo|)odes  leiitariilifères  ne 
différaient  pas  pins  entre  eux  quant  à ranimai  que  quant  à la  coquille,  et  que  l'on 
{M)uvail  tous  les  rapporter  à uii  type  général  eonimun;  cependant  cet  ordre  com- 
prend plusieurs  familles  et  un  grand  nombre  de  genres.  Ces  divisions  sont  jiisti- 
Dées  par  des  différeiiees  as.sez  sensibles.  Pour  eompléter  ers  données  généraU*», 
il  resterait  à parler  de  l'apparition  et  de  rcvtiiiclioii  des  genres  : le  lablenu  placé 
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à la  suite  de  l'ordre  et  coniprciianl  tous  les  céphalopodes  fossiles  en  donnera  une 
idée  assez  exacte. 

Le  suvanl  professeur  de  l’académie  de  Genève,  M.  Pielet,  nttarliant  peu  d'iin- 
|K>rlancc  au  mode  d'enroiilenient  des  coquilles  des  céphnlupodes  tentaciiliff'rcs,  cl 
préférant  avec  rai.son  les  caractères  fournis  par  In  position  du  siphon,  la  forme  des 
cloisons  cl  celle  de  rouvertiire,  établit  cinq  fuinillcs  que  nous  croyons  devoir 
adopter.  Ce  sont  ; les  iiautilidés,  h ouverture  larqe,  à cloisons  simples,  à siphon 
central  ou  subccntrul;  2**  les  qomphocénitidés , à ouverture  étroite,  à coquille 
fusiforme  droite  ou  arquée;  3*  les  cl^iiiénidés,  à ouverture  larqe,  à cloisons  sim- 
ples, arrondies  ou  anguleuses,  à siphon  situé  vers  le  retour  de  la  spire  ; i*  les  gyro- 
céralidés,  à ouverture  large,  à cloisons  simples,  5 siphon  externe;  5*  les  ammoni- 
tidés,  à ouverture  large,  i\  cloisons  fonnaiit  au  moins  un  lohc  et  le  plus  souvent 
des  sinuosités  nombreuses,  à siphon  exienic. 

I”  FAMiti-K.  XALTILIDÊS.  XAVTIUDAE.  Ofvrn,  1838. 
l<esnaulilidésont  une  coquille  spirale  ou  droite,  à cloisons  simples  ou  onduleuses, 
non  découpées  sur  leurs  bords.  Siphon  central  ou  subccnlral.  Kouebe  largement 
ouverte.  Celle  famille,  d’apres  M.  Pictet,  comprend  les  espèces  1*  à enroulement 
spiral  régulier;  2*  celles  dont  renrouleineiit  n’est  régulier  que  dans  le  jeune  âge, 
et  dont  les  derniers  tours  forment  une  crosse;  3*  celles  à coquille  arquée  et  non 
enroulée  ; V celles  à coquille  droite  ; cl  5**  enlin  celles  enroulées  suivant  une  fonne 
turbinée.  M.  Pictet  établît  enlin  sous  la  dénomination  de  PletiroAtphonü/és  un  groupe 
provisoire  que  nous  n'adoptous  (ms,  pour  trois  genres  que  M.  d'Orbigny  classe 
parmi  les  nautilidés  |g.  Kndoceras)  cl  les  clyménidés  (g.  Caineroceras  et  Melia). 


I^i]|  ll»9.  N'«ati)iu  a«qiiicBânii*.  fig  nO  Orthpcfru  Bcalart*.  l«l  Odiai 

tfOrhi^my.  S*rV»(iU 


I"  G BOL  PF.  Efjtcffs  à enroHÎemenl  %piml  régulier. 

1'^'' Gkxnb.  S.^VTlî.VS.  Linné,  17.">7. 

VkcvuTkf , Biiiparru,  Oeci«i4,  Monl/»rt,  ISO®.  Kiuv^outati . jmritw.  1814.  Diicitis,  OBruiii. 

Dt  Bùan.  IS22.  Di»cii  1S44.  Tiviocrmu».  M Coy.  IS44.  Ranci«Lmtu,  f«rtiai. 

Animal  kursiroriiic,  103c  en  grande  partie  dans  la  dernière  loge  de  la  coquille  ; 
tète  peu  distincte  du  corps  et  pourvue  d'ycuv  Irès-dévcloppés.  Manteau  ouvert 
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obliquement  et  se  proloii,qeant  en  une  sorte  de  capuchon  au-dessus  de  la  tète,  l'n 
grand  nombre  de  tentacules  cylindriques  simples  ou  divisés  entourant  l'ouverture 
de  la  Imuclie.  Corps  terminé  par  un  appareil  qui  s'engage  dans  le  siphon  et  tra- 
vci*se  toutes  les  loge».  Coquille  discoïde  multiloculaire,  en  spirale  régulière 
enroulée  sur  le  même  plan,  souvent  ombiliquée,  embrassante  ou  non,  à tours 
contigus.  Cloisons  transverses,  eonraves  en  avant,  droites  ou  siiuicuscs.  Siphon 
continu,  central,  siiheentral  on  placé  contre  le  retour  de  la  spire. 

M.  d’Orbigiiy  établit  dan»  ce  genre  trois  groupes  d’après  les  caractères  exté- 
rieurs que  présentent  les  espèces  adultes,  et  presque  toujours  ces  caractères  sont 
en  rap[K)rt  avec  leur  ré{>arlition  géologique. 

I"  groupe.  Struti.  — Kspèces  striées  en  long.  Terrains  jurassiques. 
Ex.  : \.  slriatus, 

2*  groupe.  KAiinri.  — Espèces  striées  ou  sillonnées  en  travers.  Terrains 
crétacés.  Ex.  : \.  rcquicnaiius , d'OHtifjny. 

3'  groupe.  E.^vicati.  — Especes  sans  stries  longitudinales  ni  plis  transverses. 
Terrains  jurassiques  et  crétacés.  Ex.  : \.  lævigalus,  (t’Orlngny. 


Fig.  172.  V •trialM.  D'Or^tyny  Fig  173.  inperialii.  Fig.  174  V.  iMiigalM 


Fig.  173.  V rumaaliu.  Fig  IT(i.  N.  Hiicni  Fig.  177.  Kllipialilli4>*  cAoi|>rrMa< 

&o»trhy.  Soverhy.  Satetrhy, 


I>cs  espères  des  4eri*ains  anciens  (lourraicnt  servir  à rétablissement  de  groupes 
nombreux,  puisque  quelques  auteurs  ont  cru  pouvoir  proposer  des  genres  d’après 
les  dillérences  qu'elles  prés<Milent.  Elles  sont  généralement  plus  aplaties  ou  plus 
globuleuses,  et  sur  quelqiics-imcs  on  remarque  des  carènes  ou  des  tubercules. 
Le  genre  ellipsolitbc  de  Souerby  ne  repose  que  sur  une  déformation  aecidonlellc 
que  présentent  licaucoup  d'autres  fossiles. 
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Pi]|.  I7R.  S.  ponpiliiu. 


Fij  nn  N nmbiliratMt. 


•'il 


I8(X  N-  clilelltria» 
5«wrriy 


Fin  181  N.  tiriâtvi  {coup*). 


Fig.  182.  M TdMfAioi. 

Dt  l'rrnemi/. 


Fig.  183.  X fubialrtta».  JV  àonîNfir. 


Fig  I8i.  X L«trillU«oii  Fig  I8.V  X l4«teiUUaiu. 
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Ce  genre,  très-nombreux  eu  espèces  fossiles  de  toutes  les  pério<les  géologiques, 
ne  compte  que  trois  espèces  vivantes  des  mers  équatoriales.  Kx.  : X.  ponipilius. 

liCS  nautiles  se  rencontrent  dans  tous  les  étages  des  époques  primaire  et  secondaire; 
on  ^cs  retrouve  encore  à l'époque  tertiaire,  et  c'est  à rétaye  falimien  que  se  pré- 
sen  en  es  derniers.  Ce  genre  est  le  seul  qui  se  trouve  si  constamment  représenté  a 
/ y toutes  les  époques  géologiques.  On  sup|)osait  que  l’étage  silurien 

!'  \ fournissait  aucune  espèce,  mais  M.  de  Barraiidc  en  signale 

4L  ^ terrain  silurien  supérieur  du  centre  de  la  Bohème. 

On  trouve  dans  les  mêmes  terrains  que  les  nautiles  des  becs 
J fossilises quon  iic  peut  rapporter  avec  certitude  à aucune  espèce, 
mais  qui  bien  probablement  appaiiiemiciit  à des  espèces  du  genre. 
Lun  de  ces  becs,  du  terrain  oxfurdien  de  la  Rochelle,  a été  dé- 
signé par  d Orbigiiy  sous  le  nom  de  naiitilus  giganteus. 


•'•g  189. 
Rhjarbolhbn 
giganleut. 


2*Gkxrr.  XAITILOCERAS.  DVririgny,  1847. 


Pig.  190.  \ ■igoevrtâ 


Animal  inconnu.  Coquille  cloisonnée, 
spirale,  enroulée  régulièrement  sur  le  même 
plan;  à (ours  disjoints,  distants,  s'élargis- 
sant rapidement.  Siphon  siilicentral.  Trois 
ou  quatre  espèces  seulement  de  l’époque 
carbonifère  et  une  de  l'époque  triasique,  ter- 
rain saliféricn.  Ex.  : \.  aigoccras,  Mun$(er. 
Terrain  carbonifère. 


'1*  (ÎROt  PP.  Esjyrri  à enroulemenl  régulier  dam  le  jeune  âge 
el  projetées  eu  crosse  dam  Vàge  adulte. 

3*  (jSVRR.  LITt'ITES.  lireynius,  1732.  Utuus,  bAloii  do«  augure*. 

Animal  inconnu.  Coquille  cloisonnée,  spirale,  enroulée  sur  le  même  plan,  à 
tours  distincts  et  contigus;  le  dernier  de  ces  tours  cessant  d'être  contigu  et  se 
projetant  en  ligne  droite  de  manière  h former  avec  les  premiers  une  sorte  de 
crusse.  Lu  dernière  loge  grande,  destinée  à contenir  runiinul  et  terminée  par  une 
ouverture  simple  et  circulaire.  Siphon  central  ou  subcenlral. 


Les  lituites  ne  prcsenicnl  qu'un  petit  nombre  d'espèces  des  couches  de  sédiment 
les  plus  anciennes.  Terrains  siluriens.  Ex.  : L.  iindosus,  Soteerbg. 


D!.  itized  Ginjÿl 
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k*  V,«s»K.  HOBTOhl  S.  Denys  de  Mont/ort , 1808. 

Animal  inconnu.  Coquille  cloisonnée,  spirale,  enroulée  sur  le  même  plan,  à 
tours  de  spire  non  contiens;  le  dernier  de  ces  tours  se  projetant  en  li'jnc  droite  et 
tonnant  une  crosse  assez  allonjée.  La  dernière  loqe,  grande,  destinée  à contenir 
l'uniinal,  et  terminée  par  une  ouver- 
ture simple  et  circulaire.  On  n’eu 
coniiait  qu'un  petit  nombre  d’espèces 

du  terrain  silurien.  Ex.  : H.  perfeetus, 

‘ ’ rig  192.  Il  petfeelBi? 

(fOrbifjny. 

(jRolFK.  Espèces  à coquille  arquée , non  arquée. 


.V  (iKVRE.  .^PLOCKR.iS.  Ü'Orbiqny,  1847.  Corniculini.  Mwuter,  1843? 


Animal  inconnu.  Coquille  en  forme  de  corne,  régulière- 
ment arquée.  Siphon  subcenirul.  Cinq  espèces  de  l’époque 
carbonifère.  Ex.  : .A.  cinctuin,  Munster.  Faut-il  rapporter  à 
ce  genre  le  fos.sile  de  Munster,  Connculiiia  Ehrenbergii,  et 
l’Hoiiolus  cuiu'ulvans  de  Steininger? 


195.  .4.  diK-ium 


4*  (ÎHoi  i'K.  Ks/>c( es  à coquille  droite. 

6«  Gixbr.  ORTHOCEHAS.  Breynius,  1732.  ’OpOoç,  droil.  Ortboceraliles  auctorum. 

CoKiilTi».  U$mtirtk,  IStS.  UvotiTBii.  i'irJbMU,  1849.  Cvciocikti.  ITOy,  1844. 


Animal  inconnu.  C<h 
quille  droite,  allongée, 
conique , cloisonnée 
dans  la  plus  grande 
partie  de  sa  longueur. 

Cloisons  transverses 
simples,  concaves  eu 
avant,  plus  ou  moins 
nombreuses  et  distan- 
tes, percées  d'un  siphon 
central  ou  subcciitral. 
mais  jamais  complète- 
ment marginal.  Ouver- 
ture circulaire,  simple 
ou  quelquefois  garnie 
d'un  bourrelet. 

Vig  1% 

Iroai  aauuUluin. 


\ 


Kig.  198. 
O.  lirMltrii 


Fig.  199. 
Covpc  intrriforr 
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qui  atteignent  une  longueur  de  2 ou  3 mètres.  M.  de  France  en  cite  une  qui  est 
déposée  au  muséum  d’histoire  naturelle  de  Paris  et  qui  mesure  un  peu  plus 
de  1 mètre;  on  y remarque  soixant<M|uatorze  cloisons  et  elle  nest  pas  complote. 
M.  de  Venieuil  a présenté  à la  Société  géologique  de  France  un  autre  exemplaire, 
incomplet  aussi  et  trouvé  en  .Amérique.  Celle  coquille  mesure  l"‘,85  et  on  y 
compte  cent  vingt-cinq  cloisons,  coinplèle  elle  aurait  au  moins  3 mètres  et  deux 
cent  cinquante  cloisons.  De  pareilles  proportions  ne  semblent-elles  pas  inconci- 
liables avec  l'idée  que  conservent  encore  certains  paléontologistes , que  les 
ortliocératiles  ont  été  des  coquilles  internes?  " De  Verneuil,  //«//.  Soc.  géoîotjique , 
deuxième  série,  t.  111,  p.  131,  et  t.  IV,  p.  556.  Panni  ces  coquilles,  les  unes 
sont  à surface  lisse  et  ne  présentent  que  quelques  sillons  Iransverses,  indicateurs 
des  cloisons;  d’autres  ont  des  cotés  Iransverses  on  annulaires,* ce  sont  celles  qui 
ont  servi  à M'Coy  pour  rétablissement  du  genre  ryclocenis;  quelques-unes  enfin 
sont  sillonnées  longitudinalement.  Ex. 

Ce  genre  tentaculites  établi  par  Scliollu'im  en  1K20  et  ainsi  caractérisé  : 

Coquille  allongée,  conique,  subtubuleu.se,  oniéc  d'anneaux  réguliers,  trans- 
verses. Ex.  : T.  suicatus. 

Vest  classé  que  provisoirement  ; quelques  auteurs  pensent  que  les  tentacu- 
lites ne  sont  autre  chose  que  des  bras  de  criuoïdes;  d'autres  les  classent  parmi 
les  orthocères. 

^ Depuis  Rreyn , le  genre  orihoi'ère  a subi  bien  des  démembrements  ; on  a 
établi  les  genres  actinoceras,  camcroccras , flronn;  cyrtoccras,  (Joit/fus$;  gyro- 
ccras,  il/cycr;  gomphoccras,  .l/«rf//i.w«/  apioccras,  Fischer;  phragmoceras , 
Broderip;  ormoceras,  5/oAm/ conolubularia , Troost,  etc. 


?•  (lEVRR.  TISOA.  Marcel  de  Serres,  I84Î. 

Corps  ovalaire,  généralement  reidlé  dans  sa  partie  moyenne  et  légèrement 
eflilè  à ses  doux  extrémités  imitant  assez  bien  la  forme  d'un  concombre;  à lest 
mince  (jnement  strié,  avec  deux  .siphons  intérieurs,  plus  ou  moins  écartés  l'un  de 
l'autre  et  plus  on  moins  parallèles;  leurs  ouvertures  extérieures 
placées  constamment  vers  l'extrémité  la  plus  large.  Ce  corps  se 
termine  par  un  sommet  assez  grêle. 

11  existe  aussi  de  faux  siphons  ou  trous  irn’guliers  plu.s  ou 
moins  nombreux  qui  ne  traversent  pas  la 
totalité  du  corps.  Il  paraît  constant  que  les 
tisoa  n'ont  que  deux  vrais  siphons,  dont  un 
|mrail  traversé  par  une  sorte  de  cavité  étroite, 
latcralciiiciit  disposée  de  chaque  côté  de  cet 
organe.  Ils  son!  remplis  par  du  calcaire  pscii- 
dnniorpliiquc  plus  ou  moins  argileux  ou  fer- 
rugineux. Leur  diamètre  diminue  insciisiblc- 
incnt  depuis  leur  ouverture  jiisqna  leurs 
extrémités  qui  se  trouvent  à la  partie  la  plus  étroite.  Les  siplions  avaient  peut- 
être  pour  usage  de  fixer  par  un  appareil  musculaire  ou  tendineux  la  partie  supc- 


Fi{{  >10.  T (iphoDaliR. 
Maml  de  Serre». 
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ricure  de  raiiiiiml  à la  portion  lestuccc,  roiifcrmêc  en  eiilier  clans  rinlérieur  de  son 
cor|)s  ou  de  son  sac. 

Los  tisoa  présentent  les  plus  «grandes  dilTérences  sons  le  rapport  de  leurs 
dimensions  et  de  leurs  rorincs;  ils  atlei^nent  souvent  de  ^0  h 10  centimètres  de 
lon<]ucur.  La  surface  extérieure  de  ces  corps  sin^ediers  est  lisse  et  unie,  à 
Texeeplion  des  portions  du  lest  qui  s'y  trouvent  conservc'es  et  qui  sont  Üneineiit 
striées.  On  en  trouve  en  qrand  tiombce  avec  des  bélemnitos,  des  aimnoniles  et  des 
térc'bratules  dans  le  calcaire  et  les  marnes  jurassiques , iininédiatement  stip(''rieiiros 
au  lias  dans  diverses  localités  du  midi  de  ta  France.  Aefes  de  h Société  linnéenne  de 
Bordeaux,  I.  XII,  p.  83.  Ex.  : T.  siphonalis,  Marcel  de  Sen'ts. 


9«  (îsxsi.  GOXIOCKRAS.  Hall,  18^7.  Twyia,  coin 


.Animal  inconnu.  Co> 
(piilie  droite,  trés-coiupri- 
inée,  à coiq>c  elliptique, 
carénée  latéralement.  Si- 
phon siibcentral,  un  peu 
externe,  cloisons  sinueu- 
ses. 

I nc  seule  osjuVc  du 
terrain  silurien  inférieur 
des  Etats-Unis.  (î.  anceps. 
Hall. 


Fi;).  2I.V  G.  acH'rpn  lIttU 


8*  Gbxak.  KOL  roc  SB.^S.  Portlock,  1843.  Ko).îck,  gaine. 

Ce  genre,  proposé  par  .M.  Portlock  pour  les  ortiiocères  à extrémité  extérieure 

non  cloisonnée  , n a 
généralement  pas  été 
admis.  M.  de  Koninck 
pense  que  ce  caractère 
II' est  qu'apparent,  on 
qu'il  peut  être  attri- 
bué aux  circonstances 
dans  lesquelles  les  in- 
dividus se  sont  trou- 
vés au  luomeiit  de 
leur  enfouissement , 
plutôt  qu'à  l’organisa- 
tion particulière  des 
animaux.  Ex.  : K. 
pseudoregulare  et  K. 
Ballii,  Portlock. 


Fig  212 

K.  paradorfguUre 


Fiji  2ia 
K.  RtlIiL 


F, 8 211 
U.  BnkiL 
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10'  (ÏRVRR.  ACTtXOCKH  iS.  liroiui,  1835.  *AxTt;,  rayon. 


Hmavtt.  0iff^.  IH24.  Cosociti»  0rMR,  103'  C*«»Tcii i«KM.  Tnotl.  1834. 
Otavcikti.  .Sfa4«*.  IHSX. 


Fig  3Ml 

.4clifioc«rM  L}soiL 


Fi,.  221 

C»B<Fl«biUria  Rrangniarlt 
Tfpotl 


Fig.  2Î2. 

Vtinorvni  RirfaardMBt 
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lin  cmpilcmcnl  de  parties  rciinccs  plus  ou  moins  discoidales  correspondant  ou  non 
à rinlervalle  des  cioisons.  (Quelquefois,  suivant  roliservalion  de  M.  Pictel,  le 
siphon  SC  conserve  seul  et  semble  former  des  fossiles  dont  l'origine  est  inconnue. 

Ou  n'en  commit  qu'iiii  petit  nombre  d'espèces  des  étages 
silurien  et  carboniféricn.  V,\.  : A.  Bigsbyi,  Bronn. 
A.  Bichardsniii , Siokex.  A.  Baytieldi , A.  ver- 

lebralis , Slokes. 

M.  de  Koninck  n'admet  pas  ce  genre,  fondé,  dit-il, 
d'après  des  dessins  d'ortlioceres  rapportés  des  bords 
du  lac  Hiiron  par  M.  Bigsby;  il  ajoute  que  le  genre 
buroma  n’est  formé  que  sur  des  fragments  de  coquilles 
que  M.  Stokes  range  dans  le  genre  ormorére?  Plus 
loin,  le  savant  professeur  de  l'université  de  Liège  dit 
encore  : la  création  des  giuirc.s  melia,  actinocère, 
conocére,  conotubularia,  ormucére  et  huronia,  repose 
principalement  sur  la  foniie  de  siphon,  caractère  peu 

fl  important  et  qui  ne  peut  servir  qu'à  rétablissement 

! I de  sections lorsque  le  siphon  est  en  forme  de 

chapelet  et  composé  de  parties  régulièrement  Immbées 
correspondant  aux  cavités  intercloisonnaires,  on  a le 
genre  melia.  Fischer,  identique  avec  les  genres  ac- 
tiimceras,  Broun,  et  conotubularia,  Troosi.  Lors- 
^ Vf:  t qu'au  contraire  la  partie  bombée  ne  correspond  pas 

exactement  à la  cavité,  mais  éprouve  un  second  étran- 
glement de  la  part  de  la  cloison  même,  de  manière 
qu'une  partie  se  trouve  dans  une  cavité  ou  chani* 
bre,  et  l'autre  dans  celle  qui  la  suit  immédialenient , on  a les  genres  onnoceras  et 
huronia,  Sfohes, 


t'ig  2iS.  Vctiooccnu 
Stokft. 
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Plusieurs  des  <jciircs  de  ce  ;^roiipc  et  des  suivants 
devront  être  supprimés;  car  la  même  espèce,  comme  il 
est  facile  de  le  voir,  fî^iire  dans  plusieurs  <(eiires  sous  des 
noms  spcciliques  difTén'iils. 


Kig  ÜT 

Orreor^ru  Raytirldi 


Fig.  i2H 

lluroaia  irrtphrali*. 


Fig.  2W- 


Fig.  230 


■^rtinnrrrRi  Rkliardaont  SiphoB  d*  l'arliDorerts  Rigabyi 


11*  (jK\RR.  THOHACOCERAS.  Fisrhrr  de  H'afdhehn,  18V4.  bouclier:  corne. 

Animal  inconnu.  Coquille  étroite,  allongée,  conique,  à siphon  simple,  étroit, 
marginal.  Test  cloisouiié , entouré  d'une  emeloppc  solide.  Les  tlioracocères  sont 
donc  composés  de  trois  parties  : 1*  une  enveloppe  ou  gaine  de  forme  variable; 
â*  un  corps  ou  test  cloisouné  dont  les  cloisons  sont  imbriquées  et  ne  se  reniient 
pas  complètement,  mais  lais.seiit  le  plus  souvent  l'espace  libre 
pour  le  siphon;  3"  un  siphon  très-variable  pour  la  f<»rme  et  In 
dimension,  mais  constamment  placé  sur  un 
des  bords.  Mais  la  gaine  étant  le  plus  sou- 
vent oblitérée,  ou  manquant  tout  à fuit  lors- 
que le  corps  est  tiré  de  la  matrice,  il  faut 
fixer  les  différentes 
formes,  soit  du  lest, 
soit  du  siphon,  pour 
distinguer  un  ihora- 
coceras  d’un  orthocc- 
ras  proprement  dit. 

IjOs  cloisons  de 
rortlioceras  forment 
des  anneaux  com- 
plets , contigus  et 
aplatis,  et  le  siphon 
est  toujours  central 
ou  subcentral,  c’est- 
à-dire  entre  le  centre 
et  la  périphérie. 

Les  cloisons  du  thoracoceras  sont  bombées,  imbriquées  ou  même  distantes, 
n entourant  point  complètement  te  siphon.  Le  siphon  est  toujours  marginal, 
quelquefois  mince  ou  comme  oblitéré  à la  jonction  des  cloisons,  quelquefois 
d’une  épaisseur  remarquable,  et  alors  il  es!  ou  contourné  en  spirale,  ou  annclc, 

TOUR  PRRWIP.II.  g 


Fig  231 

Thnr»r«c«raj  ditlani. 


Fig.  232. 

Tborworrm  trililuv) 
FiA-Afr. 


Fig.  233. 

TbAra<ocrrai  a((en«ÉtiiDi 

f'iftker. 


Digitized  by  Coogiv. 


r.KPH  AUlPOOKS 


£'■ 


ou  couvert  d'écaillcs  ou  de  feuilles,  ('.es  dÜTércnlcs  fornie.s  du  test  et  du  siphon 
servent  à distinguer  les  espèces.  Fischer  de  U'aldheini. 

Fischer  de  U'aldheiin  considère  le  ihorarorer.is  vestilnm  comme  le  type  du 

genre,  \oiis  voyons,  dit-il, 
une  enveloppe  profondénient 
sillonnée,  et  dans  les  sillons 
des  trous  placés  en  série.  Les 
trous  .sont  imprimés  oblique* 
- ; 1 ) I coiiséqucnimcnt  les 

^ carènes  du  test  étaient  gar- 

nies de  petites  épines  dont 
on  ne  voit  plus  de  traces.  Il 
existe  pour  les  polythalames 
sans  doute  également  un 

épiderme  eoniinc  pour  les 

eoqiiilles  simples;  mais  dans 
les  thoracoccralitcs  ccl  épiderme  est  solide  et  teslacé.  M.  de  koninek  pense  que  ce 
genre  a été  établi  sur  des  fragments  usés  d'orlhocères.  Quoi  qu'il  en  soit,  ou  cite  en- 
viron vingt  espèces  répandues  depuis  l'époque  silurfcnne  jusqu'à  l'époque  saliférienne. 
K\.  ; T.  vestitum,  Fisrhrr.  T.  Irochleari.s,  Hùinger.  T.  Steiiibaiierî,  Sotrerhy,  etc. 


Vis  234. 

TliArkcervrM  gracile 


Vis  2;ks. 
Tk  Steinbaurri 
.Sowvriy. 


Fig  i U,. 

Tbsrécnccru  Irorblearia 
Huinÿrr 


12*  tiKXNK.  CAXffCHOCKIiAS’.  Conrad.  lMiV2.  Caméra,  chnii)bro. 


.Animal  inconnu.  Coquille  droite,  allongée,  conique,  avec  un  siphon  inargitiu) 
très-large.  Trois  espèces  de  l'étage  silurien.  K\.  : C.  vaginalns,  Schlotheim. 


f is  2.37 

(jBcroct'na  (orfbor.  ) irnnirolaria 
P‘  irfkUe. 


Vis  23H. 

iUoirnicrna  \aginalua 
Srkliythfim 


Fig  23'.» 

O^iorrrai?  Irmcuilliaiiu» 
Dr  Honiitik 


i3*  Cknrk.  .X%SC0C.  E R as.  Rarrande.  1847,  'Aç^xô;,  oiiirp. 

CatrToraatay 

Animal  inconnu.  Cloisons  non  perpendiculaires  à l'axe  de  la  coquille,  mais  au 
contraire  presque  parallèles  à sa  direction,  de  inatiièreà  entourer  en  partie  la  dernière 
loge.  Coquilles  incomplètement  connues.  Quatre  espères  environ  du  terrain  silurien. 
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14*  (jbvrr.  F.SDOCERAS.  Hait,  1847.  Anrlrceras.  D’Orbigny. 

EitkwUi,  IliiO.  I>i r bor.ciA».  Cnnrai.  IM4. 


Animal  inronmi.  Coquille  droite,  allongée,  conique.  Si|)hon  marginal  ou  siib> 
mar'pnal , lar<]e.  composé  de  cônes  alloii^qés,  renflés,  qui  s'einboilent  les  uns 
dans  les  autres.  Quelques  espèces  des  terruiiis  siluriens.  Kx.  : A.  Duplex,  Hnii 


Fia  i»* 

Knd<icflr«i  a^wUi|uruiii.  ünU. 


Fi-j  Ji.T 

FiidiitPrsi  iiiuHilRbiilaluQi.  Hall 


Fig.  aie. 

IMpWem?  bitipbonklatn.  S«tc<rrFy. 


Fi}{.  il'». 

Kiidtcr'U  proteiformr 
tiall 


Fis  Vif.  2ii 

Kmior«r)i«  Hiiidrt.  Fiid»c«r*i  subreotrala 

fùtier  Hall 


(-i,.  î»3. 

Kodorrraa  magaiientrum 
Rail. 
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5*  (jROLi'K.  E’spèce*  eiuvaUeit  suivant  une  forme  tui'hinée. 

15'  r.R\HK-  THOCHOCEH.^S.  Barranâe . 1847. 
Tpoyoî»  mur:  xcpaç,  corne. 

Animal  iiiciMmn.  Coqiiilloà  eiiroulcuient  hclicoidal. 
Position  (lu  siphon  inconnue».  Douze  espères  de  l’claqe 
inférieur  du  lerrnin  silurien  de  la  Bolicme. 

Ce  îp'nre  ne  nous  est  pas  connu  ; aussi  ne  pouvons- 
nous  inéinc  pas  assurer  que  la  fiqure  (|ue  nous  don- 
nons repiésenle  un  UTilahIe  Irm’horère.  M.  Pictel 
lait  ohsener  (pie  les  trochocères  rap|»ellenl,  parmi 
les  céphalopodes  anciens  et  à cloisons  simples,  les 
•''3-  Turrililes  à cloisons  rainiiiées. 

Trucbflceru  teriwni. 

Stinâ^rr^tr. 

2-  Fauiu-k.  UOMPHOCKUATIDKS.  GOMt^îlOCEfiATIb  f:.  PktH,  IH55. 

Les  gomphocémUdés  ont  une  coquille  fusiforme , plus  étroite  eu  avant  qu'au 
milieu,  cl  à ouverture  rétrécie. 


IC'  (iKVNS.  GOMPEOCEk^^S.  Smverby,  1839.  roa^o;,  coin. 

ÜoLlociiiks  Mt  .Ariomiitik.  nstUer,  IS4t  Pot  R iiookA».  Unt  Coy.  ISK 
n*  Cmslfiunu . IRIS. 


Animal  inconnu.  Coquille  droite,  courle,  foriiianl  en  avant  une  dernière  loge 
ovoidc.  Cloisons  Iransverscs,  noinhrcuses,  simples.  Ouverture  rétrécie,  comprimée. 
Siphon  petit,  rentrai,  l'n  petit  nombre  d'espc'ces  depuis  le  terrain  silurien  jusqu'au 
terrain  carbonifère.  Kv.  : 0.  ellipticum,  V.'oy,  et  (l.  olla,  Dtinker,  type  du 


genre  apioceras 


Fig  2 VS.  Pig. 

Apiorcrti  (lielborcni)  oU«.  Pôteriorerat  plliptictim. 
humkrr.  Uae  Coy. 


Fig  250  Fig.  251 

GotnpliA<-«Tai  pyriforme.  GQinpbocrraii  NnunafiDi 
S,:w*rky.  Ceiuilv 


M.  Souerby  a proposé  ce  genre  pour  les  orlhocères  fusiformes.  M.  de  Koninck 
en  repousse  l'adoption,  parce  qu'il  pense  qu’il  n'est  établi  que  sur  des  nrtiiocères 
jeunes  ou  naiues. 
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M.  Picict  a établi  cetic  famille  |K>ur  les  espèces 
fusiformes  et  dont  l’ouverture  est  rétrécie.  Cette  cir« 
constance  « comme  il  le  fait  observer,  se  lie  certai- 
nement avec  une  modifiration  importante  dans  la 
forme  du  corps  des  animaux , et  les  ;^etircs  qui  pré- 
sentent ces  caractères  ne  doivent  pas  être  classés 
suivant  la  place  de  leur  siphon  dans  les  familles  à 
coquille  régulière. 


rig  i-3i 

Apiorvra»  trorhmdr» 


17*  ÜKXSK.  SÏCOC EH  AS.  Pnitt.  184V  «-xov,  Hjjur. 


Animal  inconnu.  Coquille  droite,  courte, 
oviforme;  cloisons  transverses,  nombreu- 
ses, simples.  Siphon  marginal.  Quelques 
espèces  des  terrains  silurien  et  dévonien. 
Ex.  ; S.  Eichwaldi,  de  Verneuil. 

Le  caroctère  différentiel  des  sycinrères, 
sépan*s  des  goinphocères  par  M.  Pictet, 
se  trouve  dans  la  place  du  siphon  mar- 
ginal chez  les  uns , central  chez  les 
autres. 


Fig. 

Sjcoi'cni  BrtbogMirr. 
Sanàhtr^tr. 


Kia.  m. 

S|corcru  Kidmaldi. 
Or  Crrurail. 


IH*  GEttM.  FHHAGMOCEH.AS.  Bntderip  et  .l/«rcAi>o»,  1834.  rioiioo. 

C*«r«LiTit.  Ütiktfrt.  1830.  Pitid HOLi Tlls.  Ctfiinid.  1838. 

Animal  inconnu.  Coquille  coinprimée  latéralement,  conique,  régulièrement 


Fig.  2i>j. 

Pbrtgnocvru  compmniin  Smrtrbtf 


Fig 

eiirtgmolithfl  flleiuui  Cvttrnd 


Fig.  237. 

Pliraginwrrw  Bntrri.  UmuHer 
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arquée  dans  sa  longueur,  mais  non  en  spirale.  Cloisons  Iransverses,  simples, 
percées  d’un  Ircs-grand  siphon  subventral.  Dernière  loge  grande,  engaînaiilc,  ter- 
minée par  une  ouverlure  lon- 
gitudinale, conlractéc  en  fente 
dont  rextréinité  postérieure  est 
dilatée  en  un  large  sinus  traiis- 
verse;  rextréinité  antérieure  se 
prolongeant  en  un  sinus  plus 
|>elit,  siibeirenluire  et  formant 
une  sorte  do  tube  en  avant. 

(Deshayes.)  I n petit  nombre 
d’cspt’ccs  des  terrains  siluriens 
de  rAiiglelerre  et  de  r.Alleina- 
gne.  Ex.  ; P.  coinpressuni , Fig.  Kig  2:>n 

, 1 PliragiaiN'fr*i  •Hb«rDlri<n*uin  ehragmorrra*  telragantitn 

nOICtntjf . IVriiMi/  D*  IVriifnj/ 


!«'  CüVHK.  OXCOCEHAS.  Hall,  IHV7. 

rrcH’lict. 

Animal  inconnu.  Coquille  arquée,  fiisirorme, 
ventrue.  Siphon  longeant  la  grande  courbure. 
Ouverture  rétrécie.  Deux  ou  trois  es|>èces  des 
terrains  silurien  et  imircliisonieii.  Ex.  : O.  lor- 
tiio.sns,  (ïdiimjmj;  du  terrain  silurien  supé- 
rieur (roelies  de  Liidlow),  H O.  dilatalns, 
iVOrhigmj;  (O.  couslrictnin , Hall.  Du  terrain 
silurien  inférieur  de  l’Amérique  du  Nord)? 


Fig.  2r*0 


OtM-iK'rnu  cofiatrirliiot  ilall 


1‘auii.lf.  CLVMÉXIDÊS.  CLVMKMDrE.  Ethmrds.  IHiî). 

Les  clyinénidés  ont  des  cloisons  simples  ou  seulement  siiiiieiises  et  im  .siphon 
interne,  c’esl-n-dire  rapproché  du  bord  sur  lequel  se  fait  renroulcmcnt.  Ils  xaricnl 
depuis  la  forme  tout  à fait  involute  jusqu'à  la  forme  proscpic  droite.  Phifl. 


âO'tiKXNK.  T HOC  HOl.lT  H ES.  Conrad.  18’t8.  'l’fo/o;,  mur. 

Animal  inconnu.  Coquille  spirale,  à tours  contigus,  régulièreiiient  enroulés 


Pig  ilil.  Pig  2t>i  Fig  if>:l  Fig  ii>( 

l'iiM  holilbra  aintnonia*.  Hii  Irorbolillic*  auitnnitlii*  Trix  pnraSitka  Trinliolithr*  Uuiilrri 

f.'tfnrrrf  tlmnUrr  U«>>ll<r 


1 
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sur  le  m^nie  pinn,  recouvrris  ou  non.  Cloisons  simples 
lobes  latéraux  ni  lolie  dorsal. 

Siphon  situé  contre  le  retour 
de  la  spire.  Qucl(]ties  espèces 
du  terrain  silurien  et  quel- 
ques autres  de  l’époque  dé- 
vutiienne.  Kx.  : T.  Dunkeri, 
hluMterf  et  T.  paradoxn. 

Mmisler. 


droites  ou  arquées,  sans 


Pi;|.  T Dtinb^ri.  Pi;|.  2C43.  Trnch«lilh>'i  ■njinifnrtnU  C«nnd 


Sl'tÎRMis.  V.I.VMKXIA,  I83î.  IManiiUlriî.  hhwster,  1832. 

K«HA«irBA«iT>s.  Kn*ttéi.  DUO 

.Animal  inconnu.  <A)qiiille  spirale,  à tours  eonli^^iis,  enroulés  sur  le  même 
plan,  recouverts  on  non.  (’.loisoiis  ronnant  sur  les  cotés  un  lobe  distinct,  arrondi, 
séparé  par  deux  selles  ai^mS,  et  quelquefois  deux  lobes  latéraux.  Siphon  étroit, 
situé  contre  le  retour  de  la  spire.  Kspèces  assez  noiiibreus(‘s  de  rélu|]e  dévonien? 
K\.  ; C.  planorhifonnis,  Munster;  C.  striata,  Manxlrr,  et  C.  Sedqaickii. 


Pij  i(iT.  Cifm»nU  pUnoritifornii* 


KijI  Sr»H  eijimniA  •Iriala 
UmuiUr. 


Ki{(.  269.  Cljinania  Smign  ichii 
Umn$lrr. 


22*'  t»K\RR.  Sl’ItC t.i  Wl K\ l A . D'Orhigny,  1830. 

Animal  inconnu.  Coquille  spirale 
enroulée  sur  le  meme  plan,  à tours 
eontiqus.  Cloisons  simieiises , non 
aii|}uleuses  sur  les  côtés,  mais  pour- 
vues d'un  lobe  dorsal  entier  qui  ne 
se  rencontre  dans  aucun  autre  qenre 
de  la  famille.  Cne  seule  espèce  de 
l étage  dévonien.  Kx.  : S.  evoluta, 

PhiUipÈ.  Terrain  carbonifère  d’An- 
gleterre. 


rig  270. 

Sabrlymania  rtoluU. 


l'ig  2TI 

Sabcl) mania  «Yalula.  Pkiltifu 


CKPH  AI.OrODKS. 


75> 


A'irRIA.  Broun. 


Mc«{a*iphonia.  D'Orhigny,  !847. 

Animal  inconnu.  Coquille  spirale,  rn- 
rmiléc  sur  le  même  plan,  à tours  contigus. 
Cloisons  formant  sur  les  côtés  un  grand 
lobe  latéral.  Siphon  très-large,  à parois 
épaisses  et  en  forme  d'entonnoir.  Tu  petit 
nombre  d'<*spèces  de  l'époque  tertiaire. 
Kx.  ; A.  zigzag,  Soicerhy.  Argile  de 
Londres.  Ia*s  atiiries  sont  plus  enroulées 
et  h siphon  plus  large  que  la  plupart  des 
antres  rlyméiiidés  qui  ont  disparu  long- 
temps avant  elles. 


4-  KA1I1M.K.  GVUOCKRATmKS.  a l PirUt,  I85i. 


Les  gyrocératidés  ont  des  cloisons  .simpb'S.  nn  siphon  externe  et  une  ouverture 
large.  Kpoque  primaire. 


iU'  (jRVRX. 


Animal  inconnu.  Coquille 
spirale,  à tours  contigus,  em- 
brassants , enroulés  sur  le 
même  plan.  Cloisons  sim- 
plement arquées,  sans  lobes 
et  sans  sinuosités.  Siphon 
dorsal.  Deux  espèces  des  ter- 
rains dévonien  et  carboni- 
fère. Ex.  : C.  subtubercula- 
tus,  fPOrbigny. 


RVPTOCKBIS  irOrhigny.  IRV7 


Kig  274. 

r.ryplixera*  tiibtnbprrulkliK 
a'r>>'4îfiiy. 


Kij  i'j 

C.ryp1or«m  U«uprlMini(ii 
.Scnr^jl. 


45"  Tirnsr  GVBOCKRAS.  Mfytr.  IH29  Inaclm»,  Hitinger,  1837. 

Animal  inconnu.  Coquille  multiloculaire , discoïdale,  à spire  régulière,  com> 


V*z-  270.  G.  oroitam. 


Fig  2*7  Gyror^ru  ornadicn. 


Kig  2*S.  G ora«liia 
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posée  de  tours  non  continus,  mais  enroulés  sur  le  même  plan.  Cloisons  regu» 
liéres,  à bords  simples  et  symétri(|iics.  liO  dernière  loge  lrès»grande,  occupant  nu 
moins  le  tiers  du  dernier  tour.  Siphon  généraleinent  mince,  continu  et  ordinaire» 
ment  siibdorsnl.  Bouche  souvent  ovale,  quelquetois  anguleuse.  Ia'S  gyroccres  sont 
aux  nautiles  ce  que  les  criocères  sont  aux  ammonites.  Quelques  espères  des  terrains 
silurien  supérieur  et  dévonien.  Kx.  : ti.  oniiiluui,  (iohlfmx. 


Fig  370  Gjror.  VrriiMiilIiinuni? 
XV  k'0iallirXr. 


Kig  2H0  liyr  Kir»ilfR«i« 


Fig.  28 1.  Oyr  Eifdlvam 
Dr  CrriirtnX 


îlî*"  tîKVRR.  CV RTOCKHAS.  Gohifuss,  1833.  Kupro;,  ooiirhi'. 

CtamiTift.  porrîM.  Dr«Aitgfr«.  |KV>.  I!« « r « t o r mi 4 » kt  T ti c o\ oc ■ a 4 «,  Ifiw  C»|r,  1844 


Animal  inconnu.  (>oqiiille  multiloculaire,  non  spirale,  représentant  une  corne 
oblique  plus  ou  moins  arquée,  sans  rétre  assez  pour  jamais  rormer  un  tour  de 


Fig  282 

<!)rl  rorbaUlnni 


Fig  283. 
0|r>  rornuropiftp 


Fig  28i 

i:^r(.  imurailamnin  Unll. 


Fig  28.7. 

Cjrt  «‘«iicovUlsm 
Samdhtr^rf. 


spire  complet.  Cloisons  Iransverses.  obliques,  à bords  simples.  Bouche  ordi- 
nairement ovale  et  comprimée  d’avant  en  arrière,  rarement  en  sens  Inverse  et 
souvent  rétrécie  un  hord.  Siphon  coiilinii,  le  plus  souvent  dorsal.  Dernière  loge 
beaucoup  plus  grande  que  les  autres.  De  Koiiinek.  Près  de  trente  espèces  des  ter- 
rains silurien,  dévonien  et  earboniférien.  Kx.  : C.  acutieostatiim . Sumlherger. 

TOWK  PRKtIIKR.  9 
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Fig  28n. 

C)rt.  Unvllofuin  Or  Vfmfnit 


C^rt  ri^itrraaiim 


i!ll. 

Il^ri  F*kr«nkolilM  Fitr^rr 


Fig.  2(Kl 

.'dy  <Iampalil«t  Arrkiari.  Dr  IVra^ni/. 


Les  cyrloceros,  comme  le  fait  remarquer  M.  Piclel,  ne  (litieren!  nés  |]yr(H’eri*s 
que  par  leur  courbure,  qui  ne  rorme  '^énéralenunit  pas  un  lour  complel,  mais 
seulenienl  un  arc  plus  ou  moins  prononcé.  Aussi,  ajoute-t-il,  lt>s  limites  entre 
les  deux  genres  ne  sont  pas  toujours  très-précises,  car  il  y a d<‘s  di(Térenccs 
considérables  de  courbures  dans  chacun  des  types,  et  lorsqu'on  ne  possède  que 
des  fragments,  même  assez  déxeloppés,  on  peut  avoir  quelque  hésitation. 


Fig  3<I2 

Cyrl  naUtnpIalum.  Kmmrr 
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5"  Kamii,li!.  AMMOMTIDKS.  AMMOSniD/E.  Our/i,  1838. 

Coquille  spirale,  arquée  ou  droite,  a cloisons  découpées,  anguleuses  ou  di^i- 
tées,  divisées  sur  leurs  bords  en  lobes  profonds.  Siphon  marginal  lonqeant  la 
grande  courbure.  Ciguës  d'accruisseinent  concaves  en  avant. 

Ces  aininonées,  dit  M.  de  Bueh,  sont  des  coquilles  cloisonnées,  disposées  en 
tube  droit  ou  cnurlW\  lr.ivcrsée.s  par  un  ilonal  qui  est  attaché  à la  circon- 

férence des  lobes.  Ces  cloisons  sont  partagées  dans  leur  pourtour  eu  fi.r  lol/es,  qui 
seiifoiiceiit  entre  le  bord  de  hi  cloison  et  le  tube.  Ce  premier  de  ces  lobes,  lobe 
(tortnl,  embrasse  le  siphon  et  se  li'rmine  vers  le  fond  en  deii\  bras,  dont  la  cloison 
s atlaehe  au  sipliuii  même.  Ces  deux  lobes  Us  plus  voisins  des  deux  côtés  du  lobe 
dorsal  sont  les  /o/w.»  ialcnni.t  sup<‘rieun;  ceux  qui  sont  plus  éloignés,  les  lobes 
latéraux  inférieurs;  euliii,  ceiiii  qui  se  trouve  ojiposé  au  lobe  dorsal  et  au  siphon 
est  le  lobe  t'enlntl.  » (^est  île  la  comparaison  des  rapports  des  lobes  principaux 
entre  eux  ou  avec  fespacc  qui  les  séj)are  et  qu  il  nomme  la  selle, 
de  la  présence  des  lol>es  auxiliaires  et  cnliii  de  la  combinaison  des 
autres  caractères  généraux  qui  disliiiguciil  les  ammonites  entre 
elles,  qu'il  tire  les  caractères  des  groupes  suivants  qu'il  propose  ; 

Ces  hacnliles,  a tube  droit; 

Ces  haniiles,  à tube  recourbé  à l'extrémité  inféneure; 

Les  ammonites,  à tube  tourné  en  spirale. 


Ptg  2^.î  llamitn  atiriiaalu*.  l'iy  ilH>.  .Vminoniln  hetrropliylluiL  l'ig.  2117.  BtcalitM 

I*'  tiRoi  l’K.  Aiintioniles  ù rloisimx  mut  ramijîées,  à cnruttlrturnl  spiral. 

1'"^  (ÎKXiiK.  GOXt.ATITKS.  De  tinan , 1823.  .Agaiiidcs.  Montfort,  1808. 

Animal  iiicoimii.  Coquille  spirale,  régulièrement  enroulée  sur  le  même  plan, 
à tours  contigus,  souvent  embrassants.  Cloisons  traiisverses , profondément 
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sinueuses  « niais  non  drnietées,  avec  iin  lobe  dorsal  saillant.  Siphon  dorsal.  Ce 
^enre  est  trè.s-riclie  en  espèces,  on  on  compte  cent  cinquante  environ  de  l'éta^qr 
dévonien  à Téta^qe  snlifiVien.  K\.  : (i.  d'Orbiqn^aniis,  ftArrhiac;  (i.  saqiHariiis, 
itArrhinc,  et  <i.  laniellostis,  SanHlter^er.  L.  de  Hiich  réunil  les  rcratiles  aux 
qonialiles,  qu'il  ne  sépare  des  ainmonites  qu'à  titre  de  section  d'iin  mémo  qenre. 


Fig  i9fL 

HMoingbaMi  Hmm. 


Fig.  2‘W 

Imii.  Hoeninghami 


Fig.  non. 

Unnialilra  retalnriaa  Ht  htntimrk. 


Fig  301. 

fi»n.  aagiHariaa  R'krrkitu 


Fig  3«>2. 

d OrhignyaKua  O'IrrAi*?. 


Fig  ;w;l. 

fUn.  lamHloiat  .Saad^rgirr 


2*^  Oknrk.  CERATITKS.  Üe  Uaan.  IKi:.. 


Animal  inconiiii.  (Coquille  spirale,  réqiilièreinent  enroulée  sur  le  iiiéine  plan 


Fig.  30t. 

CeratitM  aadnaui  Ht  Htut». 


Fig  30.».  Fig.  .301* 

Crr  aftdaaa*  l>ralilM  arinipsriUaa  Ar  SMri. 
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ù tours  contif^us.  Cloisons  à bords  denticulés. 
niais  non  ramifiés.  Lobe  dorsal  profoml,  ù peim’ 
sé|uiré  par  une  petite  selle  médiane  plane. 

De  l'étape  cmiehjlicii  à l‘cta<je  eéiioinanien. 

Kv.  : C.  nodosus,  Je  Haon. 

Les  rératiles  n’oni  point  encore  été  trouvées 
dans  les  terrains  jurassiques  « et  celles  dt's 
terrains  crétacés  présentent  des  caractères  (pii 
fornient  une  transition  aux  ammonites.  Pirfet. 

Kijj.  .107.  CmlÜF*  llobioi 
Tkioflirre 

2*  (iRuieK.  .•inituonife»  U tloixons  non  r/nnijiêe* ; Jnn’te*. 

3'  (iK\Rit.  B.'tCTRITPS.  Samfbergrr,  1842.  Slriincrra*.  D'Orùigny,  1847. 

.Animal  inconnu.  Coquille  droite,  cloisons  arquées  sans  former  d’aii'jles , mais 
présentant  un  lobe  dorsal  prononcé.  Siphon  mince  marqiiinl,  correspondant  à une 
sinuosité  des  cloisons,  l’ii  petit  nombre  d'espèces  de  l'étaîje  dévonien.  Ex.  : B.  qra- 
cilis,  SanJiterger. 


lOS.  lUHriln  gr^rîlii.  SaudUtr^tr 


V**  (jKNKK.  BAH  DOrbigmj,  1847.  D<ictililrs.  Queusledt. 

Animal  inconnu,  t^oquille  droite;  cloisons  simples,  non  rnininées  et  seule- 
ment lobees  comme  les  cloisons  di's  céralites.  l ne  es|M*ce  do  l'étage  néocoinicn. 
K\.  ; B.  Roujaiia,  üeingntjy  et  B.  ai'uaria,  fJnenstrJt  du  terrain  oxfordien  inférieur. 

- 



Piÿ.  Kl'»  ^ruaria  (farntteAt. 


3*  (iRoLi'K.  Ainnionilen  à rhixons  rninHièes;  à rnrvnlenienf  spiral  régulier 
sur  le  nitnie  plan  ; ù tours  contigus. 

5*  (iK.VRK.  AA! M0\  I ï hS.  Bruguières,  1790.  Cnriic!*  (rainmon. 

IvwNacfcttTiTif.  UDMrr*.  IKII. 

Animal  inconnu,  mais  suppose  semblable  à celui  des  nautiles  dont  il  diflércraît 


lie  .fniD.  .4oa.  VaMilrr  Fig.  111.  Auim.  .4ou  Fig  1|J  XUrtiBsii 
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rcpcMidaiii  par  lt*s  bonin  du  manteau  très^frangés  chez  les  uinnioniles,  comme  le 
dêinonlrcnt  les  di'plalions  nombreuses  des  bords  des  cloisons.  Coquille  spirale, 
rê<pilièreincnt  enroulée  sur  le  même  plan,  à tours  toujours  conli<tus,  découverts 
nu  non.  Boiicbe  rétrécie  à bords  plus  ou  moins  sinueuv  et  <|uel(|uefuis  «jarnis  d'ap- 
pendices latéraux  ou  de  bourrelets.  Cloisons  de  tonne  symétrique,  divisées  par 
lobes  plus  ou  moins  profonds,  riin  dorsal,  l'autre  ventral,  et  un  nombre  variable 
de  lobe.s  latéraux  simples  ou  di^ités  suivant  les  es|HVes.  <^*s  lobes  sont  séparés  par 
des  selles  saillantes,  à section  ordinuirement  arrondie.  Siphon  continu,  étroit, 
dorsal,  saillant  lé;ièremeiit  en  avant  de  la  dernière  cloison.  Dernièie  lo;{e  très- 
grande  rontcmiiit  l'animai.  De  Koiiiiiek. 

environ  cinq  cents  espèces,  toutes  de  l'époque  si'condaire.  Déjà  très-nombreuses 
a\ec  I'éta,qe  saliférien,  dit  M.  d'Orbi^ny,  elles  ont  eu  leur  maximum  de  dévelop- 
pement numérique  avec  l’étaqe  néocoinien,  le  premier  des  terrains  crétacés;  elles 
remontent  jusqu'à  l'étage  sénotiien,  où  clics  disparaissent  pour  toujours.  ¥,\.  : 
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\l.  d(’  Riich  ftV)cprimr  aini^i  nu  sujet  des  ntnmonites  : 

M 1/C  test  des  nninionites  est  miiiee,  s'exfolie,  et  à rhaqiie  exfolintion  il  pré- 
sente une  forme  assez  dilTéreule  pour  en‘taj]er  à faire  tie  ces  difTérenIs  aspeds  des 
(‘s|MH'es  pnrtirulieres.  Des  stries  evlrèiuement  lines  sur  la  couche  extérieure  sont 
très-souvent  enlevées,  et  il  ne  reste  que  de  «jrosses  cèdes,  (ju’on  n'apercevail  point 
auparavant,  aussi  coiinall-on  des  espèces  qui  ont  reçu  (piatre  ou  cinq  noms  ditTé- 
rents.  Mais  il  existe  dans  la  distrihnlmn  et  dans  les  découpures  des  lobes  dos  cloisons 
ime  lui  qui  permet  de  distinguer  les  (*spècos  sans  qu'il  soit  indispensable  de  tenir 
compte  de  l'état  de  la  surfaee.  Celte  loi  établit  d'abord  une  séparation  nette  et 
traneliée  entre  les  ammonites  et  les  nautiles.  Kii  elTtd,  le  earactère  distinctif  entre 
ces  céphalopodes  consiste  en  re  que  le  siphon  des  amniunites  est  toujours  dorsal , 
et  qu'il  ne  l'est  jamais  dans  les  nautiles.  l.e  nautile,  qui  fait  passer  un  très-gros 
siphon  par  le  milieu  de  ses  cloisons,  parait  sunisammeiit  utlaché  par  celte  mem- 
brane au  fond  sur  lequel  il  repose.  Il  ii'a  pas  U'soin  de  cbenher  d'antre  appui,  et 
la  cloison  reste  en  générai  lisse  et  concave  sans  découpure  sur  )i^  bords.  Le  siphon 


Kia  ;us  l'ia  xif».  Fin-  a*» 

ni«pn»tti<in  «Iri  i»lir*  de  l'ami»  FiirnH*  iln  Bubdiviaiona  dea  tolipa.  hiapoaillnn  dea  Inbra 
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Il  l,Abe  doraaL  H.  HaaU  furtiiêe  par  lea  diiiaiana  terniisalea  dn  lobe.  L I,«be  latéral  aupérieor 
I,'  l.obr  lal^al  ioférirur  S.  Selle  ■\te  ara  petili  lofaea.  V Lobe  arnlnal  l'.  Ilrat  d<i  lobe  leotml 
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dorsal  très-mincc  des  ammonites  ne  sufGrait  pas  pour  empêcher  le  ballottement  de 
l’animal  sur  sa  cloison.  11  est  obligé  de  chercher  d'autres  appuis  : il  enfonce, 
aunlcssous  de  la  cloison,  six  lobes  placés  régulièrement  dans  le  pourtour  de  sa 
coquille  avec  une  symétrie  admirable;  le  premier  de  ces  lobes,  et  ordinairement 
le  plus  considérable,  s'appuie  sur  le  dos  du  tour  qui  a précédé  ; c’est  le  lobe  ventral. 
Vis-à-vis  et  autour  du  siphon  est  placé  le  bd»e  dorsal;  il  sc  relève  vers  le  fond  pour 
.s'attacher  au  siphon  même.  De  là  vient  qu’il  est  constamment  partagé  vers  le  fond 
en  deux  bras  qui  s’écartent  plus  ou  moins  l’un  de  l'autre.  .Au  tiers  de  la  hauteur 
de  l'ouverture,  depuis  le  dos,  s’enfoncent,  de  {kuI  et  d’autre,  le  lobe  latéral  supé- 
rieur, et  plus  bas  te  lobe  latéral  inférieur  également  d'un  colé  et  de  l’antre.  Ce 
demier  sc  trouve  un  peu  plus  élevé  que  le  lobe  ventral , ce  qui  le  fait  très-facile- 
ment découvrir  en  cas  qu'il  ne  fût  pas  aperçu  au  premier  coup  d’œil.  Les  sépara- 
tions de  ces  lobes  forment  les  selles,  nommées  ainsi  parce  que  l'animal  repose 
dessus,  et  ces  selles  sc  distiiigueroiil  de  la  même  manière  que  les  lobes  eux-mêmes. 
La  selle  entre  le  lobe  dorsal  et  latéral  supérieur  est  In  selle  dorsale;  celle  entre  les 
lobes  latéraux  supérieur  et  inférieur  fonne  la  selle  latérale;  celle  eiilin  entre  le 
latéral  inférieur  et  le  ventral  constitue  la  selle  ventrale. 

Telle  est  la  disposition  générale  dans  les  ammonites  de  toutes  formes  et  de 
toutes  figures,  quelles  apparlieimenl  à la  section  qui  dans  la  savante  dissertation 
de  M.  Haan  est  nommée  goniatites,  ou  qiù'llcs  rentrent  dans  la  section  des  céra- 
tites  ou  des  planites.  Mais  si  le  tour  de  spire  augmente  rapidement  en  largeur,  de 
manière  que  le  demier  tour  embrasse  tous  les  autres  entièrement  ou  en  grande 
partie,  l'animal  manque  encore  de  points  d'appui  dans  cette  partie  ajoutée.  Il 
enfonce  donc  de  nouveau  de  petits  lobes  auxiliaires,  constamment  bien  plus  petits 
(|ue  les  lolies  du  type  général  et  qui  sont  toujours  placés  au-dessous  du  lobe  ventral. 
Ces  lobes  auxiliaires  augmentent  en  nombre  à mesure  que  l'ammonite  s'agrandit; 
souvent  on  en  compte  jusqu'à  trois,  quatre  ou  cinq.  Le  lobe  ventral  autour  duquel 
l'animal  sc*  meut  sc  renforce  ronsidérablenient  dans  une  pareille  ammonite;  il  est 
fort  élevé,  et  deux  bras  peu  apparents  dans  une  ammonite  ordinaire,  le  sont  telle- 
ment qu'on  prendrait  facilement  ces  bras  pour  des  lobes  particulier:.  C'est  ainsi 
qu’on  les  voit  dans  les  grandes  ammonites  de  la  craie. 

l*cs lobes,  en  s'cnfonçaiit , suivent  encore  dans  leurs  découpures  des  lois  qui 
sont  aussi  simples  que  faciles  à saisir.  Ou  ne  s'en  douterait  point , quand  on  regarde 
certaines  figures  publiées  jusqu'ici  (IKAO)  et  qui  ressemblent  plutôt  au  feuillage 
d'un  arbre  qu’à  la  régularité  admirable  de  celte  slriictiire  des  aminnnitcs.  On 
conçoit  que  l'aninial,  cherchant  un  point  d'attache  par  ces  lobes,  enfonce  le  sac 
avec  une  pointe  aussi  aiguë  que  (mssibic.  liCS  parties  inférieurs  des  découpures 
doivent  donc  toujours  être  pointues.  I^s  parties  sup<’'rieures  qui  forment  des  selles 
secondaires  seront  arrnndies,  comme  les  grandes  .selles  des  lobes,  parce  que  c’est 
le  point  d'appui  du  sac  sécréteur  qui  biiiniil  ces  {milites.  pointe  enfoncée  aug- 
inente-t-cllc,  l’animai  cherche  de  nouveaux  appuis  en  faisant  sortir  des  dents 
symétriquement  à droite  et  à gauche,  et  il  se  orme  par  là  une  espèce  de  hasla 
très-visible  et  très-reconnaissable  dans  toutes  les  ammonites  dont  les  lobes  sont 
découpés.  Les  selles  sont  décou  ées  de  la  même  manière  et  d'après  les  mêmes 
TOUR  pRBunni  1 0 
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lois.  Ati  milieu  de  la  selle  on  voit  s'enfoncer  un  petit  lobe,  ordinairement  à deux 
dents;  deux  lobes  qui  sont  encore  plus  petits  se  trouvent  à côté  du  plus  qrand, 
puis  commencent  les  lobes  secondaires  des  grands  lobes  généraux. 

X On  sent  combien  de  variétés  doivent  exister  dans  la  conformation  de  ces  lobes, 
et  combien  il  est  facile  » avec  un  |)cu  d'aUcnIion , d'en  déduire  des  caractères  pour 
chaque  espèce  particulière,  n Ue  Biicb,  Annales  sc.  nat. , I ” série,  I.  XVII,  p.  2(17. 

M.  de  Biieh  distribue  les  auimouites  en  douze  groupes  : 

1.  Lks  d^.irbs.  — A siphon  saillant  sur  le  dos  et  constamment  ou  carène;  des 
coiicbcs  inférieures  du  lias.  E.  : A.  niicklandi,  Soirnhy. 

2.  Les  falcifâiirs.  — A dos  aigu  et  siphon  saillant  et  lisse.  Oes  couches  stipé> 
rienres  du  lias.  Ex.  : A.  Murebisonæ.  Soirrritÿ. 

3.  Les  AU.Ai.TiiÉES.  — A dos  aigu  et  siphon  saillant,  souvent  crénelé.  Dans  les 
dépôts  du  lias  à la  craie.  Ex.  : A.  Stokesi,  Sou'eHit/. 

4.  Lus  CjU‘RIcornkk.s.  — A larges  carènes,  garnies  de  grands  plis  sc  lermiiiaiit 
par  une  pointe.  Ex.  : A.  nexicoslalus,  Phillips. 

5.  Lbs  i>L4\n.iTKS.  — A dos  et  cotes  arrondis,  de  sorte  que  le  roiitour  de  l'ou^ 
verture  est  quelquefois  un  cercle  fmrfuit.  l.ias  et  calcaire  jurassique.  Ex.  . A.  pli- 
catilis,  Soicerluj. 

G.  Les  dohmi.és.  — A dos  large  et  presque  à angle  droit  des  côtés.  Ex.  i A.  Da- 
væi,  Soicerby. 

7.  Les  corovvires.  ^ A dos  arrondi , Irès-idargi , sans  siphon  apparent.  Oolithe 
moyenne.  Ex.  : A.  coulraclus,  Soicerhy. 

8.  Les  u.vcRocÉniiVi.ÉKS.  A dos  arrondi  et  combiné  avec  les  côtes  .sans  arêtes. 
El.  : A.  Herveyi,  Soirerby. 

9.  Les  armées.  — .A  plusieurs  séries  de  varices  ou  d'épines  sur  les  côtes  ou  même 
sur  le  dos.  Oolitlic  supérieure  et  craie.  Ex.  : A.  perannalus,  Soteerby. 

10.  Les  oentkes.  — A dos  plat  et  à plis  ou  côtes  saillantes  sur  le  dos,  sans  le 
passer.  Oolithe  supérieure.  Ex.  : A.  deiitatns,  Soiterhy. 

11.  Les  onxÉBS.  — Ayant  de  plus  que  les  précédentes  une  série  de  saillies  sur 
le  milieu  des  côtés.  Argile  d'Oxford  et  oolithe  supérieure.  Ex.  : A.  variaiis,  SoKerby. 

12.  Les  flkxl'Eisks.  — A dentelures  des  deux  côtés  du  dos,  qui  est  en  saillie 
et  dentelé.  Oolithe  siijiérieurc,  voisine  de  la  craie.  Ex.  : A.  falcatns,  Soirerby. 


(;«<ipe  d*  dikcmi  «mmonilct. 


Fig.  341.  Aopm.  BwutMniw?  Fig.  3IE.  Anm.  obltnat.  Fig  343.  Ann.  aulabüii. 


Digitized  by  Coogle 


TENTACL'LIFÈKKS. 


83 


Fig  31 L .Imm  obfiitvi.  Soietrf’y  Fig  313. 


Division  des  Ammonites  en  21  sections,  d’après  M.  d'Orbigny. 

F.spècfi  à tfiiiUe  (hnah  ritfirre. 

1”  section.  Abirtiü»,  de  Bncli.  — ('.oqiiillc  ornée  sur  les  colés  de  côtes  lou- 
jours  simples,  rayoniiaules , en  suÜlie.  Dos  carré,  pourvu  d’une  quille  médiane. 
Siphon  saillant,  placé  dans  In  quille 
dorsale.  Bouche  proloiqjéc  en  rosire. 

Cloisons  foniiées  de  lobes  et  de  selles 
impaires.  Lobe  dorsal  aussi  profond 
que  lar^e,  plus  loii<]  que  le  lobe  laté> 
ral  supéricMir.  I>a  selle  latérale  monte 
beaucoup  plus  haut  que  les  autres; 
la  selle  dors;ilc  est  très-courte.  Ce 
groupe  ne  contient  que  des  espèces 
propres  aux  couches  inférieures  du 
lias.  Kx.  : .A.  oblusiis,  Soirerhy.  Terrains 
jurassiques. 

2*  section.  Fam.ifrbi,  de  Uuch.  — Coquille  comprimée,  pourvue  latéralc- 
meDl  de  plis  infléchis  en  avant,  formant  souvent  un  coude  sur  le  milieu  de  leur 
longueur,  sans  tubercules.  Dus  ai;tn,  saillant,  en  quille  étroite,  contenant  le  siphon. 
Bouche  complète,  pourvue,  au  milieu 


de  chaque  côté,  de  poin(e.s  saillantes. 

Cloisons  formées  de  lobes  impairs  et 
de  selles  presque  paires.  I«a  selle  dor- 
sale excessivement  lar<;c,  son  lobe 
accessoire  pourrait  être  pris  pour  le 
lobe  latéral  supérieur.  Ce  dernier  est 
toujours  beaucoup  pins  loii<tqne  le  lobe 
dorsal.  Couches  su)>érieurcs  du  lias. 

Kx.  : A.  serpenlimis,  Schlotheiiu.  Ter- 
rains jurassiques. 

3*  section.  Crist.ati,  d'Orhi;piy.  — C.(H|uille  comprimée , ornée  sur  les  côtés 
de  côtes  bifiirqnécs  cl  infléchies  en  avant , sans  fonner  de  coude,  pourvues  ou  non 
de  tubercules  saillants.  Dos  saillant  en  quille  et  contenant  le  siphon.  Bouche  à 
l’état  parfait  pruloti'jée  en  rostre 
saillant,  sur  la  li«tnc  médiane  du  ( 0' 
dos.  Cloisons  formées  de  lobes 
généralement  divisés  en  parties 
impaires  et  en  selles  paires.  I<ul)c 
dorsal  plus  loiqtqiic  le  lobe  laté- 
ral 8U]>érienr.  La  selle  latérale 
moins  élevée  que  les  antres.  La 
selle  dorsale  très-haute.  Kx.  : 

A.  cristutus,  Urluc.  Terrains  cré- 
tacés. 
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V sccliüii.  Tibkhc» i.ui , cl'Orbijjny. - 
pl  de  liiberniles  : ceiix-ri  alternes  sur  les 


— Coquille  ornée  latéralement  de  côtes 
côtés  du  dos.  Dos  pourvu,  sur  la  li^ne 
médiane,  d'un  canal  profond  bien  dis- 
tinct. Hotichc  complclc,  représentant 
un  rostre  allongé,  correspondant  an 
canal  dorsal.  Cloisons  fonnéesde  lobes 
et  de  selle.s  divis<vs  en  parties  impaires. 
Lobe  dorsal  plus  court  que  le  lobe 
latéral  supérieur,  et  si  étroit  qu'il  ne 
remplit  que  la  lar^jcnr  du  canal  dorsal. 
Terrain  crétacé  moyen.  Rx.  : A.  auri- 
tus,  Sou'et'hy. 


Espèces  à dos  (ranr/iani  sans  être  en  yuiUe. 

5*  section.  Cui'KiFüHui , d’ttrbigny.  — Coquille  comprimée,  généralement 

lisse  ou  peu  ornée  de  rides.  Dos  Iran- 
elmiit  en  biseau,  sans  quille.  Spire  à 
tours  lar,]cs,  le  plus  souvent  embras- 
sants. Bouche?  Cloisons  divisées  eu  un 
^rand  nombre  de  lobes  formés  de  parties 
impaires  et  de  sellc*s  à parties ou 
presque  paires.  Lobe  dorsal  plus  court 
que  le  lobe  latéral  supérieur.  Les  selles 
et  les  IoIk's  larges  et  courts.  Terrains 
^ ^ ^ crétacés.  K\.  : (iüupilianus, //'Orôiÿuy. 


Esitires  à dos  saillant  et  nraelé  sur  la  lûjne  lardiane. 


(ï*  section,  .'^uai.tiiki , de  Rucli. — 


Fi|  l.*«5  Fijj.  ir»ü. 

Amn  cordâtu*. 


Coquille  pourvue,  sur  les  côtés,  de  très- 
légères  côtes  intléchies  en  avant,  le  dos 
aigu  divisé  en  plis  saillants,  transver- 
ses, repré.seiitanl  une  surface  crénelée. 
Boiicbe  ponn  ue  en  avant , sur  la  ligne 
médiane.  d‘un  rostre,  dont  les  créno- 
lures  sont  le.s  anciennes  traces.  Cloisons 
formées  de  lobes  et  de  selles  divisées  en 
|>arlies  impaires.  Lobe  dorsal,  pi  ns  court 
que  le  lobe  latéral  sii|>érieur.  Terrain 
jurassique  on  oolilhique.  Ex.  : A.  cor- 
datus,  Sowerby. 
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7*  section.  PiiLCHKLU,  d’Orbigny. 
côtés,  en  côtes  saillantes,  droites  et 
nullement  infléchies,  qui  passent  d'un 
côté  à l'autre,  en  laissant  sur  le  dns  un 
tubercule  comprimé  qui  vient  ropréseii* 
1er  une  série  de  crêtes.  Ilonche?  Cloi- 
sons formées  de  lobes  divisés  en  parties 
impaires,  et  de  selles  divisées  en  parties 
paires,  l^obc  dorsal  à peu  prés  égal  en 
longueur  au  lobe  latéral  inférieur.  Ter- 
rains crétacés  inférieurs.  Kx.  : A.  Brut- 
tianus,  (rOrbigny. 


85 


Coquille  élégaiimient  divisée,  sur  les 


Kiy.  Ij'  Kig 

Amn  flrullUHH»  ü'Orhi^m^. 


H*  section.  Khotouaokvsks,  d Orbigny.  — Coquille  à tours  renflés,  carrés  nu 


ovales,  oniés  de  côles  saillantes,  plus 
ou  moins  chargées  de  tubercules  sur 
quatre  ou  cinq  lignes,  dont  une  rangée 
sur  la  ligne  médiane  du  dos;  ce  qui 
la  rend  plus  ou  moins  anguleuse.  Cloi- 
sons formées  de  lobes  et  de  selles  divi- 
sées en  parties  paires.  l«olic  dorsal  plus 
long  que  le  lobe  latéral  supérieur.  Ter- 
rains crétacés  moyens.  Kx.  : A.  Deve- 
riamis,  d'Orbùjny. 


K<g  ri'j.  Fig  :nîO. 

.Amn  ll^irriatiuK 


Kxjffrrx  à dox  erané , puurni  de  iuftetritlex  xur  les  côtés. 

D*  section.  Dkntati,  de  Bucli.  — Coquille  plus  ou  moins  renflée,  ornée  de 
côtes , souvent  bifurqiiées  an  pourtour  de  romhilic , où  elles  fomieut  d'ordinaire  un 


rig.  3(>l  Anfr.  ArcfaMri«niii  O'itrtifuÿ  Kig-  ^62.  .Aoin.  iiMniillaHt.  StkloiSeimt.  Fig  36.A. 


tubercule.  L'extrémité  des  côles  fait  saillie  de  chaque  côté  du  dos,  dont  le  milieu 
est  excavé.  Cloisons  formées  de  lobes  divisés  en  parties  impaires  et  de  selles  géné- 
ralement divisées  en  parties  paires.  Lobe  dorsal  égal  au  lobe  latéral  supérieur  ou 
plus  court.  Terrains  crétacés  inférieurs.  Ex.  ; .A.  mamillaris,  Schlotheim. 
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l'ijf.  3UI.  Aoiul  Uuiiraiii  Svirrrh^  l'îg.  36.'> 


10*  section.  Ornati,  de  Bucb.  — 
Coquille  peu  renflée,  à dos  étroit, 
bordé  de  tubercules;  une  autre  rangée 
de  tubercules  à la  décurrencc  de  la 
spire,  vers  le  milieu  des  flancs,  (boisons 
roriiiées  de  lobes  et  de  selles  composés 
de  parties  impaires,  l^e  lobe  dorsal  tou- 
jours infiniment  plus  court  que  le  lobe 
latéral  supérieur.  Toutes  les  espèces 
sont  de  l’oxford-i  lay.  Rx.  : Diincani, 

Soiret'iiÿ. 


h'.ÂiM-crx  d ilox  pins  uu  moins  carré. 


Il*  section.  Ki.kmosi,  de  Riich.  - 
pourtour  de  roinbilir , d'une  rangée  de 


rig.  ar»r>.  .Arii».  radittu*.  arnyNiriYi  Fig  ^6~■ 


— Coquille  poiimie  latéraleiueiit  ou  au 
iiibercules  et  d'une  autre  de  chaque  côté 
du  dos,  le  milieu  de  celui-ci  Ibrinant 
une  légère  saillie.  Rnlrc  les  deux  ran- 
gées de  tubercules  des  côtés,  sont,  le 
plus  souvent,  des  côtes  qui  s'intléchis- 
seiit  en  avant.  Cloisons  formées  de  lobes 
divisés  en  parties  impaires,  et  de  selles 
divisées  en  parties  paires.  Le  lobe  dor- 
sal plus  court  que  le  lobi*  latéral  supé- 
rieur (jui  est  très-large.  Terrain  néo- 
cmnioii.  V,\.  : radialus,  liruguiéi'e. 


12*  section.  CoviPRKS.si , d’Orbigny.  — Coquille  géiiéraleiiieiit  tri*s-coinprimée, 
composée  de  tours  larges,  très-einbrassnnt.s , pourvus  de  côtes  ou  de  stries  sur 

le  côté,  toutes  peu  iiitlécliies , et  allant 


Fig  atiS.  Fi-I  -Mi’J 

.Amm  UMiimoiiiiiiiMA  tt'Orhigny. 


sur  les  côtés  du  dos  former  des  tuber- 
cules. Dos  étroit,  comme  tronqué  et 
C4>upé  carrément.  Cloisons  composées 
d'un  grand  nombre  de  lol>es  formés  de 
parties  impaires,  et  de  selles  souvent 
formées  de  parties  paires.  Lobe  dorsal 
très-grand,  beaucoup  plus  long  que  le 
lobe  latéral  su|M*rieur.  Terrains  créta- 
cés. Kx.  : Keaunioiitianus,f/’0/*éf<^//^. 


13*  section.  Aruati,  de  Rucli.  — Coquille  à tours  carrés,  pourvue  sur  les 
côtés  du  dos  d'une  rangée  de  tubercules  saillants,  et,  sur  les  flancs,  d'un  ou  de 
plusieurs  autres.  Dos  large,  carré,  se  joignant  à angle  étroit  avec  les  flancs.  Cloi- 
sons composées  de  lobes  formés  de  parties  impaires , et  de  selles  formées  de  par- 
ties paires.  Lobe  dorsal,  plus  long  que  le  lobe  latéral  superienr,  ou  égal  à ce  lul>e, 
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qui,  placé  au  milieu  des  flancs,  est  toujours  étroit  par  rapport  à la  selle  dorsale. 
Terrains  jiimssiqiies , surtout  des  ctMiclies  supérieures.  V.\.  lon|{ispimis. 


Fig.  370.  aaiiD.  longiapinn»  Fig  371  Fig  37 2.  Amm.  perarmatw.  SovarSy 


li*  section.  .'\\(iiüCOST.iTi , d’Orbiauy-  — Coquille  épaisse,  à tours  presque 
rouds,  marqués  pouiiant  de  chaque  coté  du  <los  de  lé;^éres  saillies  qui  rendent 
cette  partie  presque  carrée.  Dos  heau- 
coup  plus  étroit  que  les  flancs.  De.s  cotes 
élerccs,  alternes,  passent  sur  le  dos 
d'un  côté  à l'autre.  Cloisons  composées 
de  lobes  formés  de  parties  impaires  et 
de  selles  le  plus  souvent  paires.  l<obe 
dorsal  plus  court  que  le  lobe  Inlérul 
supérieur  ; les  lobes  auxiliaires  obliques 
vers  l'ombilic.  Terrains  crélarés  iiifi*- 
rieurs.  Ex.  : A.  Martiiiii,  trOrhiijnij. 

Fig.  .173.  Aram.  Uartiaii.  O'Orfriyujf.  Fig  374 

15*  section.  C.4FRM:<m\i,  de  Biicb.  — - Coquille  à tours  trés-couvexes,  oniés 
de  côtes  prononcées,  simples,  droites,  sans  tubercules  ni  épines.  Dos  lar<p‘,  pré* 
sentant  souvent  une  surface  plus  grande  que  celle  des  lianes.  (Cloisons  composées 
de  lobes  formés  de  parties  in>paires  et  de  selles  fomiécs  de  parties  paires.  Lobe 
dorsal  le  plus  long.  Lobes  latéraux  larges.  Terrains  jurassiques.  Ex.  : .A.  capri* 
cornus,  Srhiolheim. 


Fig  37S.  Anm.  etprieoraïu.  StkUthtim.  Fîg.  376.  Fig.  377.  Aoua.  eommuii».  SMwrtjk  Fig.  378> 
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Espèces  a dos  convexe. 

10*  section.  Hrtrropiiyu.i , d’Orbigny.  — Coquille  comprimée*  formée  de 
tours  presque  toujours  embrassants,  apparaissant  rarement  dans  l'ombilic.  Les 
càtés  sont  lisses,  légèrement  striés  on  sillonnés.  Dos  peu  large,  très-convexe. 
Cloisons  symétriques,  divisées  en  un  graîul  nombre  de  lobes  très-ramifiés,  formés 


Kig.  a:9.  Rig  ISO 

Amm.  bettropbyllai.  Soverhy 


de  parties  impaires , et  de  selles  le  plus 
souvent  formées  de  parties  paires.  Lobe 
dorsal,  presque  toujours  plus  court  que 
le  lobe  latéral  supérieur.  I<c  grand 
nombre  de  rameaux  des  lobes  laisse 
entre  eux  des  selles  figurant  à leur  partie 
supérieure  des  feuilles  larges  ou  des 
massues  arrondies  plus  ou  moins  divi- 
sées, dont  l’aspect  est  tout  à fait  particu- 
lier. Ex.  : A.  beleropliylliis,  Sotrerby. 


17*  section.  Ligati,  d'Orbigny.  — Coquille  comprimée,  généralement  lisse 
ou  un  peu  ondulée,  marquée  le  plus  souvent,  de  distance  en  distance,  de  sillons 


ou  de  côtes,  anciens  points  d’arrêt  des 


Pig  1SI.  Fig.  382 

Anim.  ligaint.  tTOrSi^n<f. 


bouches  successives.  Dos  convexe,  quel- 
quefois un  )>eu  comprimé.  Cloisons 
composées  de  lobes  fonnés  de  parties 
impaires  et  de  selles  le  plus  souvent 
{vaires.  Lobe  dorsal  plus  court  que  le 
lobe  latéral  supérieur.  Les  derniers 
lobes  auxiliaires  souvent  obliques  en 
arrière,  vers  l’ombilic.  Les  selles  trés- 
divisées  ne  repr*'*seiitenl  jamais  de 
feuilles.  Terrains  erélacés.  Ex.  : A.  li- 
gatus,  (tOrhiyny. 


18*  section.  Pumi.ati,  de  Buch.  — 
posée  de  tours  plus  ou  moins  cylindriques, 
partageant,  vers  le  milieu  ou  les  deux  tiers 


Pig.  383.  Fig.  3S4 

Add.  •dobUIaa.  Sowrty. 


CiOquille  discoïdale,  comprimée,  com- 
ornés  de  stries  ou  de  côtes  serrées , se 
des  flancs,  en  plusieurs  branches,  sans 
être  pourvues  è cette  jonction  d’aucune 
pointe.  Dos  rond.  Cloisons  formées  de 
lobes  toujours  divisés  en  parties  im- 
paires, et  de  selles  formées  le  plus  sou- 
vent de  parties  {mires.  Le  lobe  dorsal 
ou  {dus  long  ou  plus  court  que  le  lobe 
latéral  supérieur;  les  lobes  auxiliaires 
fortement  obliques  en  arriére,  vers 
l'ombilic.  Terrains  jurassiques  ou  ooli- 
thiqnos.  Ex.  : A.  annulatus,  Soteerby. 
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19*  section.  Corovaeii  , de  Buch.  — tes  espèces  de  ce  groupe  ont  les  carac> 
tères  des  planulécs,  mais  elles  se  distinguent  par  la  présence  d’une  pointe  ou  d'un 
tubercule,  an  point  de  jonction  des  bifurcations  des  cotes  ou  des  stries  rpii  partent 
par  fnisceaiis.  T«>urs  de  spire  élevés.  Cloisons  coniposé<‘S  de  IoIh's  formés  de  par- 
ties impaires  et  de  »'lles  for- 
mées de  parties  |>aires.  liobe 
dorsal  plus  court  que  le  lol>e 
latéral  supérieur.  LoIh's  auxi- 
liaires obliques.  Le  lobe  latéral 
supérieur  est  en  dehors,  et  le  lobe 
latéral  inférieur  en  dedans  des 
tubercules.  Uolithc  iiiférienre. 

Ex.  : A.  Blagdeni,  Sotrerby. 

Fi|  3S5.  Amn.  UUgdrui  .Xmrrr^y  Fig  38C. 


âO*  section.  M.acrockpiiam , de  Hiich.  Coquille  analogue  pour  la  forme, 
les  côtes  ou  les  stries,  à celles  du  groupe  des  couronnées,  avec  cette  différence 
qu'elle  est  souvent  plus  renllée,  et  que  le  tubercule,  au  lieu  d'élre  placé  vers  la 
moitié  de  lu  largeur  du  tour  de 
spire,  est  plus  prés  de  l'ombilic  : 
il  eu  résulte  que  les  lobt^s  laté- 
raux supérieur  et  inférieur  S4>nl 
tousdeuxendehorsdu  tubercule, 
au  lieu  d'élre  l'im  en  dehoi'S, 
l'autre  en  dedans.  Terrains  juras- 
sique et  iiéocomieii  inférieur. 

Ex.  : A.  COrOliatlIS,  d Ol'biyny . pSg  3it-.  Amm.  c«rARal«fr  ù'Orh^n^.  Fig  3SS 

21*  scclinii.  Kixirriati,  d'Orbigny.  — Coquille  discoidale;  spire  formée  de 
tours  cylindriques,  le  plus  souvent  contigus,  sans  se  recouvrir  en  aucune  manière, 
lisses  ou  oniés  transversalement,  de  distance  en  distance,  de  côtes  saillantes  ou 
de  sillons,  anciens  points  d’arrêt  des 
Imuches  successives.  Bouche  circu- 
laire. Cloisons  symétriques  formées  de 
lobes  et  de  selles  divisés  en  parties 
paires,  toujours  élargis  h leur  extré- 
mité et  étroits  h leur  base.  Lobe  dor- 
sal souvent  le  plus  long.  Terrains  juras- 
siques et  crétacés  inférieurs,  en  plus 
grand  nombre  dans  le  terrain  iiéoco- 
niicn.  Ex  : A.  fimbriatus,  Sowerby. 

Fig-  389.  Ans.  6mbrU(u  Fig  390 


TOUR  PSrUIRR. 
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■i*  CiRoiTE.  Ammonites  à cloisons  ramifiées;  à enwulement  spiral 
snr  le  même  plan  ; à fours  non  contùjus. 
fi*  (;e\re.  AMMO\OCEn\S.  Lnmarck,  1822. 

Coquille  on  fornio  ilc  eonie  arquée,  formant  à peine  un  deini-l(Mir;  à parois 
articulées  par  dos  sutures  simumsos,  l(diéi‘s  et  découpées  dans  leur  contour.  Tube 
ou  siphon  marginal,  ne  |>orraut  |Munl  b*s  eloisous.  K\.  : .A.  j{loss<u<lea,  Caniarck. 
1.0  ‘icnro  aininouoeeras  a été  établi  sur  des  l'raqineiils  d’une  énorme  aiimiouitc 


Kig.  301.  .4(niiMinaM-ri«i  Kt;| 

Voici  CO  que  dit  Laiiiarck  de  TA.  qlossoidoa  : ('.eflo  coquille  rompue  ou  trois 
morceaux,  qui  s’appaiiiouuenl  suceossivemout , et  dont  l'un  offre  re.virémilé  supé- 
rieure de  cetic  même  coquille,  est  d’uue  assez  «{laiido  taille,  fort  épaisse  eu  su 
partie  inférieure,  arquée  presque  en  demi-cercle,  et  se  termine  supérieurement  eu 
forme  de  laïqpie.  Ses  lo^jes  sont  remplies  de  matière  pierreuse,  et  leurs  eloisous 
ne  SG  disliiiqiient  que  dans  les  parois  où  leurs  concours  forment  des  sutures  lobées, 
laciuiéos,  rameuses,  tout  à fait  aiialoqiies  à celles  des  ammonites.  Mai.s  la  coquille 
dont  il  s'aqit  eu  est  lrès-<lisliucte  par  sa  forme  générale  ; car  inalqré  sou  orcualion, 
elle  ii'eùl  point  formé  de  tours  couliqiis,  si  la  nature  l'cùl  a;pandie  dnianln^c.  Sa 
longueur  est  de  cinquante  centimètres. 


rapportée  de  l'Inde,  et  qu'un  sup- 
p4»se  être  TA.  lîiubriatus.  M.  le 
professeur  \ aleucieimes  dit  que 
Lmiarck  lui  n souvent  répété 
que  ce  fossile,  dont  il  faisait 
qratid  cas,  avait  été  rapporté  par 
le  secrétaire  de  la  colonie  de 
Poudiciiéry,  et  donné  au  fîls  de 
BulTou,  qui  lui  eu  avait  lui- 
même  fait  cadeau.  M.  V'ulcn- 
cienues  ajoute  que  parmi  les  am- 
inoniles  rapportées  de  l'Imle  par 
Jacquemuut,  il  sc  Irome  aussi 
un  frajpueiit  de  l'A.  limbrialus. 


7*(îr\sk.  CfUOCFfi  iS  léèvril/r.  183fi.  Tropjnum.  Snuerhy. 


Ftg  .193.  E(n<‘riri 


Animal  inconnu.  Coquille  discoïde,  régu- 
lière, enroulée  sur  le  même  plan,  à tours  dis- 
joints, arrondis  ou  o\alain*s.  Ouverture  ovale, 
ronde  ou  comprimée,  formant  une  légère  saillie 
à rintérieur.  C.loisons  truiisverses,  divisées  régu- 
lièrement en  six  lobes,  le  plus  souvent  fonnés 
de  parties  impaire.s  (le  lobe  dorsal  excepté),  et 
de  selles  formées  de  parties  presque  paires.  I.c 
IoIk'  latéral  stipéricnr  plus  long  que  le  lobe 
dorsal.  Les  lobes  et  les  selles  étroits  à leur 
base,  forlenienl  élargis  à leur  exiréinité.  Siphon 
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dorsal,  continu;  les  deux  tiers  du  dernier  tour  for- 
mant une  cavité  pour  lo^^er  ranimai.  Quelques  espèces 
des  couches  inférieures  de  la  formation  crétacée. 
Ex.  ; C.  Emcrici,  UveiUé.  C.  Voronzovii,  Sjit‘rk.  Ce 
dernier,  de  la  formation  crétacée  des  environs  de 
Kislavodsk  (Caucase).  Il  n près  de  cin(|uanle  centi- 
mètres de  diamètre. 


Kij.  S9Â  CrioerrM  KuwrH'i 


Fig  aUb.  Criort-ru  latunioiii.  S/wrft.  Hg  397 


5*  (înoiCK.  Aiiiiimilirs  n toun  vontûjtia  ou  dUjohilx  iluut,  fr  jeune  âge, 
et  pngetir*  en  awfr  rerourfu-e  dans  Vàge  adulte. 

K*  fÏRxnK,  SCM^ttlTES.  Parkinson,  IHII.  barque. 

Animul  iiuoniiu.  Coquille  spirale,  enroulée  sur  le  même  plan,  à tours  con- 
tinus; le  dernier  se  sé})arant  des  autres  et  se  projetant  en  li^nc  plus  ou  moins 


rig.  ailfl.  St'âphiirs  gigM  .Sor^rSy. 

droite  pour  toriiier  une  crosse,  dont  revtrémité  se 
recourbe  elle-même  en  fer  n cheval.  Chiisons  trnns- 
verses,  symétriques,  divisées  réqulièreiiient  en  lobes 
inéqaux.  I.a  partie  recoin Imm!  toujours  dépourvue  île 
cloisons  et  servant  à contenir  ranimai.  Siphon  continu, 
dorsal.  Bouche  ovale  avec  des  Iwiirrelets  pins  ou  moins 
saillants.  Environ  quinze  espèces  des  terrains  crétacés  : 


Fig  399-  Scnpliilri  lluginliaoM 
O'OriipNy 
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on  les  reiicontiv  «k'iuiis  les  ronrhes  iiifrricure»  du  (erraiii  iiéoconneii , jusque 
dans  In  craie  clilorilée.  Kx.  ; S.  Ivniiii,  Puzo$,  et  S.  hii^ardianiis , d'Orhigny. 


Kig.  i»)0, 

Sr«phitP«  rAnilrictM*. 


Fig  iOI  Scaphilri  Puuu. 


O'  (ÎRxnK.  A\('.y  l.OC  F.  H AS.  D’OrhigHy,  1842.  , n'iiMirW. 

Animal  inconnu.  Coquille  spirale,  enroulée  sur  le  même  plan,  à tours  dis- 
joints, le  dernier  se  proluiqp’ant  en  une  crosse  droite  ou  un  pou  arquée,  et  sc 
terminant  par  un  coude  opposé  à la  spire.  Cloisons  symétriques,  divisées  en  lobes 
inégaux.  Iloiicln*  arrondie  ou  ovale  et  pourvue  de  pointes  à son  pourtour.  Siphon 
dorsal.  Onarnnte  es|MVes  environ,  les  premières  de  l'oolillie  inrérieure,  les  dernières 
de  l’époque  crétacée.  Kx.  ; A.  .Motheroniamis,  d’Orbigtnj.  A.  brevis,  d’Orhigny. 
callovvieiisis , Morris,  et  A.  Jauherli,  Astirr. 


Fljl  iOi  AiiryWv  rM  MiithrmaiBBiii  O'OrAiywy 


Fig  403.  AncflAc^rM  ralInM  ifaiin.  Uor 


Fig  nu  Vur)Ui-rr«i  lUtrr 


Fig  iU.'i  Anc^locarat  i'iiMiciBHHi.  WorlAfuj/. 
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<ï*  fiRoi’PK.  Ammoniiex  à lonn  tiisjoinls,  en  spiraie  dan$  le  jeune  âge, 
projetées  en  crosse  limite  lUms  l'iige  ailnlte. 


!0*  CÎBxnic.  AMSOCKHAS.  Pirtrt,  I8Ô4.  'Avwoç.  iiicj{al. 

Ce  ‘jciire,  proposé  aux  dépt'iis  du  C.  aiirjloeére,  parait  caractérisé  par  une  forme 
plus  irrcj^uliérc  que  chez  anniii  autre  cépItahqKule.  La  coquille,  dans  le  jeune  à.qc, 
est  sinueuse,  elle  foriiie  une  spirale  irréqulière  héliciforine, 
à tours  disjoints , ayant  tous  une  double  courbure  et  ne 
pouvant  pas  être  compris  dans  un  plan.  Plus  tard  elle  se 
redresse  et  s’iiiÜéchil  en  crosse  coiniiie  les  ancjloccres, 
Victet.  K\.  ; .A.  Saussureaniis , Pirtet. 


ri)(.  UH>-  .Vnîsocvru  SsuMBrraoai.  Ctrlri 


'î*'  lîRuiPK.  Annnnnites  seulement  arguées. 
tl«  Crshr.  TOXUCKH  as  lyOrbigntj.  To^ov,  trr. 

Animal  inconnu.  Coquille  conique,  siibcj lindracée  ou  comprimée,  symétrique, 
irèswillonqée , plus  ou  moins  ar- 
quée, niais  rte  l'ormant  jamais  une 
spire.  Cloisons  transverses  profon- 
dément siimciises  et  présentant  six 
lobes  iné<]au\ , foliacés  sur  buirs 
bords.  Siphon  doi'sal.  Bouche 
ovale,  compriiiiéc  ou  arrondie, 
saillante  au  bord  iiifeme.  Knviron 
linjjt  espèces  des  terrains  néoco- 
mieiis.  Ex.  : T.  Honnoratiaiius . 

(i'Orhigny . ^^8’  llnnnoratiinu* 

s*  (îRoi  PR.  Ammimites  limites  et  lepliées  sur  le  même  plan. 

12*  IjRXKK.  fl  .A  .MIT  ES.  Parkinson  . I8tt.  Ilamm,  rmr. 

Animal  inconnu.  Coquille  conique,  symétrique,  repliée  sur  le  même  plan,  en 
.xpiratc  elliptique;  tours  peu  nombreux,  largement  disjoints.  Cloisons  transverses 
à si.\  IoIn's  iiiétjnux.  Siphon  dorsal.  Omeiiiire  avec  ou  sans  bourrelets.  Quelques 
espèces  des  terrains  crétacés.  Ex.  : H.  eleqans,  tl'Orhigng.  II.  attemiatiis,  Snirerbg. 
H.  virgulatiis,  Hrongniart. 


Vit  iOS.  llaïuitM  «lp^ai)4. 
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I.A*  (inxHii.  ItAMl'LIXA.  lyOrhignÿ.  lSi9. 

Coquille  iniiltilociilaire,  non  spirale,  mais  en  forme  de  crosse  ou  de  siphon, 
dont  les  deux  parties  replojêes  ne  sont  pas  en  contact.  Ainsi  la  coquille  commence 
à son  extrémité  iiirérieiire  par  une  ))ariie  droite,  plus  ou  moins  longue,  conique, 
en  pointe  en  arriére , s'accroissant  ré<pdiérement  sous  un  an'^le  d'un  et  demi  à huit 
degrés  d'omeriure,  suivant  les  es|H*ces.  I,a  partie  supérieure  forme,  en  se  recour- 
bant hrus({ueinent , un  coude  large  ou  hrus<|ue  donnant  naissance  à une  crusse 
parallèle  ù rautre  partie,  dont  elle  est  toujours  séfmrée  par  un  intervalle  plus  ou 
moins  large.  Ia*s  rapports  de  ees  diverses  parties  sont  variables  en  longueur  suivant 
les  espèces,  mais  iiuariahles  de  caractères  généraux.  Les  ormunenis  extérieurs 
sont  aussi  très-variés,  suivant  les  espèces,  mais  fréquemment  formés  sur  la  partie 
droite  de  eûtes  Iransverses,  simples  ou  tuberculeuses,  souvent  diniTentes,  suivant 
le  point  de  celte  partie  oti  elles  si?  Iroiiveut.  Le  coude  est  presque  toujours  dilTérenl 
d'orneineiit.s  de  la  partie  droite;  il  porte  le  plus  souvent,  indépendamment  de 
quelqiu's  autres  ehaiigeiiients , cpielqtie.s  grosses  côtes  particulières.  \»ii  crosse  est 
rarement  pourvue  dos  iiiéiiies  côtes  (|iie  les  autres  [mrlies  ; ses  ornements,  au  con- 
traire, sont  presque  toujours  disparates  avec  le  reste.  I.a  bouche,  à l'extrémité  de 
la  crosse,  est  ovale,  légèrement  Cfnnprimée,  La  crosse  est  dépourvue  de  cloisons 
ainsi  que  le  coude,  ces  dernières  u'occupanl  que  la  partie  droite;  aussi  l'animal 
peut  occu{>er  le  coude  et  la  crosse.  (Cloisons  sjméiriques,  ilivisées  régiiiièromeut 
en  lobt^s  et  en  selles,  foniiés  de  parties  paires.  Lorsque  les  lobes  ne  sont  pas  emn- 
plétemenl  pairs,  ils  montrent  au  moins  des  branches  latérales  pres(|ue  aussi 
grandes  et  aussi  longues  que  la  brauclie  la  plus  allongée.  lyiPrbùjny.  Kx.  : H.  Iri- 
nodusa,  d'Orititjnij. 


I (ÎKXiiK.  yTVCJIOCEHÀS.  AlïJrWjHÿ/lKVO.  pli. 


Animal  iiicoiiiiu.  Coquille  conique,  rjliiidraccc  ou  comprimée,  très-allongée, 
composée  de  deux  parties  droites,  coudées  briisqueiiient  a un  certain  point  de  leur 
longueur  et  smidée.s  entre  elles.  Cloisons  truiisverses,  profoudémeiit  sinueuses, 
divisées  eu  six  IoIk'S  symétriques  découpés  sur  leurs  liords.  Siphon  dorsal.  Deux  ou 
trois  espèces  des  terrains  crétacés.  Kx.  : 1‘.  gniillinus,  PirM. 


Fig  illl  Plji'bftcrrM  gâuUiuut 
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0'  fin  OIT  B.  Ammonites  droites. 
i5*  (ixxRK.  UACULtTKS.  Lamarck,  1801.  Bac^dum,  bilon. 

Animal  inconnu.  Coquille  droile,  cyliiwirique nu  cumpritnée,  conique,  n parois 
articulK'S  par  «les  sulnres  sinueuses.  (îloisons  peu  disianles,  perforées  et  décou- 
pées dans  leur  contour,  la  dernière  lrès-^ran<le  et  engainante.  Siphon  marginal. 
Dix  ou  douze  espèces  des  ronnalions  moyennes  du  lerrnin  créiacè.  Ex.  : K.  anceps, 
iMmarrk,  et  B.  neocomiensis , d’Orhhjny. 


Fig.  il  I.  Barfllim  ftiu'ep*.  /.««arri. 


Fig.  il 2.  {Uraliir*  ornalui.  Uvmbron 


Fig.  il.l  Raraiilet  iiKurvalatL  Dmjnniin. 


10*  Gnoi'PK.  Ammonites  à enroulement  spiml  turrirulé , régulier,  à tours  contigus. 

1 0**  Grxrk.  TVRRVLITKS.  ÎMmnrck,  1081.  Tut-rit , tour. 

Animal  inconmi.  Coquille  spirale,  lurriciilée,  multiloculaire,  à tours  con- 
tigus et  tous  apparents,  et  à parois  articulées  par  des  sutures  sinueuses.  Spire 
sénestre  ou  dexlre,  ombiliquée  dans  luulc  sa  longueur.  Cloisons  Iransverscs,  lobées 
et  découpées  dans  leur  contour.  Ouverture  arrondie.  Siphon  continu,  marginal. 


Fig.  ili  T»rr.  CBlrnatna  Fig.  il7.  Tnrr.  Boblayi  Fig  ilS.  Tarr  roaUlaa. 

D'Orhifny.  D'Orhi^n^  Lamarrk- 


Digitized  by  Google 


96 


CÉPHALOPODES. 


Cavité  supérieure  occu|mnl  le  dernier  tour  au  plus.  Les  lurrîlites  connues  se  trou- 
vent dans  le  lias  inférieur,  dans  les 
couches  supérieures  du^ault  et  dans 
la  craie  siipéiieurc.  Klle.s  ont  le  test 
mime  et  sont  quelquefois  encore 
nacrées.  Leur  forme  allongée,  rac- 
courcie ou  aplatie,  les  fait  distribuer 
en  trois  «groupes.  Kx.  : T.  catenatus. 
Vig  411)  Kig  420  ï/'OrAjÿ«y.  T.  Astieriaiius,  r/'Oréf- 

Torr.  Sftirrun-.  0 Turr  lUrg^ri  j Vnldailî  . l/'Orbîffny. 


1 1*  (iaot  l‘F.  AnnmmttK  à enrouitment  spiral  UirricNU,  régulier, 

(t  tours  non  routùfus. 

17*  i'iKSHK.  HKUCOCEHAS  liOrbiguy,  I84î.  Mire 

.Animal  iinunuiti.  Coquille  rmitliloeulaire , spirale,  turbinoïde,  composée  d'un 

petit  nombre  de  tours  obliquement 
enroulés  et  largement  écartes.  Spire 
dextre  ou  sénestre  et  s’élevant  au- 
dessus  du  plan  du  plus  «trand  tour. 
Cloisons  Iransverses,  obliques,  pro- 
fondément sinueuses.  Cavité  supé- 
rieure orciipanl  une  ;^rande  partie 
du  dernier  tour.  Siphon  dorsal. 
QueU|ues  espèces  des  terrains  ju- 
rassique et  crétacé.  Ex.  : 11.  Teil- 
letixii,  (l’(h‘higuff,v\  H .Robert ianiis, 
tl’Orfiigny. 


Fig  421 

H Ttillestii.  0'O<‘4tÿRy. 


Fig  422 

Il  K<4i*rlianii«  ITOrAi^ity 


1 2*  (iaol  l'B.  Ammonites  à einvulement  spiral  Inrriculé,  régulier^  dans  le  jeune  tige, 
et  projett  es  en  crosse  spirale  dans  Vtige  adulte. 


18*  (iRvaK.  HKTF.HOCKB  \S.  lïOrbiyny,  Î8V7.  différent. 

.Animal  inconnu.  Coquille  multiloculaire,  spirale,  enroulée  obliquement, 
SC  projetant  en  une  crosse  séparée.  Spire  ré,qu- 
lière  au  conimencomcut , composée  alors  de 
tours  plus  ou  moins  nombreux,  continus,  en- 
roulés obliquement  et  représentant  un  rùne 
variable.  Le  dernier  tour  se  sépare  des  autres, 
sur  un  plan  d'enroulement  différent,  oblique 
inférieurement  de  haut  en  bas,  par  rapport  aux 
autres,  et  se  recourbe  en  crosse  à son  extrémité, 
lia  crosse , sans  doute  destinée  à contenir  l'ani- 
mal , est  eu  partie  dépourvue  de  cloisons.  Fig.  42i  h»i  sm^riri. 


puis 
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Bouche  ronde  ou  ovale,  sans  bourrelet  terminal,  du  moins  quant  aux  individus 
examinés  jusqu'ici  et  qui  ne  sont  pas  coniplets.  Les  cloisons,  lorsque  la  coquille  est 
enroulée,  sont  irréijuliércs , non  symétriques,  comme  chez  les  turrilites,  où  le 
lobe  dorsal  est  sur  la  partie  convexe  externe  des  tours,  mais  lorsque  la  crosse 
contient  des  cloisons  sur  une  partie  de  sa  longueur  libre,  ces  cloisons  deviennent 
symclriqiies  et  analogues  aux  cloisons  des  toxncères  et  des  aiicyloeèrcs  comprimés. 
Le  siphon  est  externe  dans  les  deux  cas.  Ex.  : H.  Emcrici,  d’Orbigny. 

En  tout  semblables  aux  turrilites  par  les  tours  enroulés  obliquement  et  contigus, 
les  hélérocércs  s'en  distinguent  par  le  dernier  tour  qui  se  détache  des  autres  et  se 
termine  en  une  crosse  analogue  aux  crosses  des  liainiles  et  des  ancyloeércs.  Voisins 
par  leur  dernier  tour  en  crosse  des  deux  genres  que  nous  venons  de  citer,  ils  en 
different  par  leur  spire  enroulée  obliquement  et  conique.  En  un  mot,  avec  des 
caractères  que  nous  trouvons  partiellement  dans  les  turrilites  et  les  baniites,  ce 
genre  les  réunit  sur  la  même  coquille,  et  diffère  autant  de  l'un  que  de  l'autre.  Les 
hélérocércs  se  montrent  à la  partie  supérieure  de  l'étage  néocomieo,  et  on  les  retrouve 
à l’étage  sénonien  ou  craie  blanche.  O‘0H)igny. 


Famille  incertm  sedi». 


BELLÉROPHOXTIDÉS.  BELLEROPHOKTÏDAE.  ^fac  Coy.  1851. 


Les  bcllérophoiilidés  ont  une  coquille  épaisse  enroulée  en  spirale,  nauliliforme, 
non  cloisonnée,  symétrique,  ombiliquée,  surtout  dans  le  jeune  âge,  ou  à ombilic 
couvert.  Les  bellérophontidés  sont  tous  fossiles,  de  l'époque  paléozoïque,  terrains 
silurien,  dévonien  et  carbonifcricii ; un  seul  genre,  encore  peu  connu,  est  de 


vig.  in. 

Bcll«r«pboa  ilriituf. 


r>g.  4ij. 

Bell«rnpli«a  boilcbiM 
Sawrhg. 


Fig  420. 

IWiUrapboR  «egaUlai 

O'Orhigny. 


l'époque  crétacée.  .M.  Mac  Coy  range  cette  famille  parmi  les  céphalopodes  tenta* 
culilères,  tetrabranchiala  d'üwen;  peut-être  conviendrait-il  mieux  de  la  placer  à 
la  suite  des  acélabulifcres,  pour  établir  le  passage  des  coquilles  non  cloisonnées 
du  premier  ordre  de  céphalopodes  au  second  ordre  de  la  même  classe,  composé 
exclusivement  de  coquilles  cloisonnées. 

TOUR  PRRVtiR.  12 
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l*cs  avis  sont  bien  jKiiiii<[cs  sur  les  rapports  naturels  di‘s  belléroplies,  sur  la  plare 
qui  doit  leur  être  assignée  dans  lo  classeiiient  des  niolliisqiies.  On  ne  trouve  aueuiie 
trace  de  ranimai,  et  l'on  ne  peut  invoquer  que  la  forme  de  la  coquille.  Kst-ce  un 
eéphalo|>ude , eoinine  le  pense  M.  Derrance;  un  hêléro|K»d<' , eomme  le  supposent 
MM.  lU'sliajes  et  dOrbiqnj  ; eidin  est-ce  un  ipislénqvode,  coniine  le  croient 
MM.  de  Blainville,  Fleminq  et  de  Koninck?  Jusqu’à  preuve  contraire,  nous  croyons 
pouvoir  considérer  les  belléropbes  comme  îles  céphalopodes  acétabiiliréres,  éta- 
blissant le  passaqe  de  ces  derniers  aux  céphalopodes  lentiiculift'res,  et  nous  ev|M>- 
scroiis  suminaireineiil  les  diverses  opinions  émises. 


Fig.  4iT. 

Bi'llfropbon  bilohalM* 
ünrbi^nÿ. 


U» 

Bell«rApiM>ii  Siinprli|i. 
D'Orbiÿmy. 


Fig  42t*. 

ItrIIrroplion  cornu  «rirli* 


En  lT8t),  le  baron  de  Hiipscli,  de  Cobqpie,  parla  le  premier  de  ces  coquilles, 
et  sous  le  nom  de  naiitilitæ  siinplices,  indiquant  l’absence  de  cloisons,  il  en  lit  une 
section  intermédiaire  aux  genres  imutiliis  et  ar«{onaula. 

En  180S,  Denys  de  Montfort  établit  le  genre  ludléroplion  ; niais  les  caractères 
qu’il  donne  sont  inexacts,  puisqu'il  dit  que  les  belléropbes  ont  des  cloisons  unies 
et  percées  par  un  siphon. 

En  1824,  M.  Dcfrance  reconmil  l’erreur,  d'aulres  disent  la  mauvaise  foi  de 
Montfort;  dès  lors  le  doute  ee.ssa  un  iiiomeiit,  cl  les  bellérophes  furent  placés  près 
des  argonautes. 

Eu  1825,  M.  de  Blainville,  considérant  tes  belléropbes  roiinno  des  gastéro- 
podes, le.s  plaça  dans  sa  famille  des  akera,  cuire  les  bulles  et  les  huilées,  tout  eu 
faisant  observer  qu'ils  seraient  peut-être  mieux  placés  parmi  les  angioslomes,  pro- 
bublemenl  près  dt's  ovules. 

En  I82t>,  d’Orbigiiy,  pour  se  coid’onner  aux  vues  de  M.  de  Eéru.ssac . classa 
les  belléropbes  avec  les  cépbabqHMles  oclopodes,  mais  eu  iudi()uaiit  des  rapports 
plus  positifs  avec  la  famille  des  atlanlidés  de  se.s  gastéropodes  béléropodes;  cotte 
dcniière  opinion  est  aussi  celle  do  M.  Desbayes. 

En  1828,  M.  Fleming  rapproche  les  bellénqdies  des  aciéons. 

Eu  1842,  M.  de  koninck  émet  une  npininn  nmivelle  et  considère  les  belléro- 
phes  comme  des  émarginides  dont  le  sommet  serait  allongé  cl  enroulé;  M.  Piclet, 
1855,  adoptant  la  manière  de  voir  de  M.  de  koninck,  place  les  iKdiéroplies  dans 
sa  famille  des  nssurcllides,  iuimcdiatement  après  le  genre  fîssurella. 
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1"^  CtKSHti.  HKLLKHOVHOX.  Xttmt/ort.  1808. 

Ilcctkii  UnH,  KimiiNt»  ii»t  Ccÿ,  INtl. 

.Animal  iiicotiiMi.  Ouquille  iinuiiloïde , non  cloisonmV,  assez  épaisse,  s^iiié-> 
Iriqtio,  enroulée  sur  elle>niéine  à tniii*s  iimnhrenx,  ^Inhiileiise  ou  Hisroùle,  pré- 
sentani,  an  milieu  «le  la  circonrérenee,  une  rnréne  ou  un  sillon  lon'ptiulinnl  plus 
mi  moins  prononcé.  Spire  décoiiverle  ou  enveloppée  pur  le  dernier  tour.  Ouverture 
semi-lunaire,  male-lraiisxerse.  l.^il)re  Irancliaiil,  sinueux  ou  fendu  à sa  partie 
médiane. 


ri](  i.vu 


ris-  m. 


H Kc^aiftaiif.  fîr  kuninrii. 


n hrjnianw  Ar  k»Hinrk. 


¥i^.  Ui. 

B bictrrnnf.  UrritU. 


riji  t u 

Il  latuliira  \lmiljm-t. 


ri^.  Ut 

Il  tHâwlitPt.  UffNi/wrf 


Kig  tlâ, 

R l)i'«n>niia  lifftill*. 


l'in.  4.<ti 

R iWlaiigrhampai)  If'OrVifHf. 


Fig  4i7 

R ChailHai.  i^rfttU 


Fig.  4J8. 

R.  (Ihulelri.  iJrrillt 
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2*  Grkrr.  BUCAXIA.  Hait.  1847.  Ruxxvr,,  iromprllp. 

IjI'  *]onre  bucania  esl  ainsi  caraclénsé  : Coquille  cumulée  sur  le  même  plan,  à 
tours  visibles,  le  dernier  ventru  cl  an<{iilcuv  sur  les  bords;  spire  cjjaiciiieiil  con- 
cave des  deux  cotés;  ouverture  arrondie,  parfois  comprimée  à son  bord  iulcroc 
par  l'avant-deruier  tour,  cl  brusquement  élargie  sur  les  côtés  et  le  bord  externe- 


Fi;  i39.  F19  440.  Fig  441.  Fig.  443. 

B.  npUM.  B»ti  B.  tipuu.  Bail.  B.  lulmiat.  Haii.  B.  mImUu.  Bail. 


8*  Gexri.  PORCELLIA.  Uteillé,  1835. 

Coquille  symétrique,  à cavité  simple,  monolhalamc.  Spire  très-apparente,  en- 
roulée sur  le  même  plan.  Ouverture  ronde  ou  quadrangulaire,  recevant  dans  son 
milieu  la  partie  dorsale  du  retour  de  la  spire.  Bord  droit,  mince  et  trancliaiit. 


Fig  443  Fig  444.  Fig  «43  Fig  44G.  Fig  447 

P.  F«m.  LtTtBU.  P.  «mula  Or  VmtMi!  P.  rvIrofH.  IfwMtor. 


Les  porcellies  présentent  à l'extérieur  les  caractères  des  ammonites  ; mais 
M.  Léveillé  place  ce  nouveau  yeiirc  près  des  euoniphales.  D'après  M.  de  Verneuil, 
les  porcellies  ne  se  distinquciit  des  belléroplies  que  par  le  défaut  de  symélrie 
dans  leur  eurouleinent  spiral  et  par  leurs  tours  plus  découverts.  Ils  diflc*rent  essen- 
tiellement des  euomphales  aplatis  et  à double  ombilic,  par  leur  sillon  dorsal,  ainsi 
que  par  la  fente  médiane  qui  divise  leur  bouche  et  qui  remonte  plus  ou  moins 
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dans  la  lèvre  supérieure.  La  juste  importance  que  méritent  ces  derniers  caractères 
a en^a^c  M.  de  Koiiiiick  à rapprocher  les  porcellies  des  plcurufomaircs  et  de  cer- 
tains eiiomphales  (scliizostomcs),  qui  ont  une  fente  labiale  latérale  au  lieu  de 
l'avoir  médiane.  Ce  qu'il  ) a de  certain,  c'esi  que  les  porcellies  sont  étroileinciit 
liées  aux  belléropbes.  Quelle  que  soit  donc  la  place  qu'on  assigne  à ces  derniers, 
on  n'en  doit  point  éloigner  les  porcellies.  * 

M.  de  Koninck,  tout  en  adoptant  le  genre  porcelÜa  de  I<éveillê,  en  complète  les 
caractères  ainsi  qu’il  suit  : Coquille  di>cotde,  très-dépninée,  presque  symétrique', 
spire  très-apparente,  enroulée  dans  un  même  plan,  à rexception  des  deux  ou  trois 
premiers  tours,  qui  font  légèrement  saillie;  sillon  dorsal  étroit,  mais  assez  pro- 
fond, divisant  les  tours  de  spire  en  deux  parties  égales,  et  correspondant  k une 
fente  étroite,  mais  ordinairement  assez  longue;  ombilic  très-large  et  laissant  aper- 
cevoir tous  les  tours  de  spire,  qui  sont  plus  ou  moins  embrassants;  bouche  ovale 
ou  subpcntagonalc ; labre  mince  et  tranchant. 

Comme  le  fait  encore  observer  M.  de  Koninck,  les  porcellies  sont  des  coquilles 
dont  le  lest  est  en  général  beaucoup  plus  mince  que  celui  des  belléropbes,  et 
dont  la  surface  est  quelquefois  tuberculeuse  et  le  plus  souvent  ornée  de  dessins 
très-élégants;  leur  nombre  est  encore  très-restreint,  et  toutes  appartiennent  aux 
couches  carbonifères  ou  dévoniennes. 


h*  Grxrk.  BELLEHOPHIXA.  D'Orbiguy.  1843. 

Coquille  subsyinétrique,  globuleuse,  à tours  embrassants,  comme  celle  des 
bollcroplics,  mais  sans  sinus;  à côtés  légèrement  inégaux,  en  ce  sens  que  l'un  des 
ombilics  montre  un  simple  trou  arrondi , tandis  que  l'autre  laisse  apercevoir  les 
tours  de  spire. 

Cetio  nouvelle  forme  apparticnl  au  terrain  crétacé.  Ex.  : B.  Vibrayi,  d’Orhiijny. 


Fig  450 


Fig.  449 
Brllrroplitna  Vibraji.  i>'Or4ipiiy. 


Fig.  448 


Nous  croyons  devoir  former  un  tableau  des  divers  types  de  céphalopodes,  pour 
donner,  d'après  M.  d'Orbigny,  une  idée  de  la  distribution  géologique  et  numé- 
rique de  ces  mollusques. 
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>■  Ci,assK.  PTlUoPüDKS.  P'I'KItOPODA.  Cuvier,  180'i. 
llTtfÀv,  aile;  -w;,  pi(‘il. 


pTicnoiiiBitAvcliKS.  Blaitirillf.  ISI  A>>urobr4\chrs  THKiuisnyss  bt  (îvuxusoyKS.  BlatHrille.  182') 
SioutTopTRRopHom.  liray.  1821. 


Mollusques  nus  ou  protégés  {Kir  une  coquille  univaivc,  (estaeée  ou  menihra- 
lieuse,  exiemo  ou  interne,  de  forme  Irès-varialile,  avec  ou  sans  opercule.  Animaux 
essenlielleineiit  pêlaqlens,  munis  d'un  pied  dilaté  de  rliaqiie  coté  eu  une  larqe 
expansion  aliforme  propre  u la  uatutiou,  ou  iraynnl  qirnn  {>icd  rudimentaire, 
niais  pourvus  alors  d'orqanes  loconioleiirs  accessoires,  représentés  par  deux  ua- 
^eoires  latérales.  Tête  plus  ou  moins  distincte,  mais  toujours  qarnic  d’une  on 
deux  paires  de  tentacules.  Bouche  teniiiimle  ou  siihlerminale,  armée  d’un  renfle- 
ment tiiiqual  et  quelquefois  d’organes  de  |)réhension  et  de  mastication.  Branchies 
diversiformes,  extérieures  ou  contenues  dans  une  cavité  intérieure.  I<es  deux  sexes 
réunis  sur  le  même  individu,  mais  l'organe  nulle  st'paré  du  reste  de  l'apimreil. 
.Aniinaiix  carnassiers.  SoulfyH. 


:ÿii 

W' 


Fig.  451. 

CuiWU  coiDmnri(&.  Rtimy 


Pis.  452 

IIjéIm  slobuIOM.  JIlMÿ. 


Pis.  45.1. 

l.ifBartBit  irrlica.  Ciiri^. 


Fi,  4.54. 

fUlanliniB  auctr*)^.  D’Ortriymii. 


Les  ptéropmles  sont  de  très-petits  mollusques,  quelques-uns  niétm*  microscopi- 
ques, vulgairement  désignés  sous  les  noms  de  papillons  de  mer  et  de  pàtnrc  à 
baleine.  Le  premier  de  ces  noms  leur  a été  donné  à cause  de  la  forme  et  du  mou- 
vement incessant  de  leurs  nageoiivs;  le  second  lient  à ce  que  ces  animaux  servent 
réellement  de  nourriture  aux  baleines  et  à d'autres  rétacé.s,  ainsi  qn’(\  un  grand 
nombre  de  poissons.  I/CS  pléropodes  sont  remarquables  par  les  expansions  en 
forme  d’ailes  qui  constituent  leurs  seuls  organes  locomoteurs.  Ils  vivent  à une 
certaine  profondeur  dans  la  mer  et  à une  grande  distance  des  cotes,  dont  ils  n’ap- 
proclient  que  par  accident,  et  lorsque  les  tempêtes  et  les  courants  les  y portent. 
Ils  ne  s’élèvent  généralement  à la  surface  qu'au  moment  du  crépuscule  et  pendant 
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la  nuit.  •<  Cerlaincs  espèces  n’npparaissent  que  lorsque  la  nuit  est  tout  à fait 
venue.  C'est  alors  que  se  montrent  les  piieiimodermcs,  les  clios  et  les  «grandes 
espèces  de  clcodores.  Souvent  même  queUpies  espèces  ne  se  rencontrent  que  par 
une  nuit  trèsHibscure;  mais  dès  que  le  soleil  parait,  on  n’aperçoit  plus  un  seul  de 
ces  animaux.  Chaque  espèce  a pour  se  montrer  et  pour  disparaître  scs  heures 
déterminées  ou  plutôt  ses  degrés  d’obscurité.  M.  d’Orbigny  pense  pouvoir  conclure 
de  ces  habitudes  que  chaque  espèce  habite  dans  les  eaux  à une  profondeur  qui  lui 
est  propre,  et  où  par  conséquent  la  lumière  est  plus  ou  moins  atténuée,  selon 
qu'elle  a eu  à traverser  une  couche  plus  ou  moins  épaisse.  Chaque  espèce  n’urri- 
verait  ainsi  à la  surface  qu'au  moment  du  crépuscule,  où  l'obscurité  est  à peu 
près  celte  qui  règne  pendant  que  le  soleil  est  sur  l'horizon,  dans  la  zone  quelle 
occupe,  s'élevant  ainsi  graduellement  à mesure  que  la  clarté  diminue.  » 

• Il  nous  semble  diflicilc  d'admettre  que  des  animaux  dépourvus  du  sens  de  la 
vue,  disent  MM.  Eydoux  et  Souleyct,  puissent  être  sensibles  à ce  point  à l'action 

de  la  lumière D’ailleurs,  l'apparition  des  ptéropodes  à la  surface  de  la  mer 

est  loin  de  se  faire  d'une  manière  aussi  régulière  que  l'admet  M.  d'Orbigny. 
\ous  avons  souvent  recueilli  des  ptéropodes  presque  à toutes  les  heures  du  jour, 
et  les  mêmes  espèces  à des  heures  très^difrérentes.  Ces  mollusques  paraissent 
même  déroger  assez  souvent  à leur  habitude  de  ne  se  montrer  qu'à  la  chute  du 
jour  ou  au  commencement  de  la  nuit  : M.  Rang  dit  avoir  rencontré  assez  souvent 
des  creséis  en  nombre  considérable  et  pendant  l'ardenr  du  soleil  sous  des  masses 
de  fucus  natans,  et  Van  Rcncdcn  dit  qu'une  espèce  de  pneumodenne  a été  trouvée 
nageant  en  grande  abondance  à la  surface  de  l'eau  en  plein  soleil,  près  de  Nice.  » 

Les  ptéropodes  forment  bien  une  classe  distincte  caractérisée  par  dos  organes 
locomoteurs  propres  à la  natation.  Leur  organisation,  inferieure  À celle  des  cé- 
phalopodes, les  rapproche  davantage  des  gastéropodes,  parmi  lesquels  plusieurs 
zoologistes  les  adiucltent  à litre  d'ordre;  mais  ils  difleroiil  trop  essentiellement  de 
CCS  mollusques  par  leurs  nageoires,  qu'on  ne  peut  réellement  pas  considérer 
comme  une  simple  modification  d’un  pied  destiné  à ramper. 

Ces  petits  animaux,  éminemment  sociables,  forment  des  bancs  considérables 
dans  les  parages  déterminés  qu'ils  habitent,  et  dont  ils  paraissent  ne  s'éloigner  que 
lorsqu'ils  sont  entraînés  par  les  courants. 

On  trouve  des  ptéropodes  dans  toutes  les  mers;  ils  préfèrent  généralement  les 
zones  chaudes  ou  tempérées,  à rcxceplion  de  quelques  cs|>ècc8,  qui  sont  propres 
aux  mers  froides;  et  l’on  a remarque  que,  contrairement  à ce  qui  s'obsene  habi- 
tuellement, les  espèces  des  mers  froides  sont  teintées  de  couleurs  plus  vives  que 
celles  des  régions  chaudes.  Cette  coloration  d'ailleurs  n'est  duc,  pour  le  corps, 
qu’à  la  transparence  de  la  coquille,  qui  permet  de  distinguer  en  partie  les  viscères. 

« La  plupart  de  ces  mollusques  nagent  dans  une  position  renversée,  ce  qui  a 
trompé  un  grand  nombre  de  naturalistes,  qui  les  ont  décrûs  en  sens  contraire  du 
véritable.  Cette  habitude  singulière  nous  parait  tenir  à l'organisation  même  de 
ceux  de  ces  animaux  qui  la  présentent,  et  à la  position  de  la  masse  viscérale  à la 
partie  supérieure  de  l'animal,  tandis  que  riaréricure  est  occupée  par  la  cavité 
branchiale,  ce  qui  doit  avoir  pour  effet  de  rapprocher  le  centre  de  gravité  de  la 
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face  siipôrieurt’ , <io  ne  rendre  {vir  ronséqucnt  l'équilibre  possible  {lemlanl  In 
natation  que  lorsque  eette  face  est  deienue  inférieure,  r h'i/t/ou.r  et  Soulryet. 

X Les  ptéropmies,  dit  M.  d'Orbiqny,  ont  un  mode  particulier  de  natation  déter- 
miné par  leur  foruie.  Les  deux  nageoires  céphaliques  ne  peuvent  faire  avancer  ou 
smitoiiir  ranimai  auquel  elles  appartiennent  que  par  des  inouvenients  continuels 
qu'on  peut  comparer  à ceux  des  papillons.  Comme  les  papillons,  ils  remuent  sans 
cesse,  avec  une  aisance  et  une  promptitude  vraiment  étonnantes,  les  luiqeoiros  qui 
représentent  en  eux  les  ailes  de  ces  insectes,  avançant  ainsi  dans  une  direction 
donnée,  .'\lors  le  corps  ou  la  coquille  restent  dans  une  position  oblique  ou  presque 
verticale.  Ou  les  voit  souvent  monter  rapidement,  tournoyer  dans  un  es|mce  dé- 
terminé, ou  plutôt  tia;^er  sans  paraître  chunqer  de  place,  en  se  soutenant  ù une 
même  hauteur.  Cependant  ce  dernier  mode  de  natation  ii'est  qu'exceptionnel,  car 
nous  ne  l'avons  {>as  retrouvé  dans  toutes  les  espèces,  qui,  au  contraire,  papillon- 
naient toutes  avec  une  extrême  utilité.  Mais  si  quelque  choc  avec  un  corps  étranqer, 
ou  seulement  un  mouvement  brusque  du  vase  dan.s  lequel  on  les  conservait  venait 
les  eiïraycr,  de  suite  les  ailes  se  repliaient  sur  elles-mêmes  chez  quelques  esjwces,  ou 
rentraient  entièrement  dans  la  coquille  chez  quelques  autres,  et  l'unimal  se  laissait 
aller  au  fond  du  vase.  Sans  doute  (|u'à  l'état  de  lil>erté,  dans  Umi  eaux,  ils  se  lais- 
sent aller  ainsi  à une  profondeur  plus  ou  m<»iiis  considérable,  et  que  lorsque 
ranimai  a atteint  la  limite  qui  lui  assure  la  sécurité,  il  déploie  de  nouveau  scs 
ailes  et  iiaqe  pour  sc  soutenir.  Dans  le  vase,  iis  ne  restaient  quère  inactifs,  cl  par- 
couraient bienlét  de  nmiveau  l'espace  étroit  dans  lequel  nous  les  retenions.  La 
natation  est  pins  rapide  chez  les  hynies  que  chez  les  cléudores,  mais  elle  est  des 
plus  lentes  chez  les  pneumoderiiies  t;l  les  clios,  que  nous  avon.s  été  à portée  d'étu- 
dier. 1*  lyOï'bigny. 

•i  Quelques  espèces  de  pléropodes  s'uttachent,  dit-on,  aux  corps  submerqés,  aux 
plantes  marines,  à l'aide  de  leurs  ailes,  d'autres  ù t’aide  de  leurs  suçoii^.  Celte 
assertion  est  contestée  |K>ur  les  espt'ces  à coquilles.  M.  d'Orbiqiiy  ii'a  jamais  rien 
vu  qui  puisse  le  porter  à croire  que  ces  animaux  aient  besoin  d'un  corps  solide 
comme  point  d'uppiii.  I.eurs  ailes  d'ailleurs  ne  sont  pas  des  orqanes  de  préhension, 
et  leur  mince  coquille  serait  exposc'e  sans  cesse  à se  briser  par  le  choc  des  vaques 
contre  les  fucus.  » 

A cette  manière  de  voir,  qui  lais.<iTait  suppo.ser  que  ces  animaux  iiaqent  sans 
cesse,  nous  opposcron.s  les  ol>servulions  de  MM.  Kyduux  et  Souleyct  : « Presque 
tous  les  auteurs  disent  que  ces  iiiollusques  se  meiiveiit  sans  ce.sse  dans  les  eaux  de 
la  mer,  sans  jmiivoir  ni  ramper  ni  se  fixer,  étant  dé{>ourvu.s  d'orqaiies  propres  à 
cet  iisaqe.  Quoique  les  ptéropodes  nient  été  urqaiiis<Vs  pour  la  nage,  il  nous  parait 
pourtant  iuqmssible  d'admeltre  qu'ils  soient  ainsi  condamnés  à un  mouvement 
continuel  pour  sc  soutenir  dans  le  fluide  qu'ils  habitent;  nous  croyons  plutôt  que 
ces  iiiülliisques,  coiimie  les  autres  animaux  dont  le  genre  de  vie  est  le  méiue,  ont 
la  faculté  de  sc  maintenir  dans  l'eau  ou  ù sa  surface  sans  le  secours  de  leurs  or- 
ganes locomoteurs,  mais  par  le  seul  effet  de  leur  pesanteur  s|>écinque,  qui  est 
égale  ou  inférieure  ù celle  de  ce  tliiide,  ou  bien  peuvent  se  liver  inoiiientanément 
aux  corps  marins  de  manière  à rendre  intermittente  raclion  de  leur  système  mus- 
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rulaire.  Les  clios  et  les  pneumocIcriTies  soiil  évidemment  |>ouniis  d'organes  propres 
à se  fixer,  et  d’après  les  observations  de  M.  Rang,  les  ptéropodes  tcstaccs  sc  ser- 
viraient aussi  pour  le  même  usage  de  leurs  expansions  natatoires.  » 

Ijes  ptéropodes  vivent  d'animaux  mieroseopiques  si  nombreux  dans  la  nier, 
et  l’on  prétend  qu’ils  mangent  de  petits  mollusques  (atlantes)  et  même  des 
crustacés.  On  sait  que  quelques-uns  ont  des  organes  qui  leur  permettent  de  saisir 
leur  pruie;  mais  il  en  est,  et  c'est  le  plus  grand  nombre,  pour  lequel  il  serait 
dilDcile  d’indiquer  des  moyens  de  préhension. 

Parmi  les  ptéropodes,  les  uns  ont  une  coquille  externe  ou  interne,  testaeée  ou 
membraneuse,  les  autres  sont  nus  ou  sans  coquille.  Us  ont  tous  un  cœur  formé 
d'une  oreillette  et  d’un  ventricule  couverts  d'un  p4>riearde.  I>a  place  qu’occupe  le 
cœur  varie  suivant  celle  des  branchies  cbe/  les  ptéropodes  nus,  et  il  se  trouve  an 
fond  de  la  cavité  branchiale  chez  les  ptéropodes  a coquille.  liC  nombre  de  leurs 
organes  des  sens  est  très-restreint  : ils  n'ont  pas  d’yeux,  et  petits  points  noirs 
que  l'on  considérait  comme  des  yeux  sont,  d'après  M.  Souleyet,  des  organes  au- 
ditifs qui  consistent  en  deux  petites  poches  sans  ouverture  extérieure  annexées 
aux  ganglions  nerveux  et  remplies  d’un  liquide  tenant  en  suspension  des  cristaux 
microscopiques  <te  nature  calcaire.  Leur  bourbe  est  plus  ou  moins  développée,  et 
l’organe  olfactif  a son  siège  dans  les  tentacules. 

Le  mode  de  reproduction  des  ptéropodes  n'est  pas  bien  connu,  et  l'on  est  surpris 
de  ne  pas  trouver  d'œufs , ni  même  d'individus  qui  par  leur  taille  graduée  permet- 
traient de  reconnailrc  le  mode  de  développement  de  ces  animaux  et  de  distinguer 
les  Âges.  Tous  les  ptéropodes  de  même  espère  qu'on  examine  dans  une  localité 
ont  la  même  taille,  et  les  différences  iiisigninantos  qu’on  peut  trouver  s'expliquent 
par  les  dilTérences  de  température  des  zones  chaudes  ou  tempérées,  ('es  animaux 
subiraient-iU  des  métamorphoses,  des  transformations?  C’est  ec  qn'on  est  réduit 
à supposer.  Cette  hypothèse  n’est  d’ailleurs  pas  sans  exemple  chez  les  niollusqnes. 

U Les  deux  sexes  sont  réunis  chez  11*8  ptéropodes,  comme  dans  la  plupart  des 
gastéropodes  ; la  disposition  de  l’appareil  reproducteur  offre  aussi  beaucoup  d’ana- 
logie avec  ce  que  l'on  voit  chez  plusieurs  de  ees  derniers.  partie  de  cet  up^iarcil 
qui  représente  le  sexe  femelle  se  compose  ; 1“  d’un  ovaire,  qui  forme  avec  le  foie 
la  plus  grande  partie  de  lu  masse  viscérale;  2*  d'un  premier  oviducte,  qui  offre 
toujours  sur  son  trajet  un  reiillement  considérable  et  quelquefois  un  long  appendice 
en  fonne  de  cœcnrn;  «i*  d’un  deuxième  oviducte  plus  large,  que  l'on  peut  consi- 
dérer comme  une  soiic  de  matrice,  et  auquel  vient  aboutir  une  vésicule  à long 
col  semblable  à celle  que  les  auteurs  désignent  sous  les  noms  de  vésicule  de  la 
pourpre,  vésicule  copiilatrice,  etc.  sexe  niàle  présente  cela  de  remarquable 
que  les  deux  parties  qui  le  constituent  n'ont  entre  elles  aucune  connexion,  l'une, 
la  verge,  étant  placée  à l’extrémilc  antérieure  de  l'animal,  tandis  que  l'autre,  le 
testicule,  sc  trouve,  avec  le  reste  de  l'appareil,  plus  ou  moins  loin  en  arrière,  dis- 
position que  l’on  trouve  chez  les  bulles,  les  biillées,  les  aplysics,  etc.  Les  deux 
oriCces  de  cct  appareil,  toujours  séparés  {>ar  un  intervalle  plus  ou  moins  considé- 
rable, sont  réunis,  comme  dans  les  mollusques  que  nous  venons  de  citer,  pur  un 
sillon  que  tonne  un  repli  de  la  peau  et  qui  a probablement  des  usages  analogues. 
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Ces  orifices  sont  placés  du  cùté  droit  dans  les  ptéropodes  nus  et  dans  les  ptéro- 
podes  tcstaccs;  mais,  chez  ces  derniers,  l’orifice  de  la  xcr^c  se  trouve  très-rapprochc 
de  la  ligne  médiane;  on  peut  même  la  considérer  comme  tout  à fait  médiane  dans 
les  cymbulics.  iVaprés  cette  dis|>usiti(m  de  l’appareil  générateur,  on  doit  admettre 
que  la  verge  ii'esl  plus  qu’un  simple  organe  d’excitation  chez  ces  mollusques,  et 
que  les  œufs  sont  fécondés  dans  l’ovaire  on  dans  rovidiicte  par  le  fluide  qu’y  verse 
directement  le  testicule.  Cela  parait  du  moins  plus  probable  que  la  transmission 
de  la  liqueur  séminale  d'un  mollusque  à l'autre,  pi'ndanl  l'accouplement,  par  la 
rainure  qui  joint  rorifice  postérieur  à celui  de  la  verge,  ainsi  qu’on  l'a  supposé 
pour  les  aplysies.  « Kydoux  et  Soideyet. 

1"  Sectiok.  Ptéropodes  à coquille  testacée  ou  membraneuse  externe  ou  interne. 

Branchies  internes.  Tête  indistincte. 

PriaaiKiüCii*  «I  DtctttieaRiiiCRiâ.  Craj.  I8SI.  TatcflioxtT*.  6’rnf,  ISM. 

Les  mollusques  de  ce  groupe  fournissent  un  assez  grand  nombre  de  genres 
actuellement  vivants  et  quelques  genres  fossiles. 

Leur  manteau  trés-miiice  forme  un  sac  à ouverture  antérieure,  qui  permet  à 
l'eau  d’arriver  aux  branchies,  qui  sont  internes.  Les  bords  de  l’ouverture  du  man- 
teau sont  garnis  de  cîrrhes  très-déliés  et  vibratiles  qui  paraissent,  par  analogie, 
devoir  favoriser  le  courant  de  l’eau  vers  les  branchies,  et  faire  obstacle  à l’intro- 
duction de  petits  corps  étrangers.  Pendant  longtemps  on  a supposé  que  les  branchies 
des  ptéropodes  avaient  leur  siège  à la  surface  des  nageoires,  sous  forme  d’un 
réseau  vasculaire,  ce  qui  explique  le  nom  de  ptérodibranches  donné  à ces  animaux 
par  M.  de  RIainviile.  Leurs  muscles,  pim  nombreux,  sont  ceux  des  nageoires  et 
quelques  petits  faisceaux  qui  senent  à la  contraction  des  parties  antérieures  lorsque 
le  mollusque  veut  les  faire  rentrer  dans  la  coquille;  d’autres  muscles  sont  destinés 
aux  mouvements  si  restreints  du  manteau  et  des  tentacules.  Les  expansions  ali- 
formes  ou  nageoires  sont  réunies  à leur  base  et  constituent  l'analogue  du  pied  des 
gastéropodes.  Leur  bouche  est  très-petite  et  sans  organes  apparents  de  préhension 
et  de  mastication,  si  ce  n’est  peut-être  le  petit  lobe  intermédiaire  du  pied.  Ils  ont 
des  glandes  salivaires  et  une  langue  rudimentaire.  L’œsophage,  dilaté  en  jabot  à 
son  extrémité,  s'ouvre  dans  une  poche  stomacale  revêtue  à l'intérieur  de  plaques 
cornées  et  destinées  à broyer  les  aliments.  I,e  foie  n'adhère  pas  à l’estomac  et  se 
trouve  enveloppé  par  les  intestins.  Dans  quelques-uns  on  trouve  une  vésicule 
biliaire  très-allongée,  dons  laquelle  viennent  se  rendre  les  vaisseaux  biliaires,  et 
qui  s’ouvre  dans  l'intestin  près  du  pylore.  L'orificc  anal  est  situé  le  plus  ordinaire- 
ment du  côté  gauche.  I^e  système  nerveux  des  ptéropodes  testacés  consiste  prin- 
cipalement en  un  collier  nerveux  placé  sous  l'œsophage  et  composé  de  cinq 
ganglions  ; deux  cérébraux,  deux  locomoteurs  et  un  viscéral,  on  communication  les 
uns  avec  les  autres  et  avec  un  ganglion  buccal  unique  par  des  filets  nerveux  très-fins. 

D'  FAUIU.K.  H\.\LIT)ÉS.  HVALIDAE.  ffOrhigny,  1857. 

Cette  famille  comprend  des  mollusques  à coquille  cxléricure,  mince,  fragile, 
vitrée,  translucide,  symétrique,  membraneuse  par  exception,  de  forme  diverse 
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(janinis  fpiralt*)  trt  t^uns  opiTcule.  Les  uns  ont  la  coquille  fendue  latéralement 
pour  le  passn<{e  d'appendices  du  manteau;  les  antres  n'nnt  ni  fentes  latérales,  ni 
appendices  charnus.  Chez  les  uns,  les  branchies  sont  tout  à fait  intérieures;  chez 
les  autres,  elles  sont  plus  ou  moins  rapprochées  de  la  base  des  nageoires.  (JueU 
ques  genres  fossiles,  et  parmi  eux  les  géants  de  la  famille,  doivent  fixer  rattontion, 
car  ils  ne  sont  admis  qu’avec  certaines  réserves. 


(iKNRB.  H y A I.  K A.  Lamarck,  I7U9.  '^VâXio;,  vitreux. 

C4toUkA.  I7K3.  U.  ât  A.  ttfdMj.  |A&3.  Ttictt.  I7HS.  Ak£ii>«ta.  Uomtfort,  1810.  Cuuiv?  CnM. 


Coquille  s^iiiélriqiie,  vitrée,  mince,  frajple,  translucide,  ^loliiileiise  ou  siibqlo* 
buleiise,  ouverte  eu  avant  et  sur  les  eôtés.  L’ouverture  antérieure  toujours  plus 
étroite  que  la  cavité  antérieure  de  la  coquille.  Fentes  latérales  se  prolongeant  jus- 
qu'au bord  antérieur  et  interrompues  en  avant. 


K»îi.  ♦jy 

11.  giltboM 


Fig  iiti 


ri|.  400.  rig.  toi. 

II.  quadridrotnU.  L^ttur. 


Fig.  4â7.  Fig  4.VS  Fig  «59. 

II.  angalaU  KfJm.r.  Ü glolivlo*».  Konj. 


Fig  401  Fig  463.  Fig.  464 

II.  loBgirottrU. 


Mollusque  sub;]lobuleii\  formé  do  deux  parties  distinctes  : rime  céphalique, 
pmirv  ue  d'un  pied  nuisculeiix  dilaté  de  chaque  côté  en  forme  d’aile  ou  de  najjeoire, 
cl  présentant  un  petit  lobe  iiiteniiédinire;  l'autre  abdominale,  enveloppée  par  le 
manteau,  et  contenue  dans  la  coquille.  Manteau  ouvert  en  avant  et  imiiii  hiléra- 
leineiil  d'appendices  de  forme  variable  et  lrés-e\tensibles.  Bouche  antérieure  et 
inférieure,  iHirdiH'  sur  les  eôtés  de  deux  replis  Inhiaiix  qui  se  prolonjp'iit  en  diver- 
|]ennt  sous  le  pied.  Oriliee  anal  situé  à ^aurhe,  près  du  liord  antérieur  du  manteau. 
Orifices  ‘jénilaiix  au  côté  droit,  cl  séjiarés,  entre  le  tentacule  droit  et  le  cou. 
Branchies  contenues  dans  une  cavité  inlérieiire  du  inanleaii  et  décrivant  autour  de 
1a  masse  viscérale  une  ellipse  interrompue  à la  partie  antérieure,  eoiislituées  par 
des  séries  de  lames  feuilletées  qui  fonneiil  un  peiqne  du  eôlé  droit,  taudis  que  du 
côté  gauche  elles  sont  disposées  suivant  deux  Ibptes  ioii'pliidinalos  et  parallèles. 
Kanÿ  cl  Soulajet. 

Es|)èces  vivantes  assez  nombreuses  dans  tontes  les  mers;  les  cs|)èces  fossiles 
sont  toutes  des  terrains  tertiaires. 
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(!r\rk.  DIACHiA.  Gray,  IKVO.  A\(i  deux;  >oniii>ol. 


(!<K{iiille  tricuitpidèo  ; ouver- 
ture antérieure  plus  étroite  que 
la  cavité  intérieure.  Fentes  laté- 
rales se  c'onliiuiant  avec  l’ouver- 
lure  antérieure.  Pointe  teniiinale 
ionque , qiielqiicfois  tronquée 
chez  les  adultes.  Mollusque  à 
peu  pri*s  semlilnble  à celui  des 
h^ales;  appendices  du  manteau 
petits  et  franqés.  K\.  : 0.  Irispi- 
uosa,  Ijf sueur. 


3*  tiKXRK.  CLKODOH  i.  Péron  et  t,esueur,  1810, 

Clio.  Brottnf,  I7A6.  linR^.  ITST.  FLiiiiorif.  l8iX. 

Coquille  triangulaire,  mince,  vitrée,  fragile , symétrique,  à angle  dorsal  pro- 
longé; largement  ouverte  en  triangle,  et  à ouverture  plus  large  que  la  cavité;  sans 
fentes  latérales.  Mollusque  allongé,  présentant  à peu  près  la  niéine  dispo.sition 
que  les  hyales,  mais  sans  ap|H'udiccs  latéraux  du  manteau.  Branchies  membra- 
neuses, symétriques,  disposées  eu  fer  à cheval  en  arriére  et  sur  les  cotés  de  la 
masse  viscérale. 


Les  clémlores  se  trouveiil  dans  toutes  les  mers.  la?s  espèces  fossiles  datent  au 
plus  de  l'époque  miocène.  Bang  cite  une  espt'cc  fossile  des  terrains  subapennins 
du  Piémont  {Ann.  sc.  nat.,  1H2B).  Kx.  : C.  lanccolata,  Lesueur,  et  C.  compressa, 
H If  doux  et  Souleyet. 
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*•  Giisiii.  BOIRSK.  BALAXTIt’M.  Uni-h?  1833?  BiXavTioy,  bourv. 


Coquille  en  forme  de  «]alne  aplulie,  à surface  ondulée.  Ouverture  oblongue 
étroite,  à bord  festonné,  sans  fentes  latérales.  Mollusque  semblable  aux  précédents. 
Kx.  : B.  inflatiim. 


5*  V,K\RK.  CRKSEIS.  Rang,  1828. 

Caiit.t.  UmAt.  I84J.  STTuaiâ.  t^tuemr,  IK8A* 


l. 


(«oquille  très-eflilée,  Irès-iniuce,  très-pelile,  eu  forme  de  cornet  droit  ou  re- 
courbé, à ouverture  lar^e,  sans  .appendices  latéraux.  Mollusque  de  forme  allongée, 
Irès-effilé  ; nageoires  généralement  assez  (K‘titt>s.  Lobe 
;)  intermédiaire  assez  prononcé.  Kx.  : C.  subulata,  Quoy 
et  (iuynwrfi. 

M.  Uaiig  divisait  le  genre  cléodorc  en  trois  sous- 
genres  : les  déodores,  les  créséis  et  les  Iriptères.  Les 
caractèrt's  des  créwMS  élaieiit  : coquille  très-effilée, 
extrèmciiient  mince,  fragile  et  diaphane,  en  forme  de 
cornet  droit  ou  recourbé,  à ouverture  presque  tou- 
jours aussi  large  quelle,  et  généralement  sans  canal. 
Point  d'appendices  latéraux.  Klles  se  distinguaient  des 
triptères,  dont  la  coquille  est  arrondie  postérieurc- 
menl,  présente  une  ouverture  circulaire , horizontale 
i et  dentelée  sur  ses  bords,  et  dont  ranimai  a le  lobe 

Kig.  415  Cmeii  lubiuu  omj  intermédiaire  aussi  développ<*  que  les  nageoires. 


B'  Gk-NRK.  TRIPTKR  -i.  Quoy  et  Cainutrd,  182V.  Iroi»;  «Tipov,  aile. 


Coquille  diaphane,  vitrée,  en  forme  de  gaine  cylindrique,  arrondie  po.«térieu- 
rement,  h ouverture  circulaire,  horizontale  et  dentelée  sur  ses  b(»rds.  Mollusque 
oblong,  charnu,  contractile,  muni  de  deux  petites  iiagi'oires 
latérales  et  surmontées  d’un  voile  incmbraiieiix  de  même 
forme  et  de  même  dimension  qu'elles.  Ce  voile  inembra- 
jieux  !Ù*st  probablement  autre  chose  que  le  lobe  intemiédiaire 
commun  à tous  les  ptéropodes  de  la  famille.  Kx.  : T.  rosea, 
Qtioy  et  Gaymard. 


J 


Fi,  *-6 

T roart  (Htof. 
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r«  «KMIE.  CVI  IF.RIA.  Rang.  I8Î7. 

DftiuUn.  I80t.  l'ioivcLR.  1824.  TiirTii*.  firUl, 


Coquille  en  forme  d'éliii  cytiiulriqiie,  un  peu  aplatie  près  de  l'ouverture,  qui  est 
cordiforme.  Le  ciSté  opposé  à rouverliirc,  fermé  par  un  diaphragme  convexe  à 
l'extérieur,  non  terminal , étant  déborde  par  les  parois  du  cylindre.  Mollusque 
allongé,  assez  semblable  aux  précédents,  à lobe  intermédiaire  semi-circulaire. 
Branchies  situées  à la  partie  ventrale  et  à la  base  du  lobe  intermédiaire.  Bouche 
munie  de  pièces  denliformes  propres  à la  mastication. 


Pig.  480. 

C.  deprma.  OmijiN. 


Les  cuviéries  habitent  les  zones  chaudes;  on  en  trouve  cependant  jusqu'au  cap 
Hom.  Fa.  : C.  columnella,  Bany;  C.  depressa  (vaginella),  DauiÜn. 

Les  espèces  fossiles  très-rares  ne  se  trouvent  que  dans  les  terrains  tertiaires;  la 
C.  depressa  (vaginella)  appartient  aux  terrains  miocènes  d«^  environs  de  Bordeaux 
et  de  Turin,  et  la  C.  astesana,  Hong  (triplera,  Virlet)  aux  dépôts  subapeonins 
du  Piémont. 

S**  Gkxrr.  COXVLARIA.  Milier,  I8J8.  Couiilm. 

Coquille  droite,  allongée,  quadrilatère.  Lc^s  pans  séparés  par  des  sillons  assez 
profonds.  Sur  les  faces,  de  petites  côtes  ou  stries  transversales  courbées  et  divisées 
au  milieu  par  une  petite  ligne  longitudinale  très-niie.  Kx.  : C.  deflexicosta,  Sand- 
écrier  (terrain  dévonien);  C.  pyrumidata,  Dethngehamp»  (silurien);  C.  quadri- 
sulcata,  Phillips  (lias  supérieur). 


Pig.  4SI. 

Pig.  482. 

Pig.  483. 

Pig.  184. 

Pig.  483 

C dvOnlrMU. 

C.  qu«dri»ulrata. 

C pi'nnidit*. 

C OTBlU 

C.  G«niUtoiocMi& 

Smndh*rftT. 

PkUtiitê. 

DitioÊt^thampt. 

Dr  CmuraJ. 

Or  VmiMU. 
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Kij.  ISO  Kig  »ST 

C convn4-  Fitfh'i’  Jt  Walikrim 


On  pst  assrz  d’accord  sur  les  caraciôrcs  des 
Cüiiulairos  ; te  sont  des  coquilles  épaisses,  qtia- 
drilalères,  (iiieinenl  slriées  en  (ravers,  de  forme 
emiiqiie;  droiles  ou  presque  druik^;  à sommet 
nhtiis,  solides  dans  la  plus  «jraiide  partie  de 
K'iir  base,  creusées  et  partagées  en  un  assez 
petit  nombre  de  lo^es  par  des  cloisons  simples 
dans  le  reste  de  leur  lon<^neur  : aussi  resjK'ce 
décrite  par  M.  Fischer,  sous  le  nom  de  eon- 
\e\a,  si  tant  est  que  ce  soit  une  conulain*, 
forcerait  à nmdiner  b‘s  caractères  admis  jus- 
qu’à ce  jour. 


ÎK  Grxrr.  COLEOPRÏOW  Sandberfjer,  1850.  Ko)Li<K<  éliii  ; içpuov,  «ifii*. 

TlICl.  Vorr\$*  IKt-S. 

tloquille  tubuliforine,  acuminée,  ornée  de  cotes  obliques.  C.  qracilis,  Sami- 
bfrtjer.  Du  terrain  dévonien. 


tRS.  C qrarilis.  SamdWr^r 


Gr.vkr.  PVGIVXCVLVS.  Rarrande,  I8V7.  Pugio,  poignard. 

Th«<a?  IR4r>.  Ptrbotbkci.  S^Urr. 


Coquille  droite  ou  sulwrquée,  alloii<p’*e,  pyraniidée,  trian<]n1aire.  équilatérale. 
Oriiiee  oblique,  fermé  par  un  opercule  Irianqulaire  à stries  parallèles.  Des  terrains 
siluriens  de  la  Bohême. 


Le  genre  Iheca  comprend  des  coquilles  droites,  coniques,  eflilées  a rextrémilé, 
un  peu  aplaties,  et  à ouverture  triangulaire.  Des  terrains  siluriens  d'Amérique. 

Le  genre  pterolheca  a été  établi  pour  des  coquilles  bilobées,  transversalement 
ovales,  et  présentant  une  carène  dorsale. 
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:2'  KAyiLLE.  SIMIUALIDKS.  SPIIUAUDAE  {Limacinés). 

Celle  famille  comprend  des  mollusques  à coquille  spirale,  liéliciforme  ou  buli> 
miforme,  mince,  fm,qilc,  vitrée,  (ransparenie,  munis  ou  non  d'un  opercule,  el  qui 
ont  les  mêmes  habitudes  que  les  hyalidés. 

Il*  Gk\rr.  I.tM ACl\ a.  Curier,  1817.  Diminntîr  de  limace. 

SriatlBLtl.  BtaiMfilU , H«Lie«raokâ.  Graf,  IR40. 

Coquille  enroulée  en  spinile,  héliciforme , sénestre,  non  carénée,  à ouverture 
circulaire,  et  à bords  simples,  sans  opercule.  ' 

Mollusque  oblon<{,  présentant  à sa  partie  antérieure  la  même  disposition  que  les 
cléodores;  partie  postérieure  conique,  contouniée  en  spirale 
et  couverte  par  un  manteau  ouvert  en  avant  et  formant  une 
large  cavité  branchiale.  Hranchies  membraneuses,  internes. 

Tête  pourvue  de  deux  tentacules.  Point  d'yeux.  Bouche  et 
oriüccs  de  la  génération  situés  comme  dans  les  cléodores.  Fig  494. 

Anus  à droite,  vers  le  bord  antérieur  du  manteau.  ^ •«net.  /a 

Ih's  limacinés  se  trouvent  en  grand  nombre  dans  les  mers  du  Nord,  et  semblent 
préférer  les  régions  froides,  où  elles  se  montrent  en  quantité  si  considérable,  qu’on 
suppose  quelles  fournissent  en  majeure  partie  la  nourriture  des  grands  cétacés. 
K\.  : L.  arctica,  O.  Fahricîus. 


12*  (jRXRR.  S P IRIA  LIS.  SotUeyet.  1840. 

yirminf.  IS}3.  H I UC  AS  BÎ  B B t.  D'Oriiptf.  iSM.  Scsts.  PhUipfi,  IK4i. 

Pbbsclb.  Porirt.  1843.  CaitrTiOBlcB.  Bmtm,  iHU. 

Coquille  vitrée,  mince,  fragile,  enroulée  en  spirale,  héliciforme  ou  bulimiforme, 
sénestre,  ombiliquée  ou  non;  operculée.  Mollusque  oblong,  coutonmé  en  spirale. 
[<es  appt'iidiccs  natatoires  divisés  en  trois  lobes;  lol>es  latéraux  allongés;  lobe 
intermédiaire,  t>ostérieur,  arrondi  et  muni  su|>érieurcment  d'un  opercule.  Bran> 
chies  situées  dans  une  cavité  formée  par  le  manteau. 


Ces  ()etits  ptéropoiles  sont  assez  communs  dans  toutes  les  mers,  mais  particu- 
lièrement dans  les  régions  chaudes.  Il  en  est  dont  la  coquille  est  couverte  de 
petites  stries  entrecroisées  régulièrement  el  formant  un  ré>u*au  (heterofusus);  une 
espèce  encore  vivante  (sciea  stenogyra,  Philippi)  se  trouve  aussi  ù l’état  fossile 
dans  les  dépôts  récents  de  la  Sicile  et  de  la  Calabre  (peracle  physoïdes,  Forhes). 
Pidet.  Kx.  : S.  rostralis,  S.  icniricosa  et  S.  clathrata,  Fydoux  et  Souleyei. 
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3*  FAMI1.I.E.  f.V\Iltl  l.inÉS,  CÏMHVLIDAE.  Cnnlrnint,  18il. 

Celle  famille  a clé  élühlie  pour  île  pciils  pléropodcs  assez  rares,  à coquille 
interne,  curlilaqinciise,  non  enroulée  el  symélrique. 

13®  GRxns.  CVMBi'LIA.  Pérou  et  Lesueur,  1810.  Diminniif  dr  eymlta,  coupe. 

Coquille  interne,  <][ôlalinoso>cartila<{ineii.se,  très-transparcntc , en  forme  de  na- 
celle, à ouverture  inférieure  et  postérieure. 

Mollusque  ohlon<t,  pourvu  inférieurcnicnt  d'un  pied  fort  large,  aliforme,  et 
entouré  supérieurement  d'un  manteau  Irés-mince,  transparent  et  contenant  la 
roquille.  Tête  sessile.  Point  d'yeux.  Deux  ten- 
tacules situés  en  avant  et  au-dessous  de  la  tete. 
Bouche  inférieure  et  de  forme  circulaire.  Bran- 
chies peotiniformes,  situées  latéralement  dans 
la  cavité  du  manteau.  Oriiiee  anal  à gauche. 
Orifîces  génitaux  séparés,  du  coté  droit  et  sur 
le  bord  du  manteau,  1*011  antérieur  et  médian, 
l'antre  postérieur. 

Comme  les  autres  pléropodes,  les  cynihulios  nagent  dan.s  une  position  renversée. 
On  en  trouve  dans  la  Méditerranée.  E\.  : C.  proboscidea,  Pérou  el  I^sueur. 

14*  Grkbr.  TIEDEM AX s lA.  VanBeneden,  1839.  Tiedemann,  naluratislp. 

Coquille  interne,  gélatinoso-carlilagineuse,  très-transparente,  eu  forme  de  na- 
celle, À ouverture  inférieure.  Mollusque  semblable  à celui 
des  cymbiilies,  dont  il  diffère  cependant  par  une  tète  en 
forme  de  trompe  terminée  par  une  bouche,  el  par  son  pied 
plus  large,  arrondi  el  iinilobé. 

Les  tiedemannies  n'ont  été  trouvées  jusqu'ici  que  dans  la 
T Xeftpaiiiana.  Méditerranée.  Kx.  : T.  Xeapolitana,  helle  Chiaje, 

î*  Srctiox'.  Ptéropodes  nus.  Branchies  externes.  Te'te  distincte. 

GtMaotovura.  Gr«f.  isr>0.  Pt>hopo»u  OLicomit.  ftafint$qut . ISIS 

Les  mollusques  de  ce  groupe  n'ayant  point  de  coquille,  ou  n'ayant  qu'une 
coquille  rudimentaire,  ont  en  compensation  le  manteau  plus  épais,  plus  solide  et 
d’une  consistance  presque  nbro-carlilagineuse.  Leurs  branchies  sont  externes  et 
placées  à l'extrémité  antérieure  ou  postérieure  du  corps,  et  cette  di.<position  rend 
une  ouverture  antérieure  du  manteau  inutile,  aussi  n'en  existe-t-il  pas.  Leurs  na- 
geoires sont  latérales  et  séparées  Tune  de  l'autre  ; elles  constituent  de  véritables  ailes. 
Leur  bouche,  beaucoup  plus  développée  que  chez  les  ptéropodes  testacés,  est 
souvent  prolongée  en  fonne  de  trompe,  munie  d’organes  de  préhension,  tapissée 
de  plaques  cornées,  et  ganiie  d’une  langue  grosse  et  couverte  de  crochets.  Glandes 
salivaires  considérables.  L'estomac  est  simple,  membraneux,  et  fonne  une  large 
poche  enveloppée  par  le  foie,  qui  y verse  la  hile  par  un  grand  nombre  d'oridees. 


Fig.  SOI 


Fig.  500  Fig.  501. 

C 4]iudripnnc<«l*-  C prolnMcide*.  Pinn. 
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Gn6ce  anal  du  côté  droit.  Ia'  système  nerveux  se  compose  de  huit  '{an^lions  : deux 
cérébraux  susœsophagiens , deux  locomoteurs  subœsophagiens,  et  quatre  viscéraux, 
par  paires,  placés  plus  en  arrière;  plus  un  petit  ganglion  buccal  double. 

4-  Fauil!.k.  ElUVBinÉS.  EVRYBIDAE. 

(jette  famille  est  établie  pour  des  ptéropodes  dont  le  manteau  rappelle  par  sa 
forme  celui  des  cépbalo|K>des,  cl  dont  les  branchies  sont  extérieures  et  en  forme 
de  lanières. 

15«  Gr\kr.  KtHVIllK.  EVRVBtA.  Rang.  1827.  Mythol. 

Mollusque  globuleux,  muni  inférieurement  d’un  pied  formant  deux  nageoires 
ciliées  à leur  extrémité  et  sur  leur  longueur,  renfermé  dans  un  manteau  presque 
cartilagineux,  ayant  l'apparence  d'une  coquille.  Tète  distincte.  Deux  tentacules 
tout  à fait  antérieurs.  Point  d’yeux.  Houebe  terminale,  pourvue  de  deux  appendices 
subconiques.  Branchies  extérieures,  en  forme  de  lanières  triangulaires,  insérées  à 
la  partie  antérieure  du  corps.  Orifîcc  anal  situe  en  des< 
sous  et  eu  avant,  à droite  de  la  ligne  médiane.  Oritices 
génitaux  séparés,  situés  du  même  coté,  en  avant. 

Les  enrybies  sc  troiuenl  surtout  dans  les  zones 
chaudes  et  teiiq>érées;  M.  Rang  a trouvé  cependant 
deux  individus  de  l’cury  bic  globuleuse  à Terre-Neuve. 

Ex.  : E.  Gaudiebaudi,  Eydous  eiSouleyet. 

I6«  Gkvrr.  VSVCHE.  Rang,  1825.  âme. 

Mollusque  globuleux,  arrondi;  manteau  membraneux;  deux  nageoires  aliformes, 
latérales,  allongées,  sans  lobe  intenncdiairc.  Coquille 
rudimentaire  très-mince,  mcmbraucuse. 

Habite  les  mers  du  Xord;  Terre-Neuve.  Ex.  : P. 
globulosa,  Souleytt. 

5-  Fauiclb.  PNEIMODERMIDKS.  PXEUMODERMIDAE. 

Ij6S  pneumodermidés  sont  de  petits  ptéropodes  mous,  membraneux  ou  même 
gélatineux;  é nageoires  distantes,  et  séparées  l'une  de  l'autre  par  toute  l’épaisseur 
du  corps.  l«ciirs  branchies  sont  postérieures  ou  antérieures,  quelquefois  circulaires 
et  cutanées,  de  là  le  nom  donné  à la  famille. 

17*  Gk.xre.  PS EV MOÜERStOS.  Cwitr,  1804.  Ilveuixtov,  poumon;  o»p}i«,  peau. 

AK«Lt.  OAra,  iSlA. 

Mollusque  mou,  oblong,  muni  antérieurement  d’un  pied  rudimentaire,  et  de 
nageoires  insérées  sur  les  côtés  du  cou.  Tête  distincte.  Quatre  tentacules  rétractiles  : 
deux  supérieurs  très-petits  cl  connue  bifides;  les  autres  situés  antérieurement,  sur 
les  côtés  de  la  bouche,  et  de  forme  conique.  Bombe  terminale,  munie  de  chaque 
côté  d’un  faisceau  de  petits  suçoirs.  Point  d’yeux.  Braiicbies  eu  forme  de  lamelles 


Fig  soi 

P.  glabuloM. 


Fig  503. 
B.  Uaadkluttdi. 
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saillante»,  peiioces,  à la  partie  postérieure  du  corps.  Orillce  anal  situé  en  dessous, 
vers  le  milieu  du  corps  et  du  coté  droit.  Oritices  génitaux  séparés  et  placés  du 
même  côté,  Torgane  mâle  à la  partie  postérieure  de  la  tête,  l'autre  un  peu  plus 

en  arriére,  sur  la  rainure  de  la  nageoire  corres- 
pondante. 

Les  pneiimodermes  ne  se  trouvent  que  dans 
les  zones  chaudes  et  tempérées;  iis  vivent  en 
Imudes  nombreuses,  iiagi'ant  avec  vitesse,  mais 
dans  la  position  naturelle,  la  face  ventrale  infé- 
ricurcmeiil.  Ces  mollusques  peuvent  se  fixer 
uuv  corps  sous-marins  à l’aide  des  suçoirs  qui 
tapissent  leurs  ap[>endices  buccaux.  Ex.  : P. 
Peronii,  iMmarck. 


rig.  505 


Fig.  506.  Fig  50: 

* eeraoii.  iMutrrk 


' 18'  Güx».  SPOXGIOBRASCHIA.  DOrbigny,  18*0. 

Spongia,  éponge;  branchia,  brajirliir. 

Mollusque  semblable  aux  pneumodermes , mais  se  distinguant  par  la  nature  et 
la  forme  de  son  appareil  brnncbiul,  constitué  par  une  partie  .spongieuse  occupant 
l'exlrémilé  postérieure  du  corps.  M.  Souleyet  pense  que  ce  genre  doit  être  sup- 
primé, parce  que  l’anomalie  que 
présentent  en  apparence  le»  bran- 
chies est  probablement  due  à l’é- 
tat de  coiitractioii  de  cçs  orjjanes 
dans  l'individu  qui  a servi  de 
type,  et  qu’H  convient  d’attendre 
de  nouvelles  observations  qui  per- 
mettent de  trancher  la  question. 

SpoBgiobruitbia  amiraiït.  Kx.  ; S.  auslralis,  ft'Ot'higttÿ . 

19*  Gkxrk.  CLIO.  Brotvne,  1756.  Myllinl. 

CLioBt.  Pattai.  tri4. 

Mollusque  allongé*  mou,  rétréci  et  étranglé  aux  parties  atitéricure  et  postérieure 
du  corps.  Vagcoircs  fixées  sur  l’étraiiglemenl  antérieur.  Tête  munie  sur  les  côtés 
de  la  bouche  d’un  nombre  variable  d'appendices 
coniques,  recouverts  de  suçoirs  evlrémcntent  j)elils. 
Braiicbies  formées  par  la  peau. 

bos  clins  habitent  toutes  les  mers;  on  les  trouve 
en  bandes  nombreuses.  « Ces  mollusques,  dit  Bni- 
ÿ \9  guiéres  en  parlant  du  clio  austral,  sont  très-abomlunls 

^ sur  la  côte  sud  de  Madagascar.  Quoiqu’ils  ne  parais- 

'V  sent  que  très-peu  d'instants  à la  surface  de  Tenu , 

5*1  5*^  ^***'''  considérable  pendant  les  heures 

r.n» loDjifâudaiaA  l*^s  plus  chaudos  do  In  journée,  qu’il  me  suffisait  de 
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plonger  un  soau  dans  la  mer  pour  en  rapporter  plusieurs  du  même  coup.  La 
nmtiière  dont  ils  na«]ciit  consiste  à nipprocher  les  deux  ailes  pointe  contre  pointe, 
et  à les  écarter  liorizoïitaleiuenl  sur  une  lijpie  droite  avec  la  plus  grande  célérité.  « 
Kx.  : C.  lonyicaudatus,  Kydoux  cl  Souleyet. 


tO*  (ÏK\nR.  CLIODITA.  Quoy  et  Gaimard . 1824.  Dimimilir  de  C//o. 


Mollusque  fusiforme,  membraneux,  rélraclilc.  Télé  sail- 
lante, sans  tentacules  apparents,  portée  sur  mi  cou  qros  et 
assez  lonq,  olfrant  deux  petiU  points  noirs,  qui  sont  proba- 
blement des  yeux.  Deux  na^yeoires  sublriangulaires  insérées 
de  chaque  coté  du  cou.  Kx.  ; (L  fusiforniis,  Quoy  et 
Gaimard. 


rig.  513. 

C.  fiuifomiiiL  Quoy 


21<’ Gixre.  TRlCilOCyCLL'S.  EschschoUz,  1825.  Tpi/ov,  en  Irol»;  xûxXo<,  cewle. 


Corps  alloiiqé.  Tête  lonquc  en  forme  de  trompe,  conique, 
avec  deux  tentacules  latéraux.  Deux  nageoires  latérales,  et 
un  lobe  iiiterinédiaire  lancéolé.  Branchies  en  anneau,  ciliées, 
sur  le  milieu  du  corps.  Deux  anneaux  ciliés  semblables,  l'un 
à lu  base  de  la  tcle,  l’aulre  à rextrémilé  |K>slérieure  du  corps. 
Kx.  ; T.  Dunierilii,  Oken. 


Fig- su. 

T.  llBinerilü. 


Gkxhe.  PEl.AGl.^.  Quoy  et  Gaimard,  1832.  tliXavo;,  haute  mer. 


Mollusque  gélatineux,  rugueux,  transparent,  à corps  ovale 
allongé,  un  p<Mi  étranglé  vers*'le  milieu.  Tête  non  distincte, 
avec  deux  petits  tubercules.  Bouche  cachée.  IKmix  nageoires 
latérales  placées  à la  partie  rétrécie  du  cor|)s.  Kx.  : P.  alba, 
Quoy  et  Gaymard.  • 


V . / 

Fig.  515 


IV  tibi.  Quoy. 


23«  Gb.xri.  CÏ.KODOCEA.  DOrbiyny,  1840. 


Mollusque  gélatineux,  allongé,  à corps  formé  de  deux  parties  distinctes,  l'une 
postérieure  un  corps,  contenant  une  partie  des  viscères,  l'autre  antérieure  ou 
pied.  Ouatre  nageoires  alifoniies,  deux  de  chaque  côté  : les 
deux  supérieures  larges,  arrondies;  les  inférieures  grêles, 
aussi  longues  que  les  premières,  digitées  ou  lenüiculifonnes. 

Cou  allongé,  terminé  par  une  boiiclie  à quatre  lobes. 

Ce  goure,  établi  sur  un  petit  inoiliisquc  en  partie  mutile 
et  trouve  dans  l'océan  .'Atlantique,  est  encore  fort  peu  connu, 
et  pour  imiter  la  observe  do  M.  d'Orbtgny,  nous  uc  l'iiidi- 
quons  qu'avec  doute.  Ex.  : C.  diapliaiin,  d'Orbtgny.  c diapbtmt  trorkiymy 
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3'  Classe.  HETKROPODES.  HETEROPODA.  Lamarck,  1812. 
ËTîioç,  dilTiTcnl;  mOï,  pied. 

Vici.RunR<i\CRi.«T.4.  Blaintillr,  182V. 

Los  holén>|M){les  sont  dos  aiiiinanx  libres,  |W*la^ions,  noctiinios  ou  cropiiscu- 
lairos.  Leur  fonne  varie  beaucoup,  et  leur  consistance  est  le  plus  souvent  gélati- 
neuse. Les  uns  ont  une  coquilio  transparente,  vitrée,  fragile,  parfois  colorée,  simple 
ou  spirale,  les  autres  sont  nus.  Ils  nagent  à raide  de  nageoires  latérales,  abdominales 
on  caudales,  on  bien  ils  riotlenl  sur  les  ean\,  soutenus  par  un  appareil  natatoire 
composé  de  vésicules,  adhérent  an  pied,  et  que  l'animal  goune  on  contracte  à 
volonté.  Les  organes  n*spiratoires  sont  composés  de  lobes  coniques,  ou  en  lanières, 
ou  poctinés,  et  placés  autour  du  emur,  sous  le  luantean , quelquefois  ils  forment 
une  membrane  spongieuse,  et  alors  ils  sont  externes  et  font  partie  de  renvcloppc 
palléale. 

Les  héléropudes  se  trouvent  dans  tontes  les  mers  chaudes  et  temp4»rét's,  et  sou- 
vent en  troupes  si  nombreuses,  que  dans  certains  parages  la  mer  paraît  en  être 
couverte.  Il  est  à supposer,  comme  le  dit  M.  d’Orbigny,  que  quelques-uns  de  ces 
animaux  peuvent  se  fixer  aux  corps  étrangers  à l'aide  d'une  petite  ventouse  que 
présentent  les  nageoires  dans  quelques  espèces,  ou  à l'aide  de  leur  l>onche. 


!'•  Famille.  IAXTHINKS.  IASTHIXAE.  Umarrk,  1812. 
Oxyslmiies.  JUaimùllf,  1825. 

Cette  famille  se  compose  de  mollusques  nayaiit  pas  d’opercule  et  présentant  un 
appareil  natatoire  composé  de  xésicules  réunies,  et  destiné  à soutenir  l'animal  à la 
surface  des  eaux. 


1*'  Gixrii.  l.\STlilSA.  Bolterii  1798.  'lavôtvoç,  violol. 


Uo€k.  IS47.  .A«KTBisri>t.  SfWnt,  ISSÂ, 


Coquille  très-mince,  transparente,  violacée,  ventrue,  globuleuse,  à spire  peu 
élevée;  le  dernier  tour  plus  grand  que  tous  les  autres  réunis.  Ouverture  grande. 


Fig  517. 

1.  roraiannîâ.  L»marti 


Fig  SIS. 

L romiDunu.  Ijumarck. 


Fig.  519. 

I.  riigaa.  iMtmarrk. 


subtriangnlaire.  Coltimellc  droite,  allongée  et  fonnant  tout  le  bord  gauche.  Bord 
droit  tranchant  et  présentant  souvent  un  sinus  à son  milieu.  Animal  subgiobulcux, 
à télé  grosse,  prolongée  en  Ironijie,  à rexlrémité  de  laquelle  se  trouve  une  fente 
buccale,  garnie  de  plaques  cornées  et  couverte  de  petits  crochets.  Deux  tentacules 
coniques,  peu  contractiles  et  très -distants,  portant  chacun  à leur  base  externe 
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un  pôdunrulc  assez  lon;^  et  oculé  au-dessous  de  sim  extrémité.  Pied  ovale,  court, 
divisé  en  deux  parties,  l'antérieure  coiieavc  et  en  forme  de  ventouse,  la  postérieure 
aplatie  et  clianuie.  Sous  le  pied  se  trouve  un  amas  de  vésicules  iiafatrices  qui  se 
développent  et  servent  à soutenir  ranimai  à la  surface  de  l'eau. 

La  coquille  des  juiitliines  esl  lrés-lé;jère  et  Irès-frajple,  aussi  ne  fieut-elle  a])par- 
tenir  qu'à  des  animaux  essentiellement  |Mda^ieiis.  Kn  elTet,  les  janthines  habitent 
les  hautes  mers  et  fnnnent  souvent  des  bancs  de  plusieurs  lieues.  On  les  dit 
nocturnes  et  phosphorescentes.  D'après  les  observations  de  MM.  Qiioy  et  tiainiard, 
la  masse  vésiculeusc,  spiima  rartila<pnea  de  Fabius  Columna,  cl  qui  adhère  au 
pied  des  janthines,  ne  sert  pus  seulement  à soutenir  l'animal  à la  surface  des  flots, 
elle  est  encore  destinée  à supporter  les  enveloppes  des  æufs,  qui,  sous  fonne  de 
petites  graines  de  courges,  se  fixent  en  dessous  de  cette  masse  et  forment  une  ou 
deux  séries  régulières.  Ces  œufs  prennent  une  teinte  rosée  qui,  selon  leur  état  plus 
ou  moins  avancé,  passe  au  rouge-bnin  et  au  violet.  11  faut  que  l'animal  ait  la 
faculté  de  reproduire  cette  vésicule  spumeuse  lorsqu'un  accident  la  lui  enlève,  car 
elle  lui  est  fort  utile;  « toutefois,  disent  .MM.  Quoy  et  Gaimard,  nous  croyons  nous 
rappeler  que  nous  prenions  des  individus  qui  en  manquaient,  et  qui  (lotlaieiit 
néanmoins  comme  les  autres.  Nous  ne  supposons  pas  (|ue  ce  soit  une  sécrétion  du 
pied,  mais  bien  de  quelque  autre  partie  du  mollusque  qui  fy  lixe  ensuite,  car  elle 
ne  semble  que  forlement  collée.  Cette  vésicule  gonflée  donne  prise  an  vent,  qui 
pousse  faniiiial,  en  même  temps  que  le  courant  entraîne  ces  légions  errantes  de 
janthines,  parmi  lesquelles  il  nous  est  arrivé  de  naviguer  pendant  plusieurs  jours. 

I«cs  mouvements  partiels  s'o))èrcnt  à l'aide  de  tonies  les  parties  du  niulle  et 
des  tentacules,  et  la  portion  antérieure  du  pied  sc  meut  quelquefois  comme  une 
vraie  sangsue.  Le  manteau  est  largement  ouvert  et  la  cavité  branchiale  très-ample. 
Deux  peignes  branchiaux  occupent  leur  place  ordinaire.  L'un  n'est  qu'un  lilet 
tremble  et  tellement  rudimentaire,  qu'il  faut  le  chercher  avec  soin  pour  l'aperce- 
voir; f autre,  au  contraire,  fort  grand,  est  forme  par  do  longs  feuillets  pointus, 
plissés  cil  travers,  et  libres  dans  leur  tiers  antérieur.  Ils  font  quelquefois  saillie 
au  delà  du  manteau.  « (f  oy.  de  lAstrolahe.) 

On  trouve  des  janthines  dans  pn'sque  toutes  les  mers,  mais  elles  semblent  se 
plaire  plus  particulièrement  dans  certaines  localités,  quelles  ne  quittent  que  dis- 
persées par  des  phénomènes  inéféornlogiques  on  hydrauliques.  Kx.  : 1.  com- 
mnnis,  Lamarck. 

2*  (ÎEXRic.  RKCLL'ZIA.  Petit  de /a  Saussaye , 1853.  Roclux,  cnncliyiSnlogiilo. 

Coquille  ovale  on  ohlongiic,  mince,  d’un  blanc  sale,  et 
revêtue  d'un  épiderme  hrunnlre.  Spire  élevée,  à tours  ven- 
trus, le  dernier  plus  grand  que  le  rosie  de  la  spire.  Ouver- 
ture ovale  oblique,  un  peu  évasée  à la  base,  à bords  désunis. 

Goluruellc  oblique,  légèrement  sinueuse  dans  le  centre.  Bord 
droit  tranchant,  miUemeiit  échaïUTé.  Pas  d'opercule.  Animal 
pélagicn,  peu  comiii,  mais  très-voisin  des  janthines,  et  por- 
tant, adhérent  au  pied,  un  appendice  vcsiculcux. 


F19.  620. 
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{iOS  rc'diizics  se  dislingucnt  des  janthincs  pur  leur  rormc  plus  allon'^ée,  leur 
spire  plus  éle\ée,  par  rohliqiiitê  de  leur  coluinelle,  par  leur  liord  droit  et  non 
érliniieré,  par  leurs  stries  d'accroissement  droites,  obliquant  d'axnnt  en  arrière, 
tandis  que  dans  les  janthines  res  stries  sont  disposées  en  chevrons  dont  l'anqle  est 
en  arrière;  d’un  autre  côté  le  test  des  janlliiiies  est  toujours  plus  ou  moins  violet, 
tandis  que  chez  les  récluzies,  la  couleur  est  d'un  blanc  sale  sous  un  épiderme 
brunâtre  assez  mince.  Ex.  : K.  Kollaiidia,  Prlit. 

J*  Famille.  MAGGU.M VU AVÊS.  MAGG/Lf.irPA}\^i':. 

H.  et  A.  Adanis^  1853. 

r.otte  famille  comprend  des  jjenres  encore  peu  connus  et  qui  sont  en  partie 
classés  parmi  les  ptéropodes  par  quelques  auteurs.  On  ne  sait  rien  de  bien  certain 
sur  rorganisjilion  des  rares  espèces  comprises  dans  cette  famille,  et  la  pn'sence 
d’nn  opercule  ncsl  constatée  ijne  dans  un  seul  ^enre.  l^s  espt’ces  connues  sont 
presque  microscopiques. 

3'  Gkxsb.  ClIKLETHOPIS.  Forbfs,  1851.  pincp;  capcnc. 

Coquille  spirale,  lurbinée,  dexire,  iinpcrforée.  Ouverture  ovale,  ranaliculée 
antérieureinenl.  Gèvre  externe,  formant  un  pli  médian  et  un  pli  antérieur,  l'ne 
double  carène  sur  la  .spire,  qui  est  plissée  transversalement. 

La  coquille  qui  a servi  à rétablissement  de  ce  ;tenre,  que 
M.  Forbes  introduit  avec  doute  |>armi  tes  ptéropodes,  est 
encore  peu  connue,  et  Ton  ne  sait  rien  de  ranimai  qui  l'ha- 
bile.  Elle  vient  des  mers  de  l'Australie-.  Ex.  : C.  Iliixleyi, 
Forbes.  \ous  croyons  devoir  classer  provisoirement  le  qenre 
cbeletropis  parmi  les  hétéro)H)des. 

f.ixRB.  MACmGILIIVRAVA.  Forhts,  185!. 

• Fetilc  coquille  spirale,  dextre,  ‘tlolmleuse,  imperforée,  mince,  coniée,  transpa- 
rente. Spire  obtuse.  Ouverture  obloii<ji>e,  entière.  Péristome  mince,  incomplet. 
Opercule  mince,  corné,  concentrique.  Niicléus  subcxlerne.  Animal  présentant 
quatre  tentacules.  Manteau  avec  un  apfuuidice  en  siphon. 
Pied  étalé,  tronqué  en  avant,  jianïi  d'une  partie  flottante, 
comme  chez  les  janthines. 

Ce  n'est  aussi  qu'avec  doute  que  ce  jjeiirc  a été  classé 
provisoirement  par  quelques  auteurs  parmi  les  pléro|K>des. 

M fwU'pca-  zorw*.  Ex.  ; M.  pola<pca,  Forbes. 

Gr.xrk.  CAt.CARFLLA,  Souteyet,  1850. 

(«oquille  sub>{lobiiletise,  cornée,  transparente,  forte- 
nient  tricarénée;  à carènes  sé|»arècs,  dentées  en  crête, 
avec  les  dents  triangulaires,  aiguës  et  régniièreineiit 
espacées.  Trois  tours  de  spire,  aplatis  en  dessus.  Spire 
à deux  carènes  et  à sommet  mamelonné.  Ouverture 
triangulaire,  semi-lunaire  et  épaissie  à l'intérieur. 


Kiy.  bis.  Fi^.  bU. 
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Lèvre  externe  portant  trois  épines  trian^julaircs  aigues.  I^vrc  inlenie  calleuse, 
fonnant  uii  bourrelet  saillojit  en  dehors,  sinueuse,  avec  le  centre  convexe  en 
avant.  Opercule?  Animal  innmmi. 

Les  calcarelles  se  rapproclienl  beaiicmip  en  apparence  des  tricholropis , mais 
elles  en  dirTèreiit  essentiellement,  l ue  seule  espèce  des  mers  du  Sud.  Es.  : C.  spi- 
nosa,  Souletjct. 

3'  l'AutLLE.  ATLAXTIDKS.  ATLASTIUAE.  Ran^,  1829. 

La  ramille  des  atlantidés  comprend  des  animaux  presque  microscopiques  ayant 
des  branchies  pectinées  placées  sous  le  manteau  et  contenues  eu  partie  dans  uue 
coquille  spirale.  Ils  ont  une  partie  céphalique  distincte,  des  yeux,  des  tentacules, 
une  aile  unique,  munie  d’une  ventouse  pédonculéc;  et  ils  ont  un  support  oper- 
ciliaire  jwslérieur. 


6*  Gexrk.  ATLAXTA.  teneur.  1817. 

Cmpiille  translucide,  très-fragile,  crétacée  ou  cornée,  discoïde,  comprimée  ou 
arrondie,  troclmide  ou  niéine  lurricnlée,  enroulée  sur  elie-mème  ou  obliquement, 
alors  spirale,  souvent  oinbiiiqnée.  Ouverture  allongée,  arrondie  ou  plus  ou  moins 
anguleuse,  à bords  Iraiiebants.  Spire  plus  ou  moins  visible,  aplatie  ou  allongée. 


Fig.  bîb.  Fig  526.  Fig  527.  Fig  52$. 

A.  GaadicbttMÜ.  t^éou^.  A.  kVrawdreDÎ.  ttanf. 


Animal  comprimé,  spiral,  pourvu  d'une  nageoire  ventrale,  médiane,  foliacée, 
assez  grande,  et  |M>rtant  nue  ventouse  à son  bord  poslérieur.  Télé  en  forme  de 
longue  trompe.  Deux  tentacules  cylindriques  en  avant  d'yeux  fort  gros,  comme 
pédiculés  à leur  buse.  Hoiiebe  h rextréinité  de  la  trompe,  l ii  operenic  vitré  à la 
partie  poslérieure.  Les  organes  générateurs  mâles  au  côté  droit,  implantés  à la 
base  d'un  tube  très-grand  qui  se  termine  en  avant  par  l'orince  de  l'anus.  Branchies 
en  forme  de  peigne  nu  plafond  do  la  cavité  pulmonaire.  Ratiÿ. 

M.  Bang  a reconnu  que  le  genre  atlante  décrit  et  nommé  par  Lesucur  avait  clé 
précédemment  découvert,  décrit  avec  soin,  et  Irè.s-bien  figuré  par  Lanmnon  dans 
[’Aflas  (fu  voyage  tie  la  Pérouse.  Seulement  Lamanon  avait  cru  reconnaître  dans 
l’atlante  de  Pérou  une  ammonite  vivante. 

Les  atlantes  sc  (ronvciit  dans  tontes  les  mers,  mais  surtou  dans  les  régions 
équatoriales  : ce  sont  des  mollusques  pélngiens,  nocturnes  ou  crépusculaires; 
jamais  ils  n*approcbent  des  côtes;  Us  nagent  avec  une  grande  rapidité  et  dans  une 
position  renversée.  On  en  connaît  douze  ou  quinze  espèces. 

TOUS  PREVUBR.  15 
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M.  »l‘Or!)i}{ny  èlablil  !roi«  divUtons  Hans  ce  «îoiirc  ; 

I"  sous-jjt’iirc.  Mkuconilkcua , d’Orf>i<jinj.  l^kHas,  (Janlraine,  I8U.  0\y- 
‘{yriis,  liensuny  I8in.  Brou  nia,  ISil.  — Coquille  {jeune)  }]lobulonse, 

enroulée  sur  son  axe  surun  même  plan,  à tours  embrassants;  (adiillc)  conlexltire 
dcmi-niemhraneusc  comprimée,  enroulée  ensuite  de  manière  à laisser  paraître, 
dans  l'onibilic,  la  moitié  des  tours  despire.  Carène  cartilagineuse  an  deniier  four. 

Ouverture  Iriatq^ulairc,  cannelée  en  avant  sur  la  ca- 
rène. Cette  coquille,  sauf  la  carène,  prcsciile,  pour 


a 


riniagc  d’un  léritable  nautile  par 
son  enroulement  parraitement  bori/oiiial;  elle  est  bien 
certainement  le  seul  exemple  de  ce  genre  d’eiiroule- 
pig.  530.  ment  chez  des  coquille.s  autres  que  les  cépbalopodes. 

Il  aor%.,  . ||^.|  caiidei,  d'Orfmjmj. 

2*  sons-genre.  Atmvt.a.  — C.oqiiille  crétacée,  commenrant  par  une  spire 
trochoide,  élevée,  munie  de  plu.sieurs  tours,  dépourvue  alors  de  carène,  mais 
s’enroulant  ensuite  sur  elle-méine  en  un  plan  hori/onlal,  toujours  comprimé; 
inontranl  tous  les  tours  de  spire;  ornée  alors  d’une  larjje  carène  tranchante,  qiiel- 


Pig  :>39. 


Ki,  5,11 


.A  gîblM.  Kydf 


0 

1 


ri,  5.11  Fi,  51» 

.4.  lArrirHlklt.  D’Orbiyny. 


quelquefois  inler|M»sée  entre  les  tours.  Ouverture  ovale,  fendue  anlériciirement. 
l/oper<‘ule  suivant  les  cbangements  de  la  coquille,  spirale  dans  le  jeune  :\ge,  et  à 
accroissement  concentrique  dans  l’àge  adulte.  K\.  ; gibba,  Eyduux  et  Svuleyel ; 
turriculntn,  â'ihinyny. 

3*  sous-genre.  Hklicuxoïuks.  — Coquille  crétacée,  non  sujette  à un  cliaii- 
gemenl  de  forme,  selon  luge;  toujours  enroulée  obliquement  comme  une  hélice; 
sans  carène,  lloin  lie  entière.  (îe  sous-genre  est  devenu  le  genre  Spirialis  de 
MM.  Kydmix  et  Souleyel.  (Toyc;  jvage  113.) 


i*  Famillk.  FIROMDKS.  FIHOLIDAE, 

\tci.RniiR«KrillD.tR-  D'OrhigHy,  1841  Ptk  ROTR  ACH  Ri  D t R.  H.  ft  .4.  .hhmt,  1853. 

Dans  rette  famille,  M.  d'Orbigny  eoiiipreiid  des  aniniatix  qui  ont  tous  le 
corps  nu , allongé , et , au  premier  aperçu , des  caractères  d'intimité  qui 
les  rapprochent  de  telle  manière,  cpi’il  est  impossible  de  les  éloigner  les  uns 
des  autres.  Tous  nagent  vaguemeiil  dans  lu  mer,  et  ne  ptuiveat  se  soustraire 
aux  attaques  de.s  autres  aniiiiaiix.  Tous  sont  munis  d’un  nucléus  (MMloiiculé  ou 
ses.sile,  nu  ou  protégé  par  une  coquille  spirale  contenant  les  viscères,  et  {portant 
des  branchies  composées  de  IoIk's  coniques,  dont  renscnible  forme  un  |K‘igne  plus 
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nu  moins  rô«iulier.  La  plupart  sont  munis  d’une  nageoire  unique,  vertieale,  portant 
une  ventouse;  les  autres  sont  munis  seulement  de  nageoires  simples  ou  |>aires, 
latérales  ou  dorsales. 

7''  Gkxhii.  FIHOLA.  Bruguières,  I79S. 

pTSHaratCHI».  For$kal.  |77X.  lltPTkHt*.  nr . |R||. 

Corps  allongé,  cylindrique,  rusiforme,  transparent,  gélatineux,  manquant  quel- 
qiiefois  de  partie  céphalique  distincte.  Lorsqu’elle  existe,  elle  sc  compose  de  véri- 
tables tentacules  en  avant  des  yeux,  remplacés  fie  temps  à autre  par  fies  rudiments 
plus  ou  moins  marf|ués  de  pointes  cartilagineuses.  Veux  sessiles,  très-grands, 
protégés  par  une  saillie  ou  cornée  saillante.  Houclie  munie  de  lèvres  épai.sses, 
verticales,  coiitraetiU‘s,  à rextrémité  fl  unc  trompe.  Mâchoires  verticales,  compoM’es 
de  deux  rangées  latérales  de  dents  longues,  arquées,  rapprochées  de  manière  à 
représenter  deux  peignes  latéraux.  Nucléus  nu,  pyriforme,  sessilc,  siip«Vieur,  plus 
ou  moins  postérieur,  renfermant  le  canir,  les  principaux  viscères,  et  supportant 
des  brunchif^  composées  de  parties  syméiriqmn;  pain's,  coniques,  pectinée>.  Sur 
rnbdomen  se  remanpie  une  nageoire  pédiforme,  unique,  Irès-eompriniée , fpud- 
qtiefois  iminie  d'iiiie  ventouse  vers  les  bords;  la  queue  leruiinée  souvent  pnr  des 
appendiees  liliforiiies,  ou  par  une  nageoire  comprimée  ou  bilobéc.  De  la  bouche 
part  un  (psophage  toujours  visible  {Hir  la  transparence  de  ranimai,  et  qui  arrive  a 
reshmiac,  d’où  part  un  intestin  dirigé  vers  le  milieu,  et  dont  l'ouverture  ou  amis 
est  assez  près  des  branchies.  Ongane  excitateur  innie,  vermiforme,  attaché  au  côté 
flroil.  lyiftitùjmj. 

M.  d'Orhigiiy  établit  trois  sous-genres. 

I"  soiis-genrc.  Avoes,  1H35.  — Pas  de  partie  céphalique  marcpiée,  par  , 
conséquent  point  d’yeux,  pas  de  tentacules,  l ne  seule  trompe  contraclile  pour  tout 
appareil  huerai.  Ex . : Eirolc  de  Péntn  ; .A.  Peroiiii, 


Fig.  S37.  Crropiiori  Giiniardi.  trorhijny.  Fig.  33S.  FiroUtU  tîgiUn<  Tra$<M. 


2*  sous-genre.  Fiaoi.v.  — l ne  partie  céphalique  marquée  extérieurement 
par  des  yeux.  Point  de  teiilarnies  proprement  dits.  Des  appendices  aigus,  nom- 
breux, non  contractiles,  pairs,  placé.s  en  avant  des  yeux,  sur  la  partie  médiane  du 
rorps.  Ex.  : F.  Quoyana,  d'Orbigug. 
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3*  sous-fjenrc.  CBRonioR.^,  IHil;  F’iboi.oïdk^,  I^sufur,  1817.  — l'nc  partie 
céphalique  marquée  extérieurement  par  de5  yeux.  Deux  tentacules  lon,qs,  coniques, 
placés  Intéralenunit  eu  avant  des  yeux.  Kx.  : Firolt*  de  Gahnanf;  Gaimardi, 
d'Orhigntj. 

Peut-être  faudra-t-il  ajouter  le  ^enre  firoleila,  Trosrhel,  1H55,  ex.  i F.  vigilans, 
Troschelf  Arch.  uie;|man.,  1855,  pl.  11,  li'j.  3,  si  cette  espèce  ne  doit  pas  être 
réunie  aux  cardiapodes. 

Les  firoles  vivent  dans  toutes  les  mers  des  zones  chaudes  et  tempérées;  elles 
approchent  peu  des  rivajjes,  et  rien  n’est  plus  éléjjant  que  leur  manière  de  najjer  •. 
elles  sont  alors  renversées,  la  voile  en  haut  et  le  nucléus  eu  bas. 

8*  Gkvrk.  FLKCHK.  SAGITTA.  Quoy  et  Gaimard,  1827. 

.Animal  libre,  diaphane,  allongé,  fii.siforme.  Partie  céphalique  marquée  seule- 
ment par  l’appareil  buccal,  le  plus  souvent  renflé,  lorsqu'il  est  saillniit,  mais 
pouvant  disparaitre  en  entier  et  rentrer  dans  le  eoti  de  ranimai.  Ilouche  contractile, 
placée  à la  partie  antérieure,  garnie  de  chaque  côté  d'une  série  d’énormes  deut.s 
allongéc*s,  crochue.s,  non  ciliées,  élargies  à leur  hase,  servant  plutôt  à la  préhen- 
sion qu’à  la  mastication;  toutes  rétractiles  dans  l'intérieur  de  la  bouche.  Point 
d’yeux.  Queue  horizontale,  aplatie,  hîloliée.  Quelquefois  des  nageoires  latérales 
paires,  ou  supérieures  et  uniques.  Cœur  placé,  comme  ilnns  les  firides  et  les  cari- 
naires,  à la  partie  inférieure  du  corps,  dans  un  renflement  qui  lui  est  destiné. 
Vous  n'avoits  pas  trouvé  de  branchies.  De  la  bouche  part  un  intestin  long,  renflé 
au  milieu,  qui  alwutit  près  du  cinir,  et  là  sans  doute  est  placé  l’anus,  car  nous 
avons  cm  y remarquer  plusieurs  ouvertures  ; c’est  là  sans  doute  aussi  qu’est  l'oriücc 
des  organes  de  la  génération.  Vous  ii'avons  pu  voir  aucune  trace  de  système  ner- 
veux. D’Orbùjny. 


Fis  »39.  Fig  5iO  Fig.  &il.  Fig  hii. 

S.  (iPtipirr*  jyOrkigmy.  Trif  dr  la  S.  bîpunritia  SVoliii. 


liOS  (lèches  SC  trouvent  dans  presque  Imile.s  les  mers,  où  elles  paraissent  vivre 
de  petits  animaux.  Files  peuvent  se  fixer  aux  corps  (lotlanls  à l’aide  de  leurs  dents, 
et  elles  sont  ainsi  entrahiées  pendant  qu'elles  sucent  leur  nourriture.  I«c  plus  sou- 
vent elles  sont  libres,  et  alors  rien  de  plus  élégant  que  leur  légère  natation. 
Véritables  poissons  transparents,  clics  sont  dinphane.s,  et  nu  les  perd  au  milieu  de 
la  transparence  de  l’eau.  Les  pécheurs  de  Messine  désignent  ces  aniinnux  sous 
le  nom  de  spadclla,  diminutif  de  spnda,  espadon,  h'rofm. 

Ce  genre  a été  établi  par  MM.  Quoy  e(  tîaiinard , mais  nous  avons  préféré  la 
caracléristiquc  plus  complète  de  M.  d’Orhiguy.  M.  Krolm,  qui  a pu  observer  ce.s 
animaux  à Messine,  pense  que  MM.  Quoy  et  Gaimard  n’ont  fait  leurs  observations 
que  sur  de  jeunes  individus.  Les  espèces  du  genre  sagilia  sont  reinarquahles  par  la 
simplicité  de  leur  structure  et  par  leur  abondance  inouïe  dans  les  mers  intertro- 
picales et  tempérées.  Files  sc  meuvent  avec  une  vivacité  qui  leur  a valu  le  nom  de 
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(lèrlu*.  M.  Daruiii  dit  que  la  queue  de  ces  animaux  sert  non>seii!emeni  comme 
organe  de  locomotion,  mais  encore  comme  mojen  d’atlnrlie.  Kn  efTet,  quand 
ranimai  est  pince  dans  une  ciivellr  remplie  d'eau,  il  se  iixe  qiielqiicrois  avec  tant 
de  force  aux  parois  lisses  du  vase  à l'uide  de  celle  queue,  qiùm  ne  peut  pas  l'cn 
détaclier  en  a<plaut  fortement  le  liquide.  Kv.  : S.  Iiexapicra,  ti’OHtigny  ; S.  bi- 
punclaia,  h'rolin. 


(iKXRi.  CARlXAHIi.  iMtnarck , 1801. 

Corps  libre,  alloiqp*,  fusiforme,  gélatineux,  diaphane,  acumiiié  poslérieiiremenl. 
Cnc  partie  céphalique  longue,  occupant  le  plus  souvent  le  tiers  de  la  lonjpieur  <le 
ranimai,  composée  d'^eiix  sans  rennenu'iit  extérieur  et  placés  à l'exlrémilé  ante- 
Heure  du  corps;  de  la,  celle  partie  se  rétrécit  tout  à coup  cl  donne  alors  naissance 
n une  onvcrlure  buecale  pins  étroite,  à lu  base  de  laquelle,  vis-à-vis  les  yeux,  sont 
deux  tentacules  loii<is,  ai^iis,  coniques.  De  celle  bouche  pari  une  trompe  bien 
plus  étroite,  fortement  eoiilraiiile,  jamais  rentrante,  qui  conliinit  des  dents  a son 
exirémilé.  [«a  léle  diminue  de  diamclre  par  trois  ressauts  bien  distincts,  dont  le 


Fig 

C lilm.  iMmmrfk 


Fig  j|l. 


U.  rjnibiam.  ÏÂmi\r(k. 


Fig.  SIX. 


premier  se  raltaclie  nu  corps  et  représente  véHlableniont  la  léte,  tandis  que  le 
second  est  burent,  et  (pie  le  troisième  se  rom|H)se  seulement  de  la  trompe,  t'ne 
aile  supérieure  servant  à la  natation,  de  forme  comprimée,  portant  une  venlmise 
piWliforme  à sa  partie  siqM'rieure  ou  postérieure.  Sur  le  dos,  un  nucléus  pédoncule, 
composé  du  foie  et  des  braiicliios,  et  contenu  dans  une  coquille  mince,  vitrée,  non 
symétrique  dans  le  premier  nqe;  alors  contournée  et  formant  une  spirale  oblique 
comme  mie  hélice;  mais  dans  la<{e  adulte,  ayant  la  lorme  d'iiu  bonnet  plir;^}peii, 
recourbée  en  arrière,  a ouverUire  ovale,  ai'|m‘  en  avant,  le  plus  souveut  earéiiée. 
Les  branchies  perliiiées  d symétriques  sont  coiiqm.sées  de  |M  litcs  lanières  ciliées, 
coniques,  sortant  au  dehors,  ipioique  protégées  par  la  coquille.  La  partie  postérieure 
de  ranimai  est  leriuiiiée  par  une  exirémilé  caudale  souveut  comprimée,  ai<pié  et  iiiunic 
pros(|ue  toujours,  vers  rexlréinilé,  de  nageoires  caudales.  L'ur^pme  ‘jénéraleur 
male  est  .saillant  à droite,  un  peu  au-dessous  du  nucléus.  Les  intestins,  couinie 
chez  les  (irides,  conimeiment  à la  boiicbe,  se  rennent  iim*  seule  fois  en  un  eslotiiac 
alloiq^é  après  avoir  traversé  la  partie  céphalique,  et  se  diri;ienl  vers  le  nucléus. 
La  bmicbe  est  immie  de  mâchoires  «{amies  de  iiuiiibreuses  dents.  Le  système 
nerveux  est  compliqué,  la'  «jniiglion  céphalique  est  entre  les  jeux;  il  se  divise 
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PII  pliisknirs  rnmoaiix.  les  uns  allanl  aux  yeux,  les  milres  h la  trompe  : la  prin- 
eipnle  branche  est  iiiêiliane  et  va  rejoindre  un  second  ;}an<{iioii  placé  un  peu  en 
avant  de  la  na*]coire  ou  aile;  mais  avant,  il  se  divise  en  hc;uiconp  de  rameaux. 
lyOrhiguy. 

Les  carinaires  se  trouvent  dans  toutes  les  mers  chaudes  et  tempérées.  On  n'en 
connaît  qu'un  petit  nombre  d’espèces  i la  earinaire  vitrée  des  mers  de  rinde,  la 
carinuire  fragile  de  1a  Méditerranée,  la  earinaire  de  (îaudicliaud , In  earinaire 
ponctuée  du  (*hili,  la  earinaire  australe  du  qrand  Océan.  (>«oy  et  (laimard.  la’S 
carinaires  nagent  en  tenant  la  coquille  comme  suspendue  sous  le  corps  et  l'aiie 
en  dessus;  elles  agitent  railc  pour  avancer,  et  se  dirigent  avec  la  queue.  Elles  sont 
crépusculaires.  Ex.  : C.  vitrea,  hnnatrli ; C.  cymbium,  iMHiurrfi. 

I(K  (jKXftE.  DITÀXOVl'S.  Hajincstjue,  1830.  Ai;»  doux;  ordre;  itoyç,  pied. 

CiK]iiille  lisse,  comprimée,  senii-^ampatiulée , oblique.  Carène  obtuse.  Anlé' 
nopes  (bras  palmés)  plus  lonj^s  que  le  corps,  courbés,  un  peu  en  massue,  très- 
inégaux,  obtus,  à un  seul  rang  de  ventouses  vemiciformes. 

Ce  genre,  découvert  en  .‘\mériquc,  à Entit,  dans  les  Knob-Hills  (collines  Ixissues), 
dans  les  psainmites  de  transition  faiblement  inclinés,  serait  très-voisin  des  cari- 
iiaircs.  Je  ne  le  cite  que  pour  mémoire  : je  ne  le  connais  pas,  et  jusqu’à  nouvel 
ordre  il  peut  être  considéré  comme  douteux.  Haliiiesqiie  dit  que  l'exemplaire  qu'il 
n observé  présentait  le  moule  et  remprcinle  de  la  coquille,  dont  le  t<*st  avait  dis- 
paru  ; le  corps  de  ranimai  paraissait,  au  contraire,  conservé  et  pénétré  de  silice, 
surtout  les  bras  palmés.  Le  cor{>s  devait  être  fort  petit  et  avait  été  oblitéré,  tandis 
que  les  bras  palmés  se  trouvaient  dans  un  bon  étil  de  conservation.  L'animal  était 
pourvu  de  deux  rangées  de  bras  coiirlH's,  inégaux;  les  deux  derniers,  plus  long.s, 
étaient  pourvus  de  ventouses  comme  ceux  des  octopus.  Ce  fossile  parait  être 
très-rare,  et  se  trouve  avec  des  ortiiocères  et  Avs  ammonites  {Itull.  de  la  Soc.  yco- 
loyique  de  France,  t.  X,  p.  ÎÎ7S). 

U*  r.BXRK.  CARUlAPODi  ÜOrbigny.  183». 

e * ai OB-  Fifiou*  et  &>mUfel,  ISIO.  PTaaoTatcaia.  Uiuon.  FirnU  ««(tBra». 

Corps  allongé,  subc^lindriqiie,  acumiiié  postérieuiTriient , gros  et  tronqué  ou 
avant,  transparent,  l ue  partie  céphalique  grosse,  occupant  le  cinquième  de  la 
longueur  totale.  Veux  saillants,  mmiis  extérieurement  d’une  cornée  transparente, 
placés  sur  les  côtés,  un  |kmi  en  de.sstis;  munis,  en  avant,  de  deux  longs  Icniaciiles 
coniqiie.H  contractiles.  Rouebe  aussi  large  que  le  corps,  formée  d'une  large  trom|K> 
comme  tronquée,  armée  intéripurement  de  mâchoires  analogues  à celles  des  firoles. 
Ik>  vres  épaissies.  .Nucléus  arrondi,  naviforme,  supérieur,  pédoiu  ulé,  placé  vers  le 
tiers  postérieur,  renfeniianl  le  foie  et  rorilicc  de  l'anus.  Hranebies  symétriques, 
composées  de  parties  coniques,  nombreuses,  continues,  sortant  en  partie  d'une 
enveloppe  cartilagineuse,  ou  fixées  n nu  sur  le  nucléus.  Sons  l'abdomen  est  une  aile 
ou  nageoire  pédiforme  volurniiieusi»,  réticulée,  comprimée,  ferme,  munie  d’une 
ventouse  plus  ou  moins  apparente.  Derrière  le  micléus  est  une  queue  comprimée 
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ou  aiToiuiie,  souvent  assez  longue  et  ai${tic‘.  Les  organes  (io  la  géiuTatioii  ont  liMir 
orifice  à droite,  pr^s  du  mieléiis,  sur  {'abdomen.  Souvent  l'organe  excitateur  mâle 
est  saillant;  il  est  toujours  bilide.  La  trompe  inlérietirc  est  toujours  colorée;  elle 
se  rétréril  à IVesophage  en  traversant  la  partie  réplinli(|ue,  et  se  renllc  ensuite  en 
un  vuluiniiieux  estomac,  qui,  rétréci  de  nouveau,  donne  naissance  à iin  intestin 
dirigé  vers  le  nucléus  après  plusieurs  inllexions.  D'i^rhiguif, 


Ptg.  5IÜ  Pi«.  5M.  Fifl.  M9. 

C.  plftrrnU.  Cl  pUrrnt*  C p^anctilila.  D'Orhi^ny. 


MM.  Kydoux  et  Souleyet,  après  de  nouvelles  observations  sur  ces  animaux, 
ont  signalé  un  nouveau  raraetère  qui  rend  encore  plus  intime  leur  rapproche- 
ment avec  les  tarinaires  ; c’est  l'existence  d’une  coquille  située  à la  partie  posté- 
rieure du  imciéus,  et  qui  parait  avoir  échappe,  par  sa  petitesse,  aux  rcclierrhi?s 
(les  naturalistes. 

Cette  coquille  a beaneonp  d’analogie  avec  celle  des  rnrinnires,  et  en  rappelle 
exadciiicnl  la  forme,  eousidéréc  au  s<unmul,  c’c»sl-à-dire  quelle  représente  une 
petite  coquille  discoïde,  enroulée  sur  la  droite,  munie  de  trois  tours,  ci  oiiiliiliqiiée 
du  côté  gauche;  mais  au  lieu  de  se  développer  ensuite  comme  la  coquille  de  in 
cariiiaire,  qui  s’élargit  rapidement  et  d’une  manière  considérable  |>our  donner  lien 
an  dernier  grand  tour,  qui  la  forme  presque  entièrement,  la  coquille  que  nous 
décrivons  s'æréte  brusquement  dans  son  développement,  sc  déjette  un  peu  on 
dehors  de  chaque  coté  pour  fornuT  deux  petits  prolongements  anguleux,  et  se 
renverse  sur  elh’-inèinc  en  bas  et  en  arrière  de  manière  à venir  embrasser  la  moitié 
inférieure  do  la  spire,  (’ette  coquille,  extrénieinciit  mince,  fragile  et  diaphane,  est 
remplie  par  un  petit  prolongement  du  foie  enroulé  en  spirale.  Ses  dimensions, 
prises  dans  son  pins  grand  diamètre,  sont  de  2 millimètres. 

Deux  espt-ees  de  l’océan  Pacifique  (Sanduieh)  cl  de  l’Atlantiqiic.  K\.  : C.  pe- 
dnncnlata,  d’Orbigmj,  et  C.  plarenla,  Eythujr  et  SouJetfel. 

5-  Kamim-e.  PHVLLIKOIDKS.  P H ï LLIROIüA  E . D’Orbiyny,  18il. 

Psteosouari.  Blmnrilte,  18i4. 

Cette  famille  comprend  des  animaux  nus,  sans  nucléus,  à corps  allongé,  com- 
primé, sans  coquille.  Ils  ont  une  partie  céphalique  peu  distincte;  point  d’yeux;  une 
trompe  buccale;  des  teiilaciiles  coniques;  point  d’aile  dorsale;  une  queue  com- 
primée pour  la  natation;  des  branchies  extérieures  constituées  par  de  petites 
éminences  dépendant  de  la  peau  du  dos. 
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12'  Gkxrk.  P II  i‘  LLI  RO  K.  Prron  ft  Lcaucur,  18  10 

P.cftVitici  Ktck$tliotU,  1R2*<  PiiLtiiifcl.  Umke.  1844. 

Dfu\  UMilanilfs.  lue  Inniipo  rélraclile.  !)ru\  jou\.  lue  seule  im<;ooire  à Ici- 
trèmüc  do  lu  queue.  Les  branehies  en  foriuc  de  cordons  <{raiiulcu\  el  iiilèrieurs. 
Le  corps  très-conipriiiié,  presque  lainelleux,  Iransparcii!. 


Pi|.  S50.  T-  bucrpli&luni  ITyttoiu-  Kîg  S5I.  P.  roteoiB  Sydonr 


MM . Kydoii\  el  Souleyel  complèleiil  ces  caraclères  par  les  obsenations  suivantes  : 
las  pbylliroés  ont  le  corps  allon<yé,  Irès-coiiiprimè  latémleinent,  himeilirurme, 
lenniiié  supérieureinent  et  inrérieiireineiit  par  un  lH>rd  mince  et  emimic  Iraïuhaiit. 
Assez  élevé  h sa  partie  nioyeiine,  ce  corps  diminue  «{raduelleiiieiil  de  hauteur  eu 
avant,  ainsi  4|u'eii  arrière,  où  il  se  prolonge  en  une  (|iietie  éqalemeiil  très-com- 
priniée,  qui  ressemble  as.sv'z  bien  à la  (pieue  d'un  poisson;  antérieurement,  il  se 
termine  par  une  tête  subproboscidiforme,  surmontée  de  deux  lon<{s  tentacules 
lamelleux  et  rétrécis  4*n  jiointe  à leur  sommet.  (îes  orjpims,  qui  parais.senl  assez 
[K‘u  contractiles,  sont  entourés  d'nn  repli  de  la  jM'aii  à leur  ori<jine.  Par  leur  posi- 
tion et  par  la  manière  dont  ranimai  les  porte  souvent,  ils  donnent  à la  tête  de  ces 
mollusques  un  peu  ruspeii  de  celle  d’un  taureau  ou  d'un  bélier.  •> 

\ l'extérieur  et  à droite  se  Iromc  l'orifice  anal,  en  arrière  d’nn  ioiiq  ap(>endice 
exciialcfir  màlc,  bifurqué,  saillant,  et  souvent  couvert  d'aspérités.  I/^t  Iranspanmce 
de  la  peau  permet  (b>  voir  parfaileineut  les  or<{anes  internes.  I>e  sysièine  nerveux 
est  composé  de  deux  [tanqlioiis  sousp-(rsopbn>pens,  qui  <loniient  naissance  à un 
>{rand  nombre  île  rnmiticalions  : les  antérieures  se  diri|{eiil  vers  les  tentacules  et 
la  bouche;  les  postérieures,  vers  les  viscères.  L’appareil  de  milrition  est  peu  com- 
posé : de  la  bouche  part  un  cesopba«ie  qui  s'élarqit  pour  former  un  estomac  oblotijj 
sc  terminant  par  (|iinlre  cmciims,  deux  siq>éricnrs  el  deux  inférieurs.  I/oriliee  anal 
est  au  coté  droit.  Lt's  Dr<{ani*s  de  la  ^éiiéruti<»n  sont  réunis;  on  voit  les  ovaires  en 
arrière  de  l'esUmiac,  el  vers  le  tiers  antérieur  du  côté  droit  sort  l’orjjanc  excitateur 
mâle,  sans  qu'on  pni.sse  distiiqpier  coimneni  ils  cmiminniqnent  entre  eux.  Les 
or^am*s  de  la  respiration  paraissent  exister  dans  cette  suite  de  points  élevés  qu'on 
remarque  sur  U‘s  |nirlies  supérieures  du  corps.  Le  cœur  est  placé  entre  les  deux 
cæcums  supérieurs.  !)‘Oritùjny.  K\.  ; 1*.  biiccphaltini , Eydou.r. 

Le  jjeiire  pbylliroé  est  p4*u  mmibreux  en  espèces.  Il  se  compose  de  mollusques 
péiayiens,  crépusculaires  et  nocturnes,  assez  eomimins  dans  les  mers  cbutides. 
Ces  petits  animaux  se  inetivenl  très-lentement  et  dans  la  position  nonmile. 

M.M.  Eydüux  et  Souleyet  pensent  que  les  pbylliroés  doivent  être  rangés  parmi 
les  nudibranebes , dont  ils  uni  presque  tous  les  caractères  anatomiques.  L’absence 
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«lu  pied,  disoni-ils,  cl  la  forme  parliniiièrc  de  leur  corps,  en  rapport  avec  leurs 
habitudes  pria, «tiennes , les  dislin3iieut  rependant  d'une  inanitTO  assez  tranchée 
des  moilusques  de  eel  ordre  pour  qu’ils  méritent  de  constituer,  dans  ce  même 
ordre,  une  famille  distincte  de  toutes  celles  qui  le  composent. 

ta*  Gksric.  ACVfiA.  II.  et  A.  Adamt,  1852. 

Télé  terminée  par  un  museau  obtus,  arrondi.  Teiilaeules  loties,  filiformes,  un 
peu  aplatis.  Point  d'yeux.  Bouche  armée  de  deux 
mandibules  cornées,  Iransverses,  demi-circulaires. 

Corps  latéralement  comprimé  cl  terminé  en  ariiére 
par  un  appendice  en  forme  de  queue  lon'pic  et 
effilée.  K\.  : A.  pelu;;ica,  A.  Adams.  ^ 


G*  Fvuim,f.  PTKROSOMADKF.S.  PTKnOSO.MADAE.  /tang,  1850. 

Cette  famille  ne  comprend  que  le  genre  plerosonia.  Elle  a été  établie  par 
M.  Rang  pour  un  mollusque  qui  semble  établir  le  passage  di^  nucléobranches  aux 
nudibranchos.  seule  es|M‘ce  connue  est  Iri's-aplalie,  pourvue  tout  autour  du 
corps  d’une  meiid>rane  natatoire  horizontale;  sans  tentacules;  branchies? 

IV«Gixrk.  PTKROSOMK.  PTKROSOMA.  Usson,  1827. 

Ilrcpov,  ailfl;  cnrpi. 

Corps  allongé,  libre,  cylindrique,  renflé  à son  milieu,  de  consistance  gélatineuse 
el  d’une  transparence  hyaline,  ayant  une  bouche  petite,  sans  lroni|)e  à l'extrémitc 
anté’rieure,  et  tout  h fait  au  bout  du  corps.  Deux  yeux  sessilcs,  oblongs,  rnppro- 
cht^,  à cornée  transparente  colorée.  Queue  cylindrique,  pointue,  médiocre,  termi- 
nanl  le  corps,  qui  est  enveloppé  en  entier  par  deux  larges  nageoires  latérales, 
horizontales,  prenant  naissance  à la  queue,  se  continuant  eu 
conservant  une  forme  ovalaire,  ohlongue,  au  delà  de  la  tète, 
où  elles  s'unissent  au-devant  de  la  liouche,  et  forment  alors 
un  large  disque,  un  peu  convexe  en  dessus  et  concave  en 
dessous.  Bord  antérieur  plus  épais  et  comme  tronqué;  le 
postérieur  rétréci  et  plus  mince. 

IjCS  ptérosomes  se  meuvent  dans  l'eau  avec  une  grande 
vivacité;  leurs  mouvements  sont  brusques  et  rapides,  et  ils 
nagent  horizontalement. 

L'ne  espèce  des  mers  des  Moluques  et  de  la  Nouvelle- 
Guinée.  P.  plana,  I^sson. 


Fig  55.T 
F pUR«.  Lntfn 
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4'  Classe.  GASTEROPÜDA.  Chi/Vt,  17D8. 
Faor^p,  venire;  roC;,  pied. 

Paracrphaloi'HORA.  Blninrille,  18t4.  (iARTR.abopoda.  Beck,  1837. 


liCS  gasléropodes  présentent  coronic  caractère  priiicipai  iin  disque  musculaire 
ou  pied  placé  sous  le  ventre.  Ce  pied,  î^énéralement  sous  foniie  de  semelle  apliilie, 
sert  h ramper  sur  le  sol  par  une  sorte  de  glissement  produit,  comme  le  fait  observer 
M.  de  Klaimille,  par  des  ondulations  extrêmement  petites  de  tous  les  faisceaiiv 
musculaires  lon^^itudinaiu  dont  il  est  formé,  ondulations  qui  se  succèdent  et  qui 
sont  allemativeinent  tixes  et  progressives.  Quelquefois  le  pied  est  modifie  pour 
saisir  les  feuilles  des  plantes  marines,  et  alors  il  est  canaliciilé  et  fonue  une  sorte 
de  lar^e  pince  par  le  rapprochement  possible  de  ses  bords  opposés.  Quelquefois 
encore  le  pied  peut  agir  alors  que  l'animal  se  meut  dans  une  position  renversée 
dans  feaii  ; dans  ce  cas,  le  point  d'appui  est  pris  sur  la  couciic  d’eau  qui  recouvre 
le  pied.  Kiitiii  quelques  gastéropodes,  indépendamment  du  pied,  ont  aussi  des 
appcndict's  natatoires. 

La  télé  est  plus  ou  moins  distincte,  suivant  qu'elle  est  plus  ou  moins  engagée 
sous  le  manteau.  I«e  système  nerveux  est  représenté  par  un  collier  u^sopbagien 
et  des  ganglions.  I^cs  sens  paraissent  peu  localisés.  Des  tentacules  par  paires  se 
trouvent  quelquefois  sur  la  partie  antérieure  de  la  tète;  ils  sont  probablement 
des  organes  de  tact  et  d'olfaction,  et  le  plus  souvent  ils  sont  oculifèri's,  soit 
à leur  extrémité,  soit  à leur  partie  moyenne,  soit  eiinii  à leur  base  ou  près  de 
leur  base. 

Le  manteau  des  gastéropodes  est  plus  ou  moins  étendu,  et  il  alTcrfe  diverses 
formes  qui  déterminent  celles  de  la  coquille;  ainsi  les  digitations,  b^  canaux,  tes 
écbancnires  d'une  coquille  correspondent  aux  appendices  du  manteau  du  inoL 
lusque  qui  l'habite,  et  l'ouverture  de  la  coquille  est  proportionnée  aux  dimensions 
du  pied  de  l’animal. 

Les  organes  respiratoires  sont  ou  branchiaux  ou  pulmonaires;  leur  position  et 
leur  forme  variable  servent  de  base  à la  classification. 

Les  gastéropodes  ont  généralement  une  coquille  externe  ou  interne;  quelques- 
uns  cependant  sont  sans  coquille  : on  dé.signe  ces  derniers  sous  le  nom  de  gasté- 
ropodi'g  nus. 

Les  coquilles  externes  sont  le  plus  souvent  enroulées  obliquement  et  forment 
une  hélice  ou  spirale  oblique.  Il  en  est  de  simples,  symétriques,  non  spirales, 
et  d'autres  qui  sont  intermédiaires  h ces  deux  tyqu's;  on  en  voit  eutiii  de  coinpos<>es 
de  plusieurs  pièces.  La  coquille  loge  ou  couvre  fanimal,  et  fabritc  le  plus  souvent 
en  totalité,  quelquefois  en  partie  seulement.  Les  coquilles  internes  sont  générale- 
ment rudimentaires,  simples,  minces,  membraneuses  même,  et  ne  protègent  que 
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les  organes  les  plus  imporlanls  de  l'animal.  L'cnroulciiicnt  des  coquilles  est  dû  à 
un  développeincnl  inégal  des  deux  colés  de  l'aninial.  Cet  enroulement  se  produit 
sur  le  côté  droit  plutôt  que  sur  le  côté  gauche,  et  le  ctrur  est  toujours  du  côte 
opposé  à celui  de  la  direction  de  la  spire;  il  est  à gauche  dans  les  mollusques  à 
coquille  normale  ou  dexlrc,  et  à droite  dans  li's  séneslres. 

l'ii  grand  nombre  de  gastéropodes  ont,  iiidépendammeiit  de  la  coquille,  une 
pièce  cornée  ou  calcaire  connue  sous  le  nom  d'operctile,  attachée  à la  partie  pos- 
térieure du  pied,  et  destinée  à fermer  la  coquille  lorsque  le  lunlliisque  y est  rentré. 
Quelques  gastéropodes  terrestres  fernicut  aussi  leur  coquille  en  hiver,  à l'aide 
d'iiiio  membrane  operculaire  désignée  sous  le  nom  d'épiphragme  : c'est  un  opercule 
temporaire  produit  par  un  dépôt  de  bave  desséchée  ou  une  sécrétion  du  pied. 

La  méthode  de  classitication  que  nous  suivrons,  à part  quelques  modifications 
peu  importantes,  est  celle  adoptée  par  MM.  11.  et  .'\dams,  dans  t'ouvrage  reinar- 
qiiablc  qu'ils  publient  depuis  quelques  aimées. 

V Sous-cLASSK.  TROSOBRAXCHES.  PHOSOBIiAXCHIATA. 

Miliic  Edwards,  18  48. 

Branchies  peclinées  ou  plumeuses  situées  dans  une  cavité  palléale  de  la  partie 
supérieure  du  cou  et  généralement  en  avant  du  cæiir.  Organes  de  la  génération 
males  cl  fcinelles,  |K>rlés  par  des  individus  dilTéreuts. 

Celte  soiis-chissc  comprend  les  pectiiiibrnnchcs,  les  scutibranches,  les  cyclo- 
branches  et  les  tubulibraiichcs  de  Cuvier,. et  se  trouve  divisée  eu  deux  ordres. 


Ordre.  PECTIMBRAXCHES.  PECTINIBRAXCHIATA. 

Cuvier,  1817. 

Les  mollusques  de  cet  ordre  ont  des  branchies  pectiniformes , c'est-à-dire  com- 
posées de  feuillets  rangés  comme  les  dents  d'un  peigne  sur  une  ou  deux  lignes  au 
plafond  de  la  cavité  respiratoire  formée  par  le  manteau,  cl  s'ouvrant  largement  sur 
le  côté  gauche  et  supérieur  du  cou.  Ils  ont  deux  yeux  sessiles  ou  pédicules.  Leur 
coquille,  plus  ou  moins  épaisse,  gcncralcnicnt  enroulée  en  spirale,  présente  des 
formes  très>variécs. 


Kig  569.  AHiml  iu  Iiwiu  «uilnlia- 
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Sous-ordre.  PROUOSCIDIFÉRES.  PROBOSCIDIFERA, 

H.  et  Adams,  18.*» 3. 

Les  proboscidileres  ont  une  tèU*  petite  et  la  bouche  prulongce  en  une  trompe 
souvent  très-longue  et  rétractile.  Ils  ont  des  tentacules  séparés  à leur  base  ou 
réunis  par  une  nieuibranc  au-dessus  do  l'origiiic  de  la  trompe  ; des  yeux  scssiles 
situés  à la  base  externe  des  Iciitacules.  Les  dents  linguales  sont  placées  près  du 
sommet  de  la  trompe.  L'opercule  est  de  forme  et  de  consistance  variables. 

Les  proboscidilères  sont  carnivores  et  vivent  de  inollii.sqiies  et  d'autres  animaux 
marins. 


fis  56a  5if.  OalikB  ptrdîi.  Umartk. 


!'•  Famille.  MLRICIDÊS.  MURfC/DAK.  Flcntintf,  1828. 


Chez  les  mollusques  de  cette  famille,  les  bords  du  manteau  produisent  sur  la 
coquille,  à diverses  époques  du  développement  de  l’animal,  des  varices,  des  tuber- 
cules ou  des  feuillets,  et  souvent  de  longues  épines.  l«c  manteau  forme  encore  en 
avant,  sur  la  coquille,  un  canal  siphonnl  étroit  cl  plus  ou  moins  allongé.  Le  pied. 


simple  en  avant,  supporte  en  arrière 
un  opercule  dont  la  forme  est  peu 
variable,  mais  dont  le  nucléus  est 
apical  ou  subapical.  La  coquille  est 
spirale,  turriculée,  ventrue,  fusiforme 
et  quelquefois  en  massue. 

Dents  linguales  : deux  latérales  al- 
longées et  étroites,  et  une  centrale 
large  et  courte. 


Fig.  570.  Mim  ndit. 
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1'*  Sui5-rAuiLLi.  KIl'RK^IXÉS.  ÀIVRICIiXAlL.  N.  et  A.  Adatns , 1853. 

Cette  sous-rainiüc  cumprciid  des  aDiinaiix  à coquille  assez  épaisse,  à surface 
couverte  de  nombreuses  écailles  spiiiiforiiies,  d'épines  ou  de  varices  plus  ou  moins 
saillantes;  roperctilc  est  ovale  oblon^,  à nucléus  apical.  Elle  se  compose  des 
genres  murex,  lyphis  et  tropbon. 


l'*"  (ÎKVRK.  ROCHER.  .Ul'ltEX.  Linné,  1758.  .Anuica.  Ferry,  1811. 

Coquille  ovale  ou  oblongue,  quelquefois  en  mas.siie,  quelquefois  ventrue,  cana- 
liculéc  à sa  base.  Spire  plus  ou  moins  élevée,  la  surface  extérieure  toujours 
interrompue  par  des  rangées  (au  moins  trois)  de  varices  eu  forme  d’épines,  de 
ramifications  ou  de  tubercules,  généralement  dans  un  ordre  régulier  et  constant. 
Ouverture  généralement  assez  petite,  arrondie  ou  un  peu  allongée,  se  prolongeant 
en  un  canal  droit  ou  courbe  plus  ou  moins  long,  plus  ou  moins  tubuleux,  souvent 


Fij.  671.  H.  rUgMi.  Bnk 


Kig  572.  )L  r*dtt.  CawliN.  Fig.  .ST3.  M.  liagmt-botis. 

Fou.  B»$trr9t, 


très-développé.  Bord  droit  souvent  plisse,  ridé  ou  variqueux;  bord  columellairc 
parfois  calleux.  Opercule  corne. 

Animal  à corps  ovale,  spiral  en  dessus,  enveloppe  dans  un  manteau  dont  le  bord 
droit  est  garni  de  lobes  ou  de  laciniuros  en  nombre  et  de  forme  variables;  pounu 
en  dessous  d’iin  pied  ovale  assez  court.  Tète  avec  les  yeux  situés  à la  base  externe 
de  tentacules  longs,  coniques,  contractiles  et  rapprochés.  Bouche  pourvue  d'une 
longue  trompe  extensible,  armée  de  denticules  crochus.  J\nus  au  célé  droit,  dans 
la  cavité  brancbiale.  Organes  de  la  respiration  formés  de  deux  peignes  branchiaux 
inégaux.  Organes  de  la  génération  au  coté  droit  du  cou. 

On  en  connaît  un  assez  grand  nombre  d'espèces  vivantes  de  toutes  les  mers,  et 
d'espèces  fossiles  des  terrains  tertiaires.  Le  murex  lingua-bovis,  Basieroi,  des 
environs  de  Bordeaux,  semble  former  le  passage  des  murex  aux  tritons. 

La  pourpre  ou  la  teinture  pourpre  la  plus  1k*I1c  était  fournie  par  une  espèce  de 
murex  très-commune  dans  la  Méditerranée,  le  murex  brandaris,  ou  rocher  droite 
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épine.  M.  Roblaye,  qui  faisait  partie  de  Texpédition  scientifique  de  Morec,  a trouvé 
de  nombreux  dépAls  de  coquilles  de  cette  espère  dans  le  voisinage  de  la  mer  et 
près  de  mines  qui  lui  ont  permis  de  reconnaître  les  restes  d’anciens  établissements 
destinés  à la  teinture. 

Lamarck  établissait  deux  divisions  dans  le  genre  : Ü comprenait,  dans  la  pre- 
mière, les  espiîces  à queue  grêle,  subite  et  toujours  plus  longue  que  l’ouverture; 
dans  la  seconde,  les  espères  à queue  épaisse,  non  subite  et  plus  ou  moins 
longue.  Cette  seconde  division  tormait  deux  sections,  Tune  pour  les  espèces 
à trois  varices,  l'autre  pour  les  esp*Tes  à varices  plus  nombreuses. 

M.  de  Rlainvillc  a proposé  un  plus  grand 
nombre  de  divisions,  et  il  distribue  ainsi  les 

Kspi'ccs  I*  à tube  grêle  fort  long  et  épineux  ; 

'■2°  à tube  fort  long  et  sans  épiiîw 
(g.  broute,  l>rny$  de  Montforl)\ 

3*  à tube  long  et  subit,  et  à trois  ' 'V  " 


4*  muitiépineuses  et  à tube  long, 

droit  et  subit  ; IWf 

5*  à tul»e  médiocre,  non  subit,  et  à 

trois  varices  ; Ifj 

(P  à tube  médiocre,  non  subit,  et  ^ 

pourvues  de  plus  de  trois  va- 

' * 571.  M bnniiaria.  l.{nn*. 

rices  ou  bourrelets. 

M.  Gray,  dans  son  Guide  sÿs/èmaligue  de  la  collection  du  Britinh  Muxetnn , divise 
le  genre  murex  en  quatre  genres  : murex,  ehicoreus,  trophon  et  tjpbis,  et  admet 
dans  la  famille  des  inurieidés  les  fuseaux,  les  nasses  et  quelques  genres  démem- 
brés des  buccins. 


M.  Pictet  range,  dans  sa  famille  des  nuirieides,  un  grand  nombre  de  gastéro- 
podes dont  la  bouche  se  prolonge  en  avant  en  un  canal  droit.  Il  réunit  ainsi  dans 
une  même  famille  les  murex,  tritons,  ranclles,  fu.seaux,  pyniles,  tricholropis , 
fasciolaircs,  turbinellcs,  canccllaires,  picurntomes,  etc.,  etc. 

MM.  H.  et  Adams  divisent  les  muricinés  en  trois  genres,  murex,  tt/phis  et 
trophon,  cl  subdivisent  le  premier  de  ces  genres  en  dix  sous-genres,  parmi  les- 
quels un  seul  figure  sous  un  nom  nouveau,  adoptant  pour  les  autres  les  noms 
proposés  par  divers  auteurs.  I,es  sous-genres  cbicoreus,  pbyllonolus,  liomalo- 
cantba,  nous  semblent  devoir  être  réunis  dans  le  même  groupe,  de  même  que  les 
sous-genres  pteronotus  et  muricidea.  Nous  croyons  devoir  reproduire  les  caractères 
des  sous-genres  adoptés  par  MM.  Adams,  et  donner  une  figure  d’un  des  types 
indiqués  par  eux  ; mais  nous  ne  considérons  la  plupart  de  ces  divisions  que  comme 
des  groupes  qui  peuvent  f.iciliter  les  recherebes,  cl  nous  ne  pouvons  les  accepter 
toutes  À titre  de  sous-genres.  Ces  divisions  sont  ainsi  établies  : 

I*'  soiis-gcnrc.  Mürrx,  Linné,  1758.  — Coquille  à spire  proéminente, 
garnie  de  varices  continues,  foliacées,  tuberculeuses  ou  épineuses.  Ouverture 
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arrondie  ou  ovale,  terminée  en  un  canal  lon^  droit  ou  tubuleux,  ou  court  et 
recourbé,  souvent  en  partie  fermé.  Kx.  ; M.  teuiiispina,  l^tmarck. 

2*  sous-genre.  Rvistki.uu,  Klein,  1753.  Bbovtks,  Denysde  Monifort,  1810. 
Haistki.ubia,  Suainson,  1H'»Ü.  — Sans  épim»s,  varices  tulM'rruleuscs,  canal  très- 
long.  Kx.  : M.  Iiaustelhim,  Linné  ; H.  clegans,  Üerli. 

3*  sous-genre.  Rhinocastha,  H.  c/A.  Adams,  1853.  — Spire  courte,  varices 
nombreuses,  Irés-épineuses ; canal  long  et  recourbé.  Kx.  : M.  brandaris,  Linné. 

4*  sous-genre.  fjncoBKis,  Denys  de  Moiitfort,  1810.  — Spire  élevée 
varices  foliacées,  canal  de  longueur  moyenne.  Fa.  ; M.  adustus,  I^niarrk. 

5*  sous-genre,  Ptrrovotl.s,  Suaiiison,  1840. — Trois  varices  comprimées, 
alifomics;  canal  de  longueur  moyenne,  fermé  h la  réunion  antérieure  des  deux 
lèvres.  Kx.  ; M.  pinuatiis,  U’ofnf. 

(>•  sous-genre.  Phvu.ovotis,  SwaiiKsoii,  I8i0;  .Muricaxtuus,  1840;  Ckx- 
TBoxoTis,  1835,  Sttninson,  et  Ckïustom^,  Conrad,  1837.  — Varices  nombreuses, 
foliacées.  Canal  de  longueur  moyenne.  Bord  droit  généralement  denté.  Kx.  : 
M.  endivia,  Lamnrrk;  P.  radix,  (imtîin. 

7*  sous-genre.  Vitimbia,  Suainson,  1840.  — Varices  simples,  obtuses. 
Bord  droit,  simple,  légèrement  ridé  à sa  lèvre  interne.  Canal  court.  Kx.  ; M.  vltu- 
lina,  l^amarrk. 

8*  sous-genre.  lloyAi.ocA\THA,  Morch,  Teste  Adams,  1853.  — Tours  de 
spire  séparés  par  des  sutures  profondes.  Varices  foliacées.  Souvent  des  digitations 
palmées  au  bord  droit.  Canal  long.  Kx.  : M.  srorpio,  Linné. 

O*  sous-genre.  Ocknkrm,  Leach,  1847.  Tritonai.ia,  Fleming,  1848.  — 
Spire  assez  élevée.  Varices  nombreuses,  arrondies,  quelquefois  élevées.  Canal 
généralement  fermé.  Kx.  ; M.  crinaccus,  I.inné ; M.  alveatus,  hirner;  M.  torosus, 
Lomnrrk. 

10*  sous-genre.  Mlbiciüka,  Suainson,  1840.  — Spire  élevée.  Varices  nom- 
breuses. Point  de  canal  interne  à la  partie  siipiTieure  de  rouverture.  Kx.  : M.  Iicxa- 
gonus,  I^marck. 


Fig.  S7S.  V.  piRiatM  Fig.  S~6.  M.  b#iagAii«i.  Fig.  676  lia.  XL  bipinoatm  Fig  676  itr  M clant. 
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S*  Gr\rr.  TVPHIS.  Denys  de  Monifort , 1810. 


Ui  B Bl.  (^auirrfc. 


Coquille  oval<M)blon;{iio,  imiriciformc,  <le  pi'lilc  taille.  Spire  assez  élevée.  Tours 
garnis  d’épiues  (uluilcuscs,  la  dernière  s ou- 
vrant dans  la  coquille  près  de  l'ouverture,  qui 
est  arrondie,  un  peu  oidungiic.  Canal  couvert. 
Kv.  : T.  Souerbji,  Broderip.  On  eu  connaît 
quelques  espèces  vivantes  et  fossiles  des  terrains 
tertiaires  ; parmi  ces  dernières,  nous  citerons 
le  T.  tubifer,  Dexfmyes,  du  calcaire  grossier  du 
Fij.  58C  T mbifcp.  Fig  587.  T.  SoitM-bii-  l^-'issin  de  Paris. 


3*  OsKSR.  TROPHOS.  Benyê  de  Montfort , 18t0. 

>1  C B K (.  tJtmutrck. 

Coquille  à varices  nombreuses,  de  forme  variable,  lamelliformes,  épineuses  ou 
formant  une  carène  sur  les  tours.  Ouverture  assez  ample,  oblonguc,  terminée 
anléricureinent  par  un  canal  ouvert,  court,  en  goutlière,  généralement  coudé  à 
gauche.  Cüluinelle  lis.^c,  arquée.  Ks.  : T.  laciiiiatus,  MarUjn  (murex  lamellosiis, 
!.amarck)  \ T.  fimbriatus,  Hinds;  et  parmi  les  esj>èces  fossiles,  nous  croyons  devoir 
comprendre  le  murex  calcilrapa,  l.amarek,  «le  Grignon,  et  le  fusus  niinax.  !,amarck. 


Fig.  5B8.  Fig-  SS9- 

T.  AnbriBluRi.  T.  g^rtiom. 


Fig  590. 


Fig  591, 

T muricBlHSi. 
Hkuii. 


Fig.  593. 

T ralcilnpi. 


Jr  Sois-FAMII  LF.  FLSI\KS.  FiSIXAK.  H.etA.Adatns.  1853. 

I^s  fiislnés  ont  une  coquille  fusiforme,  souvent  sans  épines  ou  varices  proémi- 
nentes et  sans  dents  ni  plis  à la  columelle;  rouvcrturc  est  assez  proportionnée  h la 
dimension  et  à la  forme  de  la  coquille;  le  canal  antérieur  pln.s  ou  moins  long  est 
toujours  ouvert  jusqu'à  l'extrémité.  L’opercule  est  ovale,  aigu,  à iiiicléus  apical. 

MM.  H.  et  A.  Adams  ont  fait  d'heureux  changements  dans  cette  famille  en  y 
comprenant  quelques  types  jusque-là  mal  classés  et  dispersés. 
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Orn'BR.  FUSVS.  Lamarck , 179U. 

Coquille  allongée,  fusiforme,  rcniîce  à sa  partie  moyenne;  à spire  le  plus  sou- 
vent élevée,  allongée,  h tours  nombreux;  ouverture  ovale,  canal  long  et  droit; 
coluinclle  lisse,  arquée;  bord  droit  sans  échancrure,  opercule  corné,  onguiforme, 
à soniinet  terminal.  Kx.  : F.  colus,  Linné;  pagodus,  Aesso»;  vaginalus,  Deshayes. 


Fis  &9.V  F.  Uaceola.  Fig-  F.  proboicidifonii  Fig.  S97.  F.  colaf.  Fig.  509.  F.  acicuUtut 

Muxt.  Lamartk.  FoH.  tdMarrik. 


MM.  Adams  établissent  deux  sous-genres  : 
Sous-genre.  Kv.vrxe. — Fuseaux  oblongs, 
ovales,  à canal  très-court,  un  peu  recourbe 
et  h tours  convexes  et  lisses.  Kx.  : F.  linea , 
Deshayet. 

Sous-genre.  Sisistr.vua.  — Fuseaux 
oblongs,  fusiformes,  sénestres,  à canal  assez 
long,  à tours  convexes.  ?üx.  i F.  elegaiis, 
Reeve. 


Fig.  590.  F.  elfglDft  Fig.  600.  F.  lioM. 
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Les  aiilrc^  divisions  établies  dans  le  genre  fusus  sont  : 

Sous-genre.  Xkptinka,  BüIIcii,  I“9S;  CiiBvsonoui.s , Suainson,  1840.  — 
Coquille  rusiformo,  ventrue,  quelquefois  sénestre,  à tours  de  spire  plus  ou  moins 
élevés.  Ouverture  générulenient  ample  quand  le  canal  e.st  court,  allongée  quand  le 
canal  est  plus  long;  lèvre  interne  du  bord  droit,  quelquefois  plisséc;  bord  colu- 
mellaire,  lisse,  arqué,  le  plus  souvent  calleux.  Kx.  : F.  onliquus,  Lamarck; 
F.  contrarius,  Lamorck ; F.  sulcatus,  ÏMmarck ;Y , varicosus,  Chemnitz;  F.  düa- 
tatus,  Quotj  et  Gaimard. 


Pig.  COI.  F.  totiqiim. 


Fig  COI  P.  diltUlu. 


603.  F.  rantnrif». 


Sous-genre.  Tbitonofisi s , Bcck,  l8iG,  Atmctus,  Agassiz,  IKiO;  SiPllo, 
H.  et  .A.  Adams,  185A.  Coquille  ventrue,  mince.  Canal  moyeu  et  recourbé. 
Kl.  ; T.  islandirus,  Chemnitz ;'Ÿ.  vcntricosus,  6'ray. 
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Suus-yciirc.  \Iku)\ukv4 , Schumacher,  IHH,  îaîi).ov,  fruit,  flcnre; 

Cassidl’Lis,  Humphrcy,  n07;  Galküdks,  ItoWeii , I"9Kî  Pvblu,  partira, 
Lamarck,  1799.  — Plusieurs  noms  ^téiiériqucs  ou  subyénériques  ont  été  projwsés 
|>our  celle  division.  Nous  donnons  la  prércrciicc  à celui  qui  rappelle  le  mieux 
rancieii  <|enrc  pyrule  aux  dépens 
duquel  elle  a été  ctahlie. 

Coquille  assez  épaisse,  solide, 
un  peu  ventrue;  à tours  lisses, 
tuberculeux  ou  épineux  ; ou* 
verture  ovalc-oblon^uc  ; canal 
court,  ouvert.  Columcile  lisse, 
plus  ou  moins  calleuse;  bord 
droit  simple  ou  bordé  par  les 
tubercules  épineux  dti  dernier 
tour.  Opercule  assez  épais,  nu- 
cléus  apical.  Kx.  ; M.  melon-  * rîg.  nos  rig,  «w. 

gêna , Littité  (pyrula).  «r'enarw  n ».rWiA 


Sous-genre.  Pigilina,  Schumacher,  1817;  Voi.b\ia,  BoUen,  1798.  — Spire 
noduleuse,  ouverture  assez  étroite;  canal  long.  Kx.  : P.  vespertilio,  Lamarck 
(pyrula). 

Sous-genre.  MvmsTic;i,  Snainson,  IKiO,  pupintiuk,  parfumé.  — Spire 
épineuse  ou  (uberculcusc.  Ouverlurc  avec  un  canal  posicricur,  interne,  ascendant. 
Canal  antérieur  large.  E\.  : M.  burepliala,  Lamarrk  (pyrula). 


rig.  6t0.  Prriil*  cMpmiiia.  Pig.  SI  1.  TiniU  «rapeHüio.  Kig.  611  PjniU  bicvpkak 


Sous-geiire.  IleuiFi'Sis,  Swainson,  IKIO;  CncHumeu,  Cray,  I8i7.  — Ce 
sous-genre,  rormé  aux  dépens  des  fuseaux  et  des  pyrulcs,  est  ainsi  caractérisé  : 
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tours  garnis  de  tubercules  spiniformes,  comprimés.  Ouverture  oblongue,  anguleuse. 
Lu  canal  postérieur,  interne,  ascendant.  Canal  de  la  base  allonge;  columcllc 
lisse;  bord  columellairc  arqué,  bord  droit  simple.  Ex.  : H.  colosseus,  Lamarck 
(fusus);  tuba,  tjiiirlin  (pjrula);  curoiia,  (Imelin  (fusns). 


Fig.  (H  3.  Film  coroat. 


Fig.  Itll.  Fu»i  calomut. 


Fig.  013.  FyniU  tobt 


Sous-genre.  Pisio,  Gray,  1833;  Hivoiia,  1833.  — Ce  sous-genre 

est  encore  établi  au\  dépens  des  fuseaux. 
Coquille  oblongue,  à spire  proéminente,  à 
tours  lisses  ou  finement  stries  en  spirale.  Canal 
antérieur  court.  Bord  coUimelluire  arqué, 
présentant  une  ou  deux  lamelles  à sa  partie 
postérieure;  bord  droit  crénelé  intérieure- 
ment. Kx.  ; P.  articulalus,  lAimarck.  (Pusio, 
Linné.  ) 

Sous-genre.  H.  et  A.  Adams, 

1853.  — Coquille  mitriforme,  allongée,  fine- 
ment  cancellée.  Spire  élevée,  aigue.  Ouverture 
étroite.  Bord  columellairc  lisse,  bord  droit  assez 
épais,  crénelé  intérieurement  et  échancrc  postérieurement.  Ex.  : M.  clalhrata, 
Adam*  et  Reece. 

Sous-genre.  Polu.>i,  Gray,  18311;  Cantharus,  Bolteii,  1798.  — Ce  sous- 
genre  est  établi  aux  dépens  des  buccins. 

Coquille  biicciniforme;  columcllc  avec  de  légers  sillons  transvcrscs.  Bord, 
interne  crénelé  intérieurement  et  présentant  un  petit  canal  sipbonal  postérieur. 
Ex.  : P.  tranquebarica , MalUr;  crythrostoma,  Reeve;  pagodus,  Renr. 
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Sous-genrc,  Tritonidka,  Swainson,  I8i0;  L.agrna,  RoUcn,  1798.  Établi  aux 
dépens  des  buccins.  — Coquille  lurriciilée,  canal  assez  allongé.  Ex.  : T.  undosa, 
Linné;  prolcuâ,  lUêtr;  insiynis,  Ueere. 


Sou8-f{cnrc.  CvRTUt.is,  llinds,  18i3;  xuptoc,  courln';  ctuaoç,  colonne; 
Ci.AVKi.u,  Svvninson,  18H5;  Cummtiiks,  Swainsun,  IHiO.  — Ce  sous-gonre, 
établi  aux  dépens  des  genres  fusus  et  buccinum,  comprend  de^  coquilles  dont  le 
dernier  tour  s’épaissit  considérablement  À la  suture,  et  forine  un  canal  postérieur 
qui  semble  couvert  par  un  test  composé  do  plusieurs  feuillets  superposés.  On 
connaissait  depuis  longtemps  le  fusus  loiigævus  fossile,  Lamarck;  mais  c'est 
seulement  depuis  18i3  que  M.  Hinds  a proposé  le  genre  cyrtulus  pour  une  singu* 
lière  coquille  trouvée  à Xukuhiva  : le  genre  admis  par  les  mis,  rejeté  par  les 
autres,  peut  être  considéré  comme  une  division  du  genre  fusus;  on  y comprendra 
les  fusus  \'oê  et  scalaris,  Lamarck.  MM.  Adams  indiquent  aussi  comme  faisant 
partie  du  genre  cyrtulus  les  buccinum  distortum  et  avellana  de  (iruy.  Ces  coquilles 
ne  présentent  pas  tous  les  caractères  du  genre;  leur  canal  postérieur  est  court  et 
assez  large;  j'ajouterai  que  rexamen  d’un  grand  nombre  d'individus  de  rcspoce  me 
ferait  supposer  que  la  difformité  qui  semble  justifier  le  nom  de  distortum  nest 
qu'accidentelle,  quoique  fréquente.  Nous  avons  sous  les  yeux  vingt-deux  exem- 
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plaircs  de  l'espèce,  depuis  le  lype  normal,  dont  nous  donnons  la  n<(urc,  jusqu'aux 
lypes  les  plus  irr<\qiilicrs,  el  noua  passons  de  l'un  à l'autre  sans  remarquer  d'autre 
dilTérence  que  la  détormation  du  dernier  tour,  et  son  épaississement,  prononce 
surtout  près  de  la  suture  et  à ta  partie  du  bord  qui  forme  le  canal  postérieur. 
Nous  croyons  donc  que  les  bucciiium  distortum  et  avellana  de  Gray  ne  doivent 
point  être  compris  dans  le  ^qeiire  cyrtulus,  et  que  ce  sont  des  buccins  qui  se 
déforment  sous  rintlucnce  de  causes  accidentelles. 

Coquille  fusiforme,  couverte  d'un  épiderme  mince,  le  dernier  tour  allonjjé, 
ventru,  épais  et  arrondi  prés  de  la  suture;  spire  saillante;  ouverture  assez  étroite 
terminée  par  un  canal  lon^  et  étroit.  Columelle  excavée  au  milieu , calleuse 
supérieurement;  bord  droit  ai*}U,  sinueux.  Ombilic  petit.  Kx.  : C.  serolinus, 
iiiruh;  C.  distortus.  Linné;  C.  avellana,  Gray;  C.  longa*vus,  IjOmarck. 


Sous-genre.  Rlturis,  Gray,  établi  aux  dépens  des  fuseaux  el  des 

buccins.  ^ Coquille  fusiforme,  lisse;  ouverture  ovale,  prolongée  en  avant  en  un 
canal  plus  ou  moins  développé  et  recourbé.  Bord  columellairc  excavé;  boni  droit 
aigu,  sinueux,  formant  un  petit  canal  à sa  réunion  avec  ravant-demier  tour. 
Ex.  : K.  lignaria,  Ijonutrck  (fusus);  R.  littorinoides , Hrere  (buccinum). 
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2'  FAUII.I.P.  PLEIROTOMIDÉS.  PLElltOTOM/DAE.  H.HA.Atlann. 

Les  pleurotomidés  ont  i la  prtic  pnsiériourc  droite  du  manteau  une  fente 
correspondant  i celle  do  la  coquille,  et  un  siphon  droit.  Leur  roqiiille  est  fiisi- 
furme,  turriciilée,  prolon<iée  en  avant  on  un  canal  plus  ou  moins  long;  A spire 
saillante;  elle  présente  sur  le  dernier  tour,  à la  partie  postorioiirc  du  bord  droit, 
une  échancrure  plus  ou  moins  large  et  plus  ou  moins  profonde,  mais  bien  carar- 
léristiqiie.  L'opercule  est  corné.  Dents  lin,quales  ; deux  latérales  seulement. 

Celte  famille  est  divisée  en  deux  sous-familles  par  MM.  Adams  : les  pleuroto- 
minés  et  les  dcfranciinés. 

1”  Sois-rsuiLia.  PLEl’ROTOMIXKS.  PLEUnOTOillXAE.  Steainson,  1840. 

Les  pleurotominés  ont  un  opercule  ovale  ou  subovale  plus  ou  moins  ai,qu  et  i 
nucléus  aniérieur. 

5*^  Gsaas.  PLKVROTOMA,  iMmarfh,  1700.  TIXcups,  rSté;  Ttp.vu,  je  coupe. 

TrtBic,  Boll*»,  lise. 

Coquille  lurriculéc,  fusiforme,  lemiin^c  ontérieuremenl  par  un  canal  droit 
pinson  moins  lon^.  Ouverture  ovale;  bord  columcllaire  lisse,  droit  ou  sinueux; 
bord  droit  plus  ou  moins  sinueux , et  muni  a sa  partie  posténeiirc  d’une  éehan* 
erurc  profonde  ou  d’un  sinus.  Ex.  : P.  babylonia,  hnnarrfi ; P.  W'oodii,  Kiener; 
P.  grandis,  Gray;  P.  eataphracla,  Broechi.  Le  nombre  des  espt'cey  fossiles  est 
très-considérable;  on  en  compte  près  de  îtOO  de  l’époque  tertiaire.  MM.  Adams 
admettent  onze  genres  ou  sous-genres. 


63i.  P.  lMil»}UniM-  Ptg  n3S.  P.  Pif'  aS6.  P graiidt*  Kig.  C37.  P.  r«UphrarU 

Poaife. 
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Sou lire.  SlRClU,  II.  d A.  Arlams,  185:^.  — Coquille  lurrirulêe;  1i*vtc 
inlenic  ohsolèlc;  canal  effilé,  léyérciiicnt  rccourhé.  Ex.  ; P.  nuslralis 

Chfmuilz;  P.  iioHifera,  Ijamarch ; P.  javana,  Linné;  P.  ciiirta,  lAtmnirk. 

Sous-fjenre.  Gbxota,  H.  et  A.  Adams,  IK5A;  (îknot,  d'Adanson.  — Coquille 
mitriforme;  tours  finement  cancellés;  ouverture  allon,qéo;  canal  court.  Bord  droit 
avec  un  sinus  |Kistérieiir  profond.  Ex.  : P.  mitnrformis , Kientr. 

Sons-,qcnrc.  HRACitiTouA,  Swainson,  ISiO;  court;  «jxvw,  je  coupe. 

— Coquille  slroiiiliifornie.  Bord  coluuiellaire  assez  épais;  Imrd  droit  ascendant 
et  ftirmanl  un  sinus  ou  canal  étroit  prés  de  la  suture.  Ex.  : B.  slroniboïdcs , 
Soirrrhÿ. 

Coxon.RiR*,  Hinds,  ISii.  — Coquille  coniformo;  spire  coni- 
que, nssc’z  lar'p’.  Otuerlurc  étroite,  siniiotise,  bord  columellaire  calleux;  canal 
trés-coiirl.  Bord  droit  .«iuueux,  avec  un  sinus  latéral  profond.  K\.  : C.  striata,  Hinds. 

Soiis-jjcnrc.  I)bii.ua , Gray,  1838.  — Coquille  turriciilée;  ouverture  ovale, 
oblique;  bord  inlorne  assez  épais;  bord  externe  épais  en  arriére,  avec  un  sinus 
postérieur  profond  et  un  petit  sinus  eu  avant  près  du  canal  qui  est  court  et 
recourbé.  Animal  : tentacules  rapprochés  ; yeux  nu  coté  externe  de  rextréinité  des 
tentacules.  Ex.  ; P.  «{ibliosa,  h'ienrr. 

Sou8-,qenre.  CnvssiseiRV,  Suaiiison,  I8i0.  — (Coquille  un  peu  claviforme, 
luherculeiise.  Canal  antérieur  presque  nul;  bord  interne  avec  un  culus  épais 
postérieurement;  Inml  externe  assez  épais  intérieureiiient.  Ex.  ; P.  pulcbra,  Gray. 

Sous-îjenre.  Cuvi.s,  MontforI,  1810.  — Coquille  en  massue;  tours  de  spire 
tuberculeux  ou  épineux;  ouverture  assez  larqo,  Imrd  interne  lisse;  bord  droit, 
mince,  feuilleté,  élarqi  prés  du  canal.  Ex.  : P.  nuriculifera,  lAtmarch ; P.  ecliiuata, 
lAimarck. 

Sous-qcnre.  Bki.v,  Gray,  ^ Coquille  ovale , fusiforme.  Spire  saillante; 

canal  court;  bord  droit  présentant  un  petit  sinus  près  de  la  suture.  Ex.  : P.  Molleri, 
lierre;  P.  turriculus,  Montagu. 

Sous-qcnre.  Lvohksis,  Bis.so,  I82(>;  Awa,  Hisso;  Xbsvkv,  Risso,  182G.  — 
Coquille  turriciilée,  à tours  convexes;  suture  étroite  et  profonde;  ouverture  obo- 
vale,  proloiiqée  en  un  canal  très-court.  Ex.  : h.  mamillata  , ftisso.  Bisso  établissait 
à la  même  éjioque  deux  autres  «jenres,  sous  les  noms  de  Xesa'a  cl  d’Anna,  pour 
de  petites  coquilles  qui  ne  diiïèrenl  pas  qéiiériquement  des  lachesis. 

Nous  reproduisons  les  fq^ures  des  Xesa^a  qraiiulala  et  Anna  masseua,  Risso, 
qui  sont  pour  nous  deslacKesis. 

Sous-genre.  Cuvatih,  iH'imarek,  1801  ; Cluicaxtim,  Suaiiison,  ISiO.  — 
Coquille  subfusiforme,  à sipirc  saillante,  à tours  couronnés.  Ouverture  ovale; 
canal  court;  columellc  lisse,  sinueuse.  Rord  droit  présentant  une  échancrure  assez 
profonde  près  de  la  couronne  du  dernier  tour.  Ex.  : P.  iiujH*rialis , iMmarch. 

Sous-gciirc.  Pkbrox*,  Schumacher,  1817;  Touki.u,  Suaiiison,  18i0. — 
Coquille  fusiforme,  subclavifomie,  à spire  plus  ou  moins  élevée,  lisse  ou  carénée; 
ouverture  assez  étroite,  canal  assez  allongé;  bord  eoliiniellaire  avec  une  callosité 
plus  ou  moins  appareille  près  de  ta  suture;  bord  droit,  mince,  largement  écliancré 
au  milieu.  Ex.  ; P.  spirnia,  lAimarck ; P.  liiieala,  lAnnarrk. 
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Fig. 

P.  iiDp«ri«lI» 


Fig.  G47. 
P.  Bodir«r« 


Fig.  6441 
P.  pqlclira. 


Fig.  G jO. 
P-  gibb<iM 


Fig  GSI. 

P ciacU. 


Fig.  G , 2. 
NeMD*  graaoUU- 


Fig  GS;|, 

l.*rlM>fi( 

munillala 


Fig  GS4 

.4aaa  lUaiMaa. 


Fig.  G38. 

P.  «uitreli». 


Fig.  GIO  hit. 
P.  turriralu». 


Fig  GU. 

P.  «uricalifpn 


Fig.  GIO, 
P.  Uflllrri. 


Fig.  6iG. 
P.  arbiaala. 


Fig.  GSj. 

P.  »troinbcH«iea 


Fig  Gii 
P.  javant. 
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î'  Sni  s-K.«aiu.«.  DKKRA.VClINKS.  DEFRAXCIIXAK.  II.  et  A.  Adanu. 

Los  defrancünés  ont  complclcinciit  In  forme  cl  l'aspect  des  picuroloincs , mais 
ils  n'ont  pas  d'opcrculc. 

6"  CsJiRi.  DEFRAXCIA.  ilillel,  18Ï6. 

Coquille  fusiforme  ou  lurriculéc,  à ouverture  ovale,  recouverte  eu  partie  par  le 
bord  droit;  terminée  infcrieureincnt  par  un  canal  court,  plus  ou  moins  droit.  Bord 
droit  tranchant,  légèrement  crénelé,  recouvrant,  sinué  à sa  partie  supérieure,  cl  muni 
extérieurement  d’un  bourrelet  plus  ou  moins  arqué  cl  distant  de  fouvcrlurc.  Bord 

gauche  sans  callosité , mais  ayant 
une  |)clilc  dent  ou  protubérance 
placée  à la  partie  supérieure  de 
l’ouverture,  lé  où  commence  le 
sinus  du  bord  droit.  Ex.  ; D.  d’Or- 
bigiiyi,  Reere.  On  en  cnnnail  quel- 
ques es|>éces  fossiles  du  calcaire 
grossier  du  département  de  Maine- 
et-Loire.  Ex.  : D.  pagodu,  Milkt, 
et  D.  Millelii,  Sot.  linnéemie. 


rig.  OôO.  rig.  CX7.  Fig  OÔS 

D.  pBfodi.  D UiUttii.  Ü.  D'Orbijaj'i. 

PsHilei 


7*  Gehrb.  DAPUXELhA.  HiiuU,  18^4.  Formé  aux  dépens  des  picurolomc*. 

Coquille  fusiforinc,  mince,  fra,qilc,  le  plus  souvent  stricc;  le  dernier  tour  aussi 
ou  plus  long  que  la  spire.  Ouvcrlurc  ovale  allongée,  canal  très* 
court.  Bord  droit  avec  uuc  échancrure  prés  de  la  suture.  E\.  : I). 
oroata,  fiinds;  D.  aurcola,  Reere;  D.  Cumtngii , Pom's. 

Sous-genre.  Gvtium,  Schumacher,  1817,  formé  aux  dépens 
des  mangclies.  — Co(]uille  fusiforme  à côtes  ou  plis  longitudinaux. 

Ouverture  longue,  étroite.  Canal  assez  court.  Bord  colmiicllairc  Fig.  osa. 

sinueux , quelquefois  avec  des  stries  transversales  et  une  callosité  **  «««u- 

postérieure.  Bord  droit  subcchancré  postérieurement  cl  à lèvre  intenie  dentelée  ou 
striée.  Ex.  : C.  iiiarginelloidcs,  Reete;  C.  abyssicola,  Rcece;  C.  bicolor,  Reeve; 
C.  stroDiboïdes , Reeve;  C.  pulchclla,  Reeve^ 


Fig.  660  Fig.  661.  Fig.  663  Fig.  663.  Fig.  66  L Fig.  665.  Fig  666. 
D.  aarvol».  U.  CamiDgii.  C bicol«r.  C slrenboidM.  C {Mlcktllfc  C BMr|iii«ll«tdft.  (1  tbjmooU. 
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Sous-yenrc.  Mangci.ia,  Lcacli.  leste  Itisso,  lH2(i.  — CtM|uille  fusifonne,  • 
lisse,  le  plus  souvent  a entes  longitudinnles;  spire  plus  ou  moins  allon'jéc,  turrî- 
culée,  acuniiiiéc.  Canal  court,  plus  ou  moins  tronque.  Cohiinollc  li.sse.  Bord 
droit  avec  un  sinus  postérieur  près  de  la  suture.  Kx.  : M.  tœniata,  Ueihmjes  ; 

M.  obeliscus,  Heeve;  M.  coniforinis,  Groij;  M.  siciila,  Reevej  M.  poiiderosa,  Heece. 


Fifl.  067.  Fig.  066.  Fi|.  060  Fiy  670  Fig  67  t. 

U.  lcrsitU.  M.  «ImUicu  U.  ponderoM  M.  tieiilâ.  U.  ooniforniM. 


Sous-genre.  lUniiTuu.v,  Bcllardi,  ISii».  — Coquille  fusiforme,  turriculée, 
avec  un  canal  antérieur  court  et  un  très-|H‘tit  sinus  à la  partie  supérieure  du  bord 
droit.  Ex.  : H.  histrix,  11.  ringens,  il.  incrassata,  K.  signioïdea,  BeUardi.  Üu  terrain 
miocèuc  de  Turin. 


Fig.  672.  B.  biilrii.  Fig.  072.  fl  ring»na  Fig.  674.  R.  ioerMMU.  Fig.  673.  R.  ligBMtdM. 


Deux  genres  ont  été  proposés  il  y u environ  dix  ans  pour  de  petites  coquilles 
fossiles  que  leur  forme  et  le  sinus  du  bord  droit  rattachent  aux  plcurotonics.  Ces 
deux  genres  doivent  être  confondus  en  un  seul , car  la  dilTérence  d'un  ou  deux  plis 
à la  coluinellc  ne  peut  dans  ce  cas  constituer  uu  caractère  générique  ou  même 
subgénérique.  Ces  deux  genres  sont  : 

Sous-genre.  Korsom.4,  Bellardi,  18i0.  — Coqnillc  fusiforme,  présentant 


un  pli  au  centre  de  la  coluiuellc.  Ex.  : B. 
prima,  BeUardi.  Du  terrain  miocène  do 
Turin. 

Sous-geurc.  Coboikra  , A.  Rouault, 
I8i8.  — Coquille  fusiforme,  présentant  un 
ou  deux  plis  à la  eolumellc.  Ex.  : C.  biar- 
ritzina  et  C.  pyrcnaïca,  BoiumU.  Du  terrain 
cocèue  des  environs  de  Pau. 


Fig  676.  Fig.  677.  Fig.  678. 

B.  prinft.  C bi«rri(tiiia.  C pp«Mic% 
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3'  Fauillb.  TRITOMIDKS.  TIUTOXIIDAE.  H.  ei  A.  Adams. 


Lcâ  Iritoiiiidéd,  très-voisins  des  inuricidês,  leur  ressemblent  beaucoup  quaut  à 
la  forme  du  corps  de  ranimai  ; cependant  ils  en  dilTèreiit  par  une  lèle  générale- 
ment plus  large  et  un  pied  court,  épais  et  tronqué  en  avant.  Les  dents  linguales 
sont  au  nombre  de  sept,  une  centrait^,  et  trois  latérales  de  chaque  côté.  L'opercule 
est  ovalc-oblong  et  à nucléus  subapicul.  La  coquille  ovale-allongée  présente  géné- 
ralement des  tours  garnis  de  varices  ou  bourrelets  rares  ou  subsolitaires,  et  ne  se 
correspondant  pas  toujours  sur  la  même  ligne,  d'un  tour  de  spire  à l'autre.  Quel- 
ques types  présentent  une  dépression  assez  forte  et  des  bourrelets  souvent  épineux 
et  formant  une  seule  rangée  longitudinale  de  chaque  côté. 

Comme  le  font  observer  MM.  Desbayes  et  Pictet,  les  tritoniidés  fossiles  présen- 
tent des  fonnes  intermédiaires  qui  semblent  relier  entre  elles  les  espèces  vivantes 
des  groupes  de  là  famille  et  les  rapprocher  des  muricidés.  I^es  espèces  fossiles 
noiit  été  trouvées  jusqu'ici  que  dans  les  terrains  tertiaires  et  les  terrains  crétacés 
les  plus  supérieurs.  Ex.  : T.  spinosuin,  HouauU;^.  argutum , Soirerlnj;  T.  lurri- 
culatum,  Dfshayes;^.  viperinum,  Lumarck,  et  T.  striatulum,  ihid. 


Fig.  679. 
T.  ipisoMua. 


Fig-  6S0. 
T •trululam. 


Fig-  66 1. 
T.  irgatiD. 


Fig.  6B2. 

T.  tarricuUtuiD. 


Fig  6S3 
T \ipfriaun. 


Trois  genres  : Tairox,  PutsoxA  et  IUnklla. 


K*  Ginsb.  TRITOW  Lamarck,  1822. 

Coquille  ovale-pblongue,  présentant  un  canal  antérieur  généralement  assez 
court,  ouvert  et  recourbe,  rarement  droit  et  long.  La  spire  assez  élevée  a ses  tours 
garnis  de  varices  ou  bourrelets  rares  et  alternes,  ou  solitaires  et  ne  formant  pas  de 
rangées  longitudinales.  Ouverture  oblonguc.  Columclle  ridée  ou  lisse.  Bord  droit 
crénelé  ou  dentelé  à sa  lèvre  interne,  quelquefois  très-épaisse.  MM.  11.  et  A.  Adams 
proposent  les  sous-genres  suivants  : 

Sous-genre.  Tfiton.  — Coquille  obloiigue,  à spire  élevée,  proéminente. 
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Coluinellc  largement  calleuse  ou  plissée.  Canal  court,  largement  ouvert  et  légère- 
ment recourbé.  Ev,  ; T.  variegatum,  hnmarck;  T.  australe,  l'A/rf.;  T.  subdis- 
tortum,  ibiil. 


Fig.  r>Ri.  T tanfgAlDin. 


Pig  r>)$5  T.  iiilHiialiirtiiiii. 


Fig.  686.  T.  «aalrtl*. 


Sou8-<ïcnre.  Simpïuii,  Klein,  1755.  L^mpusm,  Schumaclicr,  1817.  — Co- 
quille rusiforme,  à bourrelets  tuberculeux.  Bord  droit  épais,  présentant  des  plis 
dentiformes  à sa  lèvre  interne.  Kx.  : T.  chlorostomum,  lAtmarrk ; T.  rubeculum, 
Linné;  T.  tranquebaricuin,  ihid. 


Fig.  687.  T Iranqiwbsrîcvm 


Fig.  688.  T rkloiTMlsinvm. 


fi»  680.  T ralwnilan. 


Sous-gciirc.  CaBRST.tvi,  noltcn,  n08.  — Coquille  ombiliquée,  ventrue, 
& bourrelets  tuberculeux.  Bord  droit  formant  de  gros  plis  dcntifomies  è sa 
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lèvre  interne.  Ex.  : T.  cutaceum,  Linné;  T.  doliarium,  ibid.;  T.  Spengleri, 
Chemnilz. 


Vig.  Cao.  T fui*c*BDi.  Fig.  601.  T.  Spragl«ri  Fig.  C92.  T.  dolUriim. 


Sou8-gcnrc.  Ixitoriim,  Monlforl,  1810.  Rollen,  1708.  — Coquille 

allongée,  d’apparence  difTorme.  Ouverture  très-longue.  Columclle  très^allcusc. 
Bord  droit  très-épais,  à lèvre  interne  armée  de  grosses  dents.  Kz.  : T.  lotorium, 
!Ànné;'V.  grandiuiaculatum,  Iieece;*ï.  tigrinum,  Brothrip. 


Fig.  693.  T grao^lManhlnm.  Fig  694.  T lolorlon  Fig.  69S  T lIgrlB«n 


Sous-jenre.  (juTTVtNiuM , Klein,  17,53.  HjlwmjiRiA,  St-huniaclicr,  1817. — 
Coquille  à canal  antérieur  beaucoup  plus  long  que  dans  les  antres  espèces  du 
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genre.  I.C  nom  donne  par  Klein  exprime  l'idée  d'nn  va«e  à l'aide  duquel  on  peut 
verser  de  l'eau  par  goulles,  cl  celui  de  rauularia  indique  les  rapports  des  es|>èrrs 
avec  les  rancllcs.  Ex.  ; T.  retusum,  AoraorrA;  T.  anlillariiin,  d'Orlu'ÿtiÿ ; T.  exile, 
tteete. 


rif  690.  T.  «Ils 


l'i»  607.  T.  ftalilUniB. 


698.  T.  rrtutum. 


Soiis-î^ciirc.  EpinROMus,  Klein,  1753.  CounR«i.^,  Schumacher,  1S17.  — 
Coquille  à spire  lrt>s-alionf]éc.  I#^vre  interne  du  bord  droit  crcneléc.  Kx.  : T.  tor> 
tuosum,  T.  convoUiliim,  Brothrip ;T.  Sonerbyi,  Reeve. 


fin  690.  T. 


Fi(|  ”00,  T.  «ftaiAtotra. 


701.  T.  Scweikyi. 


Soo8-qcnre.  Lagrxa,  Klein,  17.53.  — Coquille  mince,  vciitmc,  à tours 
arrondis,  à varices  obsolètes,  et  présentant  un  pli  au  sommet  de  la  columelle.  (àe 
groupe  de  MM.  Adams  ne  nous  parait  pas  heureux  ; il  réunit  des  coquilles  dont  les 
animaux  doivent  probablement  différer  booucoup;  un  coup  dVil  jeté  sur  les  deux 
types  que  nous  figurons,  T.  cancellutiini,  I/imatrk,  et  T.  clandestinnm,  Chrmnitz, 

19 
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pcrmeUra  de  remarquer  que  les  caraclèrcs  comnium;  lir^ii  de  la  coquille  sont  des 

varices  obsolètes  et  un  pH  au 
sommet  de  la  columelle.  Le  triton 
caiiceilatum  de  Lamairk  nous 
représente  plutét  un  fuseau  qu"un 
triton,  tandis  qu'il  ne  manque 
aucun  caractère  du  aenre.  nu  T. 
clandestimiin. 

I^marck  compare  le  triton  can- 
ccllatum  à son  murex  inagellant' 
eus,  qui  est  uii  fuseau,  et  il  établit 
la  dirfércnce  entre  les  deux  types  : 
le  triton  cancellatum  l'st,  dit-il, 
cmineimnent  treillissé  ; il  a des 

Pif.  îoî.  T Pig  10X  T ctncribtam.  vartcos  rarcs  et  pas  de  lames. 


Sous-qcnre.  ARfiOBUCf.ixiM , Klein,  I75:L 


Pig-  "01.  T.  mdi* 


Pig.  "O.'i  T •taImt. 


— (iOquillc  solide,  ventrue,  à 
canal  court.  Varices  rares.  I»èvrc 
interne  du  bord  droit  dentée  iti- 
léricurenicnl.  Kx.  : T.  .scabruiii, 
hing;  T.  rude,  ftnn/fTip.  (’.e  groupe 
nous  parait  aussi  peu  heureux  que 
le  précédent  : le  triton  scabruni  a 
des  plis  deuliformcs  que  n'a  pas 
le  Irilon  rude,  et  les  caractères  ne 
sont  pas  siinisammcnt  Irancliés. 

La  texture  difTérenle  de  ces 
deux  coquilles  permet  de  supposer 
qu'elles  ne  peuvent  appartenir  an 
même  groupe. 


O'  CiRVRK.  PEBSOXA.  Mont/ort,  1810.  Distorsin.  BoUen,  1708. 

Coquille  épaisse,  difforme,  à tours  irréguliers  et  comme  tordus,  a canal  anté- 
rieur court  et  recourbé.  Columelle  largement  calleuse  (la  callosité  rouvrant 
presque  tout  un  cêté  de  la  cc»quille),  profondément  excavée,  garnie  de  gros  plis 
vcrruquciix  et  de  plis  deiitiformcs  sc  prolongeant  jusqu'à  l'cxtréinilé  du  canal. 
Bord  droit  épais,  garni  de  dents  à sa  lèvre  interne,  disposition  qui  rend  rouverture 
irrégulière  cl  grimayaiilc.  Les  observations  de  MM.  Quoy  et  Gaimard  justifient 
l'adoption  de  ce  genre,  établi  aux  dépens  des  tritons.  Ces  savants  voyageurs  ont 
constaté  que  les  mollusques  de  ce  groujie  ressemblent  autant  à ceux  des  casques 
qu'à  ceux  des  tritons,  mais  ils  les  rapproebent  plutôt  de  ces  derniers  à cause  de 
leur  coloration  par  lunules.  Kx.  : P.  amis,  iMmarrk ; P.  ridens,  Beeve ; P.  cla- 
tbrata,  lAtmarck. 
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Kig  lUti-  I*.  rWro*  Fia  707.  I*.  cl«lbr»u  Kig.  708.  I*.  aouA. 

10*  (ÎK\HK.  IIAXKLLA.  Lawarc/i , 18Ü. 

Blaki  Mteu.  (71W.  Dur*.  ittIO  Brruviait.  S<kmmtaeker.  |H|7. 


(<o(iuille  ovale  ou  oblongue,  comprimée  sur  les  faces  iiiférieurcs  et  supérieures 
de  manière  à rendre  les  faces  latérales  an<pileuses  et  saillantes;  à canal  anterieur 
plus  ou  moins  lon^,  droit  ou  légèrement  innéclii  ; à bourrelets  distiques,  tubercu- 
leux ou  épineux,  et  formant  une  raii'jée  luii!ptiidiiiale  de  chaque  côté.  Ouverture 
allun«)ée  ou  subarroiulie.  Ex.  : R.  criimeua,  Lamarr/». 


Fig.  709.  R.  cram^aa.  Fig.  710.  R.  rtndiMU.  Fig  711.  R.  apInoM. 


Fig.  711  Fig.  71i  Fig  7 H.  Fig  7l.î.  Fig71«l 

IL  rbodiwtoinA.  R.  latiUa  IL  raaina  IL  b»lula.  R.  erseotata. 
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Les  divisions  adoptées  par  MM.  Adams  comme  sous-^cnres,  et  que  nous  n*ac* 
ceptons  pas  à ce  litre  ^ sont  les  suivantes  : 

1*'  sous*>^cnrc.  Laupas,  Scliumaclicrf  1H17.  — Coquille  à tours  tuberculeux 
et  à canal  très-court  et  recourbé.  Kx.  : K.  bilubercularis,  Lamarck. 

2*  sous-genre.  Asim,  H.  et  A.  .Adams,  1853.  — Coquille  ventrue,  lisse,  à 
spire  Irès-cmirle,  à Imurrclels  latéraux.  Ex.  : U.  lævigata,  Lamarck. 

3*  sous-genre.  Apollon,  Moiitforl,  1810.  Gvnix.v,  Schumacher,  1817.  — 
('.oquillc  à spire  élevée,  à canal  antérieur  court  et  sans  canal  postérieur.  Kx.  : 
R.  anceps,  iMmarck. 

sous-genre.  Kiplkira,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  à spire  assez 
élevée,  à canal  antérieur  long  et  presque  fermé;  sans  canal  po.stéricur.  Roiirrclcts 
épineux  et  frangés  entre  les  épines.  Ex.  ; R.  nitida,  Üroderip;  R.  pulchra,  Gray; 
R.  pectinata,  Hinds. 


Fig  722.  R.  ucep*. 
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11'  SPIKteUH.i.  DOrUguÿ. 


Coquille  turriciilce,  Icnninée 
en  avaiil  par  iiii  long  canal  droil. 
Spire  bordée  de  rliai|iie  colé 
par  des  points  d'arrêt  réguliers, 
desquels  partent  de  longues 
épines.  Oncerinre  étroite,  allon- 
gée. Ex.  ; S.  longispiiia , Ües- 
longchnmjit,  de  l'oolitlie  infé- 
rieure de  Normandie,  et  S.  spi- 
nosa,  Uuiutrr. 


Pig  îiJ.  s Ivagupiiia 


4*  Fauim-k.  BUCCIMÜÉS.  BUCCIXIOAE. 

Los  biiccinidés  ont  mio  ctHjtiille  ov»lcM)blon;]ue,  ôchaiicréc  à la  buse,  turriculoo, 
de  forme  plus  ou  moins  allon<{ôo,  à ouverture  ovale-obinnyue,  à coluiiiellc  simple, 
arrondie  ou  rortement  calleuse.  L'animal  a la  tète  aplatie,  plus  ou  moins  lar;]e, 
présentant  deu\  tentacules  cylindriques  nu  coniques,  à la  base  evlerne  desquels  se 
trouve  un  petit  renllemcnt  quelquefois  péMÜnilé  et  uciilifère.  L'opercule  est  corné, 
mince,  souvent  très*pelit,  et  dcnfclé  sur  les  bords.  Trois  dents  linguales,  une  centrale 
et  deux  latérales.  Cette  famille  comprend  les  buccins,  les  nasses  et  les  éburnes. 

Los  cs|>éccs  fossiles  sont  nombreuses,  surtout  dans  les  terrains  tertiaires;  les 
plus  anciennes  appartiennent  à la  seconde  moitié  de  l'époque  crétacée.  Nous  cite- 
mns  les  R.  prismaticum,  Itrorchi,  fossile  du  plaisantin  et  de  l'astésan;  R.  fîssu* 
ratum,  Detthaijes  (sulcobucciiinm  lissuralum,  <rOi'i}igiuj)\  R.  tiara,  Dfshnyet. 


rig.  72^.  B.  prtMatticaa.  rig.  726.  B.  tbra.  Fig  727.  B.  BMantom.  Fig  728.  B.  oblwao. 

Dfâitaytt. 


r»g.  729.  fig.  730  Fig.  731,  Fig.  732.  Fig.  733.  Fig  733  Kt. 

B dMUMataa.  B.  ruirorinc.  a tronnliim.  B .Andrri  a iDlrmiMliucn.  a êmbigaiiai. 
t—iarrfc.  OMA«jr««.  Oraiagei.  gMteroL  Dtikayn. 
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lî®  BUCa.WM.  Linné,  1767. 

Coquille  ovale,  conique,  épidermée;  ù spire  assez  élevée;  il  canal  anlcrieur 
largemeut  ouvert  et  Irouqué.  Ouverture  lar<{e>ovale.  Ooluiiiellc  lisse.  Bord  droit, 
mince,  sans  dents  ni  plis.  K\.  : B.  lindatiiin,  Linné;  B.  «jlaciale,  ihid.;  B.  acuini- 
natiiin,  Broderip. 


l'ig  7 35.  B andutuia 


Big.  TJ[i.  B acaintaUum. 


Fig.  734.  a glwUlr. 


Le  genre  buccin , si  uonibreux  en  cs|M*ces , a été  subdivise  en  plusieurs  genres 
ou  sous-geures.  Les  auteurs  anglais  ont  établi , après  la  séparation  des  nasses,  des 
coupes  plus  ou  moins  beurcuses,  et  associé  à quelques-unes  de  ces  coupes  des 
(k}urpres  et  des  pleurolomes,  ainsi  qu'il  suit  : 

I*'  sous-genre.  CouivkUiA,  Gray.  I8i7,  genre  établi  aiu  dépens  des  pour- 
pres cl  des  buccins.  — Coquille  buccinifonne,  épidennée.  Spire  assez  courte, 
aigue;  dernier  tour  large,  ventru,  caiialiculé  près  de  la  suture,  de  manière  à 
déprimer  la  partie  postérieure  du  bord  droit.  Colutiiellc  arquée.  Kx.  : Purpura 
lagenaria.  Lamarck  ; P.  linibosa,  ibùl.;  Bucciiium  alveolatum,  h'iener. 


Fig.  737.  Fig.  738. 

a iaiinctoiii.  I*.  l•g»Dtriâ. 


Fig,  730  Fig  740.  Fig.  741. 

P.  limboM  B.  aUeolaluiii.  B corragatnm. 


2*  sous-genre.  Auphiss.4,  H.  et  A.  Adams,  1K53.  — Ouverture  élargie  en 
avant.  Dépression  du  bord  droit  presque  nuile.  Kx.  : Buccinuni  corrugaluni,  Keeir; 
B.  intinctuni,  ibid. 
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3*  sous-aenrc.  Xorthia,  Gray,  IHi". — 
Coquille  allongée,  lurriculêe,  lui»aiiU‘.  Spire 
élevée,  acuminéc.  Tours  canaliculcs  à leur 
partie  supérieure»  obliques.  Ouverture  avec  le 
bord  droit  en  scie;  bord  interne  présentant  une 
caréné  saillante  oblique  au-dessus  du  canal. 
Opercule  ovaIe-:i]|on,qé , à soiiiiuet  léîtéremonl 
courlM?  et  écbancrc  au  cote  droit.  Ex.  : Biicci- 
num  serratum,  Dtifrnne;  X’ortbia  (pleurotoma) 
rissoïdes,  Beete. 


rig.  lii. 

IL  •ernlaoi. 
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Fig.  -1^, 
N.  riMoidr*. 


13*  Grxrr.  TBVXCA  BIA.  Adams  et  Reeve,  1848.  Genre  éttbii  aux  dépens  des  biiecin». 


Coquille  épaisse.  oblon,qiie,  spire  saillante. 
Suture  canaliculée.  Ouverture  élar<)ie  antérieu- 
rement. subccliancrée  postérieurement.  Colu- 
mclle  arquée,  brusquement  tronquée  en  avant, 
avec  un  seul  pli  prés  du  canal.  Ex.  : T.  filosa, 
Adams  et  Berrr;  T.  niodesta,  PoiCis  (biicciniim) . 


Fis-  -H 

R RHHirtturo. 


14^^  Gxn'RR.  Bl'LLIA.  Gray.  1835.  Genre  «établi  aux  dépcoi  do*  burcins. 

Coquille  ovale  ou  turriculée.  Tours  lisses.  Spire  aiguë,  à sutures  prononcées, 
canaliculécs  ou  calleuses.  Coluinelle  plus  ou  moins  calleuse.  Bord  interne  excavé 
dans  le  milieu.  Ouverture  élargie  h la  base,  comprimée  postérieurement  prés  de 
la  suture.  Animal  sans  yeux?  Pied  large,  bilobé  en  arriére.  Gray.  Ex.  : B.  annii- 
lata,  Lamarck  ; B.  semiplicata.  Gray  ; R.  cocliiidium.  Chemnilz. 


Fig.  TiO.  D.  ■■ni^ala. 


Fiy.  747  R rorlilidiiiin. 


Fijf.  7IS.  E 


Sous-genre.  Buccivawps , d'Orbigny,  I8il.  — MM.  Adams,  en  adoptant 
le  sous-genre  de  d'Orbigny,  en  rompictent  les  raractires  : Coquille  lisse,  1 bord 
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simple,  SAHS  dents  intérieures  À la  bouche,  d'Oritiguy.  Tours  un  peu  anguleux; 
une  bande  arrondie  ou  nodiileiise  sous  les  sutures,  Kx.  : II.  nioniliferum, 

VaJenciennea ; B.  gradatuiii,  Drshaye% ; II.  callosuin,  Wooif. 


Pig.  74Î»  Pig.  ;5n  Fig  151.  Fig  ::,i  Fig.  -il.  Fig.  lil. 

B.  ctll**nB.  B.  ■oailifflnini  B.  gra^an.  U tek«i(«Mia  IL  ^lîtan.  A.  tniBcalaRi. 


Sou8-acnrc.  Dons.wiw,  Ciray,  18i7.  PsKt:D«STRoiiBi.H , Klein,  1753.  — 
Coquille  allongée,  lisse,  couverte  d'un  épiderme.  Spire  aigué.  Ouverture  ovale. 
Coliimeilc  arquée,  lisse.  Bord  droit  mince,  aigu.  Kx.  : Biiccinum  polituin, 
Lamarck. 

Sous*genre.  LRionmirs,  Suaiiison,  IHiO.  Démembré  des  btillia  de  Gray  et 
des  buccins.  — (.oquilic  tiirriciilée.  Tours  convexes,  striés  transversalement. 
Kx.  ' l«.  tabeitensis,  Gray  (hiicciniim). 

Sous^genre.  Aoims,  11.  et  A.  Adams,  1853.  Démembre  des  biillia  de  Gray 
et  des  buccins.  — Coquille  subuléc,  striée  en  spirale.  Coliimelle  bnisquement 
tronquée  é la  base.  Bord  interne  calleux,  avec  une  callosité  saillante  à la  partie 
postérieure.  Bord  externe  sillonné  intérieureiueiit  et  à lèvre  externe  bordée. 
Kx.  : II.  truneatiini,  Ueerf. 

15'  Grkrr.  PfiOS.  , 1810.  Rhioodomus.  Sicainmn,  1840. 

Coquille  nvato-fusi forme.  Spire  aîguô.  Tours 
garnis  de  entes  et  ranccllés.  Coliimciie  pré» 
sentant  un  pli  vers  sa  base.  Bord  droit,  un 
peu  échancré  h sa  partie  antérieure,  et  strié 
Il  l'intérieur. 

Animal.  Tête  petite.  Tentacules  rapprochés 
à leur  base.  Yeux  au  tiers  8u|>éricur  et  externe 
des  tentacules.  Pied  dilaté,  formant  une  sorte 
de  bouclier  élevé,  auriculé,  en  pointe  de  chaque 
côté,  s'amincissant  en  arrière,  et  se  terminant 
en  pointe  rilifoniie.  Opercule  petit,  allongé, 
étroit  et  corné.  Ex.  : P.  sciiticosus,  [.inné 
(bucciniim). 

Sous-genre.  Stbovgvlockbi,  Moreb,  1852.  — MM.  Adams  odoplent  ce  sous- 
genre,  mais  les  caraetères  qu'ils  donnent  (tours  anguleux,  concaves  n la  partie 
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supérieure;  ouvcrliire  contractée)  nous  semblent  peu  applicables  et  sans  im]>or- 
tance.  Ex.  : S.  canccllata,  Qttoy  et  Gaimard  (buccinum). 

16*  Genre.  Ul\DSÏA.  H.  et  A.  Adams,  IS.'îO. 

Coquille  ovale-fusiromic.  Spire  aîgué.  Tours  sillonnés  ou  cancellés  longiludi» 
nalcmcnt.  Ouvertures  présentant  en  avant  un  canal  assez  long  et  recourbe.  Bord 
interne  plissé  ou  ridé  transversalement.  Bord  droit  sillonné  inlérieurcnicnt.  Ex.  : 
H.  nivca,  Pfeiffer;  H.  bitubcrcularis^  Adams. 


Fig.  7ST.  Fig.  758.  Fig.  759.  Fig.  760,  Fig.  761. 

(1  Ifnlun.  II.  aîT««.  C.  Ingubrii.  II.  bitobrreaUriA  C palcbflU. 


17*  Genre.  CVLLEXK.  Gray,  1833.  Klabli  aux  depens  des  Imccins. 

Coquille  ovale,  en  forme  de  volute.  Spire  courte.  Suture  canaliculce.  Ouverture 
ovale.  Columcllc  munie  à la  base  de  petits  sillons  obliques.  Bord  droit  épais 
extérieurement,  avec  un  petit  sinus  à la  partie  antérieure;  sillonné  intérieurement. 
Ex.  : C.  lyratum,  lAsmarck;  C.  lugubris,  Adams;  C.  pulcbclla,  ibid. 

18*  Genre.  DES.UOULEA.  Gray,  1847.  Klabli  aux  dépens  des  buccins. 

Coquille  ovale,  subglobulcuse,  couverte  d'un  épiderme  duveteux.  Spire  courte, 
conique,  à sommet  papillcux.  Tours 
arrondis,  le  dernier  ventru.  Ouverture 
ovale,  élargie  en  avant.  Bord  interne 
assez  épais,  calleux,  canaliculé  à la 
partie  postérieure.  Bord  externe  assez 
épais,  plissé  intérieurement.  Canal 
court  et  recourbé.  Opercule  triangu- 
laire et  tronqué.  Ex.  : D.  abbreviata, 
irood  (buccinum);  D.  retusa,  Ijimarrk  Fig.  762.  Fig  763. 

( buccinum  ) . “ .bb^TUi*.  u.  m».. 

19'  Genre.  NASSA.  iMmarck,  1799.  Séparé  des  buccins. 

Coquille  ovale  ou  oblongue,  plus  ou  moins  renflée  ou  allongée.  Ouverture 
ovale-obloiiguc , parfois  irrégulière.  Columelle  calleuse,  la  callosité  recouvrant 
souvent  une  grande  partie  de  la  face  inférieure  de  la  coquille.  Bord  externe  sou* 
vent  crénelé  intérieurement. 

TOUl  PREMIER.  SO 
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Animal  à lètc  larjjo»  aplalip,  avec  deux  teidanilcs  coniques,  vers  le  milieu 
desquels  sont  les  jeux,  sur  un  renflement  exienic.  Pied  larqe,  mince,  arrondi  en 
avant,  et  bifurqué  en  arrière.  Opercule  |H*til,  mince,  corne  et  dentelé  sur  les 
bords.  Kx.  ; arcutaria,  Linné. 

Ce  qeiire  comprend  un  qraud  nombre  d’espèces  autrefois  confondues  avec  les 
buccins.  MM.  Adams  adiiiellent  quatorze  genres  ou  sous>,qenres,  ainsi  caractérisés  : 

I''  sous-genre,  \iotiia,  H.  et  A.  Adams,  IR.V^.  — Coquille  enssidiforme, 
è spire  courte,  à tours  granuleux  ou  cancellés.  Rord  intenie  avec  un  caliis  étendu. 
Bord  droit  crénelé.  Kx.  : geiiimulata,  l^tnarrk. 

2*  sous-genre.  Phrontis,  H.  et  .A.  .Adams,  1853.  < — Spire  élevée,  aigué. 
Tours  à c«Mes  ou  noduleux.  Bord  interne  lisse,  avec  un  calus  assez  épais  et  étendu. 
Kx.  : \.  tiarula,  AVc/icr.  • 

3*  8ou8-genrc.  Arcii.abja,  Linck,  1807.  — Dernier  tour  gibbeux.  Calus  du 
bord  interne  très-étendu,  couvrant  une  partie  de  la  spire.  Ex.  : \.  thersites, 
Bruguières. 

4*  80118-genrc.  N.aytia,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — I/issc.  Ouverture  avec  un 
canal  près  de  la  suture.  Ex.  : grana,  l,(imarrk. 

5*  sous-gcurc.  Ai.bctrvon,  Muntfort,  1810.  — Lisse  ou  papilleusc.  Spire 
élevée.  Bord  droit  denticnlc.  Kx.  ; glans,  Linné. 

0*  sous-genre.  Zkixis,  H.  et  A.  Adams,  1853.—  Spire  élevée.  Kpiderme 
lisse  ou  plissé.  Bord  interne  avec  im  ealus  prononec.  Bord  externe  ganii  d'un 
bourrelet,  et  présentant  des  plis  deiitiformes  à la  lèvre  interne.  Kx.  : \.  crenu- 
lata,  Bruguières. 

7*  sous-gcnre.  Tkusco,  H.  et  .A.  Adams,  1853.  — Spire  élevée.  Tours 
lisses,  polis.  Bord  interne  large.  Bord  externe  simple,  aigu.  Kx.  : \.  stoUda,  Athms. 

8*  Süus-genrc.  C.aksia,  11.  et  A.  .Adams,  1853.  — Spire  élevée.  Tours 
nigueux  mi  cancellés.  Bord  interne  avec  un  calus  prononcé.  Bord  externe  simple, 
mince.  Kx.  : .V  perpinguis,  Hinds. 

9*  suiis-genrc.  I zir.i,  II.  et  A.  Adams,  1853.  — Spire  aigue.  Tours  striés, 
sillonnés  longitudinalement  un  plissés.  Bord  interne  avec  im  calus  prononcé  et  un 
seul  pli  antérieur.  Bord  externe  simple,  aigu.  nitga,  Adanson. 

10*  sous-genre.  Hkbra,  U.  et  A.  Adams,  1853.  — Spire  assez  élevée. 
Tours  épineux,  imiriqués  ou  tuberculeux.  Bord  interne  avec  un  calus  prononcé. 
Bord  externe  simple,  sans  dents.  Ex.  ; \'.  muricafa,  Quoy  et  Gnimard. 

Il*  sons-gciirc.  /aphon,  H.  et  .A.  Adams,  1853.  — Rucciniforme.  Spire 
élevée.  Tours  rugueux.  Boni  interne  avec  un  calus  étendu  et  ridé.  Bord  externe 
intérieurement  strié.  Kx.  : \.  elegans,  h'iener. 

12*  sous-genre.  Aaai.i\A,  H.  cl  A.  Adams,  1853.  — Turrieuléc,  luisante, 
lisse  ou  plissée  longitudinalement.  Bord  interne  avec  un  calus  aigu,  prononcé. 
Bord  externe  dilaté  an  milieu,  variqueux  en  dehors.  Kx.  : villaia,  Adams. 

13*  sous-genre.  Hima,  Leach,  Teste,  H.  et  .A.  Adams.  — Spire  élevée. 
Tours  cancellés.  Bord  interne  avec  un  calus  rugueux  prononcé.  Bord  externe  avtnr 
une  varice  marginale.  Kx.  ; X.  tritoniformis,  h'iener. 


Digitized  by  Google 


(iASTKUOPODES. 


1G3 


14*  saus-gciiro.  Tbitu,  Hisso,  1820.  — Spire*  ôlcvôt*.  Tours  rclirulés.  Bord 
inlernc  lisse,  assez  cnlloiix.  Bord  exlcnic  simple,  sans  varice  marginale  ni  dents. 
Ex.  i rcliculata,  Linné. 


rig.  "a»,  J'ig.  "îtlS.  Fi[j.  7Ü«. 

.V  «rriiUrU.  gcuaiiUte.  N.  tiarBk 


Fig-  7“  J. 

N moriraia. 


Fig.  779. 

K.  gibboanU. 


Fig.  77S. 

riegaaa. 


F'ig  7 HO 
X.  mutabitla. 
Bmeki, 


Fig.  7HI. 

prttaialica. 

Froerbi 


Fis  767. 
N.  tbenitea. 


Fig.  77i, 
K.  miga. 


Fig.  777, 
IritoBÎroriDia 


Fig  :si. 
V oblignaU. 
ArwcAt. 


Fig.  768. 
V gnaa. 


Fi,.  773. 
prrpiagdu. 


Fig  778 
N.  viUala. 


Fi,.  7S3. 

X.  DnnwyarsL 
HtutrrM. 
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20'  Gr.nkk.  KBUHXA.  Lamarch,  1801.  Lalninculus.  Gray,  1847. 

Coquille  ovale  ou  allongée,  lisse,  profondément  ombiliquée;  rombilic  borde  à 
gauche  par  un  bourrelet;  à spire  aiguë,  à sulures  plus  ou  moins  canaliculécs,  à 
tours  convexes.  Columellc  arquée,  calleuse  postérieurement.  Ouverture  ovale- 
allongée.  Bord  droit  simple,  aigu. 

Animal  à tête  allongée  et  aplatie,  ganiic  de  tentacules  longs,  efUlés.  Veux 
saillants  à la  ba.se  externe  des  tentacules.  Pied  ovale,  arrondi  en  avant,  plus  étroit  ' 

eu  arriére,  et  garni  d'un  opercule  ovale-allongé,  à nucléus  apical.  Kx.  : C.  areo- 
lata,  lAtmarck ; K.  spirata,  Linné;  K.  valentiaiia,  Sicainson;  E.  lutosa,  Lamarck. 

Sous-genre.  Xkuir<\.  H.  et  A.  Adams,  IKoèt.  — Coquille  à ombilic  médiocre. 

Bord  droit  deutclé  à la  partie  antérieure.  Ex.  : E.  australis,  Sotcerhtf. 


Pig  784.  Fig.  785.  Fig.  786.  Fig  787.  Fig,  788. 

£.  ipirata.  K.  trrclaU.  K.  vUcnlitii*.  K lutou.  K.  «tiatnlU. 


5*  FAMIU.K.  CYCLOPSIDÊS.  CVCLOPSIDAE. 

Nous  croyons  devoir  former  une  famille  pour  quelques  espèces  classées  jus- 
qu'ici avec  les  nasses  ou  inimcdiatcment  après  elles.  Le  mode  d'enroulement  de 
ces  coquilles,  et  leur  forme  irrégulière,  les  éloignent  assez  des  types  qui  précèdent 
pour  justiGer  cette  mesure,  quels  que  soient  d'ailleurs  les  rapprochements  que 
puissent  présenter  les  animaux.  Cette  famille  comprend  les  genres  cyclops  et 
teinostoma. 

21*  Gixrr.  cyclops.  Montfort,  1810.  \priliila.  Ptaneus,  1739. 

Cyclonissa.  Àgassiz,  1847.  Nana.  Schumacher,  1817. 

Coquille  néritiniforme,  orbiculaire.  convexe-dépriméc , oblique.  Spire  aplatie, 
à sommet  quelquefois  indiqué  par  une  légère  saillie  ou  épine.  Cnlumclle  lisse, 
l'n  calus  étalé  sur  toute  la  face  inferieure  du  dernier  tour.  Ouverture  subqua- 
drangulaire.  Canal  large  et  court.  Bord  droit  réllécbi,  lisse.  Ex.  : C.  neriteiis, 
Linné;  C.  Kamicsch,  Xvbis.  Xous  avons  trouvé  cette  petite  espèce  parmi  des 
crevettes  vivantes  qui  nous  étaient  envoyées,  au  grand  quartier  général  en  Crimée, 
par  un  de  nus  collègues,  médecin  en  chef  de  notre  hôpital  de  Kumiesch.  Cette 
coquille,  perdue  au  milieu  des  petits  crustacés,  et  à peu  près  de  même  couleur 
qu’eux,  est  brune  eu  dessus,  avec  un  liséré  blanc  à la  suture;  d'un  bruiKOsé  en 
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dessous,  sur  toule  l:i  callosité!*,  qui  est  entourée  aussi  d’un  liséré  blanc.  I«e  bord 
coiumelluirc  est  blaiicliàtrc.  Le  dernier  tour  envelop|>e  une  partie  de  la  spire,  qui 
ne  laisse  voir  qu*une  portion  de  trois  tours,  dont  le  dernier  forme  une  petite 
pointe  très-aigiic‘. 


Fig.  1S9.  C ncrilrii». 


Fig.  790-  C aerileai. 


Fig  791.  C.  neritcai. 


iC2^ 

Fig.  792.  C.  Kamirarh.  Fig.  793.  C.  Kuii«*ch.  Fig.  791.  C Kamiracfa. 


22'  Ckxre.  TKlXOSrOMÀ.  H.  et  A.  Adams,  1853. 

Coquille  orbiculaire,  déprimée,  subspirale,  polie.  Le  dernier  tour  évasé.  Tue 
lar;;c  callosité  rouvrant  la  partie  ombilicale.  Ouverture  allongée,  transverse,  ter- 
minée à son  bord  droit  en  pointe  canaliculée.  Kord  interne  calleux.  Bord  droit 
simple,  ni  bordé,  ni  réOécbi.  Kx.  : T.  politum,  Adams. 


Fig  795.  T.  p«liltim.  Fig.  79G.  T.  peliluin.  Fig.  707.  T.  pAlUom. 


6'  Kauili-iî.  h RPIRIDÉS.  PVRPVHIDAE. 

Cotte  fatnillc  comprend  les  pourpres,  les  ririnules,  les  munoceros,  les  conebo* 
lepas  de  Lamank,  et  quelques  genres  ou  sous-genres  proposés  pour  dos  types 
découverts  depuis  quelques  années,  ou  séparés  des  genres  établis  et  généralement 
adoptés. 

Les  purpuridés  présentent  des  formes  très-variées.  Ces  coquilles  sont  lisses, 
tuberculeuses  ou  spinuleuses.  La  columcile,  géncralcmeiU  aplatie,  Huit  en  |>oiiite. 
L'ouverture,  large,  est  terminée  en  avant  par  une  échancrure  oblique  et  subcana- 
liculée.  Les  animaux  ont  une  Ictc  petite,  garnie  de  deux  tentacules  coniques, 
souvent  obtus  à leur  extrémité.  Les  yeux  sont  placés  à la  partie  moyenne  externe 
des  tentacules.  Le  pied  est  court  et  elliptique.  L'opercule  est  ovalc-oblong,  à 
nucléus  latéral. 

Los  espèces  fossiles  sont  peu  nombreuses. 
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î3*'  Oenke.  CIIORVS.  Gray,  1847.  Scptre  dos  moDocrro». 

Coquille  ovalc-vciilruc,  eu  forme  de  tuii|Me.  Spire  courle.  Tours  lisses  cl  rapi- 
demeiil  croissants.  Ouverture  ovale,  lar<]c.  Canal 
droit,  lar«je,  assez  lonj^.  CoUmielle  lisse,  excavée.  Bord 
droit,  lisse,  assez  épais,  présentant  une  dent  proémi- 
nente il  lu  hauteur  du  canal.  Opercule  corné,  \uclcus 
latéral.  Kx.  : C.  <ji«]anteus,  Lesson  (iiioiioceros). 

M.  Cray  place  le  «]onrc  chorus  dans  sa  troisième 
fainille  des  huccinides , composée  de  genres  ri'partis, 
selon  nous,  plus  heureuseinent,  par  .MM.  .<4dains,  dans 
d'autres  familles.  Ainsi  la  fainille  des  buccinidés  de 
M.  Gray  coiiipreiid  les  genres  suivants  : rapana,  vitu- 
laria,  chorus,  cuina,  iiitidellu,  purpura,  coiicholepas, 
acantliiza,  sislriim  inayilus,  buccinum  et  jjastridia. 

24*  (ÎEXRK.  PIJRPVRA.  Bniyuif'rrs,  1789.  llicrotoma.  Stcaifuon,  1840. 

Coquille  ovale-obloiq^uc , mutique,  tuberculeuse  ou  anguleuse,  a spire  courte, 
à tours  rapidement  croissants,  le  dernier  ventru. 
Ouverture  ovale,  large,  terminée  inrérieurement  en 
une  échancrure  oblique,  subcauuliciilée.  ('.oliimelle 
aplatie,  (inissant  en  pointe  à sa  base.  Bord  droit  cré- 
nelé ou  à créneliires  dentiformes  a la  lèvre  interne. 
K\.  : P.  persica,  Unnarck  ; P.  columellaris,  ihid. 
Parmi  les  espèces  fossiles,  nous  citerons  la  P.  cx- 
Fij).  799.  I*  curnipu.  sculpla , Dujunlm , des  faliius  de  la  Touraine. 

1*'  sous-genre.  Tniaruts,  Klein,  — Spire  aplatie.  Dernier  tour  ventru. 
Ouverture  ample.  Columcile  arquée.  Bord  interne,  ridé  antérieurement.  Kx.  : 
P.  planospirn,  I,amarrk. 

2*  sous-gciirc.  Thukss.a,  H.  et  A.  Adams,  I8.*>3.  — Spire  élevée.  Tours 
garnis  de  tubercules  épineux.  Ouverture  allongée.  Columelle  arrondie.  Bord 
externe  crénelé  à sa  lèvre  interne.  K\.  ; P.  bitubcrcularis,  Lamarck. 

B'  sous-genre.  Stramonti,^,  Srhiimacher,  1817.  — Spire  élevée.  Tours  sim- 
ples ou  nodulcux.  Ouverture  prolongée  aiitéricureinent.  Columelle  arrondie,  simple, 
subombiliquée.  Kx.  : P.  consul,  Lamarck. 

sous-genre.  Trociii.v,  Suainson,  1840.  — Spire  moyenne.  Tours  garnis 
de  côtes  spirales  saillantes,  stqiarées  par  de  larges  sillons.  Canal  court.  Columelle 
arrondie,  siibombili(|ué«f.  Kx.  : P.  cingiilata, 

5*  sous-genre.  Poutroim,  Suainson,  1840.  — Spire  acimiiiiée.  Tours  ru- 
gueux, squamiDulcux  ou  tuberculeux.  Canal  assez  court,  un  peu  oblique.  Kx.  : 
P.  lapillus,  l.inité. 

0*  sous-genre.  Croma,  H.  et  A.  Adams,  l8od.  — Ovale.  Spire  assez  aigué. 
Ouverture  moyenne.  Bord  interne  calleux , surtout  eu  arrière.  Columelle  simple. 
K\.  : P.  uiiiygdala,  Kicner. 


Fij.  79S.  C gigtfltrui. 
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7*  gous'^enrc.  Iup.as,  H.  et  Adams,  185:1,  établi  aux  doptms  des  pour* 
près.  — ('oqiiillc  ovalc-allonqée.  Dernier  tour  assez  larjje.  Spire  élevée.  Ouverture 
moyenne,  allongée.  Bord  interne  légèrement  calleux  et  présentant  un  caliis  à la 
partie  postérieure.  Culumelle  arrondie,  subtronquée  en  avant.  Bord  externe  crénelé 
à sa  lèvre  interne.  Kx.  : P.  sertuin,  Lamarck. 

8*  sous-genre.  Vkxii.m,  Suaiiison,  1 8 iO.  ^ ('oquille  purpuriforme,  lisser 
à spire  courte.  Ouverture  allongée.  Bord  columellaire  aplati,  excavé.  Bord  droit 
assez  épais,  denticulé  intérieurement.  Kx.  : P.  vexillum,  iMmarck. 


Pig  SOO  P coIantiUrii. 


Pig  SOI.  P frnkt. 


Pig.  S02.  P pUowpiri. 
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S5«  Gbxür.  PVnri  nOIDKA.  I.yeeH,  1848. 

Coquille  turriculèc,  ventrue.  Ouverture  large.  Sommet  de  la  spire  aigu.  Tours 


Fig  810.  P.  Tbortili-  Fi|-  811.  P.  nodaUU. 


convexes,  garnis  d'une  rangée  circu- 
laire de  tubercules  ou  d'épines  mousses. 
Columelle  lisse,  arrondie,  excavée  en 
avant.  Echancrure  siplionale  large. 
Bord  extenic  mince.  Espèces  fossiles 
de  l’époque  jurassique.  Ex.  : P.  no> 
dulnta,  LyceU;V.  Thorenti,  (tArchiac. 
De  la  grande  oolithe. 


Gbxbb.  niClSVLA.  Ixmarck,  18IS. 

Pts»«CT«LC(.  KUin.  I7SS. 


Coquille  ovale,  épaisse,  il  spire  courte,  le  plus  souvent  tuberculeuse  ou  épineuse 
en  dehors.  Ouverture  oblongiie,  rétrécie  par  les  callosités  des  bords,  offrant  en 
avant  un  demi-canal  recourlté  vers  le  dos  et  terminé  |mr  une  échancrure  oblique. 
Bord  interne  plissé  ou  denté.  Bord  externe  épais,  souvent  digité  et  présentant  des 
dents  calleuses  plus  ou  moins  saillantes  à sa  lèvre  interne.  Ex.  : R.  horrida, 
Lamarek;  R.  arachnoïdes,  ibid.;  R.  digitata,  ibid.  ; R.  albolabris,  Blainville ; 
R.  claUirata,  Lamarch. 


Fig.  813. 

R.  irukDOid**. 


Fig.  813. 
a »Ik«Ukm. 


Fig  814. 
R.  borrUla. 


Fig.  815.  Fig.  SIS. 

R.  digiuta.  R.  cUlknU. 


Fig.  817.  Fig  818.  Fig  819  Fig.  820 

R,  labfrcHlata.  R.  lintaU.  R.  malira.  R.  maraa. 


Fig.  821.  Fig  823. 

R.  ebryaoftoma.  R roncalraaU. 


Sous-genre.  Sistriu,  Xlonlfoii,  18HK  Morlu,  Schumacher,  1817.  Établi 
aux  dépens  des  ricinules.  — Coquille  arrondie  ou  ovale.  Tours  rugueux,  spinu- 
Icux  ou  tuberculeux.  Ouverture  élroilc.  Bord  columellairc  présentant  quelques 
plis  tuberculeux  à sa  hase.  Bord  droit  épais,  crénelé  ou  denté  intérieurement. 
Ex.  : R.  tubcrcnlata,  HhtnvdU;  R.  niutica,  I^marck;  R.  morus,  ibid.;  R.  chr)> 
sostoma,  Deshayet;  R.  coiicatcnuta,  Blainville;  R.  lincata,  Brrve. 
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Tf*  Gbhm.  LICOnXK , MOXOCEROS.  Lamarck,  1800.  l‘DÎconiu$.  kfùnt/ort,  1810. 

Rcbolmm.  5fAHnuuVr.  1817.  Fitthtr,  Irü»  Vfkt.  1892. 

Coquille  ovale,  lisse,  squanuncusc  ou  tuberculeuse,  h spire  généralement  peu 
élevée.  Dernier  tour  renllé.  Ouverture  ovale-allongée,  terminée  en  avant  par  une 
échancrure  oblique,  t’nc  dent  conique  à la  partie  antérieure  du  bord  droit,  dont  la 
lèvre  interne  est  crénelée.  Bord  columellairc  large  et  aplati.  Ex.  ; M.  eingulatum, 
Lamarck  \ M.  tiibiTculutum,  Graif;\\.  Grayi,  AVrwer;  M.  imbricatiim,  Lamarck; 
M.  lugubris,  Sotrerhy;  M.  crassilabrum , iMmarck;  M.  calcar,  ùeihayetf  et 
M.  monacanthos,  Brocckt , rette  dernière  espèce  des  terrains  tertiaires  d'Italie. 
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28*  Grkrk.  PSKVDOLIVA.  Sicainst 
Coquille  solide,  «épaisse,  sub^qlobiilcusc. 


Fig  833.  P.  plgmbeom.  Fig.  83i.  M.  KclUlü. 

sulurc  cnnaliciilée.  Bord  coliimellairc 
Kx.  : M.  Kelictii,  A.  Adams. 


n,  S840.  Gaslridiiim.  àVbtrrr^,  1832. 

Spire  Irès-courlc,  ai<jui^.  Tours  arrondis, 
ronnés,  à sulurc  légèrement  eana- 
liculcc.  Ouverture  ubionque.  Canal 
IresH'ourt.  Bord  columeltairc  arqué, 
épais,  calleux,  surtout  à la  partie 
postérieure.  Bord  externe  mince, 
aiqu  et  présentant  à la  partie  anlé- 
rieiire  une  dent  calleuse  peu  proé- 
minente et  quelquefois  remplacée 
par  une  échanrriire.  K\.  : P.  plum- 
beiim,  Afarlini. 

Sous-qcnre.  M^crov,  11.  et  A. 
Adams,  1H53.  — Spire  élevée,  à 
eux.  Coliimelle  oblique  et  plis.séc. 


29*  Gkxre.  COXCHOLKPAS.  Lamarrk,  1801. 

CaxcRsrariLL.  Clummiti.  I7S8. 

Coquille  ovale,  bombée,  en  demi-spirale,  à sommet  incliné  obliquement  vers  le 
bord  ^aiirlie.  Ouverture  très-ample,  un  peu  oblique,  echancrée  antérieurenicnl. 
Deux  dents  à la  base  du  bord  droit.  Opercule  oblonq,  mince,  corné.  K\.  : C.  pe- 
ruviana,  Ixnnarck. 


Fig.  633  C prrtttiâttL 


Fig.  63G.  C parotiant 


30*  CR\m.  PIXA.XIA.  H.  et  A.  Adams,  1850. 


Fig.  837.  P.  ccraaalb 


Coquille  cassidiforme,  conique,  à spire  courte  et 
aijjiië.  Ouverture  ovakMiblonîpic,  écliancréc  antérieu- 
rement. Bord  coluinellaire  aplati  et  présentant  quel- 
ques plis  transi  erses  au  milieu.  Bord  droit  ai^u  et 
sillonné  intérieurement.  K\.  : P.  coronata,  A.  .^dams. 
Cette  coquille  a été  Iroiiu'e  aux  Philippines  par 
M.  Cumin<j;  elle  a été  décrite  et  figiirc'c  en  IH50  dans 
les  Proceeding's  de  la  société  zoolo«;iqiie  de  Londres, 
et  doit  être  fort  rare;  elle  ne  se  trouve  à ma  connais- 
sance dans  aucune  des  collections  de  Paris. 
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31*  Cl'MA.  Humphre^,  1797.  Klnbli  «us  dèprn»  des  pnurpres. 


Coquille  ublon,quc«  conique;  à 
«pire  élevée,  ai^ui\  Tours  an;ju- 
ieux,  spinuleux  ou  tul>crculcux. 
Ouverture  uvale*oblon;pie.  Bord 
coluiiiellnire  lisse  , présciitaiil 
quelquefois  une  forte  dent  au 
milieu.  Bord  droit  ai<(u,  sillonné 
intérieureineiit.  Kx.  : Purpura  an* 
gulifera,  Duclos;  P.  kiosqiiifor- 
mis,  ibid. 


l'ig.  83S.  <1  angulifera.  S30.  C kioaqoifonoii 


32*  Gk\m.  A.-IP.-l.V.-l.  Srbumaeher,  1817.  K(«bli  aux  dépens  des  pourpre*  et  des  pjrulo*. 


Coquille  ventrue,  ombiliquée  ou  subonibiliquée.  Spire  un  peu  déprimée.  Ouver- 
ture ovaic-allongéc.  Canal  légèrement  recourbé.  Bord  coliimcllairc  rélléclii  et  libre 
en  avant.  Saillie  ombilicale  forteineiit  ridée.  Ex.  : B.  coronata,  iMinarck  (purpura); 
R.  l>ezoar,  ibid.  (pyrule);  B.  buibosa,  Solandcr. 


rig.  840  H bewar 


Fig  811.  a.  coroaau. 


Fig  841  K bftlboM. 


33*  Grkrr.  L.4TIAXIS.  Swainton,  1840.  Klabit  aux  dépens  des  pyrule*. 


Coquille  à ombilic  largement  ouvert.  Tours  carénés,  détachés,  aplatis  en 
dessus.  Ouverture  trigone.  E\.  : L.  mauac,  Gray;  L.  purpurata,  A'o^iw. 


Fig.  843.  li.  n*«*c.  Fig.  841.  L purparsU  Fig.  6(3.  1^  ma««e 
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T Famille.  CORALLIOPHILIDES.  COHALLWPHiUDAF.. 


Nous  croyons  pouvoir  proposer  cctlc  famille  pour  un  groupe  de  coquilles  don( 
la  plupart  ont  une  forme  variable,  irrégulière,  et  qui  dépend  de  leur  séjour  dans 
les  masses  madréporiques , où  elles  se  trouvent  comprimées  et  dérorinées.  Quel- 
ques-unes présentent  même  un  canal  tubuleux , à Taide  duquel  elles  suivent  le 
développement  incessant  des  madrépores  qui  leur  donnent  asile.  Ces  animaux 
encore  peu  connus  sont  très-voisins  des  piirpuridés. 

Gkxrb.  HHIZOCHlLi'S.  Sternsirup,  1H5U. 

Coquille  pyrulifomie , plus  ou  moins  irrégulière,  solide,  variant  de  fomie  avec 

l’iige.  Des  appendices  calcaires  dépendant 
des  deux  bords  de  l'ouverture  embrassent 
les  coq>s  étrangers,  et  particulièrement  les 
branches  de  corail , auxquels  adhère  la 
coquille,  l/onverture  est  ainsi  close,  mais 
le  canal  antérieur  se  trouve  transformé  en 
un  tube  calcaire  siplional.  Kx.  : U.  aiili- 
pathiciis,  Steemtrup. 


Fig.  844.  fl  •DlipttklcM*.  Fig.  847. 


Gk.xrr.  COHALLIOPHILA.  II.  et  .1.  Matns.  t8^5.  Formé  aux  dépens  des  pyniles 
et  dos  pourpres. 


Coquille  de  forme  irrégulière,  variable.  Bords  de  roiiverture  irréguliers,  sans 
appendices,  comme  dans  le  genre  précédent.  Ex.  : C.  iicritoidea,  Lamarck  (py- 
rula);  C.  inadreporaruro,  Heeve  (pourpre);  C.  s<piammulosa.  ihùl. 


Fig.  848.  Fig.  849.  Fig  8âO.  Fig.  89I.  Fig.  852. 

C nrritoldM.  C H|uâBiiBol«>sa.  C aeritoidM.  I*.  nadrrp*r«r«in. 


36*  Gbkri.  SEPÂRÀTISTA.  Gray,  1847.  Trichotropis,  pariim,  Sowerby,  18t9. 
Coquille  orbiciilairc,  stibdiscoïdale ; les  premiers  tours  contigus,  le  dernier 

ample,  plus  ou  moins  séparé  et  distant  des 
autres.  Ouverture  large,  à bords  évasés, 
à angle  subcunaliculé.  Ombilic  large,  in- 
fiindibuliformc,  jusqu’au  sommet.  Ex.  : S. 
Blainvilleana,  /V/;/ (trichotropis);  S.  Clicm* 
nitzii , Adams. 


Fig  854, 
Ckcnnilrii- 
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37«  Gbnib.  MKLAPIL’M.  H.  ei  A.  Adamt,  ISM.  Si*pnrc  de?»  pjrulirs. 

(Coquille  pyrifornic,  ventrue,  iiüm  ombili- 
quée, polie,  luisante.  Spire  lrés-<iépritnée,  à 
sonunel  papilleux.  Dernier  tour  ventru.  Oiiver* 
turc  ample,  obloii<]ue.  Uord  coltiniellaire  e\eavé 
et  présentant  un  ruius  à U partie  ]M)slérieure. 
r.oluiiielle  tordue  en  avant  et  ofl'rant  un  pli 
oblique.  Canal  large  et  recourbé.  Kx.  : M.  li- 
ncatuni,  Lamarck  (pyrula). 

38*  Grkrb.  RAPA.  KUin,  1753.  S»‘p«rc  des  pyrulot. 

Bclsci.  Bmmfkrrif,  17V7.  RtrtLit-  Smiiiumi.  1810.  l’iseLi,  jtartim,  tMwtarek,  HIW 

<'iH}uille  p^rifonne,  mince,  globuleuse,  ombiliquée.  Spire  déprimée.  Ouverture 
lange,  oblongue,  quelquefois  pndongée  en  iin  long  canal  antérieur  droit  nu  re- 
courbé, ouvert  ou  fermé  dans  tuiile  sa  longueur.  Rord  interne  calleux,  libre  eu 
avant,  et  couvrant  en  partie  l'ombilic.  Bord  externe  simple  ou  crénelé  par  les  cotes 
externes.  Kx.  : K.  papyracea,  Lamarck  (pyrula);  K.  tubulosa,  Soiiis  (pyrula). 


rig.  SsS.  M.  liiiMlun. 


Fig.  856.  R.  tnbuloM. 


Fig  857.  Il  papync*». 


Fig-  858.  a pap)r*e««. 


(iiMUt.  LEPTOCOXCHV^.  Rupptl,  1834.  Cordiiobâ.  H.  et  A.  Adams,  1853. 


Coquille  subglobulcuse,  mince,  très-fragile,  translucide,  à spire  basse,  presque 
elTacée  par  le  recouvrement  des  lames  du  dernier  tour.  Ouverture  grande,  sub- 
ovalc , les  deux  extrémités  contournées  en  sens  opposé , 
de  sorte  que  rouverlnre  a quelque  ressemblance  avec  une 
S retournée.  Bords  non  mitiis,  le  droit  mince  à tout  âge 
et  un  peu  évasé  antérieurement.  Columclle  nulle,  sans 
ombilic,  sa  partie  antérieure  tronquée  et  contournée. 

Couleur  d'un  blanc  de  lait  grisâtre. 
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' Animal.  à trompe  AÜon^^éo,  mais  entièrement  rétractile,  la  bouche  sans 
armure  apparente.  Deux  tentacules  aplatis,  triangulaires,  courts,  réunis  à leur  base 
interne,  portant  les  yeux  à la  moitié  de  leur  longueur  sur  leur  côté  externe.  Pied 
médiocre,  inusctileux,  sans  o|Mm'iile.  Munteau  à bord  circulaire,  sans  ornement , 
avec  un  faible  iirolungemcnl  du  côté  gauche.  Cavité  branchiale,  à ouverture  nssex 
large,  la  braiichie  composée  d’un  seul  peigne  formé  de  lames  triangulaires  serrées 
les  unes  contre  les  autres.  Au  fond  de  la  cavité  branchiale  se  Iruiivc  l'orilice  des 
ovaires;  au  milieu  de  la  même  cavité,  rorilicc  anal.  Sur  le  côté  droit  du  cou,  uii 
peu  en  avant  du  tentacule  droit,  il  y a un  autre  orifice,  qui  pourrait  être  en  relation 
avec  les  organes  mâles  de  la  génération. 

Les  Icptoconques  sc  trouvent  enclavés  daus  les  polypiers,  ci  ne  communiquent 
avec  la  mer  que  par  une  ouverture  médiocre.  Kx.  : L.  Peronii,  Lamarck. 

40*  Gikri.  %i AGILVS,  Shntfort,  1810.  Campylotus.  Guettard.  1786. 

Coquille  très-épaisse,  à spire  courte,  formée  seulement  de  trois  ou  quatre  tours, 
le  dernier  abandonnant  tout  à coup  la  spire  pour  former  nii  tube  allongé,  irrégu- 
lièrement sinueux,  comprimé  latéralement,  arrondi  du  côté  de  la  base,  caréné  en 
dessus,  SC  remplissant  avec  l'âge,  et  ne  conservant  que  la  place  occupée  par 
ranimai.  Ouverture  ovale,  anguleuse,  à bords  continus.  I#a  surface  extérieure  est 
sillonnée  dans  le  sens  de  la  longueur  des  loiirs,  et 
lanielleusc,  dans  le  sens  contraire,  par  le  rapproebe- 
ment  des  stries  d’accroissement. 

Les  magiles  vivent  dans  les  excavations  des  madré- 
pores, et  seraient  bientôt  entièrement  couverts  et  étouf- 
fés s’ils  ne  niénageaienl  une  ouverture  au  dehors,  en 
prolongeant  leur  tube  de  manière  à sc  maintenir  tou- 
jours, par  de  nouveaux  accroissements,  au  niveau  de  la 
surface  des  madrépores.  L’animul  abandonne  successi- 
vement la  partie  spirale  cl  In  portion  tubuleuse  pour  se 
porter  en  avant;  il  ne  laisse  point  de  cloisons  derrière 
lui,  mais  il  dépose  une  matière  calcaire  qui  remplit 
successivement  la  portion  spirale  ou  tubuleuse  qu’il 
laisse  derrière  lui.  Kx.  M.  anliqiius,  Montforl. 

41®  Gkvrr.  SISEA.  Maretl  de  Serres , 1841. 

Coquille  coini>osée  d'une  portion  discoïde  et  de  deux  tubes  : portion  discoïde, 
héliciforme,  quelquefois  aplatie  ou  ovalaire;  le  dernier  tour  sc  recourbant  sur 
lui-méme,  à la  manière  des  anostomes,  en  deux  tubes  de  longueur  variable,  mais 
dont  l'étendue  parait  avoir  été  généralement  considérable.  Ces 
tubes,  le  plus  souvent  assez  droits,  ont  une  direction  moins 
sinueuse  que  le  tube  unique  des  magiles,  le  plus  ordinairement 
cootounié  en  .spirale.  Ex.  : Xiséa  simplex,  Marcel  de  Seires. 
Fossile  de  la  craie  compacle  inférieure  des  environs  de  N’ùnes. 

Fifl.  SGI  V limpln. 

® ^ Deux  CSpiTOS. 
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8-  Famille.  OUVIDÉS.  OLIVIDAE. 

Cette  fftmiüc  sc  compose  de  coquilles  polies,  brillantes,  de  tonne  variable 
cylindrique  ou  cylindro^onique , à spire  généralement  courte  mais  parfois  assez 
développée  ; le  dernier  tour  enveloppant  souvent  les  autres.  Ouverture  droite, 
étroite,  allongée  et  plus  ou  moins  bâillante  en  avant.  Coliimellc  colleuse,  lisse, 
plissée  antérieurement,  ou  ridée  dans  une  partie  de  son  étendue.  I/aniniul  a le 
pied  développé,  recouvrant  en  partie  les  flancs  de  la  coquille,  et  formant  deux 
lobes  auriculés  en  avant.  L'o|H'rculc  est  petit  ou  rudimentaire. 

M.  Gray  établit  neuf  genres  dans  la  famille  des  olividés,  plus  le  genre  harpa 
que  nous  n'admettons  pas  dans  ce  groupe.  Ces  genres  sont  ; sircpboiia,  olivella, 
scapbula,  agaroiiia,  ancilla,  saiidella,  éburna,  sparetia  cl  anolacia.  MM.  Adams 
comprennent  aussi  le  genre  harpa  dans  leur  famille  des  dactylidés,  qu'ils  divisent 
en  trois  sous-familles  : harpinæ,  olivinæ  et  ancillinte.  I«es  olivinés  sont  distribues 
eu  quatre  genres  et  neuf  sous-genros;  les  aiicillinés  en  deux  genres  et  quatre  sous- 
genres.  Xüiis  admettons  les  uns  et  nous  cunsi<lérons  les  autres  comme  de  simples 
divisions,  qu'il  est  difficile  de  bien  limiter  à cau.se  du  grand  nombre  d'intermé- 
diaires que  fournissent  les  espèces,  et  aussi  îi  cause  du  peu  d'importance  des 
caractères  difTércntiels. 

42*  Gbnrk:  OLIV ÀXCILLARIJ\.  D'Orbigny,  1839.  Sôpari*  dos  olive». 

Coquille  lisse,  à spire  courte,  sans  canal  sur  la  spire,  au  delà  du  dernier  tour, 
tout  Ig  reste  étant  encroûté  conslamineiit  par  le  dépiU  que  laisse  le  lobe  du  man- 
teau. ('oluniellc  très-calleuse  présentant  un  ou  deux  plis  obliques  à la  partie 
antérieure.  Animal  volumineux,  pouvant  envelopper  toute  la  coquille.  Pied  large, 
arrondi  en  arrière;  manteau  très-large,  à lobes  obtus,  arrondis  sur  les  côtés; 
donnant  naissance,  en  arrière,  » un  lobe  large,  pouvant  embrasser  jusqu'à  l’ex- 
trémité de  la  spire  C télé  recouverte  par  les  lobes  du  pied  ; point  d'opcrculc. 
Ex.  : O.  brasilicnsis,  Chemnitz. 


Kig.  8C3.  O.  ■iriniUria. 


Pig.  80-1.  O.  bruinoni!i 


PSit.  flii.i  n aSUiAi 


MM.  Gray  et  Adnms  ont  proposé  les  deux  sous-genres  suivants  : 
l*'  sous-genre.  UTSicn.iv.i,  Gray,  1847.  — Coquille  à spire  acuminéc. 
Suture  canaliculée  jusqu'au  sommet.  Ex.  : 0.  gibimsa,  Bom. 

2*  sous-genre.  LiVTiiir.iii.A,  H.  et  A.  Adams,  1853;  Scapiiiu,  Swainson,  1840. 
~ Coquille  oblonguc,  ventrue;  spire  très-courte,  obtuse,  calleuse.  Suture  noo 
canaliculée  jusqu'au  sommet.  Ouverture  très-large.  Ex.  : O.  auricularia,  Lamarck. 
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43*  Gb\rr.  AGAROXIA.  Gray,  t839.  Hialuli.  Strainton,  1840.  Srparé  des  olivM. 

Coquille  allongée,  mince,  à 
spire  aiguL*;  suliirc  canaticulêe. 
Ouverture  larye,  bdillanlc;  l>ord 
columellaire,  très>miiice  en  ar- 
rière, et  garni  de  quelques  plis 
obliques  en  avant.  Ex.  : A.  tes- 
tacea,  I^marck  ; A.  biatula, 
lAunarck;  A.  steeriæ,  Reeve. 

4V*  (ÏR\iiR.  OLÏl'A.  Bruyuières,  1789.  Daclylus.  A7W»,  1753. 

Coquille  subcylimiriqiie,  cnroiilcc,  polie;  spire  courte,  à sutures  eanaliculccs. 
Ouverture  longitudinale,  écliancréc  h sa  base.  (iOlumelle  plissée  obliquement, 
calleuse;  bord  droit  lisse.  L*animal  des  olives  est  remarquable 
par  un  appendice  liliforme  que  présente  la  partie  postérieure 
du  manteau,  et  qui  se  loge  dans  le  canal  de  la  spire.  Le  pied 
est  long,  étroit  et  elTîlé  en  arrière.  IjOS  tentacules  sont  larges 
et  épais  à la  base;  ils  forineiil  vers  leur  tiers  inférieur  une 
troncature  sur  laquelle  se  trouvent  les  yeux,  et  ils  sont  grêles 
à leur  extrémité.  Pas  d’opercule.  Ex.  : O.  iindata,  Lamarck. 

I<e  nombre  des  espèces  est  assez  considérable  ; on  les  trouve 
dans  toutes  les  mers  tropicales. 

MM.  Adams  établissent  sept  genres  ou  sous-genres  d’olives  : 

1*'  sous-genre.  Posphyria,  Rolten,  1798;  Stskpiiox»,  Browne,  1756.  — 
Coquille  siibcylindriquc,  polie;  spire  courte,  aiguë;  suture  canaliculée  jusqu’au 
sommet.  Columclle  plissée  obliquement.  Ex.  : O.  porphyria,  Linné;  O.  irisans, 
iMmarrk ; O.  peruviana,  hnnurck;  O.  spiendidiila,  Sowerhy. 


P<j|  SCO.  Fi]|  RTO  Fig  871.  Fig.  873.  Fig.  877. 

O.  irUam.  O.  iplfadîdalâ.  O.  porphyria  O ipIrndidiiU.  O.  pmitiiaa. 


Fig.  sas.  O.  iindiU. 
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2*  soua-genrc.  IsriDna,  Gray,  lHi7.  — Spire  élcvce;  suture  canaiiculéc 
jusqu’au  suinmot.  (’.oliimellc  plissée  Irnnsvei'saleiiicnl  jusqu'à  la  partie  postérieure. 
Kx.  : O.  erythrosloma,  iMmarfk  (^qenre  strephona,  Oray). 

3*  sous-f^oiirc.  CvuxDBis,  Breyii,  1732.  — Spire  entièrement  rouverte  par 
un  dépôt  vitreux.  Dernier  tour  cylindrique,  caiialieulé  ; eolninelle  plissée  trans- 
versalement jusqu  «à  la  partie  postérieure.  Kx.  : O.  tessellata,  iMmarck. 

\*  sous-genre.  Oi.ivkllv,  Suainson,  1835;  Olivixa,  d'Orbigny,  1 830.  — Spire 
saillante;  suture  eanalieulée,  oiiverhire  étroite  en  arriére,  élargie  en  avant.  Bord 
columellairc  plisse  en  avant,  calleux  postérieurement.  Opercule  corné,  semi- 
ovale,  nucléus  subapical.  Animal  peu  volumineux  ne  couvrant  tout  au  plus 
que  les  deux  tiers  de  la  co(|uille;  pied  ovale  transversalement  tronqué  ou  arrondi 
en  arriére.  Manteau  trés-étroit,  divisé  latéralement  en  deux  appendices  lancéolés, 
acuminés.  Tête  toujours  cachée  sous  les  plis  du  pied.  Kx.  : O.  iindatella,  lAimarck. 


Fig.  874.  Fig.  875.  Fig.  87G.  Fig.  S77.  Fig.  878.  Fig  879.  Fig  880. 

O.  l«HtIlaU.  O.  uiid«l»ll&  O.  roIamelUrii.  0.  erylbroatomi.  O.  biplirâU.  O.  toldtolla.  O.  mükpuncUU. 


5*  sous-genre.  Dactvijdu,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Spire  obtuse,  calleuse. 
Ouverture  étroite,  plissée,  bord  iuteme  présentant  une  callosité  prolongée  eu 
arrière  et  couvrant  en  partie  la  spire.  Kx.  : O.  inillepuiictala,  Durlos. 

G*  soiis-geiirc.  Calm.vvax,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Spire  saillante,  aigue; 
suture  eanalieulée  ; ouverture  élargie  en  avant.  Bord  iiiteme  présentant  un  calus 
épais;  columelle  simple  ou  avec  quelques  plis  en  avant.  Kx.  : O.  coliimellaris, 
Sowerhy ; O.  biplicnta,  Sowerby. 

7*  sous-genre.  L.^mfrodoha,  Swainsoii,  18i0.  — Spire  saillante,  aciiniinée, 
suture  eanalieulée;  bord  interne  simple,  calleux  postérieiire- 
nienl,  cl  présentant  en  avant  huit  ou  neuf  plis  obliques. 

Ex.  : O.  volutella,  lAunarck. 

45*  GfcwRR.  DISPACVS.  A7Wn,  1753  Kbnrna,  partim,  Lamarck. 

Anrilinrin,  partim,  Soirerhy. 

Coquille  fusiforme,  solide,  d'un  poli  très-brillant  et  profondé- 
ment ombiliquée.  Spire  saillante;  sutures  obsolètes.  Ouverture 
ovale,  allongée.  Bord  interne  tordu,  calleux  en  arriére;  bord 
externe  aigu  et  présentant  en  avant  une  légère  saillie  produite 
par  le  sillon  du  dernier  tour.  Kx.  : D.  glabratus,  iMmarck.  Pig  ssi.  D.  gUbniai. 

TOUX  PRKUÎIR.  22 
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Fig.  S93.  A.  mtrginkta.  Fig.  883.  A Tank«ni]li&iia. 


44*  (iK\iiR.  AXtALDÀ . H.  et  A.  Adam*,  1854. 

Srparé  tirs  onrillaircf  de  l^amarck. 

Coquille  non  ombiliquée  ; spire 
allongée;  suliirc  ralleusc.  Bord  colu« 
mellaire  légèrement  calleux  à sa  partie 
postérieure.  Ex.  : A.  marginala,  Im- 
nmrek  ; A.  Tankcnilliana,  Ijomarck 
(genre  sandella,  Gray). 


40*  Grxrr.  AXCILIARIA.  I^marek,  1811. 


Coquille  nblonguc,  subcyliiidrique,  à spire  courte,  non  canaliculéc  aux  sutures. 
OuicKiire  longitudinale,  h peine  écliancrée  à sa  bast\  versante,  l’n  bourrelet 
calleux  et  oblique  au  bas  de  la  columelle.  Ces  caractères  ne  peuvent  plus  s'appli- 
quer à toutes  les  espèces  découvertes  depuis,  et  MM.  Gray  et  Adams  pro}K>sent 
des  divisions  utiles.  Les  espèces  fossiles  sont  toutes  des  terrains  tertiaires.  Nous 
citerons  : A.  glandiforniis,  A.  glandina,  A.  canalifera,  A.  olivula,  I^marck,  et 
A.  dubia,  Ikshayes. 


Fig.  BSi. 

.A  glaadiforiaia. 


Fig.  SSâ.  Fig.  886. 

.A  dabia.  A rftsalîfara. 


Fig.  887.  Fig.  888. 

glaodiaa.  .A*  olivula. 


Fig.  803. 
A.  aualralia 


Fig.  804. 
A.  aligna. 
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1*'  sous-gcnre.  Ancilu,  Lamank,  1709.  — Coquille  oblonguc,  subcylin- 
driquCy  polie.  Spire  courlc,  obtuse,  suture  masquée  par  réiimil.  Ouverture 
lon;]uc,  plus  lar<]c  en  avant.  Coiuiiielle  calleuse  antérieurciiient,  tordue;  bord 
externe  simple  aiqu.  Ex.  : A.  niauritiana,  Soitei'hif  (genre  anolacia,  Oraÿ)\ 
A.  veulricosa,  iMmarck ; H.  candida,  ÏAimarck. 

â*  sous'gcnrc.  Anailxx,  Roissy,  1805.  — Coquille  à spire  plus  ou  moins 
allongée , à sutures  calleuses.  Bord  coliimellaire  avec  un  large  calus  prolongé  sur 
la  spire.  Ex.  : A.  rubigitiosa,  Sicainson;  A.  australis,  Sou'erhy. 

3*  sous'gcnrc.  Cuii/)'n'aMA , H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  à sutures 
calleuses.  Bord  interne  avec  un  calus  formant  en  arriére  un  pli  triangulaire  qui 
obstrue  en  partie  l'ouverture.  Ex.  : A.  eiigua,  Sown'by. 


9-  Eamillk.  FASCIOLARIIDÉS.  FASCIOLAIUIbAE. 

Cette  famille  comprend  un  grand  nomlire  de  coquilles  prises  dans  les  genres 
fasciolaire,  pyrule  et  turbinellc  de  Lnmarck,  et  distribuées  par  MM.  Adams  dans 
plusieurs  genres  et  sous-gciircs  ; un  nouveau  genre  (fastigiella)  a été  ajouté  par 
M.  Reeve.  I<es  fusciolariidés  ont  une  coquille  fusifonne,  lisse  ou  rugueuse,  et 
présentent  quelquefois  des  bourrelets  longitudinaux.  La  spire  est  plus  ou  moins 
longue;  rouvciiure  subordonnée  à la  forme  générale  de  la  coquille  se  termine  par 
un  canal  plus  ou  moins  long;  la  columelle,  prés  de  sa  base,  présente  quelques 
petits  plis  obliques  et  peu  saillants. 

L'animal  diflerc  peu  de  celui  des  tiirbinellidés  qui  suivent;  il  a trois  dents 
linguales,  une  centrale  et  deux  latérales;  l’opercule  est  ovale,  aigu,  à nucléus 
apical.  Les  especes  fossiles  sont  Irés-peu  nombreuses. 


Fig.  sec.  F,  fiiamenUtM. 


Fig-  S97.  P.  dittMi. 


Fig.  ses.  F.  Ulipa 
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^^7*‘ (ÎKXRK.  F ASC  10  LA  lil  A.  I^marck,  179D. 


(Coquille  fusiforme,  spire  assez  élevée,  lisse  ou  tuberculeuse.  Ouverture  ovale 
obloiiipie , assez  ample , terminée  en  avant  par  un  canal  plus  ou  moins  long. 
t^oInmeUe  plus  ou  moins  arquée , et  présentant  sur  une  saillie  de  sa  base  deux  ou 
trois  plis  tres-obliques;  bord  droit  strié  intérieurement.  K\.  : F.  distaiis,  /^amarck; 
F.  tiilipa,  F.  (ilamentosa,  Lamarck;  F.  saimo,  W’ood ; F.  pcrsica,  lieete; 

F.  auraiiliaca,  I^marck. 


rig.  sas.  ¥.  ptnir«. 


Fig.  S99  F.  mIiba. 


Fig-  900.  K.  aonalUca. 


48*  Gxxrk.  RVSVCOX.  Bolten,  1798.  Grande  figue.  Séparé  des  pjriilcs. 


Dernier  tour  largo  iioduleiix  ou  épineux.  Spire  très-courte;  ouverture  large, 
subtriangulaire,  (^anal  ouvert,  long,  entier;  bord  interne  concave  avec  un  pli 
antérieur.  Bord  externe  strié  intérieuremeiil.  Kx.  : B.  perversum,  Linné;  B.  cana- 
liculatum,  Linné;  B.  aruanum,  Linné. 


Fig.  901.  IL  «nitiiacn 


Fi,  902.  IL  {Mnrrttim 


Fig  903.  B.  caiialimlâlan. 
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MM.  Adams  proposent  un  sous-genre  Taphoii  pour  une  espèce  que  nous  ne 
connaissons  pas.  Les  caractères  de  ce  sous-genre  sont  ; coquille  striée  transver- 
salemcot,  dexlre.  Tours  arrondis;  ouver- 
ture arrondie,  prolongée  en  avant  en  un 
long  canal  légèrement  recourbé.  Ex.  : T. 
striatum,  Cray. 

49*  Cksrb.  TVDiCLA.  Bolten,  1798. 

Pyrclla.  Swaitifon,  1835.  Spirilla.  Sowerbÿ,  1842. 

Séparé  des  pyrulcs. 

Coquille  fusiforme,  à spire  courte,  à 
sommet  papilleux;  oiiverfure  subarrondie; 
canal  très-long;  colunielle  lisse  avec  un  pli 
tuberculeux  à rentrée  du  canal  ; bord  droit 

strié  inlérieureinont.  K\.  : T.  spirillus,  rig  wi.  Kig.  90j. 

Linné;  T.  porpliyrostoraa,  Adams.  T.  .piriii». 


50*  Gexrk.  L.^TIBl'S.  MouS/ort,  1810.  Polygona.  Schumacher,  1817. 

Séparé  des  larbliiellcs. 

Coquille  tuiriléc,  fusiforme,  ombiliquée,  spire  saillante,  tours  noduieux.  Ouver- 
ture ovale  oblongue.  Bord  columellairc  presque  droit,  avec  deux  ou  trois  plis  obli- 
ques; bord  externe  crénelé.  Ex.  : L.  Glosus, et  H'agn.;\j.  craticulatus,  Linné. 

1*'  sous-genre.  Pucatklm,  Suainson,  18i0.  ^ Spire  moyenne,  tours 
anguleux.  Ex.  : L.  polygonus,  Linné  (turbinella). 

2*  sous-genre.  Peristkrnia,  Morch,  1852.  Séparé  des  turbinelles.  — 
Coquille  lurriculée  non  ombiliquée;  tours  à cotes  longitudinales.  Ouverture  ovale, 
canal  court,  un  peu  recourbé.  Bord  coliimellaire  avec  deux  ou  trois  plis  anté- 
rieurs; bord  droit  crénelé.  Ex.  : L.  nassalula,  Lamartk;  L.  incarnata,  Üeshayes. 


Pig.  906  Fig.  007.  Fig.  DOS.  Fig  909.  Fig.  010. 

L.  iK&rnaU.  L filoM  L.  poljgont.  L cnlieilala.  L aaMalala. 


3*  sous-genre.  Lkitozoni.v,  Gray,  1847;  Lagrnx,  Schumacher,  1817.  Séparé 
des  turbinelles.  Coquille  ovale,  fusiforme,  turricuiée  ou  subglobulcuse ; spire 
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plus  ou  moins  allongée;  ouverture  oblonjpie,  canal  court;  rolumelle  flexueusc, 
avec  deux  ou  trois  plis  oblirpies;  bord  externe  aigu,  présentant  quelquefois  une 
légère  saillie  à sa  partie  antérieure.  E\.  : {•.  cingulifera,  Lamarck;  b.  triserialis, 
Lamarck;  L.  rustica,  Ijomank  (smaragdtiliis,  Linné,  type  du  goure  lagena); 
L.  Bclcheri,  Athms;  L.  Icucoxoïialis,  lAunarck. 


f'ig  911  Fig.  9IS.  Pig  913.  Kig  9U  Fig.  91&. 

L.  triieriali*  L.  B«lcb«ri.  L.  ciagaJifert.  L.  rtuiica.  Im  ievcowaatU. 


Fig-  9ia  F.  ctriaala. 


51«  tÎBviix.  FASTIGIKLLA.  Rene,  l«48. 

Coquille  allongée,  turriculéc,  à tours  arrondis; 
rétrécie  cl  ombiliquée  à la  base;  ouverture  petite, 
canaliculée;  canal  très-court  un  {kui  tonlu.  Ex.  : K. 
carinata,  Reeve.  Ce  genre  est  établi  pour  une  espèce 
qui  ressemble  beaucoup  à une  turriteile;  nous  ne  la 
connaissons  que  par  la  figure  donnée  en  1848  dans 
les  Proceetiings  de  la  société  zoulogiquc  de  Londres. 
Cette  espèce  appartient  à la  précieuse  collection  de 
M.  Cuming. 


10*  Famille,  TIRHIXELLIDÉS.  TVRIUXELUDAE. 

I«GS  turbinellidés  fonnent  une  famille  |K‘u  nombreuse  représentaut  une  partie  du 
genre  turbinella  de  Lamarck,  et  particulièrement  les  espèces  a colunicllc  garnie 
de  plis  denlifurmes  gros  et  transvorses.  lA*iir  coquille,  plus  ou  moins  turbiiiée,  est 
solide,  épaisse,  lourde,  lisse  ou  tuberculeuse  et  même  épineuse.  La  spire  est 
généralement  courte;  rouvcrtiire  large,  longitudinale,  est  terminée  en  avant  par 
un  canal  plus  ou  moins  long.  Les  plis  de  la  columelle,  nu  nombre  de  trois  à cinq, 
sont  saillants  et  comprimés. 

L'animal  a trois  dents  linguales,  une  centrale  et  deux  latérales;  lopercule  est 
ovale,  aigu,  à nucléus  apical. 

Les  espèces  fossiles  sont  très-peu  nombreuses. 
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Gsksb.  TVRBlSELhA.  Lamarck,  1700.  Uaxia.  Klein,  1783. 

Coquille  turbinec.  épaisse,  pcsiinlc,  couvciic  d'un  épiderme  llbreiit;  A spire 
plus  ou  moins  développée;  dernier  tour  ventru  ; ouverture  obloD<{uc  canniiculée  à 
sa  base;  columclle  pn*sentant  à sa  partie  médiane  trois  ou  cinq  plis  transverses, 
saillants,  comprimés;  bord  droit  simple,  ai^u.  Ex.  : T.  p^rum,  T.  rapa,  T.  napus, 
T.  scolymus,  Lamarck  ; T.  fusus,  Soicerby;  T.  ovoïdca,  Kiener. 


rig.  VI  <.  1 pjrvin. 


53*  Gixri.  SCOLYMVS.  Stramton,  1833.  Vuuin.  BoUen,  1708.  CjaiHlona. 
Schumather,  1817.  S^lparê  (lr«  liirbinrllcs. 

Coquille  lulicrnileuac  ou  épineuse,  à spire  nsscs  couric;  dernier  tour  ample; 
ouverture  oblnnguc,  lerminéc  par  un  canal  court;  columclle  présentant  à sa 
partie  médiane  trois  ou  quatre  plis  Iransrerscs,  saill.ints;  bord  droit  irrégulier. 
Ex.  : S.  comigerus,  S.  ccramicus,  Linné;  S.  cassidiformis , Retve. 


Pig.  911.  T.  AveliUr 


Pig.  930.  T.  ««111110* 


Pig.  932.  T.  fuMU. 
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Il*  Famim-e,  VOI.UTIDKS.  l OLVTiùAE. 

Cette  famille  comprend  des  coquilles  remarquables  par  la  variété  et  l'élé^ancc 
de  leurs  formes  autant  que  par  la  beauté  de  leurs  couleurs;  elles  sont  enroulées, 
plus  ou  moins  allongées,  plus  ou  moins  amples.  L'ouverture  généralement  large 
est  échancréc  en  avant  et  ne  sc  prolonge  jamais  en  canal;  la  columelle  présente 
trois,  quatre  ou  cinq  plis  dentiformes,  obliques;  les  antérieurs  plus  gros,  l/animal 
a la  tête  large,  distincte;  des  yeux  sessilcs  placés  un  peu  en  arrière  et  près  de  la 
base  externe  des  tentacules  ; un  8i])hon  recourbé  cl  auriculc  latéralement  à sa  base  ; 
un  pied  très^large,  surtout  en  avant  et  débordant  la  coquille;  une  seule  dent 
linguiile,  centrale;  pas  d’opercule. 

Dans  celle  famille  nous  comprenons  les  volutes,  les  mitres,  les  margttiellcs  et 
les  volvaires  de  Lamarck. 

Les  espèces  fossiles  ne  se  montrent  pas  avant  l’époque  crétacée,  qui  n’en  compte 
qu’un  très* petit  nombre;  elles  deviennent  plus  abondantes  dans  les  terrains 
tertiaires.  \ous  citerons  les  V.  harpa,  IjOmank;  V.  Brandcri,  Defranec;  V.  La- 
brella,  l^amarch ; V.  tonilosa,  Dfshayes;  V.  muricina,  J.amarck;  V.  lyra, 
/jomtnrk ; V.  ventricosa,  Dfft'attce;  V.  crenulata,  iMmarck ; V.  musicalis,  lamarck; 
V.  mitrata,  Deikayes;  V.  Kequienana,  d'Oritigny;  V.  Prevostii,  Rouauït;  V.  rari- 
spina,  lamarck  ; V.  Laniberti,  Soicerby. 


F!g.  93& 

V.  watrieoM. 


Fig.  927.  Fig  939.  Fig.  939. 

V.  cr#n«UU.  V.  Bnsdtri.  V-  RrqBinant. 


Fig  930 
V.  Ip«. 
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Fig.  930.  V Fig.  037.  V-  barpt.  Fig.  938.  l'.  maricina.  Ptg.  939.  V.  moai(«lia. 

54*  (iRKRR.  l OLVT A.  Lauiarck , 1802. 

Coquille  ovale  ou  fii^ifornic,  quelquefois  venlrue,  quelquefois  conique,  à spire 
courte  ou  allonyée,  rarement  aiguë,  plutôt  obtuse  et  parfois  mamelonnée;  à tours 
lisses,  rugueux  ou  cancellés  par  exception,  quelquefois  tuberculeux  ou  garnis  de 
tubercules  spiniformes  postérieurement.  Louverture  est  ample,  lernunée  en  avant 
par  une  échancrure  assez  profonde,  sans  canal.  Le  bord  coluinelluire  présente  des 
plis  dentiformes,  obliques,  dont  les  plus  gros  sont  nntériciirs.  Le  bord  externe  est 
lisse,  rarement  crénelé  à sa  lèvre  interne. 

\I.  Gray  établit  neuf  genres  pour  les  volutes  de  Lam  rck , ainsi  qu'il  suit  ; 

Genre  vrtis.  Ex.  : Voluta  cymbium,  olla,  proboscidalis. 

— cvuntL'M.  Ex.  : V.  melo,  ætbiopica.  BroderipÜ. 

— S€.4i'iM.  Ex.  ; V.  pacifica,  vesperlilio. 

— FU.uüRaRM.  Ex.  : V.  fiilminata. 

— CAI.UPARA.  Ex.  : V.  bullata. 

— voLiT.%.  Ex.  : V.  musica. 

• — lARiA.  Ex.  : V.  lyræfonnis,  Delesscrtiana , liarpa. 

— l'OLiTKLiA.  Ex.  : aiigulala,  scapha,  imperialis. 

— AUORi.%.  Ex.  : V.  undulata. 

Ton  piuniiiR.  23 


Fig  912 
y.  l'mMii. 


Fig  913 

r«ri*|iiiia 


Fig  93». 
l.  milrili. 


Fig  935. 
V Ubfvlla. 
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MM.  .^dams  divisent  la  ratnille  des  vülutidés  en  trois  sous-familles  : la  première, 
cynihiinæ,  comprend  les  genres  cyinbiutn,  mcio  (avec  un  sous-genre  ausoba)  et 
aiiiica;  la  seconde,  zidoniiup,  n'a  (lu’iiii  genre  zidona;  la  troisième  eidin  se  com- 
pose des  genres  callipara,  cyinbiola,  scaphclla  (avec  un  soiis-gcnrc  alcillioé), 
voliita,  liar|Mila,  riilgiiraria  (avec  im  sous-genre  aurinia),  lyria  (avec  un  sous- 
genre  ena*lu)  et  volulilitlies.  .Vous  iradiiieltons  pas  les  sous-familles  établies  par 
MM.  Adams;  les  caractères  qu'ils  invoquent  ont  selon  nous  trop  peu  d'importance, 
niais  nous  adoptons  les  groupes  qu'ils  proposent  comme  des  divisions  ne  présen- 
tant nièine  pas  toutes  des  différences  subgénériques. 

I"  soiis-gcnrc.  Cvvinuu,  Klein,  175!);  Cvmda,  Rrodcrip,  1826;  Yrti'S, 
Adansoii,  1757.  ~ Coquille  ovale  oblonguc,  ventrue;  spire  courte  .a  sommet 
obtus,  caduc,  à tours  aplatis  siqH*rieiiremenl.  Ouverture  obloiigue,  bâillante; 
Imrd  coliimellaire  calleux  avec  trois  gros  plis  obliques;  bord  externe  simple, 
aigu.  Ex.  : V.  cymbium , l.înné ; V.  marnilla,  Gray;  V.  porcîna,  I^imarck; 
V.  proboscidalis,  Hroderip. 


PitI  OU).  V.  porrint.  Fig.  011.  V.  rjmbînm  Fig.  043.  V.  mtmilk  Fig.  04S.  V.  probosciddi*. 


2'  sous-genre.  Mrix>,  Humplirey,  1707.  — Coquille  ovale  obiongue,  ventrue; 
spire  courte  à sommet  obtus,  persistant;  tours  souvent  couronnés  d'appendices 
spinifonnes;  ouverture  obiongue,  large.  Coltimelle  présentant  trois  ou  quatre  gros 
plis  lamelliformes,  obliques;  bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  : V.  æthiüpica, 
V.  iiidica,  Soteerby;  V.  melo,  Soîamhr. 

!)*  sous-genre.  Arsoe.v,  H.  et  j).  Adams,  1853.  ~ Coquille  à spire  courte, 
couronnée  depincs  jusque  sur  le  bord  du  dernier  tour;  sommet  spiral.  Ex.  : 
V.  cyinbiola,  Chfmnilz;\.  coroimta,  Kieuer. 

sous-genre.  An.ic.v,  Cray,  I8i7.  — Coquille  solide,  ovale  obiongue, 
ventrue  ; spire  moyenne,  h sommet  papilleux  ; tours  lisses  ou  garnis  postérieurement 
de  tubercules  spinifonnes.  Ouverture  longue,  assez  bâillante;  bord  columellairc  le 
plus  souvent  calleux;  coliAiielle  avec  quatre  plis  obliques;  bord  droit  simple, 
mince.  Ex.  : V.  scapha,  Gnielin;  V.  vespertilio,  Linné;  V.  rutila,  Droderip; 
V.  piperata,  Soœerby. 


Digilized  by  Google 


Fig-  947-  V.  corani.  Fig-  948.  V-  roreoala.  Fig  949.  V.  i npariali* 


188 


(iASTKKOPODKS. 


5*  8ou8-*|cnrc.  Vouitki.h,  d’Orbijjny,  1839,  Ziim)\%,  H.  i*l  A.  Adams,  1853. 
— 4<oqiiillc  allongée,  suht'^liiidriqiic;  spire  eflllce,  comme  usée,  à sutures 
couvertes  d'un  depot  vitreux.  Tours  lisses,  an'pileiix.  Ouverture  longue,  bâillante; 
bord  coliimcilairc  calleux;  columcUc  avec  trois  ^ros  plis;  bord  droit  aiyu. 
Ex.  : V.  angulata,  Solander. 

Les  animaux  des  voliitelles,  dit  M.  d'Orbi^ny,  préseiileiU  du  côté  gauche  un 
tel  développement  des  bords  du  riianleau , que  eelui-<‘i  vient  recouvrir  toute  la 
coquille  jusqu'à  son  extrémité.  Il  s'ensuit  que  In  co<{uille,  au  lieu  d'étre  rugueuse, 
SC  couvre  d'un  encroûtement  seuiblublc  à celui  des  }>orcelaines , et  conserve 
toujours  sa  surface  polie  et  brillante. 

0'  sous-genre.  Caujpahv,  tiray,  I8i7.  — Coquille  obloiigiie  ovale,  milice; 
spire  courte,  obtuse,  à sommet  papilleux;  dernier  tour  ventru;  coluiiielle  avec 
trois  gros  plis  antérieurs;  bord  externe  s’étendant  jusqu'à  la  spire.  Ex.  : V.  bullata, 
Swaimon. 


Kig.  OjT.  V. 


7*  sous-genre.  Cvmiuola,  Suninson,  1853.  — Coquille  ovale  oblongiic, 
mince;  spire  plus  ou  moins  saillaiilc,  à sommet  papilleux.  Ouverture  plus  ou 
moins  bâillante;  bord  coliimellaire  calleux  ; eolumelle  avec  trois  ou  quatre  gros 
plis  obliques.  Bord  externe  mince,  aigu.  Ex.  : V.  magnitica,  Chemnitz  ;\ . festiva, 
Ijnnarek ; V.  aiicilla,  Solandrr;  V.  Kerussaci,  Donovan. 

8*  sous-genre.  Scapiiki.i.a , Suninson,  1832.  — Coquille  oblongiic,  spbey- 
liiidriqnr;  spire  conique  ; tours  lisses.  Ouverture  allongée,  étroite;  eolumelle  avec 
qiiata*  plis  obliques  ; Imrd  droit  simple,  aigu.  Ex.  V.  Jiinonia,  ^'//cwimVs  ; V.  Tur- 
ncri,  Gray  ; V.  iindulata,  Lamarrl*  ; V.  rcliculnla,  ïleeve  ; V.  zébra,  l,each. 

0*  sous-genre.  Aiæitiioe,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  fusifonne; 
spire  snillanlc,  sommet  papilleux;  ouverture  allongée  assez  bâillante;  bord  rolu- 
mcllairc  calleux;  eolumelle  avec  quatre  plis  obliques;  bord  droit  subrédéclii. 
Ex.  : V.  pacifica,  Solander;  V.  fiilgclrum , Broderip. 
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lu*  8üus-*}curc.  VoLiTA,  Linné,  1758.  — Coquille  solide,  conique,  atours 
tuberculeux;  sur  le  dentier  tour  les  tubercules  s'allongent  et  forment  des  côtes 
longitudinales.  Ouverture  oblongue,  assez  large.  Bord  columcllairc  calleux,  et 
garni  dans  toute  sa  longueur  de  plis  dont  les  plus  gros  sont  anterieurs.  Bord  droit 
épais,  subréfléchi.  Ex.  : V.  niusica,  Linné. 

Il*  sous-gciire.  H.arpi'U,  Suainson,  1835.  — Coquille  solide,  à tours 
lisses,  à spire  conique,  à sommet  papilleux.  Ouverture  oblongue,  a.ssez  évasée, 
bord  columcllairc  calleux  ; rolumellc  avec  sept  ou  huit  plis  obliques,  les  antérieurs 
'plus  gros.  Bord  droit  assez  épais.  Ex.  : V.  vexillum,  Chemnitz. 

lâ*  sous-genre.  FruoRARiA,  Schiiinacher,  1817.  — Coquille  allongée,  fusi- 
forme; spire  assez  saillante,  à sommet  papilleux,  obtus.  Tours  garnis  de  côtes  longi- 
tudinales, striés  transversalement;  le  dernier  rétréci  en  avant.  Ouverture  allongée; 
columcllc  avec  huit  ou  dix  plis  obliques,  ceux  du  rentre  plus  gros;  bord  droit 
assez  épais,  légèrement  crénelé.  Ex.  : V.  fniminala,  Lamarrk  (rupestris,  Gmelin), 
13*  sous-genre.  Alrixia,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  très-allongée, 
fusiforme.  Spire  à sommet  papilleux.  Tours  subplissés  longitudinalement,  et 
finement  striés  transversalement.  (îolumelle  à plis  obsolètes;  bord  interne  simple, 
mince.  Ex.  : V.  dubia,  Broderip. 

14*  sou8»gcnrc.  Lvria,  Gray,  1847.  — Coquille  fusiforme,  assez  épaisse  ; spire 
saillante;  (ours  ganiis  de  côtes  longitudinales.  Ouverture  allongée;  Imrd  colniiicl- 
lairc  calleux  et  présentant  un  grand  nombre  de  plis  transvcrscs,  avec  trois  plis  priii* 
cipaux.  Bord  droit  épais,  aigu.  Ex.  : V.  Oclesscrlii,  Petit;  V.  lyncformis,  Sœainson. 

15*  sous-genre.  Exæta,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  haiqûformc, 
assez  solide;  spire  saillante,  aigue.  Tours  couverts  de  petites  côtes  longitudinales. 
Ouverture  allongée;  boixl  columellaire  calleux.  Columcllc  avec  quatre  plis 
transverses.  Bord  droit  épais,  aigu,  et  présentant  un  tubercule  à l'intérieur. 
Ex.  : V.  harpa,  Bnmes. 

lU*  sous-genre.  VoLmuTiiss,  Svaiiison,  1831.  — Coquille  fusiforme;  spire 
saillante,  à sommet  aigu;  tours  cancellés.  Ouverture  oblongue.  Bord  columellaire 
calleux;  coUimelle  avec  des  plis  rudimentaires  nombreux;  bord  droit  mince. 
Ex.  : V.  abyssioola,  Adams  et  Beeve. 


Fig  96*7. 
V. 


Fig.  90& 
\'.  dtMlcm 


Fig.  969. 
V.  pilclin. 


Fig.  970, 
V.  UiliMÎa 
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Fif.  971.  V Pacific*. 


Pi,  073.  V.  falgclron. 


Fig.  07i.  V.  miiiica. 


Fig.  975.  V.  «eiillim. 


Fig  071.  V.  rHlminiU. 


Fig.  976.  V dubU 
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55«  Grxrb.  JdlTRA.  Lamarck,  1799.  Tiarclli.  Sxcainson,  1840. 

Coquille  Uimculéc  ou  subrusiforme , à spire  aiguti  au  sommet;  à base^han- 
crée  et  sans  canal,  (^olumelle  chargée  de  plis  parallèles  entre  eux,  transverscs  et 
flonl  les  inférieurs  sont  les  plus  petits.  Rurd  coluincllairc,  mince  et  calleux. 

L animal  des  mitres  a la  tétc  petite,  assez  élangie,  munie  de  deux  tentacules 
cylindriipics,  peu  contractiles,  siiballongés , renflés  à la  base;  les  yeux  sont  au 
côté  exlcroc  du  renflement.  Bouche  très-contractile,  laissant  presque  constamment 
sortir  lino  trompe  cylindrique,  flexible,  tri's-extcnsiblc.  Ex.  : M.  papalis,  Linné; 
M.  episeopalis,  Linné. 

Les  espèces  fossiles  sont  assez  nombreuses.  Ex.  : M.  raricosla,  iMumrck; 
M.  monodoiitn,  himarck ; M.  subplicatn,  hnhnyei;  M.  l^joyi,  beshayet; 
M.  Broiigiiiurlii , Deshayfx;  ,\I.  parisieiisis,  Drs/inyex;  M.  crebricosla,  I^mnrrk; 
M.  lahralula,  Lamarck ; W.  scrobiculala , Bnxrhi;  M.  elongata,  Lamarrk. 


Fis  981.  Fig.  98S  FJg.  9S.1.  Fig  9«i-  Fig  98.V 

U M.  nroBgMHii.  M.  arrokiciilaU  U.  eiongsU.  M.  rrfbrifailt. 


Fig.  98G.  Fig  987.  Fig.  988  Fig  989.  Fig.  990 

XI.  «■bplw’itâ.  II.  Laja5i.  II.  nMaadoBta.  II.  paricieBiii  M.  rârifMU. 


Los  auteurs  anglais  et  MM.  Adams  en  particulier  admettent  dix-nenf  genres 
nu  sous-gciires , proposés  dans  le  genre  initra  de  I>amarck.  Plusieurs  de  ces 
divisions  sont  heureuses,  et  presque  toutes  sont  utiles  pour  le  classement  des 
espèces  connues  jusqu'à  ce  jour.  Ces  divisions  sont  t 
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Le  genre  niilra,  pour  MM.  .^dams,  esd  limité  ans  espèces  fusiformes,  épaisses; 
à spire  éleeèe,  aiguë;  à ouverture  petite,  étroite,  écliancrée  en  avant;  à coluinelle 
obliquement  plissée;  à bord  droit  assez  épais  et  lisse  intérieurement.  Ev.  : M.  epî- 
scopalis,  M.  papuHs,  tAimarrl*. 


Pig  901 
U.  p«p«lii 


Kig  99i 

M tdfliU. 


Fig  wn 
VI.  filaM. 


Fig.  094 
U rorAMia. 


I'' sous-genre.  XRaii.vau,  Suaiiison,  1840.  — Sillons  transverses;  dernier 
tour  rétréci  en  avant.  Ouverture  étroite  postérieurement,  béiilaiite  en  avant;  bord 
evtcnic  lisse  intérieurement.  Ev.  : M.  adusta,  Martyn. 

'1*  sous-geiire.  Scauricii..v  , Saainsou , IHiO.  — Rugueuse;  petites  ciMes 
transverses,  assez  élevées,  avec  des  stries  longitudinales;  sutures  non  couronnées; 
ouverture  moyeiiiie.  Bord  externe  crénelé  intérieurement.  Ex.  : M.  graiiatina, 
lAïmarck. 

sous-genre.  Cancuo^v,  Suainson,  1840.  — Fusiforme  grêle.  Spire  aiguë. 
Tours  avec  des  cétes  spirales  assez  élevées,  linéaires.  O.iverture  médiocre.  Rord 
externe  mince.  Ex.  : M.  filosa,  Lamarck. 

•4' sous-genre.  Cifiivs.vvig,  H,  et  A.  Adams.  1853.  — 

Ovale  ; spire  de  même  longueur  que  rmiverture;  tours  avec 
des  cétes  transverses.  Rord  externe  crénelé.  Ex.  : M.  coro- 
iiata , Lamarck. 

5*  sous-genre.  Is.vnA,  II.  et  A.  Adams,  1853.  — Miiiee, 
siibulée,  spire  plus  longue  que  l'ouverture.  Tours  simples. 

Ouverture  dilatée.  Rord  inlernc  avec  un  calus  prononcé; 
bord  externe  mince,  lisse  intérieureniciit.  Ex.  ; M.  biili- 
moïdes,  Rcere. 

TOUR  l'NRVtIRR. 
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()•  sous-flcnrc.  MmcA.  H.  cl  A.  Adam»,  1853.  — Suhiiléc,  miiut*;  spiro 
boatu'oiip  plih;  longue  que  l'ouverture;  tourri  Gneiiient  striés.  OuverUire  diiulée  en 
avant;  bord  externe  mince,  simple.  K\.  : M.  ancillide.^,  Suahison. 

“•  sous-genre.  Aidovk,  11.  et  A.  Adams,  IS.’î;!,  — Fusifoiine,  lisse,  polie. 
Spire  aigue,  aussi  longue  que  rouverlurc;  bord  intenie  excavé,  aviM*  deux  plis 
obtus  dans  le  milieu.  Bord  externe  iniiue,  simple.  K\.  : M.  insignis,  A.  Adams 
Nous  ne  connai.ssons  |)as  cette  espèce. 

8*  sons-genre.  V«u.itomitb.» , (iray,  1847.  — Ovale  ou  rusiforme,  lisse,  épi- 
dermée.  Tours  simpU^.  (îolutiielle  avec  des  plis  obliques.  Bord  externe  mince, 
simple,  arqué.  K\.  M.  ebeniis,  lAimarck. 

9*  sous-genre.  Sthk'.atki.u,  Suainson,  1840.  — Solide,  ovale  ou  fusiforme , 
généralement  épidenuée.  Spire  aiguë;  tours  lisses  on  striés  tranversalemenl. 
Ouverture  étroite.  Coluinelle  plissée  transversalement.  Bord  inleme  calleux  poslé- 
ricurenient.  Bord  externe  assez  épais.  Kx.  : M.  pau|KTCiila,  iMmarck ; M.  litterala, 
La  mardi. 

10*  sous-genre.  Mitbkoi.1,  Suainson,  I8i0.  — Solide,  fusiforme.  Spire 
aiguë,  somiiiet  parfois  papilleux.  Tours  lisse.s  ou  striés  transversaleiiienl.  («olumelle 
avec  des  plis  assez  larges.  Bord  externe  gibl>eu\  iiitérieiireinenl  dans  le  milieu. 
Ex.  : M.  liinbifcra,  Lamarrk. 

1 1*  sous-genre.  Zikru.^xv,  (iray,  1847.  — Solide,  ovale;  spire  courte,  aiguë  ; 
dernier  tour  giJiiflé  à la  partie  postérieure.  Boni  colmnellaire  avec  tmc  forte  callo- 
sité en  arriére.  Bord  externe  épais  assez  aplati,  sinueux,  canaiiciilé  |>oslérieiire- 
mcul,  et  garni  de  dents  lamelleuses  en  dedans  de  la  lèvre  interne.  Kx.  ; M.  /ier- 
vugeliana,  flhrmnitz  (cancellaria , Lamarrk)\  M.  vii>{ata,  Heere;  M.  aiitliraciim . 
Heeve;  M.  robusla,  Heere  ;\\.  U oldemarii , hiener. 

I2' soiis-gciire.  TiRBicit.v,  Klein,  175*.J,  ViLCKai.v,  Blainville,  1824.  — 
Allongée,  turriculée  avec  des  cotes  longitudinales  ou  des  plis.  Spire  aiguë. 
Ouverture  assez  étroite,  allongée;  eoliimelle  plissée;  bord  columellaire  calleux 
poslérieuremeiil.  Bord  externe  strié  intérieurement.  Ex.  : M.  plicaria,  Linné; 
M.  vulpet'uln,  Ltnné;  M.  taniiata,  iMmarrk;  M.  eocciiiea,  Heere;  \l.  corniguta , 
h'iencrjW.  lyrata,  fMmatrk;\\.  regiiia,  Chemnifz. 

13*  sous-gcurc.  Oostki.i.vria , Suainson,  1840.  — Dernier  tour  eoiilraelé  en 
avant;  tours  garnis  de  rotes  longitudinales;  lèvre  interne  du  bord  droit  striée. 
Ex.  1 M.  torulosa,  iMinnrck ;\\.  seiuifasciula . hnnarrk ; W.  turriger,  Heere. 

14*  sous-genre.  Brsi.v,  Suainson,  1840.  — Ovale,  iiodiileiisc  ou  à rôles 
longitudinales;  spire  souvent  eoiirte  el  obtuse.  Bord  externe  épais,  smiveiil 
rélléchi.  Kx.  : M.  palriarclmlis,  (’.hemnitz;  M.  Iiiciileiita,  Heere;  .M.  Turben,  Heere. 

15'  sous-genre.  Caluthka,  Suainson,  1840.  — (À>tes  longitudinales, 
linéaires,  croisées  par  des  büiules  et  des  stries  Iransverses.  Dernier  tour  étroit  en 
uvaiil.ei  un  peu  roiUractc.  Spire  allongée.  Ex.  : M.  subniata,  iMminrk ; M.  Slaiii- 
forthii,  Heere;  \\.  stigmalaria,  Ijtmarrk. 
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Fig  Fij|.  Fig  1000.  Fig  I1M)I  Fig  1002.  Fig  lOO;'» 

\l  |>*B|>rn'iila.  U U-  lilli^aU.  \!  «tr;|aU.  U.  rlM'iiit*.  M.  iimbif^ra. 


Fig  1IK1I  Fig  100.%  Fig  liHNi  Fig  IIKIT.  Fig  UH)K  Fig  lOOO. 

\1.  2i«TM»gdiatia.  U «nllirtciiirt  U.  WnlHi'inarü  M rvbosh  M.  turrigrr.  M palriarctiali* 


Fig  lOlO  Fig  lOII  Fig  1012  Fig  lOU.  Fig  101 1 Fig  I0|%  Fig.  lOlli 

Vf  pivaliaria  U tucnIfRia  U MMiiifax  taU  U plinria.  U loralota.  VI  Turbrn.  VI.  mirilka 


Fig.  1017  Fig  lOlK  Fig  1010.  Fig  1020  Fig  1021  Fig.  1022 

Il  raariaU.  VI  liuaraU.  VI  «iihniaU.  VI.  frnnlrala.  VI  dartyl»»  VI  punctaU. 
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16*  sous-genre.  Thau,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Fusiforme,  cancellée. 
Spire  aussi  longue  que  l'ouverture.  Dernier  tour  atténue,  recourbé.  Bord  externe 
avec  un  petit  sinus  à la  partie  postérieure,  sillonné  intérieurement.  Ex.  : M.  miri- 
fica,  Iteerr, 

17*  sous-genre.  Xioa,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Spire  aigue;  tours  lisses, 
.subnoduleux  ou  carénés.  Bord  interne  calleux;  bord  externe  parfois  assez  épais 
au  milieu.  Ex.  : M.  peculiaris,  fleeve. 

18*sous-genrc.  Cylindr.a,  Schumacher,  1817.  — Suheylindrique,  oliviforme; 
spire  conique;  ouverture  étroite;  lèvre  externe  du  bord  droit  crénelée.  Ex.  : M.  fe- 
nestrata,  l^marck  ; M.  dactylos,  Reeve;  M.  punctata,  Stcainson  ; 

19*  sous-genre.  Sivainsovia,  H.  et  A.  Adams,  1853;  Mitrkij.a,  Suaiiison, 
1835.  — Oliviforme,  lisse,  polie;  spire  saillante,  quelquefois  épidermée; 
dernier  tour  allongé.  Ouverture  moyenne  assez  étroite.  Bord  externe  lisse. 
Ex.  : M.  fasciata,  Mariyn;  M.  tissurata,  Lamarck. 


rig.  1023.  M.  Suiaforthii.  RMt4.  Fig-  I02i  M.  IpaU.  Lmmuirrk.  Fig.  I02â.  M.  rorrggaU.  Umarrk. 
Fig.  I02ti.  U.  talpffala.  I^mtank.  Fig.  1027.  M.  ilignatarit.  Lam^rrk.  Fig  I03S  M.  ttfiniaU  Umnrfk 
Fig.  1029.  M.  rrgint.  Sotrtrky.  Fig-  |030i  XI  ponliScaliiL  Larnttrck.  Fig  1031.  II.  rarrîara.  Ht*rr. 
Fig.  1032.  M.  la'nikU.  iMmarck. 
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56'  Gk.vrk.  (lOXOHKLtX.  Suaituon,  1821.  Iinbriniria.  ScAtimaeher,  1817. 
Coquille  en  forme  de  cône,  à spire  déprimée,  à sommet  aijpi.  Ouverture  droite, 
étroite;  roliimclle  nvec  six  ou  sept  plis  lameUeiix  presque  traiisverses;  bord  droit 
assez  épais,  parfois  crénelé.  Ex.  : C.  emiinis,  Schuninrher  (marmorata,  Quoy)\ 
C.  citriniis,  /trrreyC.  coiiiis,  Chemnitz  ; Ç,.  osscus,  Reeve. 


Pig.  loaa.  (1  CAuict».  Pig  C rooita.  Pig.  lUI.S.  C dlrinai.  Pig  lO'iti.  C. 

57'  (Jüxnif.  ^t.ARGIXELLA.  Lamnrrk,  1799.  Pnrcrllan».  Atlanson.  1757. 
Coquille  siibovale  ou  ovabwdilnn^iie , lisse,  brillante,  polie,  parfois  roslulée. 
Spire  pinson  moins  saillunle,  déprimée  ou  radiée.  Ouverture  étroite,  allongée, 
tronquée,  ou  à peine  écliaiienH*  en  avant.  Coliimellc  garnie  de  plis  plus  nu  moins 
obliques  et  presque  égaux.  Bord  externe  renllé  et  formant  nn  boinrelel  marginal. 


Pig.  10.17  U Kripta  Pig  I01S.  U.  Mali»  Pig.  1039.  M.  Irino^ta.  Pig  1040  M rMtiva.  Pig  1011.  U fairiaU. 


Pig.  1042.  Pig.  104.1  Pig.  1044.  Pig  I04Ô  Pig.  104G. 

M.  HA<lata.  U.  giaballa.  \l.  nulHVaU  M.  liaibala.  M r«aairfali>- 


\ou8  reproduisons  les  remarques  de  M.  Petit  de  la  Saiissaye  sur  le  genre  inar- 
ginellc  et  sur  les  divisions  projmsées  à diverses  époques  : 

En  1817,  Sduimaelier  jugea  convenable  d’établir  des  sections,  et  il  proposa  ; 
l“de  conserver  le  nom  de  marfjinrUa  pour  les  es|ière8  ayant  une  spire  plus  on 
moins  saillante;  2*  de  donner  le  nom  générique  de  jt^rsiruht  aux  espèces  dont  lu 


Digitized  by  Google 


I9H 


GASTÉROPODES. 


spire  est  di'priinée;  A"  de  eom])roiidre  dans  un  jjeiiro  hyalina  les  espèces  à bord 
tram-hant,  ran>]ées  depuis  dans  le  <{cnre  volvnria. 

Eu  IS^O.  M.  Suainson,  prenant  pour  hase  d'une  imiiveUe  elassiliculion  (piel- 
qiies  léjp'TOS  difTérences  dans  les  formes  «jénorales  des  maripiielles  et  s'appuyant 
sur  des  cararlères  vaques  et  peu  iiiipoiiants,  étahül  dans  ce  qeiirc  des  divisions 
au\(|uclles  il  donna  le  nom  de  rolnteUa , yihheruîa  el  glaMla. 

En  IS44,  M.  Hinds  divisa  en  deux  groupes  U‘S  iiiarjjinelles  qu’il  décrivit  dans 
la  {Ktrtie  zfM)loqique  du  voyaqc  du  Sulpliur;  il  désiqna  ces  qrou|k'S  sous  les  noms 
suivants  : Pu t:\ospiKA.  Esjwees  à spire  élevée  ou  saillante.  Chutospirv.  Espèces 
à spire  en  quelque  sorte  carliée.  Comme  on  le  voit,  ces  deux  groupes  correspon- 
dent à ceux  indiqués  par  Schumacher  sous  les  noms  do  inarqiiiella  et  persicuU. 

M.  Petit  propose  de  diviser  le  qeiire  nmrqinelle  en  trois  sections  : 

I*  Espèces  à spire  plus  ou  moins  saillante. 

'2*  Espèces  à spire  déprimée,  cachée,  parfois  même  tunhiliquée. 

A"  Espèces  rolomludliformes  rentrant  dans  le  qenre  crato  de  Risso. 

M.  Cray  admet  trois  qcnres  : poroellaiia  (M.  qlahella),  closia  (M.  snrda)  el 
persiciila  (M.  linenla). 

MM.  Adams  n'adnielteiit  que  deux  qenres,  nmrqiiu'lla  et  persiciila;  mais  ils 
divisi'iit  le  premier  en  quatre  sous-qenres,  qbliella,  priinum,  volulella  el  cryplo* 
spira,  et  ils  établi.sseni  un  sous-genre  glahella  pour  le  second. 

M est  peu  de  genres  dans  lesquels  les  coquilles  soient  aussi  remarquables 
par  l’élégance  de  la  forme , la  variété  et  le  brillant  des  couleurs  : elles  sont 
petiies,  el  quelques  espèces  sont  rares,  recherchées,  et  présentent  des  variétés 
séiiesircs.  Petit. 

I*' sous-genre.  Glabp.u.v  , Suainson,  IHiO.  — Coquille  volnlifonne,  spire 
conique  plus  ou  moins  longue.  Columcllc  avec  quatre  plis,  le  dernier  terminal. 
Bord  externe  épais,  denté  on  crénelé,  rarement  lisse.  Ex.  : M.  faha,  Linné; 
M.  Adansonii,  kiener;  M.  (ioodallii,  Sotcrrfty ; M.  Cleryi,  Pefil;  M.  hifasciala, 
Laniairk. 

2’  sous-genre.  Voutkm.v, Suainsmi,  IKiO.  — CiKpiille bulliformc,  nliloiigne; 
spire  déprimée,  plus  ou  moins  couverte,  ijiiatre  plis  antérieurs,  obliques.  Bord 
droit  assez  épais.  Ex.  ; M.  Rellaiigeri . kirner;  M.  angustata,  Sonerhy. 

îP  sous-genre.  Chvitüsimrv , lliiids,  ISti;  pRixi«,  Martini. — Coquille  à 
spire  très-courte;  dernier  bnir  gibbenx  postérieurement.  Columcllc  avec  de  gros 
plis.  Bord  interne  non  caUeitx.  Bord  externe  assez  épais,  non  crénelé  inléricure- 
nienl.  Ex.  : M.  elegans,  (}mrlin;\\.  undulata,  (Ihcmnitz;  M.  qiiinqiieplicala , 
lAinutrck ; M.  cincta,  kiener;  M.  hivaricosa,  lAunnrck. 

V sons-genre.  Pkrsicvu,  Scbuinaeher,  IKI7.  — Coquille  ovale;  spire  petite, 
déprimée.  Ouverture  écbaiicrée  postérieurement  cl  en  avant.  Bord  inlcrne  calleux, 
surtout  en  arrière.  Coliinielle  avec  plusieurs  plis,  le.s  antérieurs  plus  ;p*os.  Bord 
externe  lisse  ou  crénelé  à rinlérieur.  Ex.  ; M.  lineala,  iMinarck;  M.  lessellala, 
lAiinarck. 
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5' süus-jjenre.  Gibberil),  Suaiiisou,  1840.  — ■ Spire  peu  proéniiiieiile , der- 
nier tour  \enlru,  gibbeu\  près  du  bord  externe.  (joUimelle  avee  quelques  petits 
plis  anl(‘rieiirs.  Ex.  : 11.  elandesfimi , Hrorchi. 


Kig  lUl'  Kig  lOiS.  H».  lOi'A  Pig.  UI.'iO.  Fig.  lOâl. 

U (i<HHla|[i  U.  VlaDMiM  M.  faba.  XI  l.l^ryl.  U.  Iiifatriata 


Fig.  lO.i.  Fig  loriS  Fig  lOil  Fig  lO-iv  Fig  lO.Mi 

\l  angiiilaU  XI  Itrllaii^rri  V 4ai-«^Ina  XI  unilulal*.  U el^gas* 


Fig  lOi:  Fiji  I«:,S  Fig  lo.yj.  Fig  HMM»  Fig.  JO»U 

U.  bitarirou  M.  quititiNfplicala  XI  rinrta 


Fig.  KHii  Fig  lOr.l  Fig  KM.I  Fig  lOti.*.  Fig  lOtiB 

II.  perairula.  U liiiaala.  U lMf«llala  II.  aartla.  U.  claadraliaa 
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58'  (]r\rk.  EHATO.  Itisso,  1826,  St*part*  des  mart^im'Ues. 

(ioquille  ryproiforine,  Iis<k'  ou  liibernilou^e.  Suirt'  courte,  conique;  dernier  tour 


Kifl.  lOfi-  l'ig  Fig  1069. 

K.  grinum  R Unis  K ry|>npolK. 


assez  votumiiu'iix.  Ouverture  étroite, 
droite.  Bord  coltiniellaire  lisse  ou  den« 
ticulé  dans  toute  sa  lonqueur,  mais 
avec  dos  plis  distincts  antérieiironient. 
Bord  externe  assez  épais,  surtout  au 
milieu,  et  denliculc  inlériourement. 
Kx.  : K.  granum,  kienfr;  lævis, 
Ikmoran;  K.  cjpr»*ola,  Rroerhi  (fossile 
snhap«Miii.). 


5y*  tlx.VRS,  VOLVARIA.  Lamarck , 1801.  Ilyulina.  Schumacher,  1817. 
(bujuille  subcylindrique,  semi>pellucide,  à spire  courte,  déprimée  ou  cachée. 
Oinertiire  étroite,  allongée,  à peine  échancrée  à la  base.  Coluinelle  garnie  nnlé> 
rieuremeni  de  plis  égaux.  Bord  droit  épai.s  ou  avec  un  bourrelet.  K\.  : V.  pnilida, 
Lmnatrk ; V.  bulloïdes,  lAimarrk  (fossile);  V.  inonilis,  iMmarck. 

Sous-genre.  Vou.^riva,  llimls,  1814;  séparé  des  marginelles.  — Siibcylin- 
driqiie.  Spire  courte,  olxtuse.  Columelle  plissce  antérieurement.  Bord  externe 
légèrement  bordé.  K\.  t V.  Iriticea,  Lamnrrk ; V.  avena,  Valencienne». 


Fig.  in:o  Fig  1071. 

V.  Irifitvt.  V.  monilii 


Fig  1071  Fig  1073. 

\.  bailntiln.  V-  pilltd*. 


Fig.  1071. 
V 


\2-  FAUI1.1.E.  COLOMBKU.IVKS,  CO  UMR  E UJXA  E. 

Ik’S  colmnbellinés  ont  une  coquille  ovale,  épidermée,  à spire  plus  ou  moins 
développée,  généralement  courte.  L'ouverture  est  allongée , assez  étroite,  faible- 
ment échancrée  et  terminée  par  un  canal  très-court,  la?  bord  columellaire  présente 
quelquefois  des  plis  ou  dc'S  dentelures.  Le  l>ord  droit,  assez  épais,  est  le  plus 
souvent  renllé  et  dentelé  à sa  lèvre  interne  de  manière  à rétrécir  rouverlure. 

M.  tiray  classe  les  colombellcs  dans  la  famille  des  muricidés  et  près  des  nassi^; 
il  admet  les  genres  pisania,  coliimbclla,  enginn  et  triumphis. 

MM.  Adams  divisent  les  enlomiK'Iles  de  Lamarck  en  cinq  genres  et  huit  sou.s- 
genres,  en  y comprenant  quelques  buccins  et  quelques  ricinules,  et  iis  les  consi- 
dèrent enmme  une  smis-fainille  qu'ils  rangent,  à ce  titre,  dans  leur  famille  des 
mitridés. 
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60«  Gs.vrk.  C0LU.\IBKLLA.  Lamarck,  1799.  Pm^eri.  Ita/nesque,  1815. 

Coquille  ovale  ou  obloiijjue,  ài»pirc  plus  ou  moins  allongée,  parfois  turriculée. 
Ouverture  allonyêe^  étroite,  souvent  rétrécie  au  milieu  par  un  renflement  du  bord 
droit,  écbancrcc  en  avant  et  sans  canal.  Bord  interne  eveavé,  souvent  crénelé  ou 
denticulé  en  avant.  Bord  droit  dentelé  ou  crénelé,  présentant  souvent  un  renfle- 
ment épais.  L'animal  des  colombelles  a la  tête  lur^e  et  aplatie,  le  pied  étroit, 
ovale,  allon,qé  et  presque  carré.  Le  siphon  est  étroit  et  dépasse  peu  le  canal.  Oper- 
cule corné.  V,\.  : C.  fulgurans,  I^niank  ; C.  harpæformis,  Sotrerhy;  C.  fasciata, 
Sowerhy  ; C.  alronibiforniis , Jjimarrk  ; pardalina,  Lamarrk  ; C.  mcrcatoria, 
Linné;  C.  turturiiia,  Lamarck  ; C.  Tylcri,  Gray.  Ce  genre  est  subdivisé  ainsi  qu  il 
suit  par  MM.  Adams  : 


Fig.  1076.  Kig  I07B.  Fig.  1077.  Fig.  1076.  Fig.  1079 

n.  pânlalia*.  C.  fulgnrtaa.  C.  mrrratnria.  C.  itrambiramU  C harpcformii. 


Fig.  lOSO.  Fig.  lOSI  Fig.  1063  Fig  1063  Fig.  1064.  Fig.  1086 

fl  tuHuriM.  Ci  fftaciaU  niiida.  C.  TjIrrL  C dîclirM.  C uniraaciata. 


1"  sous-genre.  Xitidbluv,  Swainson,  IHiO. Coquille  ovale,  lisse.  Deux 
petits  plis  antérieurs  À la  coliimelle.  Bord  externe  assez  épais.  Ouverture  allongée, 
élargie  en  avant.  Ex.  : C.  nitida,  Lamarck;  C.  diebroa,  Soitertty. 

2*  sous-genre.  Alm,  H.  et  A.  Adams,  185;).  — Coquille  mince,  lisse,  épider- 
méc.  Spire  moyenne.  Ouverture  ovale.  Bord  interne  ûnement  crénelé.  Bord  externe 
épais,  non  calleux  dans  le  milieu,  strié  intérieurement.  Ex.  i C.  uiiifasciata,  Sotrerby. 

3*  sous-genre.  Mitbblla,  Risso,  1820.  — Co- 
quille fusiforme,  lisse.  Spire  élevée,  aigul^  Columcile 
simple  ou  avec  quelques  rugosités  antérieures.  Bord 
eitenic  simple  ou  crénelé  intérieurement.  Ex.  : C. 
lactea,  Dttclos. 

i*  sous-genre.  Atuja,  H.  et  A.  Adams,  1853. 

— Coquille  fusifonne  { longitudinalement  plissée. 

Spire  élevée,  aigue  ; dernier  tour  brusquement  rétréci 
en  avant.  Ex.  : C.  suffusa,  Soteerhy. 

TOMi  rasviRS.  25 


Fig.  106&  Fig  1067. 

(1  lariM.  C laffasa. 
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5*  sous-fjcnrc.  An^cmis,  H.  c!  A.  Adams,  — (^oqiiillc ovali?-fiisif<irme, 
à côtes  lon*{itudinales.  Spire  élevée.  Ouverture  étroite.  Colutiielle  droite.  Bord 
externe  presque  droit,  crénelé  inténeurciiient.  Ex.  ; C.  Ijrata,  hucïos;  C.  ni‘iosa, 
Sowet'htj. 

({•  soiis-ncnre.  Comuea,  Suainson,  ISiO.  Pvrkxk,  Bolten,  I79S. — Coquille 
fusiforme.  Bord  interne  réfléchi  en  avant.  Bord  externe  crénelé  intérieurement. 
Ex.  : C.  senii-piinetata,  iAimorrk ; Ç,.  trinqa,  /Mimiirk. 

souS'Scnre.  Cüxki.i..^,  Suainson,  ISiO.  — Coquille  eoniforme,  lisse. 
Bord  externe  sans  rennomeiit  dans  le  milieu  et  crénelé  intérieurement.  Ex.  ; 
C.  Philippinorum,  Ilrere. 

H*  sous-qenre.  Stbohbix^,  Morch,  IS52.  — Coquille  fiisifomie,  turrieiilée. 
Spire  ai<{uë.  Tmii^  qihheux,  souxent  nodiileux.  Bord  interne  avec  un  ralus  assez 
épais.  Bord  externe  épais,  quelquefois  sinueux  en  arrière,  (^anal  antérieur  assez 
prononcé.  Ex.  : C.  lanceolnla,  Soiccrhy ; C.  hicanalifera,  Sounbij ; C.  ,qibhenila, 
Soicerityi  C.  clegans,  Sotrerfty ; C.  piileherrima,  Soicerhy. 

9*  souS“<tenre.  AuvoM,  H.  et  A.  Adams,  1853;  établi  aux  dépens  des  buc- 
cins. — (Coquille  buccinlfornic,  lisse,  .solide.  Ouverture  ovale.  Coliimelle  simple, 
tronquée  à la  partie  antérieure.  Bord  interne  avec  un  caliis  assez  prononcé.  Bord 
externe  arqué,  crénelé  intérieurement.  Ex.  : C.  fa.sciolata  (buccimirn),  lAimarck ; 
A.  dermesloïdea  (buccimirn),  Lnmarck. 

lu*  sous-qcnre.  AsTvms,  H.  et  A.  Adams,  1853;  établi  aux  dépens  des 
buccins.  — (AM(itille  ovaU^-fusiforme,  lisse  ou  transversalement  striée.  Ouverture 
ovale.  Bord  interne  simple,  non  calleux.  Bord  externe  sinueux  postérieurement, 
crénelé  intérieurement.  Ex.  : A.  clausiliforme  (buceiuuui),  Kiener;  .A.  lactea 
(colunibella),  Sotrerhy,  non  Duclos. 

Il*  sous-genre,  Exoïx.v,  Cray,  1839;  séparé  des  ricinules.  — Coquille 
ovalc-coniquc.  Spire  aigue.  Tours  avec  des  bandes  ou  des  côtes  noduleuses  Irans- 
verses.  Ouverture  étroite,  concave,  avec  plusieurs  gros  plis  obliques  en  avant. 
Bord  externe  assez  épais,  denliculc  intérieurement.  Ex.  : E.  liislrio  (ricinula), 
lieere;  E.  Irifasciata  (ricinula),  Beete. 

12*  sous-geiirc.  PrsiosTOM.v,  Suainson,  18U);  séparé  des  colombelles. — 
Coquille  ovale.  Bord  interne  gramilcux.  Bord  externe  très-épais  au  milieu  et  den- 
liciilé.  Ex.  : C.  memlicaria,  Iximarck ; C.  chlorostoma,  Soicerity. 

fil''r.RXRE.  COLVMBElL!X.\.  DOrbigny.  1K43. 

Coquille  ovale,  épaisse,  venlnic.  Ouverture  étroite,  flexueuse,  souvent  rétrécie 
au  milieu.  Partie  antérieure  échancrée.  sans  canal.  Partie  postérieure  poumie 
d’mi  canal  prolongé  extérieurement.  Bord  eolunndlaire  très-encroôté  en  dehors. 
Bord  droit  fortement  épaissi  en  dedans,  au  milieu  de  sa  longueur.  .Animal  inconnu. 

Très-voisin  des  colombelles,  ce  genn^  seii  distingue  par  un  canal  postérieur  qui 
devait  servir  au  passage  d'un  organe  s|)écial,  manquant  aux  eoloinbclles.  D'Orbigny. 
Ce  genre  ne  comprend  que  deux  espèces  fossiles  : les  C.  nioiiodactyla,  Deshayex; 
C.  ornuta,  d'Orbiguy  (des  lerraiiis  crétacés). 
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Fig 

C.  lyrata. 


,1 


Fig  in'1.1 

gibberuia. 


Kig.  IWK) 

1 d«nn«i(oiJM. 


Fig.  I int 

C rblotntlvina. 


Fig  llOTi. 
U nradicarit 


Fig  MFJI. 

I»  l'hili|>pinarain 


Fig.  IlOi 
F bitlrio. 


Fig  IIOT. 
<non<MlMl)it. 


Fig  nos. 
(i  ornaU 


Fig  loyj 

tl  ragAta. 


Fig  1098 
C.  pukberrinit 


Fig  1 lOl 
C faM-iwUla 
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1:J*  Famille.  HARPIDÉS.  HARPIDAE. 

Celte  famille  ne  comprend  qu’un  seul  genre.  Les  harpes  sont  de  jolies  coquilles 
a côtes  longitudinales  nombreuses  et  parallèles;  à ouverture  largement  évasée  et  à 
cülumcile  lisse. 

L’animal  est  très-grand.  Son  pied  est  énorme,  épais,  et  se  prolonge  beaucoup 
hors  de  la  coquille,  sans  l'envelopper  ni  la  recouvrir.  Il  ne  peut  être  entièrement 
contenu  dans  l’ouverture  au-devant  de  laquelle  il  Tonne  un  bourrelet.  Ce  pied  est 
comme  divisé  en  deiiü  parties.  L'antérieure,  plus  large,  arquée,  auriculée,  è sillon 
marginal,  est  jointe  à la  postérieure  par  une  sorte  de  col  rétréci.  Celle-ci,  infini- 
ment plus  étendue,  est  ovalaire,  pointue  et  un  peu  bombée  en  dessus,  sans  aucune 
trace  d'opercule.  La  tête  et  les  tentacules  ont  la  forme  d'une  lyre.  Ces  deniiers 
sont  assez  longs,  épais,* surtout  vers  leur  hase  où  ils  portent  les  yeux  sur  un  petit 
renflement. 


6Î**  Gkxri.  HARPA.  Laouurk,  1799.  Lyr*.  Gri/fith,  ttW4. 

Coquille  ovale,  ventrue,  ornée  de  cotes  longitudinales,  parallèles,  inclinées  et 
tranchantes.  Spire  courte,  à sommet  aigu,  (tuverture  ample,  échancrée  en  avant  et 
sans  canal.  Columelle  lisse,  couverte  d'une  callosité  mince  et  brillante;  terminée 
en  pointe;  bord  droit,  épaissi  par  la  dernière  cote  longitudinale.  Sans  o|>erciilc. 
Ex.  : H.  impcrialis,  Lamarck  (coslata,  Uuné)\  H.  vcnlricosa,  Lamarck  ; H.  arti- 
cularis,  J^amatrk. 


Pîg.  HiO.  H realrirota.  Fig  IIM.  IL  Fig.  1112.  IL  àrijrdiiri*. 


li'  Famille.  CASSIDIDKS.  CASSlDfDAE. 

Les  cassididés  ont  une  coquille  solide,  siihglohulciise  ou  triangulaire;  la  spire 
courte,  les  tours  quelquefois  variqueux;  l'ouverture  plus  ou  moins  étroite,  terminée 
en  avant  par  un  canal  brusquement  recourbé.  La  columelle  calleuse,  le  plus  sou- 
vent ridée  ou  plisséc  transversalcmeut ; le  bord  droit  formant  un  gros  bourrelet, 
denté  à sa  lèvre  interne. 

L'animal  a la  tète  large,  épaisse,  garnie  de  tentacules  cfTilés,  à la  base  externe 
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desquels  se  trouvent  les  yeux.  Sa  trompe  est  cylindrique,  extensible,  assez  grosse 
et  saillante.  Le  manteau  est  ample,  et  présente,  entre  les  tentacules,  un  appendice 
en  forme  de  chaperon.  Le  pied  est  large,  ovale  et  débordant  la  coquille  de  toutes 
parts.  L'opercule  est  corne,  ovale  ou  oblong.  Dents  linguales,  sept  : une  médiane  et 
trois  latérales  de  chaque  côte. 

Le  nombre  des  espèces  fossiles  est  peu  considérable;  elles  viennent  toutes  des 
terrains  tertiaires.  Nous  citerons  les  Cassis  mamillaris,  (iratelonp;  C.  saburon, 
l,anumk;  C.  harpa^formis,  ibùt.;  C.  canccliatus,  lé/V/./  C.  tuberculosa  et  C.  inter- 
media. 


Kig  lll^.  II  maatilUn* 


rig  1 1 1 1.  U sabamH. 


Kig-  IMâ,  C.  mamilUri* 


rig.  IMG.  (I  lub^rroUiM.  Ki|.  1117.  C.  Iiarp«fnrni»  Kig.  MIS.  C caiM»llata.  Kig.  1110.  C.  inlaraiMlia. 


M.  Cray  ruinprend  dans  la  famille  deacassididés  onze  genres  et  deux  sous-genres, 
ainsi  qu'il  suit  : 1*  Genre  C.^ssis.  Ouverture  allongée,  étroite.  — Coquille  subtri- 
gonc,  sous-genre  (^«ssis.  K\.  ; C.  cormitus,  l^marck.  — Coquille  oblongue,  spire 
non  variqueuse,  sous-genre  Cvprakc^ssis.  K\.  : C.  rnfiis,  Ijamarck.  2*  Genre 
Lrvrxm.  Kx.  : C.  coarclatiis,  Gray.  3* Genre  nKZiURmr..v.  Ex.  : C.  glaucus,  I^marck. 
VGenreMoRiu.  Kx.  : Cassidaria echinophora, /^marrA^.  5* Genre Scoxsu.  Kx.:Cas- 
sidaria  striata,  /Mmarek.  <»*  Genre  lavvTKLM.  Kx.  : Cassidaria  cingulata,  I^amarrk. 
"•Genre  R.vnklm.  Kx.  : C.  cnmiena,  l,amarck.  8*  Genre Oxiscm.  Kx.  : O.  cancel- 
lala,  lAtmarck.  9*  Genre  Moriu.  K\.  : Cassidaria  onisciis,  I^marck.  10*  Genre 
CtTK.XR.v.  Kx.  : C.  marginelloides,  .Adams.  1 1*  Genre  P.vciivb.uron.  Ex.  : P.  cassi- 
difonne,  Gaskoin. 

M.\l.  Adams  admettent  à peu  près  les  mêmes  divisions,  cependant  ils  placent  le 
genre  pachybatron  dans  leur  famille  des  marginellidcs. 
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63*  Gkxkk.  cassis.  Lamarek,  1709. 

nS9. 

(^H|uillc  solide,  épaisse,  bombée  ; dernier  tour  trés-oinple,  irrégulièrement  vari* 
queux.  Ouverture  loii'pludiiiale  étroite  ou  siibovnle,  le  plus  souvent  dentée, 
terminée  à sa  base  par  un  canal  court,  recourbé  bnisqucment  vers  le  dns.  Colii- 
melle  calleuse,  plisséc  ou  ridée  transversalement.  Bord  droit  presque  toujours 
iinini  d’un  bourrelet  extérieur  et  denté  si  sa  lèvre  interne.  Opercule  ovale,  étroit, 
corné,  à sommet  médian.  Ex.  : i).  madaqascariensis,  Ixmtarrk  ; C.  tuberosa, 
iMinarck. 


Ptg.  1120.  c rauUgaManfiuii 


Fig  1121  C.  tnadagMrariraiift. 


Fig.  1122.  €.  tuWroaa. 


MM.  .‘\dams  établissent  les  divisions  suivantes  à titre  de  genres  ou  desoiis-^enres. 

1”  sous-qenre.  Sf.uicassis,  Klein,  I75Î1;  C.^ssidf-A,  Suainsoii,  I8i0.  — 
Coquille  ovale,  à cétos  transversales.  Spire  moyenne,  aiyuiv  Tours  plus  ou  moins 
tuberculeux.  Ouverture oblonqiie, écbancrée antérieurement.  Bord  interne  riiqueux, 
obliqueinent  plissé.  Bord  externe  réfléchi,  traiisversalenient  plissé.  Opercule  semi- 
ovale.  médiocre.  Nucléus  sur  le  milieu  du  bord  droit.  Ex.  : C.  scmiqranosiis . 
Lamarek;  C.  canaliculatus,  Bruguirret ; C.  snburoii,  Adanson. 


Digitized  by  Google 


riASTKHOPODKS. 


207 


2*  soiis-^ciirc*.  PiiAuru,  Link,  1807;  HKKo\rtt>icA , Schumacher,  1817.  — 
Coquille  traiisversaleniciit  striée.  Spire  ai^iiO.  Tours  an,qiih‘ii\,  variqueux.  Hord 
inlerno  ru'pieuv,  plissé.  Bord  exieriie  fortement  dénié  milérieuremenl.  I*i\. 

C.  ylaucus,  Lmiié;C.  tinduhis,  .l/tfr//«i;C.  bisulcnliis.  Srhuberi. 


Fi)|.  1126.  C gUnrn*. 


Fi^  1 1 20.  0 libri 


Fig.  1127.  C «ndaiiif 


Fig  1170,  C piniin.  Fig.  11.11.  C.  lurgidui. 


Fig  1128,  C binilnla» 


Fig  1 1.11  C.  rsftM 


Fig  111.1,  C Iftiaii 


rig.  II.)».  lefurum 


:$*  sou 8-j|c lire.  Cisuinu,  H.  et  Allants,  18.">3.  — Coquille  lisse,  k tours 
simples  ou  subplisscs.  Spire  assez  élevée.  Dont  interne  rallcux,  lisse.  Bord  cvteme 


Digitized  by  Google 


208 


r.ASTKROPODKS. 

gêiicralcnicnt  simple  ou  légèrement  crcnelc  à rintcricur.  : C.  p^nim,  Lamarck; 
C.  vibex,  Linné;  C.  turgidus,  Hfeve. 

V soiis-gcnrc.  Cassiüka,  Liiik,  1807. ~ Coquille  ovale;  spire  courte.  Ouver» 
ture  droite»  étroite»  canaliculée  posterieurement. 

Columellc  plisscc.  Bords  du  manteau  rétlécliis  vers  le 
bord  de  la  coquille.  Pas  d’opercule.  Kx.  : C.  testi- 
culus»  Linné  ; C.  rufus,  Linné  ; C.  tenuis»  Oray. 

5*  sous-gciire.  Levema,  Gray»  1847.  — Coquille 
ovale»  subcylindrique;  spire  conique;  tours  nodiileux, 
le  dcniier  irrégulier.  Ouverture  étroite,  rétrécie  dans 
le  milieu.  Bord  columellairc  plisse.  Bord  droit  mince» 
non  rétlccbi»  plisse  intérieurement.  Opercule  étroit; 
nucléus  sur  le  milieu  du  côté  droit.  Ex.  : C.  coarc- 
tutus,  Gray. 

Kig.  1 1 .l-î.  C nareUtiti. 


64*  Grxss.  CASSIDAHIA.  Lamarek,  181S. 


Coquille  ovoïde  ou  ovule-obloiigue.  Ouverture  longitudinale,  étroite,  terminée 
à sa  base  par  un  canal  courbé,  suba.scendant.  Bord  droit  muni  d’un  bourrelet  ou 
d*un  repli;  bord  gauche  appliqué  sur  la  columelle»  le  plus  souvent  rude»  granu- 
leux» tuberculeux  ou  ride.  Opercule  corné,  à sommet  marginal  et  médian. 

On  ne  cite  qu'un  petit  nombre  d'especes  fossiles  des  terrains  tertiaires. 

Ce  genre  est  divisé  par  MM.  Gray  et  Adams  en  deux  genres  sous  les  noms  de 
sconsia  et  galeoda. 


Fig  ll.ia.  c. 


Fig-  Il  AT.  41  ft-kiaophor* 


Fig.  IIAS.  C itrlilt. 


!•'  sous-genre.  ScoxsiA,  Gray»  1847.  — (Coquille  ovale  fusiforme,  à sillons 
transverses  et  présentant  une  seule  varice  longitudinale.  Spire  aigue;  ouverture 
allongée;  canal  court,  légèrement  recourbé.  Bord  interne  rcgulièreiiicnt  plissé  et 
à plis  antérieurs  plus  prononcés.  Bord  externe  assez  épais  subrélléclii»  plissé  inté- 
rieurement. Ex.  : C.  striata,  Lamarek» 
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2'  8ous-geiire.  TiAi.küim.  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  ovale,  tubercu- 
leuse; dernier  tour  ventru.  Ouverture  Miroite,  terminée  untéricurcmeiit  par  un  canal 
assez  loii,q  cl  recourbé.  Bord  interne  couvert  d'une  callosité  très-mince  et  étendue; 
bord  externe  réfléchi,  crénelé  intérieurciiieiit.  Kx.  : tyrrbeiui.  Chemnitz; 

C.  eebinophora,  Linné. 

65“  IjRVRR.  0\ fSet A.  Sowerby,  1825.  Uonmi.  Boitrn,  1798. 

Coquille  oblongne,  subcylimlrique,  un  peu  conoïde,  à spire  courte,  obtuse  au 
sommet,  rétrécie  à lu  basi^;  ouverture  loii<ptudinale,  étroite,  à bords  parallèles, 
columellc  droite,  simple,  revêtue  d'un  bord  «jauebe  assez  lar^e  et  granuleux  ; bord 
droit  épaissi,  dentelé,  renflé  dans  le  milieu;  canal  terminal  conri,  étroit,  à peine 
échuiicré. 

Ce  genre  démembré  par  MM.  Gray  et  Adams  donne  trois  sous-genres  sous  les 
noms  suivants:  oniscia,  nniscidia  et  cithara,  re  dernier  compris  déjà  dons  la 
famille  des  defranciinés. 

I"  sous-genre.  Oxise.i.v,  Sovvcrby;  Ersivv.  Gray,  IH40.  — Cmjuille  ovale, 
triangulaire,  tuberculeuse;  spire  très-courte,  à soiiimet  aigu;  ouverture  linéaire, 
échancrée  anlérieiiretnent.  Coliinielle  avec  des  stries  pnpilleuses.  Bord  droit  réfléchi, 
cl  plissé  à rintérieiir.  Kx.  : 0.  oniscus , Lamarrk. 

2*  sous-genre.  Omscidi.v,  Suainsoii,  IHiO,  — Coquille  cancellée,  à spire  nu»- 
diocrement  élevée,  aigiié;  bord  interne 
appliqué  sur  la  columellc  cl  granuleux. 

Bord  externe  épais  et  dentelé  intérieu- 
rement. Kx.  : 0.  caiieellata,  Soteerhy. 

3*  süus-gcnrc.  CimvRA,  Gray.  — 

Coquille  ovale,  à spire  conique;  tours 
à sillons  concentriques.  Ouverture  li- 
néaire, légèrement  canaliculée  de  cha- 
que côté;  bord  interne  mince,  avec  des 
sillons  croisés.  Bord  droit  tranchant. 

Pas  d'opercule.  K\.  : C.  niar«{inelloCdes. 

Voyez  genre  dnphnclln.  fîg.  GG!). 

66*  Ckmir.  PACtfVn.^TROS , Ofokoin. 

Coquille  subcylindriqite , longitudinalement  striée  ; spire  aplatie , plus  ou 
moins  aigui^  à tours  apparents.  Ouverture 
étroite,  allongée,  peu  arquée,  non  rosirée 
|M>stérieuremcnt.  Bord  colitiuellaire  largement 
calleux  et  couvert  de  plis  Irnnsverses  ; bord 
externe  épais , denticulé  intérieurement.  K\.  : 

P.  cassidifoniie,  (iaskoin;  P.  margiiielloldenin. 

Gitikoin, 

ToviR  raRUisft 


ri^.  lit).  Fi|.  Il 42 

P.  iMrginpl1aïd*am.  P.  rtMÎdirorai» 


Fig  1 1 O.  oni*rai.  Fig.  1 1 Kl  O 
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15-  Fnni.i.K.  DOLIUïKS.  DOUIDAE. 

Celte  fainillc  se  cum|>use  de  coquilles  i;éiiéralemont  cerclées  de  côtes  plus  ou 
moins  saillantes;  assez  minces,  ventrues,  à spire  courte,  à ouverture  lar^e,  quel- 
quefois rétrécie  par  les  plis  dentiforiiics  des  bords. 

L'animal  est  très-^ros  et  peut  à peine  être  contenu  dans  sa  coquille;  la  télé  est 
large,  reiidée  en  aianl  et  |>orte  deu\  tentacules  allongés,  obtus,  distants  et  dilatés 
vers  la  base  où  se  trouvent  les  yeux.  \.a  iHnicbe  est  grande  et  rétractile;  les  dents 
linguales  au  nombre  de  sept,  une  centrale  et  trois  latérales  de  chaque  côté.  I»a 
trompe  est  cylindrique,  très-dévelop|MV . extensible  et  Hexible  dans  tous  les  sens. 
Le  pied  est  ovale,  très-jjrund,  charnu,  débordant  la  coquille  de  toutes  parts.  Il  est 
arrondi,  large,  lobé  et  dilaté  en  avant,  avec  im  sillon  horizoïilat.  Pas  de  Iraee 
d'opcrcule. 

Trois  genres  : doliuin,  malea  et  ficus. 

G7“  TOXXK.  DOUm.  UmaPck.  1801. 

Piaait.  Utml/orl.  IMIO- 

Ooquille  mince,  ventrue,  bombée,  le  plus  souvent  subglohuleusc , raremenl 
oblongue;  tours  a eûtes  transverses.  Ouverture  (rès-lai‘«|e . échancrée  eu  avant, 
simple,  parfois  ealleuse  et  deiiticulée  au  cciiire  et  en  avant;  columclle  canaliculée. 
Rord  droit  crénelé  et  quelquefois  deiilieulé  dans  toute  sa  longueur.  Pas  d'opcrcule. 
Ex.  ; 1).  iiiaculatuiii,  Lamnnk ; D.  galca,  ; D.  perdix,  Linné. 

Ou  ne  ronmilt  qu'un  ptdil  iimiibrr  d'es|K‘ees  fossiles  des  terrains  crétacés  supé- 
rieurs et  tertiaires. 


Fi||.  Ilia.  D.  mmUlam  rig.  Il  II  I).  Fig.  Ili.X.  U pfn)i\ 


M.  Valenciennes,  dans  la  partie  zoologiqiie  du  Voyage  de  \1.  de  Huiiiboldt,  a 
établi  un  genre  aux  dépens  des  tonnes. 

08*’  Gkxrk.  MALE.^.  Valencitnnts , 183Ï. 

C«»ii  ■.  H 9t  il.  A4am$.  I8&A. 

Coquille  ovale,  globuleuse,  épaisse,  ornée  de  côles  transverses.  Ouverture  gri- 
maçante,  rélrécie  par  les  denis  du  liord  droit  cl  celles  de  la  eoluinclle;  bord 
roluniellaire  calleux  avec  deux  séries  de  plis  deiilifuriiics  plus  obliques  eu  avaul 
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qu'au  centre.  Bord  externe  é|>ai9,  plUsc  et  denté.  Ex.  : M.  poniuin,  iÀnné;  M.  lati* 
Inbrij*.  l'alendfnne» ; M.  riu^ens,  Sunimon. 


ri]|.  1 1 14>.  \l.  pAmiiin 


Kig.  lit*  U liliUbrU 


Kig.  IIIM.  U.  riagmt 


tîBXRE.  FlCl'S.  /ioussrau,  1846. 

etBCLi.  pttrlim.  tMmartk.  ricn.t  .Xniami  . IRSA.  Urc*.  Histo,  l8iA.  Sicortrts.  Urwmt,  17M. 

r.oqiiilie  pyrifonue»  mince,  ventrue,  cunrcllée  ou  à cotes  transversales.  Spire 
très-courte.  Ouverture  lar«;e , rétrécie  antérieurement  et  prolongée  en  un  canal 
large,  allongé,  un  peu  courbé.  Bord  culiimellaire  sinueux;  bord  droit  mince, 
simple.  Point  d’opercule.  Ex.  : K.  ficoides,  I^mnnk ; K.  decussatiis,  Wood ; 
K.  clnlliratiis  . JMinntrfs  ; K.  clavus,  Utnirrot.  Os  deux  deniières  esptVes  fossiles. 


Fig  1150  F. 


Fig  1151  F derRMUii»  Fig.  1151  F rUlbratm 


Fig.  1 1 10.  F.  rU%tt». 


Il»'  KauiM.K.  VÊI.I  TIMDKS.  VKUJTIXIDAK.  H.e!  A.  Aéwis. 

Celte  petite  famille  comprend  des  co(|uilles  généralemeni  minces,  iiéritiformes, 
à ouverture  large  et  à péristome  pres(|uc  continu. 

l/atiirnal  a un  manteau  très-large  et  recouvrant  plus  ou  moins  la  coquille.  l#a 
trompe  est  allongée  et  cylindrique.  Sept  dents  linguales,  une  médiane  et  trois 
latérales  superposées;  le  pit^l  est  ovale,  obloiig,  sans  opTCule. 

Vous  comprenons  dans  celte  fnmtlle  les  genres  velutina,  latnellaria.  cryplocella. 
marsenina  et  coriocella. 
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70»’ (jknuk.  \' KIjUTI XA.  Rlaincillr , 1819. 

Cmjiiiilt'  iiôriloido,  êpiderinéo,  extérieure,  à spire  petite,  siibmar^^inale  ; ouver- 
ture Irès-aniple,  arrondie,  à |M'ristoiite  mince,  presque  continu;  eolunielle  arquée, 
cachant  en  partie  un  très-|K*tit  ombilic. 

.'Animai  male,  assez  hoiid>é.  à |HMiie  spiral;  le  bord  du  manteau  simple  en  avant 
et  dunhle  dans  le  reste  de  sa  circonrérenco  ; lu  lèvre  interne  plus  épaisse  et  tenln- 

ctiluire;  pitnl  petit,  ovule,  avec  un  sillon  mar- 
ginal antérieur;  tête  épaisse;  tentacules  pros, 
obeoniques,  distants,  avec  un  petit  voile  frontal 
entre  eux;  yeux  noirs,  sessiles  au  coté  externe 
de  la  base  de  ces  tentacules;  hoiicbc  prande,  n 
rexirémité  d’une  sorte  de  mutle.  Pas  d'opercule. 
Kx.  : V.  rapuloïdea,  BlainviUe ; \ . virpata,  W'ood.  Kspèce  fossile  du  crap  corallien. 

MM.  .>\danis  établissent  les  deux  sous-penres  suivants  : 

I*' soiis-penre.  laviNKRi.v,  11.  et  .Adams,  185:^;  MoRULm,  (iray,  18Ô7.  — 

Coquille  .solide,  8cmi-){lobuleuse,  siibspirale;  ouverture  lar^e, 

étendue  |>ostérieurcuieiit  au  delà  du  sommet.  Bord  interne 

oblique  et  rétiécbi  imslérieuremenl,  droit  et  aipu  anlérieure- 
riii  iis:».  Hb  U5&  ...  # 

L.  tooâu.  ment.  hx.  : L.  zuiiata,  (iouui. 

'X’  soiis-peurc.  Vkutku.a,  Cray,  I8i7.  — Coquille  mince,  flexible,  pcilucide, 
lisse,  membraneuse.  Spire  assez  élevée.  Ouverture  obloiipue;  culuiiielle  flextieuse. 
ï*Â.  ; V.  plicatilis,  MnUer.  Nous  ne  connaissons  pas  cette  espèce. 


Rig  ii:»7 


7l*Gic.vaK.  Montagu,  1815. 

ytatihM.  IS|«. 


(Coquille  spirale,  iniiicc,  pcilucide;  dernier  tour  ln>s- 
praud,  déprimé.  Ouverture  Irès-larpc,  oblique.  Coliimelle 
oblique,  spirale;  l>ord  droit  mince,  trnnchaul.  K\.  : L.  per- 
spictia,  Linné. 


7Î*  (jRXKK.  V.HVVTtiV.Kl.L  I.  II.  et  .1.  Adnmt,  1855. 


r.o(|uilIc  milice,  pidlticide,  calcaire.  Spire  petite.  Ouverture  Irès-iarpe.  Bord 
interne  étroit,  spiral.  Kx.  : C.  teiitaeulata.  Monlofjn. 


l'tg.  lua  Fig  Mô'i. 

r.f}pl(MN*lla  (anIirnIaU.  (<orio<vtU  nigra. 


Fig.  Il  MX 
Oriorflla  nigra. 


Fig.  1161. 
Ujir*«'iiina  drprrwa 


Sütis-ptMire.  M ViisKxix.v , (*ray, 
courte.  Kx.  ; M.  depressa,  Snllon. 


1850.  — (^>qiiille  upaque,  alloiipée.  Spire 
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Sou8*<]cnrc.  Coriocki.u , Itlainville.  18âi.  SiiaRms,  Cuvkt,  1800.— 
Coquille  «pirale,  calcaire,  mince,  subopacfiie.  Spire  cmirle.  Tours  arrondis,  le 
dernier  Irès-aniplc.  OnvcrUire  très-larf]e. 

Ce  '(enre  a été  établi  par  Blainville  sur  l'animal  privé  accidontelleiiicnl  sans 
doule  de  wi  coquille.  K\.  : C.  nij^ra,  BiainnUe. 

17'  Fvuii.i.k.  XATICIDKS.  XATICIDAK. 

l,es  iialicidés  ont  une  cnqiiille  globuleuse  ou  ovale,  ombiliquée,  quelquefois 
déprimée,  à spire  plus  on  moins  courte.  I/ouverliire,  •;éiiéraleinenl  lur^e,  semi- 
circulaire,  varie  suivant  la  forme  générale  de  la  coquille.  Le  bord  columcilaire 
ralleiiv  se  replie  sur  l'ombilic , qu'il  recouvre  ou  obstrue  en  partie.  Le  Inml  droit 
(«si  simple  et  lisse. 

L'animal  est  trés-voluminenx ; son  pied  est  larj^e,  prolongé  en  avant,  et  le 
manleaii  recouvre  une  partie  de  la  coquille.  L'opercule  est  paucispiré,  corné  et 
qiielqnerois  doublé  extérieurement  d'une  couche  calcaire  assez  é|Kiisso. 

Le  nombre  des  es|W'ees  lossiles  est  assez  considérable.  Les  nalices,  dit  M.  Pii'tct, 
ont  vécu  à toutes  les  époques  géologiques,  et,  sauf  le  silurien  inférieur,  il  n'est 
aucune  division  des  terrains  dans  laquelle  on  n'en  ait  cité;  elles  paraissent  cepen- 
dant avoir  été  moins  nombreuses  dans  les  terrains  anciens. 

('ette  famille  comprend  les  genres  nnti<'n  et  sigaretus. 

T;ï'  (îiimik.  .\ Adanson,  17.77. 

Co4|uiile  subglobiileusc , ombiliquée.  Ouverture  entière,  demi -ronde.  Boni 
gauche  oblique,  non  denté,  calleux  : la  callosité  modinant  roiuhilic  et  quelque- 
fois le  recouvrant.  Bord  droit  trancimnl,  toujours  lisse  à riiitérieiir.  Operculée. 

MM.  .Adams  cl  Gray  proposent  do  nombreuses  subdivisions  dans  ce  genre  : ainsi 
MM.  Adams  admetlent  neuf  genres  et  deux  smis-îtenrcs,  et  ils  limilonl  le  genre 
nalica  d'après  les  caractères  suivants  ; 

Coquille  siibgloluilcuse,  à spire  assez  élevée.  Ouverture  semi-luiiaire.  Colu- 
mellc  contournée  en  spirale  dans  l'ombilic.  Sommet  pins  ou  moins  dilaté  et  tronqué, 
plus  rarement  convexe  ou  arrondi.  Animal  coinplélemenl  rétractile  dans  rintérioiir 
de  la  coquille.  Opercule  corné,  avec  une  couche  extérieure  calcaire.  Ex.  : ala 

papiliouis,  (’Jirmnitz;  lineata,  ('.hemnitz. 


Kig  liai.  Pig  V\%  in>t  rig  iiu:> 

V ranrfJUla.  X ala  papilionia  \ linaata  V ptiiinbM 
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Les  autres  divisions  du  >]enre  sont  : 

Soiis-«jenro.  Stigmaihx,  Morch,  1852.  — ('.oquille  solide,  sub^lobulcuse,  à 
tours  arrondis,  caiirellés  ou  sillonnés.  Ombilic  avec  un  funicule  spiral.  0|)orculc 
catrairc  présentant  plusieurs  cAtes  spirales  à la  face  externe.  Kx.  : S.  cancellata, 
Lumarrk  (sulcata,  Horn.). 

Sûus-jjciire.  Liv^tm,  firay,  I8i7.  — Loquille  ovale,  sub,^lobuleuse.  Spire 
assez  élevée.  Ouverture  semi-lunaire.  Hord  interne  ralleux.  Ombilic  sans  fiinirule. 
Opercule  simple,  cartiln^ineiix.  Kx.  : \.  plumbea,  /^ninnk. 

Sous-genre.  Acrïru,  H.  et  .Adams,  1853.  — Coquille  globuleuse,  mince. 
Tours  nrroiulis,  siriés  en  spirale.  Coliimelle  courbée  dans  le  milieu.  Ombilic  cou- 
vert pur  un  calus.  Bord  extenie  très-mince,  flexible.  Kx.  : X.  Bava.  (jouU. 


Kig.  1 16{>  l'elnfrlui*.  Ki|.  1170  \ rouira.  Kig.  1171  V CSriuBiliii  Kîj  1173.  X.  f'Silippikaa. 


Sous-genre,  .\kvkritv,  Hissn,  |K2(i.  XvTir.vai.v,  Suainson,  I8i0.  — Coquille 
orbiciilaire  déprimée.  Spire  roniqtie  ou  aplatie.  Ouverture  large,  semi-lunaire. 
Bord  interne  droit,  calleux.  Colmuelle  coiiioiiniée  en  spirale  sur  Pombitic.  Opercule 
simple,  cartilagineux.  Kx.  : X.  Cheiniiilzii,  Herlus;  X.  IVtiveriana,  Hechtz;  albu- 
men, Linné;  X^  conica,  lAtmnrrk  ; .\.  Pbilippiana,  tUrluz;  X.  glauca,  Hinnf/oh/t. 


Fiy  llîa.  fl  naun.  Kig.  1174.  X.  fiurlaala.  Fig.  ll7S  .V  bifaariaU 


Sous-genre.  Avii’LLI.ivv , Lamarck,  1813.  — (ioquille  ventrue,  non  ombili- 
quée. Spire  à sommet  aigu.  Tours  lisses,  sans  épideniie.  Ouverture  Irès-lai^e. 
Bord  interne  avec  nn  cains  large,  lisse,  étalé  sur  une  partie  dn  dernier  tour. 
Ex.  : X.  Iliictunla,  Soteninj. 
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S<Mis>geiirc.  KrvA,  Chciiini(;(,  TosU*.  11.  Aduiiüi.  — Coquille  ovule 
assez  iniiiee.  Spire  poiiilue.  Tours  souvent  zones.  Ouverture  obloiigue.  Bord 
inleriie  droit,  étroit,  rélhVlii,  ||éiiéraleiiieut  noir  ou  brun.  Ombilic  non  fuiiieulé. 
Opercule  earlilaj^ineux  oblong,  plus  étroit  que  roiivertiirc.  R\.  : iiuiiira, 

hunairk;  bifasciata,  Ortty. 

Sous'gciire.  Mamvia,  Klein,  175^).  — Citquille  ovale  ou  siibuvule,  solide, 
lisse.  Spire  courte,  aijjuë.  Tours  simples.  Ouverture  senii-circulairc.  Bord  interne 
oblique,  assez  épais,  calleux.  Columelle  adhérente  à roinbilic  creusé  en  spirale. 
Sommet  plus  ou  moins  roinexe  et  arrondi.  Opercule  lar«{c,  corné,  simple.  K\.  ; 
X.  auranlia,  Lamarrfi;\.  slraiiiinea,  lîrrhtz;  \.  niaiiiilla,  l.inur;  X.  perspicua, 
Hechtz;  X.  runiculata,  Btvluz  ; X.  pes  eleplianlis,  V.hemnitz. 


llTCi  X.  fltrmniuN  Fig  lITT.  V.  pf^npima  Fi]{.  II7K  V pn «Irplianlii.  Kî||  ll'H.  aitranliÉ 


75<  (iKXRt.  M/dr/H.  \Urller,  1842. 


Coquille  ovale,  lîssc,  imperforée,  à spire  élevée.  Ouvertui 
nielle  courte,  simple.  Operrnle  corné,  ininre. 
paucispiré. 

Animal  voisin  des  iialices.  Pied  petit,  coin-  ' ^ 

pacte,  sans  lobe  postérieur.  Cobe  antérieur 
prnroiidénient  sinueux.  Veux  à la  ba.se  inleriu’ 
du  lobe.  Kx.  : A.  candida,  \htUn';  A.  lannli- 
ciilata.  Ctouhi. 


V# 


Il  KO 
A «anditj* 


‘e  ublon<tue.  (’.olii- 


IIHI. 

.A  «auaiiraUi.i 


7">**  Ckvrk.  SiGÀHKTlJS.  iMmarck,  1801. 

Cir;»i9.  kMm.  l'-S.  SrniMTit.  t'mtriri  HMmTillf,  IXIK.  CnRioccLit.  tHminrilU. 

Coquille  ovale,  obloiqtiie,  orbiciilaire  on  aiirirorme,  déprimée,  solide,  épi- 
dermée,  toujours  seiilplée  destries  ou  sillons  étroits,  spiraux,  réqiiliers  et  plus  ou 
moins  onduleux.  Spire  peu  ou  point  saillante,  à tours  eroissant  de  plus  en  plus 
rapidement,  h mesure  que  l'ouverture  de  la  coquille  tend  à prendre  une  direction 
transversale.  Ouverture  entière  très>évasée,  plus  longue  que  lar^e,  et  à bords 
désunis  postérieiiremeiit  : riiilernc  le  plus  souvent  concave,  étroit,  proloiqté  cl 
étendu  sur  ravaiit-dcrnier  tour  en  une  lèvre  très-mince;  rexlenie  Iraiichaiil  et 
évasé.  Impression  musculaire  unique,  eu  fer  à cheval  très-ouverl,  étendue  sur  le 
contour  intérieur  du  bord  interne,  et  remontant  sur  la  lèvre  rolumellairc  : sou 
extréiiiilé  postérieure  pjrifomie  ou  arrondie;  raiitérieure  en  massue  ou  eu  spatule. 

Opercule  rudimentaire,  oblong,  testacé,  extrêmement  petit  relativement  au  dia- 
mètre de  l’ouverture,  ayant  son  tiers  supérieur  épaissi,  calleux,  solide,  opaque,  à 
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sominel  roiirlu*  en  huineron.  le  plus  souxetil  surmonté  d'un  appendice  conique; 
Tanlre  portion  graduellement  ainiiicie  en  Inme  flexible  et  pellucide;  opercule  que  l’a- 
niinnl  porto  constamment  cnclié  dans  les  replis  supérieurs  du  lobe  poslérieurdii  pied. 

Animal  spiral  déitordé  par  un  pied  tréS'<jrand,  très^'pais,  arrondi  postérieure* 
ment,  rétréci  et  lin;{uilonne  en  avant,  ofTrnnt  siipéricurcinenl , tout  autour  de  la 
coquille,  iiii  rebord  plus  ou  moins  élevé  qui  ia  recouvre  en  partie,  et  qui  est  fomié 
en  avant  par  une  sorte  de  bouclier  charnu,  doublant  le  pied  dans  ce  sens,  et  dont 
la  rainure  iiiar;]inale  et  profonde  le  sépare  sur  les  cotés.  Tète  voluiniociise,  tou* 
jours  cachée  par  le  rebord  supérieur  du  bouelier;  surmontée  d'uii  voile  as.sez 
saillant  qui  porte  les  tentacules  à ses  extrémités,  fort  distants,  aplatis,  alloiiqés. 
lur<jes  à la  base,  terminés  en  pointe  à leur  sommet,  et  ne  présentant  aucune  trace 
d'jciix  dans  aucun  point  de  leur  étendue,  llouchc  située  un  peu  au-dessous  de  la 
léte,  dans  lu  rainure  profonde  qui  la  sépare  du  pied;  munie  d'une  trompe  assez 
Ionique,  de  plaques  cornées  et  d'un  ruban  lingual.  Amis  au  côté  droit,  dan.s  la 
cavité  branchiale.  Celle-ci  assez  grande,  contenant  deux  peignes  branchiaux 
d’inéqalc  grandeur.  Sexes  séparés.  Terminaison  de  l'oviducle  à côté  du  rectum, 
dans  la  cavité  branchiale;  celle  du  raiial  déférent  à côté  d'un  orqane  excitateur 
volumineux,  situe  au  côté  droit  du  eoii.  flrrîuz. 


Pt}{.  IIHll.  .S.  rUlbnltts.  IIRi.  S.  I^amtrcliaiidi  lISj.  S.  paiiillui.  Fig  lIST  S. 


M.  Recluz  établit  trois  sections  ou  groupes  dans  le  <;enre  si<{areliis  Ie.s  papilli- 
formes,  lés  cymbiformes  et  les  auriformes. 

MM.  Adams  adnieHeiit  deux  genres  et  un  soiis-Jtenre. 

Sous*gcnrc.  Vvticiw,  Gray,  Sigarctus, /wr///»,  I«umarck. —*  Coquille 

ovaie-oblongue,  mince,  venlrue.  Spire  aigue.  Tours  traiisversalenicnt  striés  ou 
silloiiné.s.  Ouverture  large,  oblongue.  Hord  interne  droit,  mince  antérieuremenl , 
avec  une  callosité  médiane.  Ombilic  ouvert  ou  partiellement  couvert.  Kx.  : S.  pa* 
pillus,  (îmetin  ; Lamarckianus,  Herluz. 

Sous-genre.  Cbvïtostouv,  Blainvillc,  ISIS.  Catixls,  Klein,  1753.  Siii.VRBTis. 
fuirthn,  l«amarek.  — C.oquille  ovale,  aptalie,  en  forme  d'oreille,  slrUV.  Spire 
courte,  déprimée.  Ouverture  trés-ample,  oblique.  Pus  d'ombilic.  Hord  iiileriie 
calleux.  K\.  : S.  javanicus,  (iraÿ ; S.  Delessertii,  Xlhenu. 

Sous-gciire.  SiG.vnKTrs,  Lamarck,  17t)fÿ.  — Coquille  orbiculaire,  coiioidalc 
ou  convexe.  Ouverture  arrondie.  Ombilic  ouvert  ou  couvert  par  un  repli  de  la  lèvre 
interne.  Spire  courte,  oblique.  Kx.  : S.  neritoïdeua,  Linné;  S.  claUiratus,  Gmelin. 
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18*  F^yiLiK.  Sr.ALARIDES.  SCALARIDAE. 

La  faiinilc  des  scalaridés  se  compose  de  coquilles  tumciilécs,  ornées  de  côtes 
longitudinales  plus  ou  moins  élevées,  obtuses  ou  trancliaiitcs.  L'ouverture  est 
arrondie  ou  subarrondic,  à bords  réunis  et  réfléchis,  garnie 
<ruii  bourrelet  d'épaisseur  variable.  Les  côtes  des  tours  repré- 
sentent les  dilTcreiils  accroissements  de  la  coquille.  L'animal 
est  cylindracé,  à pied  court  et  siihqiindranguiaire.  La  tète 
courte,  obtuse,  aplatie,  a deux  tentacules  coniques,  à la  base 
externe  desquels  sc  trouvent  les  yeux.  L’operrule  est  corné, 
mince,  formé  d'un  tour  ou  d'un  tour  et  demi,  à nucléus 
central.  Le  nombre  des  espèces  vivantes  et  fossiles  est  assez 
considérable;  ces  dernières  sont  fonrnies  par  les  terrains 
crétacés  et  tertiaires. 


iiao 

i Roaliiiuna. 


70'"  Gkxrk.  SCAl.AHiA.  l.amarck,  1801.  Scala.  Kteiu,  .Scalanitt.  .UoH//ort,  1810. 


Lnqiiille  sublurrieiilée,  brillante,  à tours  nombreux,  quelquefois  désunis,  ornés 
de  côtes  longitudinales  assez  saillantes,  obtu.ses  ou  tranebanles.  Ouverture  circulaire 
à bords  réfiéebis.  Opercule  corné,  mince,  ovalc-arromli  et  paucispirc.  Kx.  : S.  prç- 
liosa,  lAimarck ; S.  alata,  Sotrerhy ; S.  lineala,  .SV/y;S.  crispa,  Lamarvk  (fossile), 
r.e  genre  est  subdivisé  ainsi  qu’il  suit  par  MM.  Adams. 


Sous-genre.  CiaTiiais,  Oken,  1815.  — Coquille  assez  épaisse,  solide,  à 
tours  unis,  à côtes  longitudinales  nombreuses.  Ouverture  subovale.  Ombilic  cou- 
vert par  le  bord  gauche.  Kx.  : S.  commiinis,  Lamarck ; S.  laniellosa,  Isuuunrk; 
S.  pyraniidalis , Soteerhy. 


1191  »'ig.  iinj. 

s.  prfti«M-  & al«U. 

TOUR  rRnuRii. 


I>'ig  IIU4. 
s.  Unralt- 


l'ig.  1195. 
8.  romBooia. 


Rig  II 90. 
S.  laBfUaaa. 


Kig  1197 
S.  pjraniilalia 

27 
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Sous><{L>iire.  Oi'AI.u,  H.  et  A.  Adums,  185A.  — Coquille  lurricislée,  iiiiper- 
forée.  Tours  unis,  le  dernier  nvec  une  crélo  spirale  à la  bdse.  K\.  : S.  aiisiralis, 
Linné;  S.  coroiiala,  lAimurrk. 

Sous-genre.  Aw.«a,  H.  cl  A.  Adonis,  — Coquille  lurriculée,  luiiiee, 

a tours  unis,  eaneellés,  avec  quelques  varices  irrégulières,  minces.  Ouverlurc 
seniMiinaire.  Bord  interne  gihiieux  dans  le  milieu.  Bord  externe  mince,  simple. 
Ex.  : S.  uiagnilica,  Sotrerhy. 

Sous-genre.  Cins<iTHiî'n,  Morch,  Teste,  Adams,  I8A3.  — Coquille  turriculée, 
solide.  Tours  cancellés,  avec  quelques  varices  irrégulières,  épaisses.  Ouverture 
circulaire.  Bord  externe  avec  un  bourrelet  marginal,  épais,  crénelé.  Ex.  : S.  crenata, 
Linné;  S.  varicusa,  Lamarck ; S.  decu.<sala,  Lamarck ; S.  raricostata,  Lanwrck. 


Kia-  llî>H 
s.  auilrali* 


Fig  IIH9. 
S.  «TrinU- 


Kig.  1200 
S.  dwaMtli 


I.SU. 
S in«]|Rinra 


¥i^  1202 
S.  laricoM 


Ki]|.  1201 

S nririMiii 


Fig.  I20:i. 
S.  mmiuli. 


I9*Fv«iu.k.  TÊRKBIUDÊS.  TF.REBHihAK. 

Les  lérébridés  sont  des  coquilles  allongées,  Irès-erfilées,  turriciilées , d'une 
grande  élégance  de  forme,  et  représentant  u.s.sex  bien  la  disposition  des  pas  de  vis. 
La  bouche  est  très-petite,  et  raniiii  I a le  pied  arrondi  en  avant,  allongé  en  arrière, 
portant  un  opercule  ovale,  ongnieiilé.  lai  tète  large,  les  Icutacules  sont  petits  el 
courts.  Entre  les  tentacules  se  présente  une  trompe  assez  longue,  cylindrique,  au 
fond  de  laquelle  est  lu  bouche.  Celle  raiiiille  ne  comprend  qu'un  genre. 

77«  VIS.  TKHEBRA  BruguUrex . I7SÜ. 

Coquille  allongée,  lurriculée,  très-effilée,  solide,  à tours  nombreux , assez  ra|>- 
prochés,  peu  bombés,  h sutures  supeiTicielles.  Ouverture  très-petite  proportion- 
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neUenient  à la  coquille,  allon<)ée,  profondément  échancrée  à la  base.  Coltimclle 
oblique  ou  tordue  à la  base.  Opercule  ovale,  corné,  à éléments  lamelleiix  et 
comme  imbriqués. 

On  compte  plus  de  cent  espèces  vivantes,  et  un  beaucoup  plus  petit  nombre 
d’espèces  fossiles  des  terrains  tertiaires. 

MM.  Adams  parta<]cnt  les  vis  en  deux  qeiircs  et  quatre  sous^^enres,  mais  ils 
fonnent  en  partie  l'un  d'eux  avec  des  espèces  classées  jusqu  ici  parmi  les  buccins. 

Sous-'tenre.  Sihu.a.  Scliumarher,  ISH.  Acis,  Huniphrey,  1797. — Coquille 
subtilée,  à tours  iionibreux,  simples.  Ouverture  allongée,  échancrée  antérieure- 
ment, mm  prolongée  en  canal.  Coliimelle  simple,  courbée,  non  tortueuse.  Bord 
externe  simple,  aigu,  avec  un  sinus  à la  partie  antérieure.  Kx.  : T.  mnculata, 
Linné ;'V.  tigrina,  Gmelin;  T.  cremilaln,  Ijamarrk ; T.  duplicata,  t.inné. 

Sou.s-genre.  Abrbtia,  il.  cl  A.  Adams,  \Hy.^.  — Tours  à côtes  longitudinales. 
Colunielle  simple,  droite,  prolongée  antérieurement.  Bord  interne  parfois  réfléchi. 
Bord  externe  simple,  non  sinueux  à la  partie  antérieure.  Ks.  : T.  cerithiiin,  I^marck. 


Big.  liOj. 
T.  mwnUl*. 


T.  itrigiiUU 


Kig  lili. 

T.  c«niIeK*Bt. 
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Sous-genre.  Hastila,  H.  el  A.  AHams,  1853.  — Tours  lisses.  Columellc 
simple,  droite,  un  peu  prolongée  antcrieurenient.  Bord  citerne  simple,  non  sinueux 
à la  partie  antérieure.  Ex.  : T.  lanceata,  Ijamarck ; T.  strigillata,  Unné;  T.  cæru- 
lescens,  iMmarck. 


Sous-genre.  Ei  bvta,  H.  et  A.  Adams,  IH.V3.  Etabli  aux  dépens  des  buccins. 
— Coquille  turriculée,  subfusiforme,  lis.se.  Tours  légèrement  plissé.s,  le  dernier 
un  peu  ventru.  Columelle  prolongée  antérieurement,  tordue  en  spirale,  formant 
un  faux  ombilic  jusqu  au  sommet  de  la  spire.  Omertiire  assez  large.  Ex.  ; E.  gra- 
nulosa,  Lamarck;  K.  aciciilata.  hnuarck. 


Fiji  lilti. 


T «nnillBla 


rig.  1217  fii-  1218. 
T.  babfloaia.  T.  cingaUfara. 


Fig  1222  Fig  iî2J. 

T prrtuu.  T.  mooili» 


Sous-genre.  Tbbebr.a,  .Adanson,  1757.  — Coquille  très-allongée,  subulée. 
Tours  très-nombreux,  présentant  une  bande  spirale  près  de  la  suture.  Ouverture 
petite,  canaliculée.  Columelle  tortueuse.  Rord  cxtcnic  sinueux  antérieurement. 
Ex.  ; T.  ringiilifera,  !,amnrrk;  T.  bnbylonia,  lAtmurrk. 

Sous-genre.  MviRKf4^A,  Hinds,  IHii.  — (mqiiille  très-allongée,  subulée. 
Tours  nombreux  séparés  par  une  zone  tubcrcnlense,  srulptés  transversalement, 
rarement  lisses.  Ouverture  petite,  canaliculée.  (mliinielle  tortueuse,  prolongée 
antérieurement.  Ex.  : T.  canceilata,  (Juoy;'\.  armillatu,  Hinds. 
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20*  Kamillk.  PISÏOXEU.IDÊS.  PVSIOXELLIDAE.  Gray,  1857. 

Ceüe  poiilc  famillo  a clé  établie  par  M.  Gray  pour  trois  ou  quatre  espèces 
confondues  jusqu’alors  avec  les  buccins.  Les  pusionellulés  ont  une  coquille  lisse, 
brillante,  fusiforme  ou  turriculée;  une  ouverture  à bords  simples  et  terminée  par 
un  canal  assez  larjje  et  peu  allongé.  L’opercule  est  allongé,  à éléments  concentri- 
ques; le  nucléus  est  au  milieu  du  bord  intenie,  l’n  seul  genre. 

Gkvm.  PI'SIOXEIjLA.  Gray.  1850,  Klabli  aux  dépens  des  buccins  et  dos  fu«ranx. 

Coquille  fusiforme  ou  turriculée,  oblonguc-ovale,  solide,  lisse,  brillante.  Ouver- 
ture ovale-allougée,  rétrécie  antérieurement.  Columelle  carénée,  tordue  antérieu- 
rement, présentant  un  judit  pli  à la  base.  Canal  légèrement  recourbé,  court.  Bord 
droit  simple,  aigu.  Ev.  : P.  biiccinata,  Lamnrrk;  P.  iiifut,  Af/atuon;  P.  scalarina, 
Lamarrk  (variété  <Iu  nifal);  T.  aculcifonnts,  lAimarrk. 


V\%  1224  Kij(.  I22à  Fig.  1220.  Fig.  1227. 

I*.  haccinatA.  P.  aifat.  I*.  araltriiu.  P.  arnli>irunnia. 


21*  Fahillf.  PVR.AMELLinÊS.  P ï R AME  LUI)  A K, 

Les  pjnuneilidés  ont  une  coquille  tnrricnléc,  à spire  pins  on  moins  saillante, 
développée  ou  très-courte,  diversifonne ; la  bouche  est  entière,  sans  canal  anté- 
rieur, et  varie  de  la  forme  ovale  é la  forme  droite.  I.a  columelle  présente  à sa 
base  trois  ou  quatre  plis  tordus,  saillants;  ou  elle  est  simple,  et  alors  légèrement 
calleuse.  Opercule  corné,  sub.spiral.  Cette  famille  cumprend  un  grand  nombre 
d’espèces  vivantes  et  fossiles,  qui  ne  se  (ronveiit  réunies  qii’é  titre  provisoire  et 
devront  sans  doute  former  plusieurs  familles  distinctes. 


79^  Grxrb.  PVn\MWELl.\.  lamarck.  1796. 


Coquille  turriculée,  à spire  élevée, 
pré.senlnnt  des  cétes  loiigitiidinaies. 
Ouverture  obliquement  allongée  et 
siibcaiialicuice  en  avant.  Columelle 
avec  trois  plis  antérieurs,  obliques. 
Bord  externe  aigu,  quelqiiebûs  plissé 
à sa  lèvre  interne.  E\.  : P.  plicala. 
Lamarck  (aiiriscali,  Chemnitz)\  P.  cor- 


Fig.  1228.  Fig.  1229.  Fig.  123U 

]'.  tiodiciarta  P piirtU.  P.  corrvgaU. 
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nif^ala,  Lomarrk;  P.  iiilida,  A.  Adams;  P.  {tiibulata,  .-î.  Adams;  P.  nnria,  Sotrerhtj; 
P.  ‘iracilis,  Adams;  P.  nodu'iiicta,  Adams;  P.  propinqiia»  Adams. 


t 


Kig  I2.il.  Fig  I2:l2  Fig  123.1  Fig.  1231  Fig  1231 

F.  nitida.  I*.  »«baUl*.  F.  cirtcU.  P.  grteili»  P.  propinqua 


80*  Gs\RK.  OBKLISCl^S.  llumfrry,  1797.  Srparé  dos  pyraiiiidriu')-. 
Coniiillr  5ubulép,  lurriciiUV,  à (ours  nombreux.  Spire  saillanle,  aqpiè. 


Fig  1230.  Fig.  1237.  Fig.  1231 


O.  t#n>«  O.  «rnlrirocoi.  O.  idmiiImui 


Ouver(ure  semi-ovnie.  entière,  ar- 
rondie anlérieiirement.  GolumeUe 
droite,  avec  des  plis  antérieurs 
plus  ou  moins  nombreux.  Kord 
externe  aijju.  Kx.  : ü.  terebel- 
liini,  I.amnrck ; O.  maculusus,  !ja~ 
marck ; O.  cinctus,  Reere;  O.  veii- 
(rlcosus,  Oaèrin;  O.  leres,  A. 
Adams;  O.  pnlrliellus,  A.  Adams; 
O.  (erebelloïdes,  A.  Adams;  O.  zo- 
iiaitis,  Adams. 


Fig  1230  Fig  1210  Fig  1241.  Fig.  1242  Fig.  1243 

O pulrkrltiia  O.  «onalai  O tnTl>olliia).  O.  Irrebrllwiiiaf.  O.  riortur 


8I*(Se.\rk.  RïXdlCVl.A.  Ueshayes,  183H. 

articri-â.  pnrtÎM  . fAmartk.  AtaiCKiik*.  ItmiHomp , ISSN. 

Coquille  petite,  ovale,  jjlobnleuse,  assez  épaisse,  à spire  eonrtc,  siiliéfhanrrée 
à In  base.  Ouverture  parallèle  à Taxe  lonqitudinal , étroite,  rallcuse,  qrimarante. 


Fig.  1241.  Fig  1243  Fig.  1210.  Fig  1247  Fig.  I24M. 

K Untdoupt.  a.  Rooflii.  K.  p*i»ii>aii«  K bne«ioet.  R «Irula. 
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échancréo  en  avant  par  un  sinus  assez  profoml.  Coliimelle  courte > arquée,  ayant 
deux  ou  trois  plis  presque  é;|aiix  et  une  dent  saillante  vers  l'anjjlG  postérieur  de 
rouvcrturc.  Hord  droit  très-épais,  reiuersé  en  dehors,  simple,  sans  dents.  Pa.  : 
U.  Bonelli,  Deshayes;  H.  hurrinea,  J>rs/uiyrx;  H.  (îraleloupi,  tf’fh'bigny;  R.  striata, 
Dexhaytx  (pliilina);  R.  parisieiisis , ifOihtyny  (seaplmiidcr). 


82»  Gexrk.  RIXGIX  KLLA.  D'Orhigny,  1842. 

Coquille  ovule,  uhlon'(ue,  marquée  transversalement  de  stries  ou  de  sillons 


ponctués  Spire  assez  ullonjjée.  Ou- 
verture ublon^ue  , élargie  en  haut . 
non  échaiicrée  en  avant  ou  eu  ar- 
rière. I>ahrc  fortement  épaissi  en  uii 
péristonie  larqe.  Coliinielle  épaissie, 
pourvue  de  plis  seulement  à sa  partie 
antérieure.  Quelques  espères  de  l’é- 
poque crétacée.  K\.  : R.  larryina, 
R.  inflala,  R.  clemeiitina, 


Fis  >î-‘i 

R r’rMrnliiiii  R.  R inflala 


Hîl*  (ÎKVBK.  ^ -I.  IVOrbigny,  I8  V2. 

Coquille  ;;lohuleuse,  ventrue,  courte . ornée  de  stries  ou  de  sillons  ponctués 
Imnsverses.  Spire  très-courte.  Ouverture  semi-lunaire,  coiiipriinéc  et  arquée,  sans 
échancrure  antérieure.  Cabre  trè.s-<‘paissi . souvoiil  réiléchi  et  saillant  en  dehors, 
presque  toujours  denté.  Rord  columellairc  pourvu  de  dents,  au  iionihre  de  deux  à 
quatre.  Quelques  espèces  fossiles  de  l’époque  crétacée.  Kx.  : A.  incras.sala,  A.  «^lo- 
hiilosa,  Dupiniaiia,  A.  cassis,  tf’Orhifjny;  Prcvosli,  t/  Arr/tinr. 


Fis  Ki,i  ir>r>.  Fig.  listi. 

A.  Pi^tMli  V.  I)n|»ininn«.  A inertHata.  .V  glottalnaa  A nwia 


84'  tiKNHK.  .VA’/Î/.V^,^^.  bej'rance . 182ô. 

(mquillo  plus  ou  moins  allonjjée,  turriciilée,  composée  d’un  qiaiid  nombre  de 
tmirs  ombiliqués  ou  non.  Ouverture  étroite,  carrée,  ovale,  toujours  pourvue,  en 
avant  et  en  arrière,  d'un  lé>;er  ranai.  Colunielle  creuse  ou  non,  toujours  encroûtée 
et  pourvue  de  ^ros  plis  Iransverses  qui  si*  continuent  sur  toute  la  lon<^uciir.  Cabre 
souvent  char>{c  do  plis,  cen\-<'i  corres}>ondaiit  alors  à l’inlenalle  des  plis  colu- 
iiiellaircs. 

CTest  dans  le  calcaire  nolilliique  et  dans  des  terrains  secondaires  plus  anciens  que 
se  trouvent  les  nérinées.  dont  il  ne  reste  quelquefois  que  le  moule  intérieur.  Ces 
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coquilles,  oiiipi'ilées  dans  des  colcuires  compactes  et  susceptibles  de  poli,  montrent 
bien  leur  singulière  structure  quand  elles  sont  sciées  longitudinalement.  Dujardin. 
K\.  : Pailielteana,  \.  trinodosa,  \.  Moreauana,  \.  salinensis,  baccillus, 

canuliculuta , pii|>oïdes,  ('abuiieliaiia , \.  Iteiiamiana , r/'Or^/ÿny,  et 
subpjramidalis,  Mumter. 
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85-  Gf\nr.  ^r.TKOXEllA.  D'Orbign]!.  I8VÎ. 


(Coquille  raccourcie,  ventrue  ou  biiUifomic,  lisse.  Spire  enveloppée  ou  nou, 
toujours  très-courte,  composée  de  tours  très -hauts  par  rapport  à reiiscmhle. 
Ouverture  étroite,  longitudinale,  élargie  en  avant,  fortement  rétrécie  en  arrière, 
où  elle  forme  un  léqer  canal  à tous  les  a;]es  ',  aussi  les  lignes  d'accroissement 
extérieures  sont-elles  innécliica  en  arrière,  comme  <lans  les  nériiiées.  Labre  tran- 
chant, sans  dents  ni  épaississement.  Bord  columellaire  fortement  encroûté,  surtout 
en  avant  et  en  arrière,  où  il  laisse  un  dépôt  calcaire  souvent  très-marque  et  très- 
prolonqé.  Columellc  armée  de  trois  gros  plis,  {X’u  obliques,  qui  se  continuent  à 
l’intérieur.  Fossiles  des  terrains  crétacés,  craie  cbloritée.  Kx.  : qigaiitea, 

A.  lævis,  A.  crassa,  .A.  nenanxiana.  ftOrf/igut/. 


80-  (iRviis.  .UTA:0A7A*A.  Ü'Orbigng.  18V7. 

(’.oquille  ovale,  allongée,  conique  ou  fusiforme,  marquée  quelquefois  de  stries 
transversales  interrompues.  Spire  courte  ou  longue,  composée  de  tours  plus  ou 
moins  recouvrants,  sans  canal  sur  la  suture.  Ouverture  allongée, 
étroite , élargie  en  avant,  sans  échancrure.  Labre  simple,  tranchant. 

Bord  columellaire  épaissi,  mais  toujours  sans  plis.  Kx.  : A.  Lorieriana, 

A.  Dormoisiaiia,  A.  acuta,, A.  cadomensis,  A.  coiicava,  trOrhigny ; 

.A.  pyriformîs,  .1/orm. 


Ki*  12T1. 
^ rennfA. 


TOUR  PRrVtRR. 
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87*  Grvrk.  g LOBiCOXC  h a.  D'Orbiçnij. 


Goqiiille  Ircs-qlobuleuse*  presque  sphérique.  Spire  Irès-courte  ou  méiue  ron- 
cave.  Ouverture  en  croissant,  anpiéc.  l*abre  niinre,  sans  dents.  Coluinelle  et  bord 
coluniellaire  sans  dents  ni  plis,  l u (>ctit  noiiibre  d'espèces  de  la  craie.  K\.  : F.  Ftcn- 
rtausa,  G.  inarrotiana,  d’Oriti^ny;  G.  eoiiit'orniis,  lUriner. 


PijI-  I2T7.  U.  nvaifonnia 


8i}|  1278.  G.  flfiiriatiu 


ri};.  1270.  U.  marroliana. 


88*  Gkmrk.  7*17.05r0.l/.4.  Sharpt,  1849.  Vari,qera.  D'Orbigny,  1850. 

Coquille  ovale  ou  globuleuse,  épaisse  et  presque  lisse.  Spire  plus  ou  moins 
élevée.  Ouverture  ovale.  Bord  interiic  calleux.  Bord  externe  réiléchi;  le  dernier 
tour  présentant  des  varices  provenant  des  divers  aecroissemeiits  de  la  coquille. 
Fossiles  de  la  craie.  Fx.  : T.  Torrubia',  Sharpe;  T.  ovatuin,  Shurpf;  T.  rocliaiiana, 
d’Orhiyny.  Cette  dernière  espère,  type  du  qenre  vari;p?rn. 


KiS'  I2SO.  T Atatnm. 


I2SI  T rochatiaiia 


ri}|  1282  T Inmibir. 


89*  Gkxrr.  VrEnODOXTÀ.  D'Orbigny,  1851. 


rig.  1383.  P.iaOaU. 


Coquille  ovale,  oblongue,  ventrue.  Spire  conique, 
allongée,  rêqnlière  à tous  les  Aqes,  foriiiée  de  tours 
simples,  unis,  convexes;  le  dernier  pourvu  d'uii  labre 
dilate,  entier,  quelquefois  bordé  en  dehors,  sans  sinus 
ni  éclmncnirc,  quelquefois  prolongé  en  arrière.  Ou- 
verture ovale,  peu  rétrécie,  pourvue  en  avant  d'un 
canal  court,  oblique,  ou  d'une  simple  échancrure.  On 
remarque  toujours  en  dedans  du  labre,  sur  le  i>ord 
interne  de  l'ouverture,  une  dent  ou,  |>our  mieux  dire, 
une  protubérance  obloiqpjo,  lunsitudiiialc.  lu  petit 
iioinbre  d’espèces  fossiles  de  la  craie.  Fx.  : P.  inllata, 
tTOrhiyny. 
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90*  Gicviir.  CYLIXDRITES.  Morru  et  Lyceit,  1850. 


Coquille  subcylindriquc , ovale, 
à spire  courte.  Ouverture  allongée. 
Columelle  plisséc  ù la  hase.  Bord 
droit,  nimce,  épaissi  en  avant.  Ex.  : 
C acutiis,  C.  cuspidatus,  C.  aiiqu- 
talus,  Mon'is  cl  i.yceU.  Ce  j{cnro, 
d’après  les  auteurs,  serait  établi  ati\ 
dépens  des  actéons  ; nous  le  classons 
dans  le  voisiiiaqc  des  actéonellcs. 


rin  i2Hi.  l'ij.  l in:»  Kig.  I2si>. 

ruipidaluft  angaUlu»  C.  acutiit- 


91'  Gk.vhk.  CMEMMTZfA.  D'Orbigny.  1839.  Turlionilla.  Huso,  1826. 

t.olo«IN».  l'ItUlipi.  IK4I. 


Coquille  allongée,  non  ombiliquée,  composée  d'un  grand  nombre  de  tours,  le 
plus  souvent  coslutés.  Ouverture  ovale  ou  anguleuse,  large  en  avant,  rétrécie  en 
arrière.  Cabre  mince  cl  tranchant.  Columelle  droite,  légèrement  encroûtée  ou 
pourvue  d'une  dent.  Sommet  de  la  spire  présentant  un  nucléus  rudiincnlaire 
séneslre.  Dans  l’état  embryonnaire.  Taxe  spiral  est  transversal  a Taxe  spiral  des 
adultes.  Il  en  résulte  que  la  coquille  du  jeune  ége  est  placée  h rexlrémilé  de  la 
spire  de  la  co(piille  adulte,  comme  une  partie  que  le  hasard  y aurait  lixée. 


\ 


Les  rhemnilxia  sont  marines  et  se  lieu- 
lient  à d’assex  grandes  profondeurs.  On  les 
rencontre  k l'état  fossile  dans  presque  tous 
les  terrains.  Ex.  : C.  turris,  d'Orhifjny; 

(L  Davidsoni , Chapuis ; C.  condensala , 

Üefthtnjrs;  graeilis,  <ie  Eonnick ; C.  Le- 
febvTci,  (h  Eoninck ; C.  aliéna,  Ckaputs; 

C.  spina.  Deslinijes. 

Le  genre  Loxonema,  compose  d’espèces  fossiles  de  I époque  primaire, 

diflèrc  des  chemnitzia  par  un  labre  prolongé  en  avant  et  muni  d'un  sinus.  Kx.  : 
L.  costiitum,  Sunilbenjer. 


Fig.  i2at 

L coitatuin. 
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9Î'  Cemb.  M.iCROCHElI.VS.  Phi/liju,  IKH. 


Big  U'.llk 

\l  iraliil 


i-'ijt  lit*:.  1-^^-  i-i'.»»- 

\l.  MbrlalkralUA  M SrhloHiriinii 


Coquille  (urriculée , ovale- 
übloiiguc,  à tours  peu  noiiibrcuv. 
urrotulis,  lisses  ou  ornés  de  stries 
ou  de  petites  côtes;  le  dernier 
tour  très-renflé.  Ouverture  éva- 
sée, subovaie.  Coliimclte  apla- 
tie, calleuse.  Kx.  : M.  nciitus. 
t/if  Koninck  ; .\l.  subclathraliis, 
Saiiflhi'^rr ; M.  ovatiis,  !\œmer; 
M.  Sclilotlieiniii,  d’Archiac. 


93*  Gknrk.  ODOSTOkflA.  Fleming,  1848. 

Coquille  couoïde  ou  pyramidale;  les  deux  premiers  tours  sénestres.  Ouverture 
ovale.  Coltimclle  subverlicale,  présentant  le  plus  .souvent  un  pli  ou  une  dent. 
.'\ntmal  allongé.  Télé  large  robuste.  Deux  tentacules  coniques.  Veux  à la  base 
interne  des  tentacules.  Pied  déprimé,  tronqué  en  avant.  Opercule  corné,  subspiral, 
longitudinalement  strié.  Kx.  ; O.  Iriciiicta,  iiitida,  Aldrr. 


Fig.  litK)  Fig.  I3UO  Fig.  I:UN>.  Fig  l iOi  Fig.  I MIl 

O.  IrkinrU  O plîraU  O sr«Uri»  O niinia  O niiiHn 


Soiis-geiirc.  P.vrthfviv,  Loue,  18i0.  — Coquille  liirrinilée,  imperrorée, 
le  plus  souvent  d'un  blanc  laiteux,  couverte  d'un  épiderme  pâle  très-mince. 
Spire  plus  longue  que  l'ouverture.  Tours  nombreux  sculptés  ou  garnis  de  côtes 
ou  de  stries,  souvent  cancellés.  Ouverture  ovule.  Columelle  simple,  quelquefois 
tordue  ou  plissée.  K\.  : P.  scalaris,  Philippi. 


94*  Gkvrk.  AURICVLISÀ.  Gray,  1847.  Ti*»le,  .Adjiiih*. 

Coquille  ovale,  mince,  buliiniforme.  Tours  simples 
ou  à stries  concentriques.  Columelle  sans  dents,  sans 
plis.  Ex.  : A.  cylindrica,  Ahhr;  A.  obliqua,  Aider. 

Ce  genre,  que  nous  ne  connaissons  que  par  les  tigiires 
que  nous  reproduisons,  a été  établi  aux  dépens  du  genre 
ndostomia,  et  les  coquilles  qu’il  comprend  ont  été 
successivement  classées  dans  plusieurs  genres  voisins. 
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95*  Ckvse.  KVLIUELIA.  Forbu.  1846. 

Coquille  allongée,  turriciiléc,  solide,  lisse,  polie,  à tours 
nombreux.  Sommet  de  la  spire  présentant  un  rudiment  sé- 
nestre  persistant.  Ouverture  siilupindrangnlaire.  Péristomc  non 
continu.  Columcilc  droite,  sans  plis  ni  dents.  Ex.  : E.  stria- 
tnla,  Jrffrnjs. 

flfl'  (iKVMK.  .-tC/,/.V.  Loeen,  t8Vtt. 

Kltkl.  lSt7. 


Kig.  1 30(> 
K «trialalB 


tloquille  turriciilèe,  à tours  tioinbreux,  li.sses  ou  striés  en  spirale.  Ouverture 
ovule  ou  arrondie.  Bord  interne  simple,  sans  plis  ni  dents,  souvent  perforé  à lu 
base.  Ex.  : A.  nilidissinia,  MoitUigu. 


Fig.  1307  Fig.  I30H. 

A.  nUidtMÎiaa.  M.  tlylifu 


Fig.  1300.  Fig.  l:H0 

\l  ThIm.  M.  i-**U. 


Fig.  1311. 
VI.  ilriala 


Cfvmk.  .\fO.\OFTÏ'tiMA.  Ltn,  Movo^,  seul;  irTv^u»,  pli. 

Coquille  allongée.  Tours  nombreux,  stries  transversalement.  Ouverture  |x*lite. 
Bord  eolumellairc  avec  un  seul  pli  simieux.  Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  : 
M.  casta,  Atlamx;  M.  fulva,  Ailaitn;  M.  slylina,  Adams. 

Sous-geure.  Mr\«stiio,  Moller,  IKt5.  Pvbauis,  C.outhouy,  IHBB.  — ('.oquille 
turriculéc.  Ouverture  ovale.  Bord  eolimicllaire  avec  un  pli  rudimentaire  ou  sans 
pli.  Ex.  : M.  striata,  Cvutlioinj. 


55'  Eauii.i.K.  KIMMIOKS.  EULIMIDAE.  H.  cl  A.  Adams,  IH54 


Celte  famille  comprend  des  coquilles  turriciilées,  généralement  d'mi  blanc  lai- 
teux, puliini,  brillantes,  sans  plis  à la  colunielle;  à ouverture 
ovale  ou  arrondie,  quelquefois  anguleuse  en  avant;  à opercule 
corné  et  subspiral.  Trois  genres  : El‘Llu.4,  \iso  et  LriüStmc.'V. 


Fig  i.iu 
F.  I«rlf>a 


Fig.  I.31Ï 
K.  articnlata 


Fig  l.Ui. 
K Uartinii. 


Fig  131.'». 
K major 


Fig  UIG. 
K ajnpbor*. 
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(jexae.  EULIMA.  Hisso,  18Î6. 

P««ITII«.  Un.  |8U. 


Coqitille  allon<{êo,  lisso,  {>oUc,  impcrforée.  Spiro  ôlancée,  à tours  iloinbrciix  cl 
préseiilantqtielqucfois  une  varice  latérale.  Som- 
i met  aigu  et  souvent  incline  lutéralcmtMil.  Oiiver- 

i turc  ovale.  Bord  interne  rclléchi.  Hord  externe 
^ assez  épais  iiitérieuromenl.  K\.  : K.  major,  .SV 
xr  ■ u'crhy ; K.  laclea,  Adaun;  K.  lahiosa,  Sotverlty ; 

Vi%.  1317.  Fig.  Fig.  K,  arliculnta,  Sotverhy ; K.  toiiuosa,  Adams; 

i modirrtla  K ULi»M.  K litrluAM  ,,  i-  ii  > i t.  «f  .•  ••  t / 

h.  iiiodicella,  Adams;  K.  Martinii,  Adams. 


Fig.  I.II1I. 
K lArlUAM 


99<^  tiKXAK.  \IS(f.  Hissa,  1«2«. 

U)>k(Lll«.  bnJmftM,  lAM-  4«xkll«.  Gratttomf,  11(38. 

Coquille  turriciilée,  ILsse,  polie,  à sommet  trés-ai«]u.  Axe  perforé  dans  Inule  sa 
loiqpiciir.  Ouverture  petite,  entière,  an,qnleuso  à ses  extrémités.  Colmnelle  simple 
et  smi.s  plis.  Bord  droit  mince,  simple,  presque  parallèle  à l'axe  loiqpludinul. 
Kx.  : \.  splondidula,  Sotrerity;S.  candidiila,  Adams;  \.  goniosloma,  Adams; 
\.  iiiterrupta,  Soirrrffy;\.  imhrirala,  Sotrerfiy. 


Fig  I3i0.  Fig  1331  Fig.  1333  Fig  1-333  Fig  1324 

X iR(«>rnipl«  X'.  rAudidHla  V ■ptcadiditU  V goniofloniA  X imbriiala 


100*  Grxhb.  i.EIOSTHAC  i.  //.  rt  A.  Adams,  1853. 

Coquille  subulée,  turriculée,  un  |m‘ii  aplatie,  polie,  lisse,  somi-pcllucide.  Qiiel- 
quefuis  une  varice  latérale  s'étend  juMpiuii  sommet  de  lu  spire.  Ouverture  ohlonjjiie, 
entière.  Bord  interne  distinct,  calleux,  un  j^eu  sinueux  au  milieu.  Bord  externe 
flexueux.  Kx.  : I*.  nniliiieata,  Adams  et  Hrere;  L.  acuta,  Sawerby;  L.  Metculli, 
Adams;  I,.  subulata,  Ikmovan;  L.  bilineata.  Aider;  L.  varians,  Sotrerîty. 


Fig  1333  Fig  I3ili  Fig  1337  Fig  I33S  Fig  133V.  Fig.  1330 

!..  UftfallL  L acuU  L i»riaa>.  I,.  «ut>«laU  !..  upiliaNla.  I.  biltnrald 
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23*  Kauiu.k.  STVMFKRII>KS.  STi  IJFKRIDAK. 

CcHe  petite  rainille  ne  diflÏTO  «juère  de  la  précédente  que  par  rabsence  d'un 
opercule  chez  le  petit  nombre  d’espèces  qu'eUe  coinprc*nd. 

|0|f  (jR\RR.  STVLIF ER.  Broderip,  1833.  Slylîna.  Gray,  1851. 

Coquille  liyaline,  (Kdiucide,  mince,  siibiiléc  ou  subqlobuleusc,  lisse,  polie.  Tours 
nninbreiK.  Sommet  de  la  spire  lrès-ai<;u,  quelquefois  incliné  latéralement,  avec  un 
nucléus  sénestre.  Ouverture  sulK)valc,  ai*jue  en  arrière,  arrondie  en  avant,  bord 
interne  lisse,  arqué.  Bord  externe  ininre,  simple,  légèrement  sinueux.  Kx.  : S. 
ovoïdeiis,  Admm;  S.  Mittrei,  sulmialiis,  Rrtxirrip;  S.  nstericolu,  Rrruferip. 


!'*)(.  I.'ISI.  s.  atoid^oa.  Fig.  13.12-  S-  Ml#rîcol«.  Fig.  1111.  8.  •abaUliii.  Fig.  Illi  S.  Xlitirri. 

Les  stylifere.s  semblent  être  des  mollusques  |Kirasifes,  vivant  sur  diverses  cs|>èees 
d’astéries  et  de  madrépores. 

24-Fvuili.f.  CKIUTHIOPSIOKS.  CKiilTHlOVSIDAK. 

lia  famille  des  cérithiopsidés  est  établie  par  MM.  H.  et  .-\dams  pour  de 
petites  coquilles  turriculées,  à opercule  corné,  formé  d’éléments  concentriques  et 
à nucléus  terminnl.  La  place  que  doit  occuper  cette  jM*lile  famille  dans  l’ordre 
inélliodi()ue  parait  encore  bien  iudélertninée. 

103-^  Cbsbk.  CERITHIOPSIS.  FoH>es  et  Hanley.  1849. 

Coquille  turriculée,  dextre,  a tours  nombreux,  ,qranuleux . Ouverture  subarrondie. 
Bord  interne  rértécbi.  Bord  externe  aigu,  arqué  et  proloiqjé  en  avant.  Ouverture 
sinueuse  antérieurement.  Canal  court.  Kx.  : C.  tuberculnris,  }foiiUiffu ; C.  puiic- 
tatus,  /ii/i«c;C.  ruqulosus,  Adams;  C.  lima,  Rruffitüres;  pulchcllii.s,  .ddams. 


Fig.  Ili:>  Fig.  me.  Fig.  11.17  Fig.  IHH  Fig.  1-1.19. 

<1  labrrruliri*.  (I  paorUlu*.  (1  iiina.  Ck  ntgalMui.  C palciwllui. 

MM.  Adams  [iroposent  un  sous-qenre  alaba  ptmr  des  coquilles  lisses,  semi- 
pellucide.s-,  présenlant  quelquefois  des  varices  irrégulières;  à bord  externe  mince, 
simple;  à ouverture  un  peu  échancréc  en  avant.  \ous  ne  connaissons  )>as  les 
espèces  qu’ils  indiquent. 


Digitized  by  Gwogle 


(i  ASTKR OPODKS. 


2'.\i 

25*  Kauillk.  SOLARIinÊS.  SOI.AIUIDAE. 

I*os  soïariUU^  ont  mie  roqiiÜle  orbirulaire,  déprimée  ou  troclnforme;  carar- 
lérisée  surtout  par  les  diniensioiiÿ  d'mi  ombilic  profond  ol  par  une  ouverture 
«pMiéralement  an<|uleuse.  L'o|>ereule  est  corné  et  spiral.  On  en  ronnail  un  asseit 
îtraud  nombre  d’espèces  fo.ssile.s  et  (|iielques  espiVes  seulement  des  mers  netuelles. 
Parmi  les  premières,  nous  cilemiis  • 


Fiji  1143.  s.  rirrnidr.  Fif|.  Ilil.  S.  rirrnidr  Fi^.  il.VO  S conniil^am. 


lOS*- «RVRK.  SOLAHIVM.  Umnrrk.  I7fl0. 

acii T icTO« IC*.  ITM. 

Coquille  orbiculairc,  en  cAnc  déprimé;  le  dernier  tour  qéuéralemeiit  aii<pilcux. 
Ombilic  lariçemeiit  ouvert,  spiral,  crénelé  ou  dentelé  iulérieuremcnl.  Ouverture 
presque  quadranquluire,  à bords  minces  et  simples.  Opcrrule  ovale,  aplati,  paii> 
eispirc.  K\.  : S.  |)crspectivum , Linné;  S.  cin^ulum,  Kiener. 


Fi{|,  l.lâl  S.  cinjalmn.  Fig.  I.1.S3.  S.  pertprclitsm 


Sou8-<jeiire.  Toium^,  Cray,  IKi7.  Hki.mcis,  d'Orbi>piy,  ISil.  — Coquille 
orbiculairc,  élevée;  dernier  tour  arrondi,  profondément  ombiliqué,  ombilic  mé- 
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(liocre.  OuvorUire  rlionilKnduIc.  Bord  cxCernc  miiui\  simple.  Opercule  circulaire, 
coni(|ut’,  nuilHspiré.  K\.  : S.  stminineum,  Chemnitz;  S.  varieyatiim,  lAtmarrk. 

Sous-«{enre.  PiiiMmA,  Gray,  ISiO.  — r.oquille  discoïde,  subcoiiique,  lisse. 
Oiiierturc  suhqiiadranqiilaire , non  narrée  intérieureiiient.  Ombilic  assez  lar'{e,  à 
bords  crénelés.  Opi’rrule  aplati,  orbiculairc,  à tours  nombreux.  Kx.  : S.  luteuiii, 
iMinarck;  S.  Iiybriduin,  Linné. 


Kt|  I.1îi3.  S.  ilnmiaeatn.  l'iy.  1354.  S.  tarirgalum.  l'ig  S.  lutatioi.  Fig.  I.15Ü.  S.  hybridun. 


Gu\ii*.  BIF ROSTÎ .i.  Deshtiyes,  1832. 

t'.oqnille  discoïde,  planorbiilaire,  à tours  de  spire  quelquefois  disjoints.  Ombilic 
profond,  caréné  sur  le  bord.  Ouverture  subtrianqu- 
laire,  un  peu  dilatée.  Bord  extenie  mince  et  tranchant, 
profondément  détaché  du  reste  du  périslome  pur  une 
échancrure  dans  le  bord  inférieur  et  dans  le  bord 
supérieur.  Hx.  : B.  disjoncta,  Dfihnyes  (fossile);  B. 
zanclea,  Pkilippi. 


Fig  1357. 
B.  diajaBrU 


Fig  I.IjK 
B Murlaa 


lO.V  (iKXKK.  KCCyLIOMPHALL’S.  Pori/ork,  1843.  Srrpiilarin.  Hoemer,  1843. 

Pa  11  ■ aoT  E ( , parliim  , Sinfrrif.  iHiS. 


. ('.oquille  discoïde,  à tours  peu  nombreux,  sur  le  même  plan,  larj^ement  dis- 
joints; aplatie  à sa  partie  supérieure,  arrondie  en  dessous.  Labre  simple,  sans 
échancrure.  Kx.  : K.  scolicu.s,  .UnrCoy;  K.  serpula  {$erpuhna),  df  h'oninck; 
E.  ccntrifujta,  Hfmirr. 


Fig  1359  K.  reoirifnga. 


Fig.  1300  K fr«tic»a 


Fig  1.361.  K Mrpalt 


10«-  (ÎKXIIK.  OPHII.FTA. 
t'anuTem . 18  V2. 

t'.oquilie  plunorbironne,  discoïde,  à 
tours  nombreux  cl  grêles.  Ex.  : O.  Ic- 
vata,  Hali. 

rOUK  PRRUrRR. 
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IIIT'  UiivBK.  DISCOIIKLIX.  Dmker.  1847 

Ottl*.  Le*.  IRS3. 

Coquilir  discoïdalt* , forlcuien!  dt'priimM»,  presque  roHacée. 
Tours  lr^s^ionibrcu\ , aplatis  des  deux  côtés,  arrondis  ou  ca- 
rénés à la  périphérie.  Dernier  tour  non  disjoint.  Ouverture 
fij  i36i  D roi<*c«&  ovule,  transverse.  Y.\.  : D.  foliarca,  P/nVppi. 


108MiKNSK.  HKUCOCRyPTlS.  Ü’Orbigity.  1847 

Coquille  déprimée,  orbiculaire,  enroulée  presque  sur  le  même  plan.  Spire 
formée  de  tours  embrassants  de  chaque  coté,  laissant  un  ombilic  en  dessous  et  en 
dessus  : dans  ce  dernier  est  une  spire  presque  entiéreinenl  cachée  par  les  tours. 

Ouverture  verticale,  ovale,  transverse, 
pmmue  en  dedans,  eu  dessous  cl  eu 
dessus  d'une  rorle  callosité  qui  remplit 
toute  lu  partie  embrassante  de  lu  spire 
des  deux  cotés;  le  reste  a partout  des 
bords  irancliaiils.  Kv.  : H.  pusillus, 
(tOrifigny.  De  réla*{C  corallien. 


Fig  I3G:i.  il  (mimIIui  Fig  t.mi 


109'  t(K\MK.  CIHRt’S.  Sotrrrby,  1815.  Plimirroliniis,  jtariim , .Soirrréy,  1842. 


Coquille  conique  ou  lurbinée. 


Kig.  13Ü7.  (1  ipiitMi» 


composée  de  tours  arrondis.  Ouverture  entière, 
arrondie.  A peu  de  distance  du  bord  sont  de 
longs  tubes  |>ercés,  les  uns  fermés,  les  autres 
ouverts  exlérieurcmeul.  Fossiles  de  fépoque 
primaire  et  de  l'époque  jurassique.  Kx.  : C. 
spiiiosus,  (iohifiisx;  calcar,  {i’oHiigny. 


Fig  I.16S  C.  «pinatui.  Fig  |3Uf>  O r»lrar  Fig  1370.  C.  rtirar. 


110'  Gxxrk.  EVO}^ PH ALL' s.  Soxterby,  1814.  Strapamiliis.  Montfort.  1810. 

Coquille  orbiculaire,  régulièrement  conique  ou  déprimée,  et  planorbiforme. 
Ombilic  très-ouvert,  lisse  ou  simplement  strié  en  travers,  jamais  crénelé,  laissant 
apercevoir  tous  les  tours  de  spire.  Spire  ordinairement  assez  régulière,  foniiée 
parfois  de  tours  convexes,  mais  le  plus  souvent  anguleux  cl  plus  ou  moins  aplatis, 
soit  suptVieuremenl,  S4>it  inférieurement.  Bouche  ordinairement  anguleuse,  rareiiieiit 
arrondie.  Lèvre  externe  tranchante,  présentant  une  sinuosité  plus  ou  moins  profonde, 
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et  ne  donnant  pas  toujours  lieu  à la  formation  d'une  bande  de  sinus.  E\.  : E.  qualte- 
riatiis,  (te  l'emfnit ; K.  semiteres,  Gohlfuis;  K.  circinalis,  /VA;  K.  unianqiilalus.  Hall, 


Kt^  l/Tiî  K.  rirrinâltfl. 


l'ig.  K qaAltrriiifNi 


ei}(.  |:i7i  K ■iiii»igaUlii* 


Fig  i.jt:* 

Sb-aptroll»*  i«lMr«|Hali« 


Kig  l:i:o 

5lr«|«rollHi  al(»i 


i-.a  iJîr 

S(ra|Mn<l1u*  {Milrticllti*. 


Fig.  t.tsi  K.  «UtfMIH-4. 


Kig.  l.JSi  II  plaiii*U-ia 


Fig-  a.  ilrtala 


Fig  UTS 

SirnparoIlHi  f«l>r<|nalia 


SirafMrallira  glabraliit. 


Fig  I3SO 

Slraparolliia  pairlii'llaa 


UI-Gkxrk.  /'A.irJ.VC///.VUA.  .l/YToy,  1844. 

Coquille  Irorbifornic , conique,  <»bliise,  ventrue,  ornée  de  petites  côtes  trans- 
versales. Spire  courte,  à tours 

peu  nombreux.  Ouverture obli-  ^ ^ ,.-i,  . 

que,  larqe.  Ombilic  petit,  iir- 
rmidi,  décmivert.  K\.  : P.  Lch- 
leusis,  heiperlmg. 

Ilî-  Gknrk.  HÀPtUSTOM  \ Hall,  IKV7. 

Goquille  turbinée,  déprimée,  di.<coïde,  à trois  ou  quatre  tours.  Ombilic  petit, 
mais  bien  ouvert.  Ouverture  subtri<]oiie.  Kossiles  de  l'époque  primaire.  Ex.  : 
R.  stamiiica.  Hall;  R.  striata,  Hall;  R.  planistria,  Hall. 


Kt)|.  I.1M2  P appUnatiim 

.tflad&arprr. 
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2f>'  FiMiu.K.  Pl.ElUOTOMARIinÉS.  PLEinOTOMAIUIDAE. 

CcUc  famille  comprend  une  seule  espère  vivante  et  un  grand  nombre  d'espèces 
fossiles  formant  plusieurs  genres.  Les  pleiirotomariidés  ont  une  coquille  de  forme 
très-variable,  conique,  trochoïde,  tiirriciilée,  quelquefois  déprimée,  ombiliquée  ou 
non  ; remarquable  surtout  par  une  échancrure  profonde  que  présente  le  l)ord  droit  : 
à chaque  période  d'accroissement,  réchniimire  se  remplit  et  forme  une  bande  qui 
se  montre  sur  tous  les  tours.  La  cotiimelle  est  simple  on  calleuse.  Le  bord  droit 
est  tranchant. 


lt:j«  Gkviib.  PLEVROTOMARIA.  De/rancf,  1825. 

Coquille  conique  ou  déprimée,  généralement  trochoïde,  com|>osée  de  tours 
ombiliqués  ou  non.  Ouverture  arrondie,  rhomlmïdale,  orale  ou  déprimée,  échan- 
crée  par  le  retour  de  la  spire;  à labre  non  bordé  et  à columelle  simple,  quelquefois 
encroûtée,  mais  jamais  prolongée  dans  le  fond  de  l'ombilic.  Un  sinus  en  fente, 
occupant  une  petite  partie  du  dernier  tour,  vient  inter- 
rompre le  labre.  Ce  sinus,  à mesure  qu'il  se  ferme  en 
arrière  et  se  prolonge  en  avant  dans  raccroissement  de 
la  coquille,  laisse  toujours  apparente,  à revlérieiir 
de  la  coquille,  une  bande  désignée  par  d'Orbigny  sous 
le  nom  de  bande  du  sinus,  qu'on  aperçoit  û tous  les 
tours,  et  dont  les  lignes  d'accroissement  sont  im- 
briquées, tandis  que  celles  du  labre  s'iulléchisseiit  de 
chaque  côté, vers  le  sinus.  Ce  genre  est  très-nombreux  en  espèces  fossiles,  qui  ont 
commencé  à vivre  dès  l'époque  silurieime  ; ou  n'en  connaît  qu’une  seule  espèce 
vivante,  récemment  découverte,  le  P.  Qiio^aiia,  Fisrhfr  ci  BemarfU.  Cette  coquille, 
unique  jusqu'ici,  a été  trouvée  à Maric-Ciahmle,  et  elle  appartient  à M.  Rolland 
du  Koquan,  de  Carcas.sonne.  Parmi  les  espèces  fossiles,  nous  citerons  les  P.  pago- 
diis,  Be$longrhfimji$;V.  aciinomphala,  P.  subelongata.  trOrhigny; 

P.  clathrata,</'Oréi<7ny;P.  formosa,  H‘Orhigny;  P.  calix,  ifOrhigny;  P.  decu.«sata. 
Sontthetger;  P.  alpina,  Pirtef;  P.  Kessina,  trOr/n'giiy;  P.  concava,  Ikshnye»; 
P.  bitorqnata,  Bfslongchftmfu  ; P.  platyspira,  d’Orhigny;  P.  Snussureana,  Ptr/rt. 


K]]|.  1.186.  I*.  Quo)*d«. 
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MV'‘(iK\rk.  dit  hem  a h t :\.  D'Orhignij,  IHV3.  niiiiiilii!:.  lïOrh'mmj,  1839. 

Tk  vr.it  n . |Kil 


<'o(|uillc  coniqiii'  ou  déprimée,  Itoclioïdo.  eomi>oséo  de  Imirs  oiiibiliqués  en 
nitoimoir,  rmivcrUirc  de  la  roquilic  se  cotiliiuiuiit  jusqu'au  fond  de  relie  parlie. 
Ouverture  lar<{ement  éciianrrée,  proion<{ée  eu  dedans,  dans 
le  fond  de  l'oinbilie,  eu  une  partie  étroite.  Labre  non  bordé, 
percé  eu  dehors , à une  assez  grande  dislauce  d'un  trou 
lespiraloire  ovale,  simple,  sans  saillie.  Fossiles  de  l'époque 
jurassique.  F.\.  ' I).  biearinata  et  I).  Huiuberlina , tVOr^ 
higny;  I).  aliiuis,  Deslotujchainpi  (type  du  jpMire  Iroelio- 

tojua).  |;i,j  D.  Ilanibrritna. 
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115*^  Gkmmc.  VOlVTBF.XtARlA.  DOrbigny. 

Coquille  lurbinée,  hélicifornic.  Labre  percé  (ruii 
qrand  nombre  de  Irous  non  tubuleux,  rapproché»  et 
disposés  »ur  une  ligne  occupant  le  milieu  des  tours 
de  spire,  l ue  seule  espèce  des  terrains  carixinilères 
de  Helgique.  Ex.  : P.  catcuata.  de  honimk. 

116'’  Gkkhk.  M V I{V.U tSO\ ! De  Vemntil  et  d'Arrbiar,  I8VI. 

Coquille  turriculée.  Ouverture  oblougiie,  oblique,  terminée  à sa  base  par  un 
canal  très-court  on  tronqué,  ('.olunielle  arquée  et  légèrement  recourbée  en  dehors. 
Au  bord  droit,  une  fente  plus  ou  moins  profonde,  étroite,  à bords  parallèles,  et 
dont  la  fenneliire  successive  produit  sur  le  inilicii  des  tours  une  carène  simple 
ou  double,  ou  bien  une  bandelette  continue,  nettement  limitée  sur  toute  la  hauteur 
de  la  spire.  Fossiles  de  la  période  primaire.  Ex.  : M.  subsiilcata,  de  Koninck  ; 
\I.  intermedia , de  i enieuil;  M.  bultica.  de  iernenfl ; M.  bilincala , Goldfun; 
\l.  coronala,  û/.;  M.  spirata,  id. 


Kia  uni  Fig  lim.  Fijj  lio:  Pig nos  Fig  liOO.  Fig  iiu* 

U lubtnlraU.  VI.  «pinla.  VI  contnau  VI  biiin««la.  VI.  int«>nn4*'liii.  VI  b»llir« 


HT*-  Gkxrk.  SCmXOSTOM  Hnmn , 1835. 

Coquille  dexlnt  ou  sénestre,  orhiculairc,  planorbifurme.  Tours  aplatis  ou  con- 
vexes. Ouverture  triangulaire  ou  trnnsverse.  à bords  épais,  sinueux,  présentant 
deux  écliaucrures.  Ex.  ; S.  Piizo.'»ii,  de  l'emeuil  et  d'Arrktar;  S.  radiula,  id.; 
S.  catilliis,  /hvnn. 


lill,  S.  talillH*.  Fi^  1112-  fv  l'uiMti.  i’ig  I i CI.  S,  l’uionii.  Fig,  llli.  S rwliaU 
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118"  iiKxnii.  CATAXTOSTOMA.  Sandbergfv,  184Î. 


(loquiilc  conique f ovoïde,  héliciromie , 
bande  circulaire  ; reiuarqiiablr  par  l'on- 
roulement  irré<pilier  du  dernier  tour, 
qui  vers  le  tiei'S  terminal  chan.qe  subi- 
tement de  direction  et  dévie  de  manière 
que  Touverturc  se  trouve  dans  la  direc- 
tion de  l'axe  de  la  coquille.  Ex.  : C. 
clathratum,  Sandberger.  Fossile  de  l’é- 
poque dévonienne. 


à tours  peu  nombreux , ornée  d'une 


Fig  lilti.  (I  c-(«lhra(Hin. 


Il 9»  Ekmrk.  MACt.VBHA  Emmons, 


Coquille  discoïde,  séiiesire,  aplatie  en  des- 
sus, arrondie  en  dessous.  Ouverture  Jiéiiéralo- 
uicnl  aussi  Ion, que  que  lar«]o.  Surface  lisse  ou 
présentant  quelques  lignes  transversales.  Kx.  ; 
.M.  sordida,  //«//;  M.  Logani,  SuUfr;\\.  nin- 
erompbala,  Mac  C.oij;  M.  magna,  HaU. 


Fig.  MIT.  U iDBgna 


lîO"  (licvRR.  SCAUTES  Conrad,  I8U. 


Coquille  turriculée . à tours  foiie- 
incnt  aiigtileiu,  aplatis  en  dessus.  Spire 
conique.  Ombilic  nul  ou  très-pi*tit. 
Fossiles  de  l'époque  primaire.  Ex.  : S. 
angulatus,  Conrad;  S.  nova,  .l/»r- 
vhison . 


Fig  liii.  s.  nmt.  Fig  1 lil  S Augiiléliit 
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:i'  SOLS-ORÜKK.  TOMKKRKS.  TOXIFKHA.  fir<nj. 

Ii<*8  tü\ifères  oui  une  co({uille  ('oiii((iie,  hrilliniU*,  n spire  rouric,  îi  oiiverlure 
lüii;{i(u(lin<ile  el  étroite,  h coluiii(>lle  lisse  et  droite,  sans  aiiniii  pli.  L'animal  u lu 
tète  assez  petite,  munie  d'un  niulle  prolK>scidiforme,  à la  base 
diKpjel  se  trouvent  deux  tentacules  yréles  et  eoiiitpies.  Vers  le 
milieu  des  tentacules  el  à leur  l'ace  externe  est  placé  le  point 
oculaire.  La  hmiclie,  s'ouvrniil  à rextréiiiilé  du  mufle,  est  «{amie 
intcrieuremciit  de  dents  linguales  nombreuses,  assez  «{randes, 
cornées,  et  dont  rexliéniité  libre  est  armée  d'un  croebel  en  forme 
de  pointe  d’hanienni. 

M.  (iray  eoinpreiul  trois  ramilles  dans  ce  sous-ordre  : les 
coniisidés,  les  acusidé.x  el  les  pleuroluinidés;  ces  deux  dernières 
classées  déjà  dans  le  premier  sous-ordre.  Il  divise  la  ramille  des 
comisidés  en  trois  «{eiires  : 1°  cuiiiis,  ex.  : (!.  iiiarnioreus; 
'2*  tuliparia,  ex.  : L.  Iulipa;  îl*  rollus,  ex.  ; L.  ;}eo;{rapbieus. 
MM.  Adams  iradineltenl  parmi  les  litvirères  (pi'une  seule  famille,  qu'ils  divisent 
en  sept  '{enres  cl  sept  sous-yenres,  que  nous  ferons  connaître  en  ne  les  acceptant 
pour  lu  plupart  que  comme  des  groupes  racilitunl  le  clas.Mmieiit  des  espèces. 


l-i;t  iSil 
UvuU  linj^ualcN 


27'  Kvmiu.k.  COMPKS.  COXIDAi':  //.  rt  A.  AAums. 


Les  conidés  ont  une  coquille  conique,  rarement  striée  ou  yrnnuleuse,  tiirbînéc, 
allongée,  quelquefois  ventrue,  quelquefois  cylindrique;  le  plus  souvent  lisse, 
brillante  et  oniée  de  couleurs  remarquables.  Lu  spire,  yéiiéralernent  pou  élevée, 
parfois  aplatie,  est  simple  ou  liil)erculeuse.  Les  tours  sont  nombreux  el  peu  dis- 
tants les  uns  des  autres;  le  dernier  enveloppe  les  précédents  et  forme  à lui  seul 
presque  toute  la  coquille,  l/omeiiiire  est  droite,  étroite,  à bords  parallèles,  plus 
évasée  daii.s  les  es|>èces  ventrues.  Lo  coluinelle  est  droite  et  parlaileinerit  lisse.  Le 
bord  droit  est  simple,  mince,  lisse,  sans  dents  ni  crénelures,  cl  il  est  séparé  de 
ravanl-dernier  tour  par  une  échancrure  assc'Z  profonde  qui  rappelle  celle  des 
pleurolomes.  L'opercule  forme  un  carré  loiiy;  il  est  très-petit  et  représente  à peine 
le  tiers  de  la  loiiyiieur  do  roiiverlure;  le  nucléus  est  au  soimiiet. 


Fij  IlJt  C.  piilir.iriiit. 


Fig  lii.'i  C trililit. 


Fig.  I V,  fcabra  u» 
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121*  <ÎKXfut.  COXl^S.  Linné.  1758.  Rhomhu».  àloni/ort,  IKIO. 


Coquille  épaisse,  solide,  turbinéc,  conique,  enroulée  sur  clle^mème,  à spire 
peu  ou  pas  clevcc,  lisse  ou  lubcrctilcusc.  Ouverture  allon<téc,  étroite,  k bords 
parallèles,  sans  dents  et  versante  à sa  base. 

Ce  genre  est  un  des  plus  riches  en  espèces  cl  Tun  des  plus  beaux  et  des  plus 
variés.  Le  nombre  des  espèces  vivantes  s'élève  à près  de  cinq  cents. 

Les  espèces  fossiles  sont  loin  d'élre  aussi  nombreuses;  on  en  compte  environ 
cent.  Les  premières  paraissent  à ré|>oquc  crcdacée,  et  cest  l'époque  tertiaire  qui  en 
fournit  le  plus.  Nous  citerons  les  C.  aiitediluviaiius,  C.  poiiderosus,  C.  lurritus, 
C.  deperditus,  iMmarck;  C.  rarislriatus,  Brihn/i;  C.  extensus,  Homex;  C.  vir- 
ginalis,  Brorrhi;  C.  diversifumiis,  Dexhayfx;  C.  fiiscocingulalus,  Xmtmann; 
C.  tuberciilatus,  lUijardin. 


Fig  1127. 
c dfpfrultlus. 


Fig.  I 4iS. 

C riiKocingiil«tvi 


Fig  UÜV 
C InrrilH 


Fig.  ii.m 
C.  raritirialuft. 


Fig.  1431 
C HivaniformU 


M.  Kiener  divise  le  genre  céne  en  six  groupi'S  : 1*  les  couronnés;  2*  les  tur- 
biiiés  ; 3*  les  turjpdés;  -V  les  cylindraeés;  5*  les  textilés  ; G*  les  bullés.  Le 
premier  de  ces  groupes  ne  peut  être  conservé,  puisque  les  autres  groupes  pré- 
sentent des  variétés  tuberculeuses. 

TOMR  PRRUIRR.  ^ 


rig.  1431 
c anItdilatiaDiia 


Fig.  1435. 

C.  tabvmlatM 


Fig  1430. 
C nlatint 


Fig.  1433. 

C poadmau 


Fig.  1434. 
C.  \irgiaalia. 
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Les  divisions  élablics  par  MM.  Adams,  d'après  M.  Murch,  sont  les  suivantes  : 
1*'  genre,  conus,  divisé  en  quatre  sous^genres,  stephanoconus,  punrticulis, 
coronaxis  et  cylindrella.  2*  genre,  mihccula.  tl*  genre,  dendroconus  ; sous* 
genre,  litboconus.  i*  genre,  leploconus;  sous-genres,  rhizoeoniis,  eheljconus. 
5*  genre,  cylindcr.  (>•  genre,  bermes.  7*  genre,  «libaphus.  Ils  retranrlient  les 
genres  pionoconus  et  phasmoconus  de  Moreb,  pour  les  confondre  avec  leur 
sous-genre  chelyconus. 

Le  genre  cdnc,  pour  MM.  Adams,  esl  limité  auv  espèces  à coquille  régulière- 
ment conique,  à spire  courte  ou  déprimée,  à tours  nombreux  et  couronnés. 
Ouverture  droite,  étroite.  (îolumclle  droite,  lisse  et  tronquée  en  avant.  Bord 
externe  mince,  aigu,  échancré  à la  suture.  K\.  : f).  imperialis,  Unné;  C.  inarmo- 
reiis,  Linné  ; C.  noetnrims,  Brngnii'rfn;  xonntns,  iMinart'k. 


Fi|.  1437.  C inp#rialk 


Fig.  I43S.  C.  fsiMliM  Fig.  I43S.  C noHnnini 


Fig.  1440  r.  marmoraai 


Sous-gciirc.  Stkphanocoms , Morch,  1K50.  — Coquille  à spire  élevée,  à 
sutures  concaves.  Kx.  : («.  cedonulli,  Linné. 

Sous-genre.  Pi'ncticius,  Suainson,  IKiO.  — Coquille  à spire  peu  élevée; 
dernier  tour  ventru  et  convexe  près  du  bord.  K\.  : C.  fustigatiis,  Brngiiirrfx; 
C.  pulicarius,  Bruguiértx;  C.  arenniiis.  Brngnirtrx. 
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CAse  cetl«Mlli  H iiririM 


Lamarrk  a décrit  neuf  variétés  du  cône  ce<iuntilli  : a CtHionulli  amiralis, 
bi\.  mappa,  c C.  curassaiieiisis,  //  ii.  IriniCaritis,  e C.  martinicaiiiis,  / C.  HomU 
nicaiiuH,  ÿ C.  siirinaineiisU,  h C.  ,^ranaüeiisis , i ('*.  caracaiiiis. 
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Sou9-gcnrc.  Coroxaxis,  Su«iinson,  1840.  — Coquille  un  peu  lurbinêc,  à 
spire  clevéc,  épaisse,  convexe.  K\.  : C.  Iiebræiis,  Unné;  C.  xenniciilalus,  Lamatrk; 
C.  pontificalis,  l,nmnrck;  V,.  sponsalis,  ('Jiemnitz;  C.  miiiinuis,  I.mm'. 


Fij{  ti.XT.  Fig  li:>S.  Fig  lija.  Fig  lUM)  Fig  1461 

F irrmicelilHa  <L  poDtilkalÎB  C bcbrima  U minini»t  C ipnoMÜi 


Sous'genrc.  C\i.i\nRRU..v,  Suaiiison,  1840. — CnquilleryliiHlrO'K'miiqur,  géné> 
ralenienl  à slries  transversales.  Spire  cicvce,  concave.  K\.  : C.  siilcolus,  Hrnginhrx. 

Sous-genre.  XinKi.ii.x,  Klein,  1753.  Hou.is,  MoiilforI,  1810.  Tii.ip.xrh, 
Suainson,  1840.  — Coquille  subcyliiidnque,  à spire  courle,  cependani  aigue  au 
sommet.  Tours  un  peu  couronnés.  Ouverture  assez  large,  surtout  en  avant.  Colu- 
mellc  lisse,  légèrement  sinueuse;  ouverture  évasée.  Bord  externe  mince,  aigu,  un 
peu  échancré  à la  suture.  Kx.  : C.  Iulipa,  Unnr ; C.  geographus,  Linné. 


Fig.  1162.  C.  grogr«|jli»».  Fig  I1C3  C tiilraliif  Fig.  1461  C liilip* 


Sous-genre.  Oksdrocoms,  Sivainson,  1840.  — (',o({iiille  épaisse,  conique  on 
turbinée.  Spire  tronquée.  Tours  nombreux.  Ouverture  droite.  Coluinelle  lisse. 
Bord  externe  échancré  à la  suture.  Kx.  : C.  (iguliiius.  I.innc;  C.  papilionaceiis , 
Brufjnirrfs;  C.  geniianus,  Linné;  C,  iK’tulinus,  Linné. 

Sous-genre.  liHiiocoxrs,  Mnrch,  1850.  — Coquille  conique,  carénée  près 
do  la  suUire.  Kx.  : C.  millepnnctatiis , hnnairk  ; (’..  ülteratiis,  Linné;  C.ebiir- 
ncus,  Rruguitres;  C.  Icssellalus,  Born. 

Sous-genre.  Lkitocoxi s,  Saainson,  1840.  — C<H|iiillc  conique,  quelquefois 
striée.  Spire  aigue,  roneave.  Peniier  lotir  prorondénient  échancré  à la  suture. 
Ouverture  étroite,  un  peu  évasée  en  avant.  Kx.  : C.  grndnliis.  Grog;  C.  fusifonnis, 
Ijnnarck ;V..  Delesserlii , Iterlnz;  C.  cnncellalus,  Brngnihes;  (^.  amiralis,  Linné; 
C.  otiiaiciis,  Brugniérfs;  C.  nobilis,  Linné;  C.  pagodns,  C.hrnti. 
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Sons-fjcnrc.  Rhizoconis,  Morch,  1852.  — Coquille  conique,  lisse.  Spire 
«■ourle,  mais  ai«|u^.  Deinier  loiir  rarené  près  de  la  suliirc.  K\.  : C.  .qcneralis. 
Unur;  C.  inonile,  Bruguirren ; C.  rapitaneus,  i,innè ; C.  miislelimis,  Bruguihe*. 


ItHI.  (I  niânilr. 


i (Si  C 


Pig  1 4K  l C geiirrali».  Fig  14H4.  (1  capiUnf**. 


Sous-‘iciire.  (’.iiKi.vr.oviis,  Morch , 1852. — (’.oquille  à spire  élevée.  Dernier 
(üiir  convexe  près  de  lu  suture.  K\.  : C.  bullatus,  Liiinr;  C.  aurisiacus,  Linné  ; 
(i.  Mn,qdaiena‘,  Chenu  ; C.  mercalor,  Linné;  C.  spectruin,  Linné;  (’,.  raphanus, 
Hruguiars;  (].  «piberiiutor.  Hruguièrei ; C.  venilosiis,  liruguièrej^. 


Fig  liS‘)  (i  bnlUtua.  Fig  I 4S«>  C Vigdalfitir  Fig  I4K7.  kurUiariia.  Fig  I48S  C ipiYlnin. 
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Sou8-‘jeiire.  C\u\ukr  , Monlfort,  1810.  Tf\tu.u  , Suaiiisoii,  IHiO.  — 
Coquille  subconiqnc,  lisse.  Spire  élevée,  aiguë.  Tours  nomhreuv  ; le  dernier  veiilrii, 
éflmncré  prés  de  la  suture.  Oiiverliire  évasée  aulérieuremeiit.  E\.  : C.  leviile.  A/«we; 


tù.  gloria>muris,  (i/irmnitz  ; C.  aiilieiis. 


li'.tV  U iuralH*  Ki‘(  I VOTt  C lulirui 


l.inité  ; C.  auralits,  Hntgiiirrrs. 


ri;j  I Veii.  c glorU-Huria  Fi;]  I i'J“i  (1 


SouS'geiire.  Hfrmks,  Monlfort,  ISIO.  TiiKi.ieoMS , Suainson,  I8i0.  — 
Coquille  subeylindrique , à côtes  transversales.  Spire  élevée,  obtuse,  convexe. 
Ouverture  droite.  Ex.  : C.  lendiiieus,  firuguihei  ; C.  mîtraUis,  Bruguure»; 
Ç.  terebra,  fiom;  C.  ausiralis.  Chnnnilz;  C.  solandri,  Hroderip  (eocrineus,  Urndin). 


Fig  I49S  Fi»  im.  Kifl  15UU  Fi^.  IMII.  Fig.  1301 

C.  inilratu*-  H.  Iradinear  C.  auatrali*.  C.  Irrabra  C.  aulanilri. 


liü  plupart  de  ces  divisions  des  cônes  ne  peuvent  être  admises  a titre  de  genre 
ou  de  sous-genres;  ce  sont  des  groupes  plus  on  inoin.s  heureux  établis  d'après  la 
forme  des  co(|uilh's  cl  non  (l'aprés  des  caractères  génériques  ou  subgénériques. 
Les  ligures  qui  précèdent,  ainsi  que  celles  qui  vont  suivre  et  que  nous  avons 
multipliées  à dessein,  ne  laisseront  aucun  doute  à ce  sujet. 
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rig  I503  Fig  lj<» 

C mmnalaB.  C kulbiu. 


Fig.  i:»OV 
Il  hulkii*. 


Fig.  I.W..  Fig  1507. 

C rtigtin».  (1  rrrnuItliiF 


Fig.  I&08.  C.  iphrmiim 


Fig.  1500.  r fAliJu»  Fig  IjIO.  C liaralm.  Fig.  1511.  C inarrkiaDiliit 


Fig  llli 


l'i» 


Iil3.  Fig  l'.ll 

H ihaUMtairbtt»  ai  tarîiHt^ 


Fig  1515. 


Fig  I&I6.  C tkaltMiarrbw  Fig  1517.  C •■g«r  Fig  1518.  C ra«c«lsA  Fig  IS19  C.  prolvat. 


Digitized  by  Google 


r.ASTKROPODES 


2ii> 


Pig.  ISiO>l52l.  CoBM  ctditiialli , ikr.  Fig.  I&34«I523.  C C«ctU».  Ckemm. 

Fig.  1&24.  C.  «BalcBi.  Fig.  133&.  C gUri*-aMri«.  Fig.  1526.  C cf«cata*.  Fig.  I.527>1528.  C AdaoiMBü.  «tr 
Fig.  I520*I530.  C wliâlint.  t%r. 

TÜMR  PNRUISN  3| 
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rii  lui. 

C.  unir*li*^ 


Pig.  1&35. 
C mÜM 


Fig.  15ft. 
C cmw 


Pig.  1533 
C tniralta. 


Pig.  1533. 
C «nirali* 


Pig.  1534. 
C ■Brtniiiia 


Pig.  1536 


Pig.  1537.  Fig.  1538. 

fl  flomtua  C.  TPtillam. 


Pig  I54a  Pig.  1541. 

C ■Iriata*.  T..  uitJli 


Pig.  1543. 

C aaadit,  «tr. 


Digitized  by  Google 


GASTÉROPODES. 


251 


Fig.  I5i3.  Fig.  1544. 

C.  amialai  C turalrosia 


Fig.  1545. 
C glancua 


Fig  I5IG. 
C legaloa 
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122«  Gbxhe.  DIBAPHVS.  Philippi,  1847.  Si^paré  cAnc«. 


Coquille  subcylindrique,  spirale.  Spire  ai<]uë.  Ouverture  droite,  ciroite.  sans 
dents,  échancrée  » In  base.  Coliimclle  courbée  à la  base. 

Bord  externe  droit,  épais,  raccourci  et  arrondi  antérieure- 
ment.  Kx.  : I>.  edcntulus,  Philippi  (D.  Philippii,  Crone). 

Cette  coquille,  dit  M.  Crosse,  tient  n lu  fois  des  cônes, 
des  mitres,  des  tarières  cl  des  sirombes,  et,  par  cela  même, 
ne  pré.sente  pas  reiisemble  des  caractères  constiliilifs  de 
chacun  de  c«'S  genres  d’uiie^  manière  assez  prononcée  pour 
qu'on  puisse,  avec  sêi’urité,  la  compter  au  nombre  des 
i^pèces  de  rim  d'eux.  C'est  ce  qui  a décidé  M.  Philippi  à 
établir  pour  elle  le  genre  Uibapluis,  nom  tiré  de  ses  deux 
couleurs. 


Sous-oRüRE.  RüSTRIEÈRKS.  ROSTR/FKHA.  O'rttÿ. 

lies  rosirifères  ont  une  tête  de  moyenne  dimension  avec  un  rostre  ou  trompe 
anneléc,  contractile  et  plus  ou  moins  allongée.  Les  tentacules  snbiilés  sont  à dis- 
tance et  sur  les  cotés  de  la  trompe.  Les  yeux  sont  on  à l'extrémité  des  tentacules 
ou  en  arrière  de  leur  base;  ils  sont  sessiles  ou  ])édiculés.  Les  rostrifèrc.s  sont 
phytophages. 

M.  Gray  divise  ce  sous-ordre  en  quatre  groupes  : 1*  les  platypodes,  à pied 
déprimé  et  étendu,  propre  à la  reptation;  2*  les  protopodes,  à pied  arrondi, 
tronqué  ou  en  massue;  ',V  les  Icptopodes,  à pied  comprimé  et  organisé  pour 
sauter;  V les  hétéropodes,  à pied  comprimé,  en  forme  de  nageoire  et  garni  d'une 
ventouse.  Le  premier  de  ces  groupes  est  subdivisé  en  podophthalmes,  édriophthalmes 
et  opisophtlialmes.  Le  temps  nous  manque  pour  pouvoir  étudier  les  savantes  divi- 
sions de  M.  Gray,  et  nous  continuerons  ù suivre,  pour  ce  sous-ordre,  la  méthode 
plus  simple  de  MM.  Adams. 


Fig.  IS'O-  Slronbai  gigu 
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28*  Famille.  STROMBIDÉS.  STROMBIDAE.  B'Orhi^ny. 


!.a  famille  des  slrombidés  (ailés  de  I>aniarrk)  est  ncllemcnt  caractérisée  par  la 
forme  de  la  coquille  et  celle  de  l'anima).  Ce  dernier  a un  manteau  médiocre,  un 
pied  allonge  et  divisé  en  deux  parties,  lune  terminée  par  un  opercule  corné.  La 
télé  est  allongée;  elle  se  compose  d'une  trompe  contractile  et  de  deux  tentacules 
terminés  par  un  œil  assez  volumineux  et  par  un  appendice  tcntaciiliforme  placé  à 
la  partie  interne  de  la  base  de  l'œil.  I<a  coquille  est  plus  ou  moins  allongée,  conique 
dans  le  jeune  âge,  cl  après  avoir  grandi  pins  on  moins  longtemps  sous  la  forme  d’un 
cône  on  d’un  fnscan,  elle  s'arrête  dans  son  accroissement;  son  bord  se  dilate,  s'é- 
paissit, s'élargit  de  diverses  manières  on  s'arme  de  pointes  allongées.  l*a  partie  anté- 
rieure se  termine  alors  en  un  canal,  accompagné  d'un  sinus  plus  on  moins  distinct. 

Gkxhk.  STROMBiS.  Linné,  1740.  Lombis.  Boltru.  1798. 


Coquille  ovale,  parfois  ventrue,  turricnlée;  à spire  régniière,  à tours  plus  ou 
moins  nombreux;  le  dernier,  pins  gibbenx,  a son  labre  dilaté,  mince  ou  épaissi, 
mais  simple  et  sans  digitation,  pourvu  d'un  sinus  en  avant  et  en  arriére,  et  en 
avant  seulement  d’un  canal  court , tronqué  ou  éclianrré  â son  extrémité.  L'ouver- 
ture est  allongée  et  assez  étroite.  L'opercule  est  corné  et  onguiculé. 

(œ  genre,  qui  comprend  un  assez  grand  nombre  d'espèces  des  mers  actuelles,  ii'cst 
rcpré.senté  que  par  quelques  espèces  fossiles  qui  paraissent  avec  les  terrains  crétacés. 
Nous  citerons  les  S.  gigas,  Linné;  S.  latissimus,  Linné;  S.  lhei'silcs,  Gray; 
S.  piigiiis,  Lmwéy  et  parmi  les  fossiles,  les  S.  Dupinianus,  S.  inoruatus, 

ii’Orhiyny;  S.  callostis,  f)es/tayrx. 


Pi))  lôTI.  S.  Bart«ncnm 


lâTS.  S.  oncelltlu* 
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KIg.  I&B3  R.  gigaa.  Fig  ISBI.  & IharaitM.  Fig.  I&8S.  R gatntoa 
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MM.  Adniiis  admcUcnl  les  soiis-^cnres  suivants  : 

Sous-genre.  MoxonACTVUS,  Klein,  1755.  — Pour  les  espèces  dont  le  bord 
droit  a un  lobe  postérieur  très-dévcloppc.  Ex.  : S.  gallus,  Unné;  S.  pacinciis, 
Soirerhy  (\ova*-XeIaiidia*,  Cht>mnitz)\  S.  peruvianus,  Suainsoii. 


Sous-genre.  Gallimm,  Klein,  1753.  — Espèces  à bord  droit  sans  grand 
développenuMit , et  à canal  postérieur  souvent  long  et  remontant  sur  la  spire. 
Ex.  : S.  vittatus,  Linné;  S.  canarinm.  Unné;  S.  troglodytes,  JéOmarck  (minimus, 
Linné);  S.  floridus,  Ijomarck  (mutabilis.  Suainson);  S.  siiceinclus,  Linné. 


I.VS9.  H «vrriiMHM  Kig  ISSO.  S r«n«rian> 


Fig  ISai  s câDariam  Fig.  I.HS3  S MrriorttA 
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Fig  1507.  Kig  ).5<IK  l.'>00  Ki»  lf>00  Fij)  irtOI. 

S.  «ilUliiL  s.  jipDiiirat  S.  <nrriln«.  S r.ainpl>rllî  S.  vilUlua 


Sous'gcnro.  SiRoiimnE.4,  Suainson,  18iO.  C.^narum.  Schumacher,  1817. — 
KsipiVcH  à bord  droit,  non  dilal^;  à canal  postérieur  court  ou  obsolète.  K\.  : 
S.  plicatiis,  lAtmarch  ; S.  lincatiis,  lAnnnrck;  S.  fasciatiis,  Sont;  S.  urceus, 
iJnné;  S.  dcntatiis,  Linné;  S.  tridentatus,  Lammrh  (samar,  Chemnitz)\  S.  oca- 
lariformis,  Dtirlox;  S.  lcrcbellatus.  Soirrrhy;  S.  luluianiis,  Linné. 


Filj.  lüûi  Fiy-  iw».»  Fig  HXU  Fig  IM-5  Fig.  ICOC» 

S liR«>atv«  S Irirli-ntalH*  S Urah»IIaln«.  S c|lin<lrîr«i«.  S.  om*u& 


Fig  1007.  Fig.  i*>OS.  Fig.  1000.  Fig.  1010  Fig  h'.ll 

S.  luIiutDua  .'t-  pUraU*  •ctlarifArmit.  S.  faacUlat.  S TMciatut. 

TOUR  PKmnRN.  '12 
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!2V  r.RXRK.  PTEIIOCKBA.  Umarek,  1799.  IlTtidv.  ailo 


Coquille  ovalc-oblonquc , turriculéct  à bord  droit  assez  ^pais  et  développé, 
entouré  de  digitations  variables  pour  le  nombre  et  la  fonne.  Ouverture  plissée  le 
plus  souvent  sur  ses  deux  bords,  allongée,  présentant  en  avant  un  canal  long, 
recourbé,  lurgcinent  distant  du  sinus  antérieur,  et  postérieurement  un  autre  canal 
débordant  et  couvraot  la  spire.  Opercule  corné,  allongé  et  frangé.  Ex.  : P.  rhi- 
ragra,  Linné. 


Pig  iai7-  i*.  cIoDgalus 


icorpiA. 
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M.\i.  Adarns  admcUenI  les  deux  sous-<;enres  suivunts  : 

Sou s-<jeiirc.  Miixrpks,  Klein,  n.5A.  — Bords  interne  et  externe  ridés. 
tations  noinbrciises.  Ex.  ; P.  scorpio,  Linné;  P.  elon^^atus,  Stcainson;  P.  luille- 
peda,  Linné;  P.  mullipcs,  CJi»mnilz. 

Sous>«{enre.  Hkitadactvli s,  Klein,  1753.  — Bords  interne  et  externe  lisses. 
Digitiilions  peu  nombreuses.  Ex.  : P.  lainbis,  I.inné, 

liOS  espères  fossiles  sont  plus  nombreuses  (pie  les  espèces  vivantes;  elles  sont 
foumies  par  les  terrains  jurassiques  et  crètaeés.  MM.  Morris  et  Lyecll  ont  cru 
devoir  établir  un  <(enrc  pour  les  ptérocères,  dont  la  spire  n’(^l  |uis  couverte  |>ar  le 
canal  postérieur. 

Sous-yeiire.  .Ai..vri.v,  Morris  et  l>ycett,  1851.  Bostrotruu.v,  byeett,  1818. — 
Coquille  turriculée,  ailée  et  termiiiée  en  avant  pur  un  canal  caudiforme.  Bord 
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droit  simple  ou  di'{ili‘,  sans  canal  posteneur.  Hord  <)auche  ne  s'élevant  jamais  au 
sommet  de  la  spire.  Ex.  ; P.  triCda,  Morns  et  LyceU;  P.  Lorirri,  d'Oi^mjny; 
P.  hanuis,  d'Orbiymj. 

Parmi  les  plérocères  fossiles,  nous  cilerons  encore  ; P.  Mureausiana,  P.  pela^i. 
P.  hupiniana,  P.  poivrera,  tfOrhùjny,  cl  P.  Bentleyi,  Morris  et  l^yrett 


rij).  I’.  bkarinal*. 


I*  H»[|airaanB 


ri)|.  1628.  P.  larltinwai 


I6J.I.  P.  Mapiutaiia- 
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ity  Gr\rr.  HOSTKLLAnt.i.  Lamarek,  1799.  GUdiu».  Klein,  1753. 

Coquille  fusiforme,  (urriniléc,  à spire  plus  ou  moins  élevée.  Ouverture  oblonque, 
terminée  en  avant  par  un  canal  de  dimension  variable  souvent  lrès-lon<},  le  plus 
souvent  droit,  llord  droit  plus  ou  moins  développé,  dentelé  ou  di^ité,  et  présent 
tant  un  sinus  coiiti<{ii  au  canal.  K\.  : R.  curtus,  Sotrerhy;  R.  rectirostris,  I.amarck; 
R.  fusus,  Linné;  R.  Favanni,  R.  curvirostris,  Lamark;  R.  Pouisii,  Petit. 

M.  A'jassiz  a proposé  la  formation  d'un  Retire  pour  quelques  espèces  strombi* 
fornies  ; 

Kiuki.u,  A;(assiz,  IKiO.  ^ Tours  cancellés,  canal  court.  Kv.  : K.  crispatus, 
Sotrerby;  R.  cancellatus,  iMmarck  (sirombiis). 


rig.  KiiS.  Fig.  Fig.  Itilo  Fig.  1S«I 

R.  I«rig»lt.  R.  nurrapti'n  R.  colinbaria.  R Fatsnni 
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Fig  lliti  Fig.  IGIJ  Fig  IGit  Fig  KkI.V 

K l’owiiii  K OuurvIU  R.  Ubiala  R.  rriipaU. 


Iî«'  CicvRK.  AXSÊ/UXE.  CIIEXOPVS.  PhUippi.  IH36.  Xi;v,  oie;  tîou;  . pied. 

Aporrhaïn,  nndciu  auteurs. 

Coquille  alluiijjéc,  fusiromie,  terminée  à sa  base  en  un  appendice  court,  à peine 
caiinliculé.  Columelle  droite,  garnie  d'une  callosité  plus  ou  moins  épaisse.  Bord 
droit  dilaté,  détaché  postérieurement  par  un  sinus  large  et  ptni  profuml,  tantôt 
simple,  tantôt  décmi|>é  eu  digitations  plus  ou  moins  longues. 

.‘\nimal  spiral,  marchant  sur  un  pied  ovalaire,  tronqué  en  avant,  pointu  en 
arriére,  et  portant  vers  son  evtréinité  un  très-pelil  opercule  corné,  ohlong  et 
siihiingiiiroriiie.  Tète  très-grosse,  proboscidirorme,  subcjlindracée,  tronquée  obli- 
quement en  avant.  La  bouche  longitudinale  occupe  toute  la  longueur  de  la  tron- 
cature. Tentacules  très-allongés,  grêles  et  pointus,  portant  à la  base,  en  dessous 
et  un  peu  en  dehors,  un  [HMlicule  très-court  dont  le  sommet  est  occupé  par  Tceil. 
Manteau  mince,  simple  ou  lobis  selon  les  espèces,  le  nombre  des  lobes  eorres- 
pondanl  À celui  des  digitations  de  la  coquille.  Orgauc  de  la  génération  iiiùle, 
cylindracé,  sur  le  côté  droit,  très  en  arrière  du  tentacule.  K\.  : C.  pes  )>elecaui, 
Lamarrk ; (*.  oecidcnialis,  Beck.  On  a proposé  un  genre  pelccaiins  |K»ur  les 
es|>èccs  à digitations. 


l'ig  IGili.  (I  |»e*  pviN'aiii  rig.  Il>47.  C Fi])  IG48.  C p4‘>  carbonia. 
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I27«  Gkxrk.  STnVTmOt.:\niA.  iMmarrk.  I«li. 


Coquille  ovale,  à spire  élevée.  Oiiveiiiirc  ovale-sinueusc,  terminée  à sa  base 
par  un  canal  très-court,  droit,  non  échaiicré.  Bord  {gauche  calleux,  larj]e.  Bord 
droit  sinueux  cl  muni  d'un  bourrelet  en  debors. 

Opercule  onguiculé,  à nucléus  apicial.  Kx.  : S.  no- 
diilosa,  Laniarck;  S.  cremilata,  ijiimarrk  (bucciniini 
vcrmis,  Martyn)\  S.  gigas,  Sou'n'hy;  S.  scufiilala, 

Dfshnyfx;  S.  papulosa,  Üfxkayes  (bucciiuim  pnpulo- 
sum,  Marlyn), 

M.  Cray  propose  rétablissement  d'un  genre  PKticvm.v 
pour  la  strulhiolaria  papulosa,  dont  la  spire,  chez 
les  adultes,  serait  couverte  d'un  enduit  brillant.  Kx.  : 

b.  papulosa,  fïfshnypM.  usit*.  s.  p«pu]e»a. 


128'  Grxnr.  PRlA\tVS.  Brck,  Ikikmjcs.  1838. 


ll*Li*.  Bili.a,  parttm,  AmtrAi.  ISH. 


(«oquille  ovale-oblougue,  ven- 
true, mince,  polie.  Spire  élevée, 
à sommet  obtus,  papillcux.  Co- 
lumcile  arquée , tronquée  anté- 
rieurement. Bord  exlenie  mince, 
simple,  évasé,  légèrement  si- 
nueux en  avant.  Opercule  corné. 
Kx.  : P.  slercus pulicum,  Chem- 
niiz  (achatina  priainiis,  Ar/- 
inarck)\  P.  hclicoïdes,  Brocchi. 
Cette  dernière  espèce  fossile. 


Fig.  IGS4.  e.  keiiroi<lr*  Fig.  1655.  F.  «trmu  |Hilirain. 
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ISS'  (ÎB\IU£.  TAHIÈRE,  TEREnELLlM.  Latnarck,  1809.  Srrapits.  khntfort,  1810. 


Coquille  enroulée,  allongée,  siihcylindriquc,  lisse,  ii  spire  proéiiiincnle,  obtuse 
au  sommet.  Ouverture  lori^qitudiiiale,  étroite  en  arrière,  élurjjio  en  avant  et  érban- 
crée  a sa  base.  Coluiiielle  lisse  et  tronquée.  Kx.  : T.  subiilatuin,  Latnarck.  On 
connaît  quelques  espèces  fossiles  de  l'époque  tertiaire.  Kx.  ; T.  fusiforme,  Latnarck. 
Le  genre  scraphs,  Dctiÿs  de  Mon/forf,  a été  établi  pour  le  T.  convoluluni,  Latnarck^ 


130'  r.RXRR.  TEREBELLOPSIS.  Letfmerie,  I8U. 

Coquille ,earoulée,  très^allongéc , siibc^lindriquc,  lisse,  à spire  proéminente,  à 
tours  très-obliques  et  è sutures  profondes.  Ouverture  allongt'C,  un  ^u'ii  évasée. 
Columelle  légèrement  déprimée  et  tronquée  en  avant.  Lue  seule  espèce  fossile  du 
terrain  nummulitique  de  l'Aude.  Ex.  : T.  Rraiinii,  Leymerie. 

-29'  FAM1I.I.K.  CYPRÆIDKS,  CyPHÆIDAE.  Gray,  I82i. 

Celle  famille  se  compose  de  coquilles  oblongucs,  arrondies  en  dessus,  légère- 
ment aplaties  en  dessous,  lisses,  brillantes,  de  couleur  variée,  sans  drap  marin. 
La  spire  est,  chez  les  adultes,  complètement  couverte  par  le  dernier  tour.  Pendant 
le  jeune  âge,  la  coquille  est  mince,  à ouverture  latérale,  sans  dents,  à bord  droit 
tranchant  et  cnmparuhie  à une  tarière  qui  serait  ventrue  et  à spire  courte. 


Pi]|.  ISGS. 
C Sroltii 


Kig.  IGOi, 
e fianlh^ma  jranr 
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l/aniiiial  est  o\ak\  allon^té,  })n'scntant  de  chaque  rôle  un  larqe  lahe  appendi- 
culaire, un  {>eu  iiirqal,  du  nianlenu,  ^arni  en  dedans  d’iine  bande  de  cirriies  tenta- 
cuinires  et  pouvanl  se  recourber  sur  la  roquille  et  la  radier.  La  lèle  pourvue  de 
deux  lenlacnies  furt  lon<is  ; les  yeux  à l'exlréiiiité  d'un  renflement  qui  en  fait 
partie.  I<c  canal  respiratoire  du  inaiileau  fort  court  ou  mieux  nul  et  formé  |>ar  le 
rapproclieinent  de  l'exlrémilé  anlérienrc  de  ses  deux  lobes.  Oriflee  biicral  IniiiK- 
versc  à rextrémilé  d'une  espère  de  cavité,  dans  le  fond  de  laquelle  est  la  véritabre 
bouche  entre  deux  lèvres  verticales  et  épaisses,  l ii  ruban  linqual  hérissé  de  denti- 
cules  et  proloit<té  dans  rabdoinen.  Anus  à rextrémilé  d'un  petit  tube  tout  à fait  en 
arrière  de  la  cavité  branchiale.  Orqanc  excitateur  mâle  lin«jiiirurnie,  commiini- 
quant  par  un  sillon  avec  roriflee  du  canal  déférent.  Pas  d'opercule. 

Cette  famille  comprend  les  porcelaines,  les  ovules  et  les  pédiculaires. 

MM.  Gray  et  Adums  établissent  trois  fuinillcs  distinctes  que  nous  n'admettons 
pas  : ainphipcrasûhe,  cyprndda*  cl  pcdicnlariidæ. 

M.  Gray  divise  la  famille  des  cjpncidés  en  sept  ‘{enres  : 1*  cypr«*a,  2*  aricia, 
naria,  i*  trivia,  5"  lii|M)nia,  G’'  cypra‘uvula,  **  erato. 

MM.  Adams  admelletit  les  genres  et  sons-genres  suivants  : M cypræa,  2*arîcia, 
lupunia,  i*  cypniMniilu,  5**  trivia  divisé  en  deux  sous-genres  : pustularia  et 
epona  ; mais  toutes  ces  divisions  ne  reposent  que  sur  des  caractères  peu  essentiels. 

Les  esp4‘ces  fossiles  de  la  famille  des  cypneidés  sont  loin  d'étre  aussi  non)- 
breiises  que  celles  des  mers  actuelles;  elles  sont  aussi  géiiéralemenl  plus  petites. 
?Mles  se  trouvent  dans  les  terrains  crétacés  supérieurs  et  les  terrains  tertiaires,  et 
CCS  derniers  seuls  fournissent  des  ovules. 
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131*  Cyp/IAA.1.  Linné,  I7M. 

PiKiaoLi:*.  Adm»nn,  |7A7.  (iraai  ife.) 


Coquille  ovale  ou  ovalc-oblouf^uc,  convexe  ei)  dessus,  à bords  roules  en  dedans. 
Ouverture  longitudinale,  étroite,  dentée  ou  crénelée  des  deux  côtes,  versante  aux 
deux  extrémiU^s.  Spire  très-courte,  à peine  apparente.  Kx.  : C.  argus,  Unné ; 
C.  ascllus,  Linné;  C.  testudinaria,  Linné;  C.  ieres,  ümelin;  C.  cylindrica,  Rom. 


Fig.  1CT3.  C argit. 


Pig.  1674.  C ■rgu». 


Pig.  1677.  C iwtwIU. 


Pig  IG75.  C.  •l■olbenl• 


1676.  C.  IrsIaünarU 


Pig  1679  Pig  1680 
C tara*. 


Pig.  1683.  Pig  1084. 
C WtllM. 


Pig.  1678.  C lailgdioaria 


Digiiized  by  Google 


GASTÉROPODES. 


2f>7 


Sous-gcnre.  Aiuc<a«  Gniy,  1832.  — Coquille  gibbeuse  en  dessus,  assez 
aplatie  en  dessous,  polie,  épaisse  et  dilatée  sur  les  côlés.  Spire  couverte.  Ouver- 
ture étroite,  droite.  Bord  interne  large,  calleux,  dentelé.  Bord  externe  développé, 
aplati,  calleux  et  dentelé.  Ex.  : C.  Scottii,  Broderip;  C.  histrio,  Linné;  C.  moneta. 
Linné;  C.  mus,  Linné  ; C.  suleidentata,  Gt-ny. 


Vig.  16Sj.  C kUtrio 


Fig.  I6S0.  C.  biitrio. 


Fig.  IdSi.  C «ribin 


Fig  16S9. 


Fig.  1690. 

C ScoMii. 


Fig  IGH8.  C moi 


Fig.  U»UÜ.  C.  ■■IcideaUlx 

Fig.  1697.  C.  trtbinilx 


Fig  1G92.  C moBrlx 


Fig.  lOOi.  C (MMllile. 


Fig.  IG9S.  C.  «ulcUIrnliU. 


Fig  |f>9l.  C m«x 
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Soud«})enre.  Lipome,  Gray,  1832.  C\pn.«üiA,  Suaiusun,  IHiO.  — Coquille 
ovalc-pyrifomie , ventrue,  lisse,  polie.  Spire  couverte,  souvciil  dé|)riinée.  Ouver- 
ture étroite.  droite.  Bord  interne  deiiliculé.  Bord  cvterne  crénelé.  K\.  : C inappa, 
Linné;  C.  linris,  Linné  ; C.  Iyn\,  Linné;  cribraria,  /^imarcfi;  C.  esontropia, 
Ducîos  ; C.  ziqzag,  Linné  ; C.  undata,  Lomatrfi  ; C.  stolida.  Linné;  C.  pulcliclla, 
Swaimon ; C.  cbiinica,  Bornes. 


Pig.  IfiOS.  c tigris 


ri)(.  |<(K).  c.  1)111. 


Kig.  isaa  c iMnlberiiii 


Pig.  1701.  C.  ^nlUU. 


Fi]|.  lîOi  €■  rb«ru«a 


Pij)  I70.T  C giiiUU 


Pig  1700  Cl  «■iHirnra. 


Pi^.  170i  Cl  printc]». 


Pij{.  1707.  Kig  1708. 
C tlnlidâ 


V>Z.  I70:>  Pig.  ITOG 
CJ  «<l«n(tilâ 


r.  A ST  K K O IM)  DK  s. 


2GS) 


Kig.  lîlO.  <1  triirntlnna 


Ki;|.  111t.  C mipp*.  Kig.  1*12.  C lrtiio«t«iM 
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Sous-genre.  Xaria,  Gray,  1H50.  — Coquille  ovale,  jMilie.  Spire  emivcrle. 
livres  dentelées.  Partie  antérieure  de  la  coliimelle  rétrécie,  à dents  tranchantes. 


présentant  en  avant  un  pli  séparé  des  dents 
par  un  sillon.  Ces  caraclércs  s'appliquent 
à plusieurs  espèces  du  genre  luponia. 

Soiis-gcnre.  CvpRKovn.^.Grny,  1824. 
CvpB.*on,Suainson,  1840.  Cvi‘RÆoull\i, 
Sowerby,  1842.  — Coquille  pyriforiuc, 
ovale,  ventrue,  a surface  couverte  de  stries 
assez  saillantes.  Ouverture  étroite,  droite. 
Bord  antérieur  de  la  columelle  présentant 
plusieurs  sillons  irréguliers.  Bord  externe 
crénelé  cl  strié.  Kx.  : C.  capensis,  Gray. 


Piÿ.  !7iS  rij.  l’itt 

c capeosii 


(«K\RK.  TRl\î:\.  Cray,  1832.  Coccinelitt.  Ijroch , 1807.  Trivi’n.  SwainsoH,  t84U. 

Coquille  ovale,  subglobuleiisc  ou  un  peu  déprimée,  tuberculeuse  ou  à côtes 
transverses  élevées.  Spire  couverte.  Ouverture  étroite.  Bord  interne  sillonné.  Bord 
externe  denticulé.  Ex.  : C.  coccinella,  Ijimarck;  C.  (Uiildrcni,  Gray;  C.  ausiralis, 
Itamarrk ; C.  suffusa,  Gray;  C.  inadagascariensis,  Gmeiin;  C.  oniscus,  Lnmank; 
C.  ovulata,  Lamatrk;  C.  pedictiliis,  Linné;  C.  pulex,  Gray;  C.  radians.  Lamarck  ; 
C.  treraeza,  Duclos;  C.  coslata,  Gmeiin. 


Kifl.  1730  Fig  IT.3I.  Fig  1732.  Fig.  173.3.  Fig.  Pig  I73.V  Fig  1736 

C aolTata.  C cocrinelU.  C pcdinilaj.  C.  «uilralU.  C,.  rniUlt- 


Fij  1737.  Pi,.  1738  Pi,  1730.  Pi,  1710  Pi,  1741  Pi,  I71Î 

e.  CkiUlrvni.  C.  ocuUlâ.  C.  Iremm 


Fig  174.1.  Fig  I7U  Fig  1745  Fig.  1710.  Fig.  17  47.  Fig  I71H 

0 ridlaiii.  C inadagamriroii*.  C onlim.  II  pdln 


Digitized  by  Google 


(iASTKROPODKS. 


271 


Sou8*;]ciire.  Swainson,  IKiO.  — Coquille  ovale  dr|irimêe,  un 

peu  allongée  aux  extrémités.  Des  tubercules  élevés  sur  la  face  dorsale.  Ouverture 
étroite.  Bords  complètement  couverts  de  petites  stries.  Kv.:  C.  pustiilata,  Lamarch; 
C.  nucléus,  A/«wr;  C.  limaciiia,  Lamarck ; C.  staphylea,  Linné. 


Kig.  1754.  Fig.  1755.  Fig.  1756.  Fig.  1757  Fig  1758.  Fig.  1759. 

C limuina.  C socl«u».  C Rtchii. 


Sous-genre.  Epun.4,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  globuleuse,  allongée 
à ses  extrémités.  Face  dorsale  lisse  ou  tuberculeuse.  Dents  de  l ouverlurc  conti- 
nuées sur  les  bords  en  forme  de  stries  élevées.  Ex.  : C.  annulata,  Gray;  C.  cicer- 
cula,  Linné:  C.  globulus,  Linné. 


Fig  1760.  Fig.  1761  Fig.  1762.  Fig.  1763.  Fig.  17&4.  Fig  1765. 

C.  ricertab.  C ginbutus.  C annolâU 


Nous  croyons  bien  coinpl^ler  les  illustrations  du  genre  cypnra  en  donnant  la 
ligure  de  quelque»  espères  intéressuntes  et  encore  peu  connues. 


Fig  l'O»  Fig.  1767.  Fig.  I76S  Fig.  I7Ü9  Fig.  1770  Fig  1771. 

C UoiMialli.  e.  cflnUminata.  C.  ciii«rM.  C gMgrrnniui  C.  aogniUU.  C arjlbrawMÎa. 
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133*  Ol'i'i.A.  liruguirrex,  !780. 

St  Ml  ro  R r.  R t L « « «.  tta  Ca»ln.  I**n.  AariiiriRiR.  Gronorimi,  1781. 


('.oquillc  bombée,  atténuée  et  siihariimiiiéc  aux  deux  bouts;  à bords  roulés  en 
dedans.  Ouverture  longitudinale,  étrt>ite,  versante  aux  cxlrénntés,  non  dentée  sur 
le  bord  gaurlie.  Ex.  : O.  lactea,  Lamtnrk ; O.  angiilosa,  Lanwrck;  0.  cariiea, 
iMtnarck;  (t.  adriatica,  Sowerhy;  O.  Irilicea,  Lamarrk  ; O.  hordacea,  Jwjniarrk. 


Nous  adoptons  avec  MM.  Adams  quatre  coupes  génériques  ou  siihgénérique.s 
dans  le  genre  ovula  de  Driigiiiéres. 


13V«  fÏEVRK.  C A t,PV It\ t'S.  Àfottt/ort,  1810.  r,j|>rs‘llii.  Strainxon.  1840. 


Coquille  cjpnrifonne,  gibbeuse,  présentant  a chaque  extrémité  un  tnberrulc 
ciiTonscrit  par  une  ligne  circulaire  creuse.  Ouverture  étroite,  courbe.  Bord  interne 
lisse,  érlinncré  en  avant.  Bord  externe  crénelé.  Kx.  : C..  u*rrucosus,  Linnr. 


!3.V  (iKVKF.  CV PUOM  \.*liolten , I79H.  Hinoioluln.  Schhit,  1838 
t^riiira.  Swainson,  1840. 

(Coquille  oblonguc,  uvale,  avec  une  cote  doi'salc  Iransversc,  obtuse.  Kxlréiiiilés 
arrondies.  Ouverture  assez  étroite,  siibcenlralc,  un  |»eu  rétrécie  en  orrière.  Bord 
inlcnie  simple,  lisse.  Bord  externe  Irés-légêrcincnl  crénelé.  Ex.  : C.  giblmsn,  I.innr. 
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rig.  I78U.  Fig  1790.  Fig.  1701  Fig  1701  Fig  I7U» 

(1  nftrgiiMtâ.  C gibboN.  C iairrtnfdiâ.  C gibbau  C nu^iastA. 


136''  Gk\rk.  BI/iOSTIiA.  Sttainson,  1840,  Volva.  BolUn,  1708. 

Coquille  ovate>alloni{éc,  ventrue,  en  furme  de  navette.  Kxtrémjtés  plug  ou  moins 
prolongées  et  formant  dos  canaux.  Bord  interne  lisse.  Bord  exlenie  assez  épais  et 
présentant  un  bourrelet  marginal  plus  ou  moins  prononcé.  Ex.  : B.  volva,  Linné; 
B.  biro.stris,  himarck;  B.  intermedia,  Souerby ; B.  spcita,  Lamarrh;  B.  acicularis, 
Lamarck;  B.  recurvus,  Sowerby  ; B.  yracilis,  Soicerity;  B.  lanceolutus,  Sonerby. 


Fig.  170b.  Fig.  1700.  Fig  1797.  Fig  1700  Fig.  1799.  Fig  ISOO 

B.  «eicQlaria  H.  biro*tris.  R grArilii.  R.  UoreoUU  It  rreorra.  R.  ■[H’iU. 


137'  Gk.\ar.  SI.UXIA.  Bhso,  I82(î.  Srymnia.  Symnia.  Syiiinia? 


(Coquille  mince,  oblon<{uc,  fu- 
siforme, enveloppante.  Ouverture 
larîje,  rétrécie  aux  extrémités  et 
formant  un  canal  court.  Bord  in- 
terne droit,  un  peu  tordu  en  avant. 

Bord  externe  simple,  ai,'^ii,  arqué. 

Ex.  ; S.  paliila,  Lenc/i;^.  nperta.  Fig  isoi. 
Sotrerby;  S.  uiiiplicata.  Soirerby.  ^ 

TOUS  PRKUtRR. 


Fig  IHOl 

S.  nniplirala. 


Fig.  IS03. 
SL  pataia. 

34 
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138*  Gbxki.  PEDICL'LARIA.  Swaituon,  1840.  Thyrcus.  Philippi,  1844. 
Coquille  ovale-oblonguc,  A surface  irrégulière,  à côtes  rayonnantes  dans  le 
--  jeune  Âge.  Spire  petite.  Ouverture  large,  un  peu  canaliculée 
avant.  Bord  interne  simple.  Bord  externe  aigu,  irrégulier. 
!U  WjP  Pes  d’opercule.  Ex.  : P.  sicula,  Straimon  (paradoxa,  Philippi). 
lEf  Br  Ce  mollusque  a été  découvert  sur  les  côtes  de  Sicile  par 

isoi.  Fi|.  1S05.  M:  Sirainson;  il  vit  en  parasite  sur  le  corail  et  sur  divers 
P tkiu.  zoophytcs. 


30*  Fsuilli.  CAXCELLARIIDÉS.  CANCELLAKHDAE.  B.  et  A.  Adam. 

Les  avis  sont  bien  partagés  sur  la  place  que  cette  famille  doit  occuper  dans  la 
méthode;  quoi  qu'il  en  soit«  nous  adopterons  provisoirement  les  idées  de  MM.  Adams 
et  l'ordre  de  classiGcation  qu'ils  proposent.  L'animal  des  cancellariidés  a des  leu- 
tacules  coniqueSy  subulés»  réunis  à leur  base;  les  yeux  sont  au  côté  externe  de  la 
base  des  tentacules.  Le  rostre  est  très-court;  le  pied  est  petit,  simple  et  triangulaire, 
sans  opercule.  La  coquille  est  ovale,  à spire  généralement  courte,  à tours  convexes 
présentant  des  côtes  ou  des  stries.  La  bouche  est  ovale,  souvent  anguleuse  en 
avant  ou  creusée  d'une  échancrure  sipbonale.  La  columellc  est  le  plus  souvent 
garnie  do  plis  antérieurs  obliques  quelquefois  assez  gros,  et  le  bord  droit  est  géné- 
ralement sillonné  à l'intérieur.  On  counall  un  assez  bon  nombre  d’espèces  vivantes 
des  mers  tropicales;  les  espèces  fossiles,  assez  nombreuses  aussi,  appartiennent  à 
l'époque  tertiaire.  Parmi  ces  dernières,  nous  citerons  les  G.  turricula,  G.  trocblca- 
ris,  G.  acutangularis,  G.  costulata,  G.  volutella  et  G.  ranclliformis , Lamarck ; 
G.  varicosa,  Brocchi;C.  trioodosa  et  scalariformis. 


Ztg.  1806.  Pis-  1S07.  Fig.  1808.  Fig.  ISOa 

C.  ««rkoct.  C anUagaUriB.  C IroeUMrii  C.  tamnU. 


Fig.  1810.  Fig.  ISll.  Fig  1811  Fig.  1811  Fig.  1814. 

C r»o»ilif«nBU.  C •c*l»rifémia  C trisodoH.  C C voUtellâ. 


Digilized  by  Google 


GASTÉROPODKS.  275 

M.  Graj  établit  deux  genres,  cancellaria  et  admete.  MM.  Adams  subdivisent  le 
genre  cancellaire  en  six  sous-genres  et  adoptent  le  genre  admete. 

139"  Gsxrb.  CAXCELLâRlA,  Lamartk,  1799. 

Coquille  ovale  ou  turriculée.  Ouverture  subcanaliculée  i sa  base  : le  canal 
très-court  ou  presque  nul.  Columelle  plicifère  : les  plis  tantôt  en  petit  nombre, 
tantôt  nombreux,  la  plupart  transverses.  Bord  droit  sillonné  à l'intérieur. 

Les  caractères  des  vrais  cancellaires , pour  MM.  Adams,  sont  ; Coquille  ovale, 
cancellée,  réticulée  ou  i côtes;  dernier  tour  ventru.  Ouverture  oblongue,  cana- 
liculée  en  avant.  Canal  court,  parfois  recourbé.  Columelle  avec  plusieurs  gros  plis 
obliques.  Ex.  : C.  cancellala,  Linné;  C.  reticulata,  I^imarei;  C.  rugosa,  Lamarck. 


Fis  ISIS.  F;S  IS>9.  . ■'■g  >SSO  Pis  1821. 

C merotpira.  C.  r«Or«l«U.  Lmmank.  (1  dceaiutB.  StNNrfty.  C hmDMtdMiê.  SMMrfty. 


Fijj  I82Î.  Fig.  I«Î3.  Fig.  IR2».  Fig  1825.  Fig.  1826. 

C ctnctlUU  C.  palehra.  C rvgou.  C UrrigtU.  C ebn-MMtoau. 

tÀniU.  SMwrby.  Umartk.  CpiMrbg.  Svmeriy. 
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Sous-genre.  Triüonostoma,  BUioville,  1825. — Coquille  eoniquc-ovale,  lar- 
gemcnt  ombiliquée.  Tours  anguleux,  à cèles  longitudinales.  Ouverture  triangu- 
laire, anguleuse  en  avant.  Kx.  : C.  trigonostoma,  Deshayc$;  C.  obliquatu,  iMmarck; 
C.  scalariiia,  Lamarck;  C.  erenifera,  Sowerby;  C.  spirata,  Lamarck ; C.  brevi.s, 
Sourrhfj;  C.  goitinsloma,  Soteerby;  C.  tulicrciilosa , Sowerby ; C.  erispata, 
Soicerby;  C.  rigida,  Soicerby;  C.  anliquaU,  Hinds;  C.  excavata,  Soictuinj; 
C.  funiculata,  Hinds;  C.  semidisjiincla , Soirerby. 


rig  IS27  T goniodoiat  Fig  ISSS  T IrignoMtoinA.  Fig  lHi9.  T.  lubercslou. 


Fig  IH;»Ü  Fig.  IH:II  Fig.  1832.  Fij.  IHM,  Fig  IS3» 

T nbliguaU.  T.  rrispalA  T irAlKrin#.  T «piraU.  T brrtii 


Fig  IH3j  Fig.  1836.  Fig  IS37.  Fig  183».  Fig.  1839.  Fig  1810 

T.  anIiqaaU.  T.  KaUriaa.  T.  rigida  T.  ncatata.  T.  «emicUtjuncIt.  T.  faDinoUU. 


Fig  1811.  A.  («MciUU. 


Soiis-<]enre.  AniiFits,  H.  cl  A.  Adams,  185B. — 
r.uquille  ovale,  non  ombiliquée.  Ouverture  évasée  en 
avant.  Bord  interne  calleux  et  étendu  sur  le  dernier 
tour.  Bord  externe  assex  épais.  Ex.  : C.  tesseUata, 
Soteerby. 
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Bous-genre.  Ei'clu,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  pyriforrac,  non 
ombiliquée.  Spire  très-courte.  Tours  lisses.  Columclle  avec  de  gros  plis  en  avant. 
El.  ; C.  solida,  Sotcerby ; C.  cassidifonnis,  Sowerby;  C.  obtusa,  Dtshuyt$. 


Fis  ^ 


Kij.  18iJ.  K.  câMidifomia. 


Kig.  IMi-  & abloM 


Sous-^enre.  Mbrica,  H.  ci  A.  Adams,  18.53-  — Coquille  ovale.  Spire  aiguë. 
Tours  (reillissés  ou  réticulés.  Ouverture  oblongue,  sans  échancrure  en  avant.  Colu> 
melle  avec  des  plis  obliques.  Bord  interne  calleux.  Bord  externe  aigu.  Ex.  : C.  bifas- 
ciala,  Dfihat/e*;V,.  clegaiis,  .VoircréyyC.  oblongn.  AVr//cr;C.  melanosloma,  Sowerby. 


Soiis-gcnre.  X'.vrona,  H.  et 
A.  Adams,  185.3.  — Coquille 
ovale,  fusiforme.  Spire  élevée, 
aiguë.  Tours  à cotes  ou  à crêtes 
aiguës.  Ouverture  oblongiic , 
prolongée  en  canal  en  avant. 
Columclle  plissée  ; pli  postérieur 
plus  gros.  Bord  externe  crénelé. 
Ex.  : C.  mitnefonnis,  Sowerby; 
C.  indenlata,  Sowerby  ; C.  cia* 
vatula,  Sowetby. 
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Sous-genre.  Masstu,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille 
orale,  turbinée.  Spire  obtuse.  Tours  transrersalement  striés. 
Ouverture  rétrécie  et  échancrée  en  avant.  Columelle  tronquée. 
Ex.  ; C.  corrugata,  Hindt. 

Sous-genre.  Adukti!,  Moller,  1842.  — Coquille  ovale, 
mince , diaphane , fragile , épidcitnée.  Spire  aigué  ; dernier  tour 
ventru.  Ouverture  ovale,  faiblement  échancrée  en  avant.  Colu- 
melle arquée,  obliquement  tronquée,  avec  des  plis  rudimen- 
taires. Bord  externe  mince,  simple,  aigu.  Ex.  ; C.  viridula, 
Gould. 

31-  EaniLLK.  TRICHOTROPIDÉS.  TRICHOTROPIDAE. 

Cette  famille  est  établie  pour  quelques  coquilles  spirales,  plus  ou  moins  turbi- 
nées,  sans  plis  à la  columelle,  ombiliquées  ou  non,  couvertes  d'un  épiderme  et 
présentant  une  ouverture  subéchancrée  en  avant.  L’opercule  est  ovale,  corné, 
beaucoup  plus  petit  que  l'ouverture,  composé  de  lames  elliptiques,  à nucléus 
sublatéral.  L'animal  a le  pied  de  moyenne  dimension,  de  forme  aubovale,  arrondi 
en  avant  et  muni  dans  ce  sens  d'un  sillon  marginal.  La  tête  est  assex  grosse,  ter- 
minée antérieurement  par  une  espèce  de  mufle  allongé,  un  peu  recourbé  en  bas  à 
son  extrémité , et  parcouru  supérieurement , dans  toute  son  étendue , par  une  rai- 
nure profonde  qui  vient  aboutir  à la  bouche , placée  en  dessous  et  A sa  base  ; sur 
les  câlés  de  la  tète , deux  tentacules  coniques , assez  lon,qs , portant  les  yeux  en 
dehors  vers  leur  partie  moyenne.  A la  base  du  tentacule  droit  se  trouve  un  organe 
excitateur  mâle,  assez  volumineux,  muni  d'une  rainure  le  long  de  son  bord  posté- 
rieur; le  bord  du  manteau  sjmple,  sans  tube  branchial.  Cavité  branchiale  tout  i 
fait  semblable  à celle  de  la  plupart  des  pcctiiiibranches  (pourpre,  buccin),  conte- 
nant deux  branchies  inégales.  Mais  par  la  forme  singulière  du  mufle  qui  termine  la 
tête,  l’animal  semble  s'éloigner  d'une  manière  tranchée  de  tous  les  genres  connus. 
{Joum.  de  Conch.,  1851.) 


278 

Fig.  1852. 
M.  oomgita. 


Pig.  1853. 
A.  vlridul». 


140*  Gbniui.  TRtCHOTROPlS.  Sowerby  et  Broderip,  1826.  poil;  carène. 

Ttici«TB«Mi*.  LtwON,  I8S8.  TticaoroBtt.  I8i0. 


Pif.  I8SA.  T.  blcorisatsa 


Coquille  turbioée,  mince,  carénée  extérieurement. 
Ouverture  large,  dépassant  la  longueur  de  la  spire. 
Base  entière,  bien  qu'il  y ait  a la  partie  inférieure  de  la 
base,  obliquement  tronquée,  une  apparence  de  canal. 
L’ensemble  de  la  coquille  est  mince  et  délicat , notam> 
ment  le  bord  droit;  l'épiderme  corné,  formant  sur  les 
bords  de  la  carène  une  série  de  poils  ou  soies,  et 
se  déebirant  par  l'efTct  de  la  contraction  en  séchant. 
Ex.  ; T.  bicarioatns,  Sowerby;  T.  canccllatus,  T.  iner* 
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mis,  Hindt;  T.  dolium,  Petit;  T.  borealis,  Gould.  MM.  Adams  ont  proposé 
un  sous-^cnrc  Ipuinor  pour  les  espèces  à ouverture  subtriaogulaire  et  largement 
omliiliquée.  Ex.  ; I.  unicarinatus,  Soteerby. 


ri|.  ISSt.  Fl|.  1836.  ri|.  1853  ri|.  1858.  Fig.  1859. 

T.  iscraii.  T.  uait«rin«tii  T.  deliaot.  T.  b«r««lia.  T.  («ocallatBâ. 


32*  Famille.  CÉRITHIIDÉS.  CERITHIIDAE. 

Les  céritbiidés  ont  une  coquille  spirale,  allongée,  à tours  nombreux;  une 
ouverture  ovale  ou  subquadrangulaire  plus  ou  moins  canaliculéc  en  avant,  et  à 
bord  externe  évasé.  Le  mollusque  a un  pied  large,  court  et  anguleux  en  avant. 
Les  bords  du  manteau  présentent  un  pli  siphonal  rudimentaire  antérieur.  Le 
rostre  est  large,  court  et  plissé;  les  yeux  placés  à la  base  externe  des  tentacules, 
qui  sont  snbulés  et  largement  distants.  L'opercule  est  corné,  spiral  ou  subspiral. 

Cette  famille  comprend  un  grand  nombre  d'espèces  vivantes  et  fossiles;  ces  der- 
nières se  rencontrent  déjà  dans  les  terrains  jurassiques  et  se  multiplient  sans 
intermption  jusque  dans  les  terrains  miocènes  et  pliocènes.  Noos  citerons  les 
C.  giganteum,  C.  serratum,  C.  faexagonum,  C.  liara,  C.  cinctum,  C.  clavosum, 
C.  convolutum,  C.  angulosum,  C.  spiratum,  C.  denticulatum , C.  muricoides, 
C.  subulatum,  C.  tricarinatum,  C.  pyramidalis,  C.  nudum,  Lanarck;  C.  aptiense, 
C.  tectum,  C.  ataxense,  C.  Henauxianum,  C.  Requienanum,  C.  Matlieroni,  tfOr- 
biyny;  C.  marginatum,  C.  turris,  C.  Geslini,  C.  labiosum,  C.  clathratum,  C.  rus- 
ticum',  C.  breviculum,  C.  Bonnardi,  C.  spinosum,  Dethayet;  C.  gibbosnm. 
Défiance. 


Fig  1866  Fig.  I8SI.  Fig  ISSt.  Fig  1863.  Fig  1866 

C.  dtatiBaklaok  C.  Bouârdl  C rmilkaai.  C lUqattaMBB.  C btugcaiu». 
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Le  calcaire  coquillier  dcd  eoviruns  de  Paris  fournit  assez  aboudamnient  le 
ccrilliiuiu  gi^anteuin,  remarquable  par  des  dimensions  qui  dépassent  de  beaucoup 
celles  des  espèces  du  même  genre.  Cette  coquille  a son  analogue  vivant  daus  les 
mers  du  Sud,  et  le  seul  exemplaire  connu  se  trouve  dans  la  collection  de  M.  De- 
lessert.  Il  est  accompagne  d’une  note  mamiscrite  de  Lainarck  ; nous  la  repro- 
duisons textuellement  pour  dissiper  les  doutes  souvent  manifestés  à ce  sujet  : 
uCRniTiiiiu  GiGAXTKDU.  — Analogue  vivant  de  la  coquille  fossile  connue  sous  ce 
« nom.  Cette  coquille,  qui  parait  unique  et  la  première  observée  vivante  de  cette 
n espèce,  fut  apportée  à Dunkerque,  en  décembre  1810,  par  un  Anglais  nommé 
» Matheus  Tristam,  qui  faisait  partie  de  Icquipagc  d'un  bâtiment  anglais  alors  à 
Dunkerque.  Ce  marin  avait  encore  différents  antres  coquillages  dont  plusieurs 
» sont  connus  pour  habiter  les  mers  de  la  Nouvelle-Hollande,  tels  que  des  faisans, 
^ le  Iroclnis  Coukii,  etc.,  etc.  Interrogé  sur  la  manière  dont  il  s’était  procuré  la 
Mie  céritc  qu’il  possédait,  il  répondit  qtt'élaiil  embarqué  sur  la  flûte  le  Sirahic, 
n il  avait  navigue  dans  la  mer  du  Sud,  et  qu'un  jour  ayant  attaqué,  la  sonde  à la 
" main,  les  bancs  de  rochers  en  avant  de  la  Nouvelle-Hollande,  et  lui-même, 
" chargé  d'une  partie  de  ces  opérations,  se  servant  alors  d'uiic  sonde  de  nouvelle 
invention  qui  rapporte  avec  clic  ce  quelle  peut  ramasser  au  fond  des  eaux,  il 
avait  retiré  celte  coquille  du  fond  de  la  mer  avec  des  coraux  blancs  (des  madn'*- 
” pores]  cl  autres  objets  marins.  11  ajouta  qu'il  n’avait  eu  que  ce  seul  individu,  et 
que  comme  il  était  cassé,  on  n’en  voulut  point  à son  retour  en  Angleterre,  ou  du 
^ moins  on  en  Gl  assez  peu  de  cas  pour  ne  lui  en  point  donner  ce  qu’il  en  dcinan- 
*>  duit.  Denys  de  Montfort  eu  Gt  l'emplette,  ainsi  que  de  quelques  autres  des 
1 coquilles  de  cet  Anglais,  qui  contenaient  uu  sable  conebylifère  assez  intéressant. 
'•  C'est  do  ce  dernier  que  j'cii  Gs  l'acquisition,  connaissant  l'importance  pour  la 
^ zoologie  du  nouveau  fait  que  présente  cette  belle  coquille.  7 janvier  1811. 
- Lauarck. 


Kijj  ISliS. 
G.  MaUmmbI 


Fig.  ISÜG 
C lUaftaiitnam. 


Fig.  1867. 
C cUfMoni. 


Fig.  18C8. 

C trirBriailani 


Fig  1866 
C MiTtlaai. 
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C pjniinid«lr.  C.  lubulatuin 
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M.  Gray  admet  une  famille  de  céritbiadès  qu’il  divise  en  céritliiiiiés  et  en  (ri* 
phorinés;  la  première  division  comprend  neuf  genres  : rhinoclavis,  ccrilhium, 
bittium,  tympanolomus,  telescopiuni>  pyrains,  lampania,  polamides  et  ceritliidca; 
la  seconde  ne  comprend  que  le  genre  Iriphoris. 

MM.  Adams  admettent  aussi  deux  divisions  ou  sous*familles  : les  cérithiinés  et 
les  potamidincs.  Les  cériüiiinés  no  comprennent  que  trois  genres  : cerithium, 
vertagiis  et  colina;  les  potamidincs  se  composent  des  genres  bittium  > tripboris, 
lampania,  poiamides,  tympanolomus,  pyrazus,  teleseopium  et  ceritliidca. 


Gkkrk.  C.KRITHIVM.  Bruguières,  I7R9. 

Coquille  lurriculce.  Ouverture  oblongue,  oblique,  terminée  à sa  base  par  un 
canal  court,  tronqué  ou  recourbé,  jamais  échancré.  Cne  gouttière  à rcxtrémilc 
supérieure  du  bord  droit.  Opercule  petit,  orbiculaire,  corné.  Tels  sont  les  carac- 
tères indiqués  par  Lamarck  pour  le  genre  si  nombreux  des  cérites.  Les  divisions 
établies  dans  le  genre  par  MM.  Adams  reposent  sur  la  forme  et  le  nombre  des 
tours  de  l’opercule,  sur  rabsencc  ou  la  prcseiico  d'une  couche  épidermique,  et  sur 
la  disposition  de  l'ouverture.  Les  caractères  des  subdivisions  ou  coupes  génériques 
ne  sont  pas  moins  importants.  Ainsi  le  genre  cerilhiuin  et  les  genres  établis  à ses 
dépens  d’après  ces  auteurs  sont  limités  d'après  les  caractères  suivants  ; 

I"  Divisiox.  GÉRITHIINKS.  CERÏTHUXAE.  H.  et  A.  Adam*. 

Opercule  ovale  ou  scmUcirculaire,  à circonvolutions  peu  nombreuses,  mais 
rapidement  croissantes.  Coquilles  non  épidermées,  à ouverture  plus  ou  moins 
prolongée  en  avant. 

Sous-genre.  Crritiiiiju.  — Coquille  turriculcc,  à tours  nombreux  et  vari* 
queux,  à canal  prolongé  en  avant  et  légèrement  recourbé,  à colunicllc  assez 
épaisse  et  prcscntaiit  en  arriére  une  saillie  calleuse.  Kx.  : C.  nodulosum,  Bru- 
guières; C.  polygonum,  Sowerbg ; C.  echinatiim,  Lamarck;  C.  littcraturo,  Bru- 
guières; C.  citrinum,  Sotrerbg. 


Digitized  by  Google 


CASTKROPODES 


283 


Fi||  I8UI.  IH9i.  ri^  ItlUJ.  rig.  IH-JI.  rig.  1895  Fig  1899 

r..  n.  unv-ia«laiii  li  (pitelUtum.  fu»ifortn<'  C iaciimm.  C cUriiom- 


Fig  1897  C.  «ckiattam  , Fig.  1898  C uoduloHa.  Fig  C pol)‘goQ«in. 


Sous'^ciirc.  Vert^gis,  Klein,  175H.  Kiiinocluis , Suainson,  18iO.  — 
Coquille  turriculéc.  Tours  nombreux.  (<»nnl  fortemcnl  recourbé  sur  le  dernier  tour. 
Coluniolle  épaisse,  calleuse,  avec  un  pli  oblique  dans  le  milieu.  Kx.  : C.  aluco, 
Linné;  C.  lincalus,  Lamarck;  C.  fascialus,  Brttguièrex ; C.  torulosus,  Bruguières. 


Fig  1900  Fig  1901  Fig  I90Î  Fig.  1903  Fig.  190t. 

G.  loruletM  C «luco.  G.  fucUtut  C liants»  G.  tnnilnui.tar 
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Sous»genrc.  Colin.^»  H.  et  A.  Adams,  I85B. — 
Coquille  allonqce,  un  peu  fusifonnc,  à tours  nombreux, 
arrondis,  nodulciix,  à stries  transversales,  quelquefois 
avec  des  côtes  lon;ptudinalcs.  Ouverture  ovale,  pro- 
longée en  avant  en  un  canal  court  et  recourbe.  Colu- 
mellc  simple,  oblique.  Bord  externe  évasé,  réfléchi. 
Ex.  ; C.  macrostüina,  liinds;  C.  pinqiie,  .-i.  Atiamx. 


I«K).’».  Fig.  1000. 

c lll•rro*lonla.  IL 


2*  Duisiün.  POTAMIDIXÊS.  POTA.MIDIXAH.  H.  et  A.  Adams. 


()|K,TcnIe  circulaire,  atours  nombreux.  Coquilles  généralement  couvertes  d’un 
epidenne  brun.  \.a  partie  antérieure  de  l’ouverture  plus  ou  moins  canaliculée. 

Sous-genre.  BnTiiy,  Lcach.  Teste  Gray,  1847. 

— Coquille  turriculéc,  à tours  nombreux  ; granuleuse, 
présentant  souvent  des  varices  irrégulières.  Ouverture 
avec  un  petit  canal  antérieur,  court  et  non  recourbé. 

Bord  interne  simple.  Bord  externe  aigu,  non  réfléchi. 

Opercule  subcirculairc,  à quatre  tours.  Ex.  : B.  gra> 
narium,  hiener. 

Sous-gciirc.  Tiuiuiobis,  Deshayes,  1830;  Triforis,  1825.  Tristovjv,  Rlain- 
ville,  1825.  Trifhoris,  Swainson,  1840. — Coquille  allongée,  turriculéc,  rétrécie 
à ses  extrémités,  toujours  séiic.slre.  Ouverture  arrondie,  avec  un  canal  court  et 
entièrement  clos.  Luc  petite  ouverture  postérieure  bordée,  opjmséc  à rouvcrturc 
pnnci|>ale.  Ex.  ; T.  perversus,  Linné;  T.  plicatus,  Deshayes  (fossile  valmoiidois); 
T.  biplicatus,  Deshayes;  T.  turris  Thoniæ,  d’Ortdgny. 


Fig.  1007.  B.  gnnarium 


Sous-genre.  l\o,  Hinds,  1844. 
— Coquille  cylindro-sûbuléc,  al- 
lougéc,aigiié.  Ex.:  I.gigas,///W5; 
1.  cornigalus,  Hinds. 

Sous-genre.  Svcii.w,  Hinds, 
184-4.  — Coquille  allongée,  à 
tours  arrondis.  Ex.  : S.  vitreus, 
Hinds. 


Fig.  1915  Fig.  I9t6.  Fig.  1917.  Fig.  19IS.  Fig.  1919. 
i.  comigatna.  I.  gigaa.  S.  vitrvui.  U.  vvlpinua. 
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Sous-gcnre.  Mastoma,  Hinds,  1844. — Coquille  acumiocc , renflée  vers  le 
milieu.  K\.  : M.  viilpimis,  Hinds. 

Sous-genre.  Laupïma,  Cray,  I8i0.  — Coquille  lurriculéc,  à fours  nom- 
breux, sans  varices.  Oiiverliirc  ovale  avec  une  échancrure  en  avanf.  Bord  iuterne 
calleux,  tronqué  et  obtus  antérieurement.  Bord  externe  assez  épais,  sinueux.  Ex.  ; 
C.  zoiiale,  Bruguicret  [Jtg.  Iî)20). 

Sous-genre.  Potauidb.s,  Brongniart,  1810.  Fotauis,  Suainson,  I8i0.  — 
Coquille  turriculée,  à tours  angiiltMix  et  couronnés.  Ouverture  prolongée  en  avant 
en  un  canal  presque  droit.  Bord  externe  mince,  sinueux  au  milieu.  Ex.  : C.  ebe- 
ninum,  Brttguièi'es  i jtg-  1022). 


Kig.  I9i0.  Vig.  1921  Kig,  1922  Fig.  1921  Fig  192t. 

IL  ionkl«.  T.  radiilk.  C «l»cniouni.  i’.  lalcaii**.  T nirropirra. 

Sous-gciirc.  Tvmpanotomis,  Klein,  1753.  — Coquille  turriculée,  à tours 
spinulenx  ou  muriqués.  Ouverture  arrondie,  avec  un  canal  antérieur  court.  Colu- 
melle  tordue.  Bord  externe  mince,  sinueux  et  dilaté  en  avagt.  Ex.  : T.  rudula, 
Linné;T.  microptera,  k'irner  {^g.  1021  et  1024). 

Sous-genre.  Pvrazis,  Montfort,  1810.  Trrf.dru.m  , Suainson,  1840. — 
Coquille  turriculée,  snbuléc,  à tours  nombreux,  rugueux,  sillonnés  transversale- 
ment. Onvertnre  avec  un  canal  antérieur  court.  Coluniclle  présentant  une  callosité 
spirale  oblique.  Bord  cxtenic  assez  épais,  dilalé  en  avant  et  recourbé  jusqu'à 
jonction  de  la  partie  antérieure  de  la  lèvre  interne.  Kx.  : P.  sulcalus,  Bruguières 
{Jg.  1023). 

Sons-genre.  Pirkvru.a,  Cray,  1847.  — Coquille 
liirricnléc,  à tours  granuleux,  nu  avec  des  côtes  et 
des  varices  irrégulières.  Ouverture  arrondie.  Canal 
antérieur  court.  Bord  interne  simple;  rcxlenie  mince, 
sinueux.  Ex.  : C.  conica,  Blaiuiillc;  C.  undulata, 

’ ^ Fig  1925,  Fig  192f.. 

Sotrerùg.  c cooicft.  IL  •igdaUl*. 

Sous-genre.  Tsuiscomu,  Monlforl,  1810.  — Coquille  pyramidale,  lurri- 


Digilized  by  Google 


286 


GASTKKüPODKS. 


cuice;  dernier  tour  anguleux.  Ouverture  subquadrauguUire.  Columelle  tortueuse. 
Bord  externe  mince,  sinueux.  Ex.  : T.  lelescopium , Bruguières;  T.  lævc,  Quoy 
cl  Gaimard  {Jig.  11)28  et  11):)0). 

SouS'^cnre.  Cerithidka,  Suainson,  1840.  — Coquille  turriculcc,  à tours 
nombreux,  à côtes  longitudinales.  Sommet  de  la  spire  plus  ou  moins  décollé. 
Ouverture  arrondie,  légèrement  éeliancréc  en  avant.  Bord  extenic  éva.'jé  et  à lèvre 
épaisse.  Ex.  : C.  oblusum,  Lamank ; C.  dccollatum,  Brttquicres  {tiq.  1920. 
1929  et  1931  ). 


V\%-  1927.  Fl;|.  I02S  Kig.  19S9  Fig  1030.  Fig  1031. 

Il  oblwam.  T.  C obluiiin.  T.  telrKApiiioi  l<  drcAÜalHUi. 


Si*  Famille.  MÊL.^MIÜÉS.  MELAXI/DAk:. 


Les  mclaniidés  ont  une  coquille  spirale,  généralement  allongée,  peu  épaisse, 
à tours  plus  ou  moins  nombreux,  couverte  d’un  épiderme  vert-brun  ou  noirâtre; 
louverture  est  souvent  canaliculce  ou  cchancrée  en  avant,  rétrécie  en  arrière-,  le 
bord  droit  est  simple  et  tranchant;  roperculc  est  corné,  ovule  et  subspiral. 
L'animal  allongé  a un  pied  court  et  peu  épais  ; sa  tète  proboscidiforme  est  subro- 
nique,  tronquée  et  Icrmiiiéc  par  une  fente  buccale  petite  et  longitudinale.  I nc 
paire  de  tentacules  allongés,  fitifoniies,  portent  les  yeux  au  côté  externe,  tantôt 
près  de  la  base,  tantôt  vers  le  quart  de  la  longueur.  Le  manteau  est  découvert  et 
à bords  découpés. 


Les  mélaniidés  sont  des  mollusques  fluiiutUes  pri's- 
que  tous  exotiques;  on  en  connaît  un  grand  nombre 
d'espèces  vivantes,  et  quelques  espèces  fossiles  qui 
commencent  à se  montrer  dans  les  couches  inférieures 
de  l'époque  jurassique,  deviennent  plus  nombreuses 
dans  les  terrains  tertiaires.  Parmi  les  espèces  fossiles, 
nous  citerons  les  M.  costellata,  M.  lactea,  M.  mar> 
ginata,  Lamarck ; M.  inqiiinata,  Dejranre;  M.  Cuvieri 
et  M.  decusftata,  Deskages. 


•\ 


Fig  1932  Fig  1913. 
M (lerumti.  VI.  nurginaU. 
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Pi},  lyi».  191.V  Kig.  lyjr,.  Ki|.  iyJ7.  Pig,  io:«. 

M.  Iwlrâ.  V.  inq«iii«U  II.  Caupri.  M.  CMtclIalâ.  U.  inqvÎMta.  lar 


M.  (îr.iy  admet  une  famillr  de  mélaniadés  comprenant  douze  genres  : me* 

iania,  2*  niclanialria,  3**  pacliycheilus.  V leptoxU,  .V  ccriphasia»  0*  gyrostoma, 
7*  hemisiiiuâ,  8*  vibex,  IP  raumis,  10°  melaiiopsis,  11°  clionclla,  et  12*  io. 

MM.  Adams  divisent,  ainsi  qu'il  suit,  les  niélaniidés  en  deux  sous*raniille$ . 
dans  lesquelles  se  trouvent  répartis  les  genres  nielania,  pirena  et  inelanopsis  de 
Lamarck,  ainsi  que  les  nombreux  nouveaux  genres  qu'ils  forment  : 1°  les  méla- 
niinés,  dont  la  coquille  est  couverte  d'un  épiderme  corné,  noir,  et  dont  l'ouverture, 
généralement  simple  en  avant,  ne  présente  aucune  échancrure  distincte;  et  2°  les 
mélanopsinés,  dont  la  coquille,  couverte  aussi  d'nn  épiderme,  a rouvcrturc  écbao> 
crée  en  avant. 

Les  mélaniiné.s,  d'après  ees  auteurs,  comprennent  vingl^six  genres  ou  sons-genres, 
et  les  mélanopsinés  six  genres  on  sous-genres  que  nous  allons  faire  connaitre. 

142'  Obviiiî.  I Umarck,  1790. 

('iOquil)e  tiirriculée.  Ouverture  entière,  ovale  ou  oblongue,  évasée  à sa  base. 
Coliimello  lisse,  arquée  en  dedans.  Opercule  corné. 

Sous-gonre.  Tivrv,  Bollen,  1798.  Amvrii.4,  Souerby,  1842.  Mkus,  Mont- 
fort,  1810.  Mri.u:v\tiia,  SauliKson,  1840. — Coquille  ovale,  aspire  à peu  prés 
de  niéiTie  dimension  que  ronverlure.  Tours  courounés  d'épiucs  ou  de  tubercules. 
Ouverture  ovale,  entière  en  avant,  rétrécie  en  arrière.  Bord  interne  mince.  Bord 
externe  simple,  aigu.  Rx.  : M.  amarula,  fjnné ; M.  setosn,  Siroinsnu ; M.  acanüiica. 
Lfa;  M.  liurelia,  Lfimorrk. 


Pig  l‘.KI9.  U.  tiarvIU.  Pig.  I9{0.  VI.  tHoM.  Pig.  1941.  VI.  •auriiU  Pig  I94i.  VI.  ftnnlhieâ. 
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Sous-genrc.  Plotia,  BoUcn,  I7î)8.  — Coquille  ovale,  fusiforme.  Tours  épi- 
neux avec  (les  sillons  Iransvcrses.  Oiiverlurc  allongée,  simple  en  avant.  Kx.  : 
M.  spinulosa,  iMmarck;  M.  bcilicosa,  HinJs;  M.  Winicri,  V.  de  Buxrh ; M.  j^ra- 
nifera,  î/imarch ; M.  puyilis,  Hindu. 


K.g-  mW.  Pig.  I*.UI  Kig  I9i5  Kig.  l'ig.  1947 

VI.  ipioulo**  VI.  pugilii.  W.  Uinteri.  M.  graoifera.  M.  brlIicoM, 


Sous-genre.  Melvxku.a,  Suainson,  18i0.  — Coquille  ovale,  à spire  de 
même  longueur  que  rouuTture.  Tours  lisses  ou  tuberculeux.  Ouverture  ovale, 
entière  en  avant,  rétrécie  en  arrière.  Bord  interne  assez  épais.  Bord  externe  simple, 
non  prolongé  en  avant.  Ex.  : M.  glaiis,  l\  de  Itineli  M.  zonala,  de  Butrk. 


Kig-  1948  U.  gUni.  F5g-  1949.  \1.  «oinJa,  Fig.  I9.X0.  S.  loratWU. 

Sous-genre.  Servivla,  11.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  mitriforinc,  à 
toura  longitudinalement  plissés;  le  dernier  tour  transversalement  sillonné  en  avant. 
Bord  externe  .sillonné  au  milieu.  Kx.  ; S.  tonialella,  Lea. 

Sous-gciirc.  Mei..anoïi>ks,  Olivier,  1807.  — Coquille  subulée,  assez  épais.sc, 
à tours  souvent  nodiiloux  ou  riigiiciix.  Ouverture  subcirniloire,  prolongée  en 
avanl.  Bord  interne  légèrement  calleux.  Bord  externe  sinueux,  assez  épais,  dilaté 
et  prolongé  antérieurement.  Opercule  subcirculaire,  à tours  peu  iionibreux  et  rnpi- 
demeut  croissants.  Ex.  ; M.  asperala,  l.uniarck;  M.  dncljliis,  Iâ'ü;  M.  corrugafa, 
Lamarrli’  M.  episcopalis.  Acn;  M.  virgnlata,  Féruimr. 

Sous-genre.  Cf{uhi.vsia,  Swainsun , 18^0.  TEi.KSC0}‘FU..v , Cray,  I8i7.  — 
Coquille  subrusiforme , à tours  transversalement  sillomié.s,  le  dernier  anguleux. 
Spire  aigue.  Ouverture  |R‘tile,  prolongée  en  avant  en  un  canal  court.  Bord  externe 
mince,  sinueux  en  arrière.  Ex.  ; M.  elongata,  Lea;  M.  canalinilala,  Say ; M.  dé- 
vala, .SV/y;  M.  regularis,  Lea;  M.  sulcosa,  Lea. 

Soiis-gcnre.  P.ACHVCHFIUS,  Lea,  1850  épais;  yeiXo;,  lèvre). — Coquille 

' conique,  lisse.  Ouverture  ovale,  entière  en  avant.  Bord  coluniellairc  assez  épais 

en  arrière.  Bord  externe  épais.  Ex.  : P.  Indorum,  Morelel;  P.  rorvinus,  Morelet; 
P.  nigritus,  Morelet  ; P.  dubiosus,  Say;  P.  lævissimus,  Sowerhy. 
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Fift-  I9M.  Vin-  I»:i2  Fig  I9b3.  Fig  I9ôl.  Fig  1055 

\1.  corrtigsU.  U.  «piiropalt*.  \1.  virgulato.  M.  ^Mlflaa.  V uperata 


Fig.  1956.  Fig.  19.>~.  Fig.  1958.  Fig.  1959.  Fig.  I9GO  Fig.  1961 

C ragalâri*  C (nicnM.  <1  cêDilkaltU.  fl  «loagaU.  P.  caniiiai  C.  rlrvala 


Sous-j^cnre.  Am*.u;üstom^ , Spix,  1827.  Aimcostou.»,  Agassiz,  I8i(>.  — 
Coquille  aUon<]êo,  fiisiloTme,  épaisse,  solide.  Tours  lisses,  carénés  ou  nodulcux 
près  de  la  suture.  Ilord  interne  assez  épais,  calleux.  Ouverture  entière  en  avant. 
Rord  exlcrnc  assez  épais  inténeiircnient.  K\.  : A.  coarctata,  Lanuirck ; A.  scalaris, 
Spix. 


Fig  1962.  Fig  1963.  Fig  1964.  Fig  1965.  Fig  1966.  Fig.  1967 

P.  Dîgritaa.  r.  Indonini.  P.  P dakioaM  A.  acalaria  fL  coarclalt 

TOMK  PaEMIRR.  *70 
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Soüs-gcnrc.  Potadou»,  Snainson,  1840.  — Coquille  ovale,  solide ^ à spire 
coiiric,  ii  tours  lisses.  Bord  interne  assez  épais.  Ouverture  prolongée  en  avant. 
Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  : P.  ococensis,  ï,fn  ; P.  gracilis,  î,ea ; P.  sordida, 
Lfa;  P.  dopygis,  Say;  P.  U arderiana,  l^a. 


Pijj.  19r»8.  Fig.  1ÎM59.  Fig.  1970.  Fig.  1971  Fig.  1972. 

P.  gruili*.  P.  P.  clppjgit  P.  sonlitla.  P.  UarderiaoA. 


Sous^gciirc.  In,  Lca,  183i.  Mklafisis,  Sivainson,  18^0.  Glotki.i.a,  Gray. 
I8i7.  — Coquille  fusiforme,  à tours  spiuulcux.  Ouverture  large,  ovale,  prolongée 
antérieuremenl  en  un  canal  assez  allongé.  Bord  exlenic  simple,  aigu.  Ex.  : I.  fusi* 
fomiis,  Say;  I.  spiiiosa,  l^ea  ; I.  plicata,  Lea  ; 1.  robulina,  Anthon;  I.  üiiüo- 
niana,  Lea.  .M.  Haldemaii  pense  que  1.  fusiformis  et  spiuosa  ne  sont  que  deux 
variétés  de  la  même  espèce. 


Sous-gcurc.  Emmi.a,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  fusifomie,  ovale,  à 
tours  réticulés  ou  nodulcux,  carénés  dans  le  milieu.  Ouverture  prolongée  anté- 
rieurement en  un  canal  court  et  large.  Bord  exlcmc  mince,  simple,  aigu.  Ex.  : 
E.  filuni,  Lea;  E.  calenoides,  Lea;  E.  Bnykininua,  Lea;  E.  holstouia,  I^a ; 
E.  acuticarinala,  I^a. 


Fig.  1978.  Fig.  1979 

S.  UcykioÎADa.  R.  acuticarinsU. 


Fig.  1980 
K.  filun. 


Fig  1081. 
B.  b«btoDi>. 


Fig.  1982. 
B.  MlaaoidM 


Diy.; ':v 
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Sous-<]enre.  Mkiama,  Laniarck,  1799.  F.i.upstoma,  Ualînesque,  1819.  — 
(Coquille  subulôc,  allongée,  à spire  aigué,  à tours  nombreux,  lisses,  sans  épines. 
Ouverture  ovale,  aigue,  entière  en  arrière,  arrondie  en  avant.  Bord  inlemc  mince, 
non  calleux.  Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  : M.  funiculus,  Quvy;  M.  t'ulgurans, 
Himh;  M.  subulata,  Laïuarck;  M.  tirouri,  Férussac;  .M.  fuinosa,  Hinds;  M.  Iruii- 
cata,  Lamarck;  M.  a.spirans,  Hindi;  M,  plicaria,  Bruguières;  .M.  punctala,  La- 
march ; M.  picta,  Hinds;  M.  hastula,  Lea;  M.  aculeus,  î^a. 


Ftg.  19K.1.  Fi|.  lOSV.  PIg.  I98â.  Pig.  1986.  Pig.  1087.  Pig.  1998. 

M.  butnia  M fqniciilM.  U.  {«Isivia  M.  tjroari.  U.  pancUU  M.  «uiiuUu. 


Kig  1989.  Pig  1990  Ftg.  1991.  Pig.  1992.  Fig-  1093.  Pig  199*. 

\l.  trtiacalâ.  M.  wolcD*.  U.  wpiran*.  M.  pictâ.  \f  fnlgami.  U.  ruiDOM. 


Sons-genre.  Hkmisims,  Suainson,  iHiO. 
Tama,  Gray,  I8i0.  Basistoma,  Lea,  lSi5. 
— Coquille  subulée.  Tours  lisses,  simples, 
nombreux.  Ouverture  o\ ale,  contractée,  cana- 
licülée  et  ccbancrée  en  avant.  Bord  externe 
mince,  crénelé  sur  les  côtés.  Ex.  : H.  guaya- 
quilensis,  Veiit;  H.  lincolatus,  H’ood. 


Pîg  1995.  Fig  I99& 

II.  liseoUtar  II.  guayu{aikDii» 
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Sous-gcnre.  Meusma,  H.  et  A.  Adanis,  !H5:i.  — Coquille  solide,  à spire 
élevée.  Tours  lisses,  plissés  longitudinalement.  Ouverture  prolongée  en  avant. 
Bord  interne  simple,  mince.  Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  : M.  costata,  Quoy; 
M.  Curreyana,  Lea  ; M.  Lecontiana,  I^a ; M.  plicifera,  Lea;  M.  plicatula,  Iao; 
M.  crcbricostata,  Lea;  M.  Edgariana,  Lea. 


Fiji-  1097.  Fig.  I99S.  Pig.  1990.  Fig  2000.  Fig.  2001.  Pig.  2002.  Fig  2003. 
11.  Edgamo*.  II.  plicalnlâ.  U.  crcbricotlata.  IL  coiUU.  II.  plicifn**.  U.  I.Kotili«n«.  Il  Currr^toa. 


SouS'gcnrc.  Vibk.v,  Oken,  1815.  — Coquille  tiirriculéc,  ù tours  tuberculeux, 
à côtes  spirales  ou  muriquees.  Ouverture  circulaire,  prolongée  en  un  large  canal  en 
avant.  Bord  externe  mince,  simple.  Ex.  : V.  Owenii,  Gray;  V.  ourita,  Lamarch 
(pirena  aurita);  V.  tuberculosa,  Uany  ; V.  Byronensis,  Gray;X.  fusca,  GiaeUn. 


Fig  300*.  Fig.  200.V  Fig.  2006.  Fig.  2007  Fig  2008 

V.  turiU.  V.  Ovenii  V.  Rjrooemia  \.  lab«rcclp«i  V.  fuMa 


Sous^genre.  Dorvssa,  H.  et  A.  Adams,  1853. 

— Coquille  subuléc,  tiirriculée,  à spire  décollée. 

Tours  longiUidinalcmcnt  plissés  et  Ireillissé.s  avec  des 
eûtes  (ransvcrscs.  Ouverture  sul>c:inaliculée  en  avant. 

Bord  externe  solide.  Ex.  : D.  brevior,  Troschel. 

Sous-genre.  T.vrrrm,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — 

Coquille  rusiforme.  Tours  granuleux  ou  iiudulciix. 

Bord  externe  sinueux  en  arrière.  Ouverture  présentant 
souvent  des  sillons  spiraux  à l'intérieur.  Ex.  : T.  cclebcnsis,  Quoy;  T.  latcritia, 
l^a;  T.  semigranosa,  T.  de  Busrh;  T.  verrucosa,  Hinds;  T.  quadriseriata,  Gray. 
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rij  soio  Fij.  son.  Fig  sois.  fij  sois.  fij.  son. 

T.  t«mtco«L  T-  ({oadrUrmU.  T laterUÎA.  T.  M'mignnDH.  T.  cel<‘b(-ast& 


Sous-^fiirc.  JuîA,  H.  el  A.  Adams,  1853.  — Coquilles  milice,  à tours 
arrondis,  garnis  do  lignes  Iransvorsos  élevées.  Ouverture  prolonj^éc  eu  avant.  Bord 
e\leriie  simple,  aiqu.  Kx.  : J.  Troosliana,  Lea;  virjpniea,  Saij;i.  circincla,  Lea ; 
J.  striata.  I,rn ; J.  oocata,  Hint/x. 


2015.  Pîg  2016.  rrg  2017.  Pig.  2018.  Fig.  2019.  Fig.  2<«a  Pîa- 2021. 

i.  rirciiicta.  J.  occ«l«.  J.  Troosliana.  J.  ■Iriata.  J.  lirgin!»  G.  pagoda.  ti.  bahjlonica. 


Sou8*3cnre.  G^botom^,  Shutlleuorth , IHi5.  Sciiikostomv,  Lou,  I8i5.  — 
(mqtiillc  ovale,  turriculéc.  Tours  avec  des  c6tes  truiisverses.  Ouverture  oblonjjue. 
Bord  interne  assez  épais,  calleux  en  arrière.  Bord  externe  mince,  avec  une  tissure 
postérieure  profonde  et  étroite.  Kx.  : G.  b ihylonica.  I^f/  ; G paj^oda,  Leu. 


Fig.  2022.  Fig  202.1  Fig  2021.  Fig  2025.  Fig.  2026.  Fig.  2027 

M.  alirara.  M.  impmaa.  M.  arctala  U.  andalala.  U lliyiiana.  VI.  olivaie 


Sous-Jtenre.  Mfgvb.v,  II.  et  A.  Adams,  1853.  — (ioquille  ovale,  solide. 
Tours  (ransversaleinent  sillonnés.  Ouverlnre  ovalivobloiijjiic,  siibcanaliculée  aiité- 
rieuremeiil.  Gèvre  externe  iiiiiicc,  simple,  ai«{uè.  K\.  : M.  arctala,  Ia'û ; M.  olivula, 
Conrad;  M.  impressa,  Lea;  M.  alvearc,  Conrad  ; M.  Ilaysiaiia,  Ijea;  M.  undu- 
lata,  Say.  . 
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Sons-aenre.  Tricim,  Benson,  18W.  — Coquille  ovale, 
allongée.  Spire  assez  ^'levée,  à sommet  plus  ou  moins  tronqué. 
Dernier  tour  arrondi,  légèrement  ombiliqué.  Ouverture  ovale, 
entière  en  avant.  Pcrilrèmc  continu,  subrclléchi.  Fa.  ; T.  mon- 
tana,  Ifenson. 

U3«-  (ÏKïRB.  /*17î6'///.--l.  De  CrUtoJhri.  1832. 

Coquille  turritée,  à tours  noinbreiu,  carénés.  Ouverture 
ovale,  érhancréo  aiitérieureinent.  Bord  cxlemc  mince,  simple. 
Ex.  : P.  helvetica,  Michelin. 


4 ' 

20iR 
T.  monUna 


Fig  2029. 
P.  kcUclirt 


144®  Gkxrr.  LEPTOXÎS.  Rajinesque,  1819.  Si’pari*  dw  méltnic*. 

Aiieci.«»A.  5a|i.  1821.  A«ccboT«(.  5âjr.  IS2K.  Avcvlotci.  Sny,  18$6.  CMrb«. 

Coquille  subovale  ou  conoïdo.  Ouverture  siiborbiculaire  ou  ovale,  arrondie 
antérieureinent,  où  elle  est  plus  Inrjjc,  et,  qénéraleineiit,  rétrécie  postérieurement 
par  uii  calus  sur  le  lubiuin.  Coluniellc  babituellemeni  épaisse.  Opercule  corné  et 
sub.<pirul. 


Fig  2030  Fig  2031  Fig.  2032  Fig  2033  Fig  203i 

!..  prvrou  «*t  taririn. 


l/opercule  de  quelques  espèces  est  ré'jiilièrrinent  subspiral,  tondus  que  dans 
d’autres  il  est  allongé  par  l’addition  d’appendices  sur  un  côté.  Si  dans  ces  dernières 
espèces  on  examine  l'opcrcule  d’un  individu  jcuuo,  on  le  trouvera  régulièrement 
subspiral;  mais  la  dinieiision  de  lojHîrcule  veiiniit  h augmenter  avec  i’àgc,  cette 
portion  subspirale,  qui  est  lerminaiG,  sc  perd  par  érosion  en  laissant  les  traces 
d’im  caractère  anormal  eu  apparence. 

Molhisque  avec  une  télé  proboscidiforme,  courle,  marquée  de  bandes  foncées, 
transversales,  étroites  et  serrées.  Tentacules  .«tibulés  et  annclés,  portant  les  yeux 
au  côté  extérieur,  sur  un  renflemenl  qui  s'étend  de  la  base  au  milieu  du  tentacule. 
La  bourbe  consiste  en  une  fente  longitudinale  armée  inlérieurement  de  dents  pcc- 
tinées.  Le  pied  forme  un  petit  disque  ovale,  ne  s’étendant  que  médiocrement  en 
avant.  Ovipare. 

La  tète  est  généralement  retenue  sous  la  coquille,  à tel  point  que  les  yeux  et  la 
moitié  des  tentacules  sont  cachés.  liOs  coquilles  sont  ordinairement  pesantes  et 
ont  le  sommet  excorié.  Elles  diffèrent  des  mélanic»s  en  ce  quelles  ont  la  partie 
anterieure  de  l’ouverture  arrondie  obtuséinent  et  une  spire  courte;  on  peut  en 
même  tcinps  les  distinguer  des  paludincs  par  leur  labium  émaillé,  leur  opercule 
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et  la  contraction  de  l'ouverture  sur  le  côté  postérieur  : encore  les  concliyUolo<]istes 
américains  ne  paraissent-ils  pas  d'accord  sur  ce  qui  devra  constituer  le  caractère 
distinrlir  du  genre. 

Le  genre  leptoxis  parait  restreint  aux  rivières  de  rAniériquc  du  Nord  et  semble 
représenté  en  Kiirope  par  le  genre  inelanopsis.  Ces  coquilles  .sont  si  abondantes 
dans  quelques-unes  des  rivières  niéridioiialcs  des  Klats-Lnis,  qui  sont  garnies  de 
pierres  calcaires,  quelles  eouvrent  littéralement  la  surface  du  Ut  de  rochers  et 
laissent  quelquefois  à peine  un  pouce  d'espucc  libre.  Elles  s'élendcut  presque  sans 
interruption  depuis  le  golfe  du  Mexique  jusqu*à  la  rivière  Susquehamia,  vers  Test,  et 
jusqu'à  rOhio,  vers  roues!  des  monts  Allcghunys;  partout  on  les  Irouvc  avec  des 
tiiélanics,  qui  sc  montrent  aussi  en  très-grand  nombre. 

Les  espèces  du  genre  leptoxis  vivent  lixées  aux  pierres  cl  aux  rochers  dan.s  les 
eaux  les  plus  rapides;  elles  ont  des  mœurs  sédentaires,  et  changent  rarement  de 
place,  si  ce  nest  pour  sortir  de  Teau  et  grimper  sur  les  parties  iiiouilléc.s  des 
rochers,  niais  elles  ne  vont  jamais  hors  de  l'atteinte  des  petites  vagues.  Le  mol- 
lusque ne  s'étend  que  peu  au  delà  de  la  coquille,  parce  que  la  rapidité  du  courant 
lui  serait  probablement  funeste;  le  pied  est  très-petit,  subdiscoidc,  et  organisé  de 
manière  à permettre  à l'aninial  d’adliércr  avec  une  grande  ténacité.  Elles  sont  ainsi 
distinguées  des  niélunics  par  leurs  habitudes  et  leur  structure.  Une  coquille  courte 
leur  est  nécessaire  pour  qu  elles  ne  puissent  pas  être  arrachées  de  leur  position  par 
le  courant,  qui  aurait  plus  d'action  sur  une  coquille  longue. 

Pour  les  habitudes,  les  leptoxis  se  rapprochent  de  plusieurs  genres  marins  et 
peuvent,  en  (|uelquo  sorte,  être  regardés  coinnie  les  littorines  des  eaux  douces.  Pour 
la  forme  ils  varient  lieaucoup,  et  la  plupart  des  espèces  offrent  des  variétés  nom- 
breuses qu'il  est  souvent  diflicile  de  reconnaifre,  si  l'on  n'a  pas  soin  de  comparer 
un  grand  nombre  d'individus  pris  dans  diverses  localités;  et,  même  dans  les  cir- 
constances les  plus  favorables,  il  est  parfois  tmpo.ssiblc  d'arriver  à un  résultat 
satisfaisant.  Une  variété  commune  et  frappante  est  celle  qui  est  produite  par  la 
présence  ou  rabscncc  d'une  ou  de  plusieurs  carènes  spirales,  particularité  qui  existe 
ju.squ’ù  un  certain  point  dans  les  mêlantes. 

Une  autre  différence  est  celle  qui  existe  entre  le  jeune  individu  et  l'adulte,  dif- 
férence due  à la  nature  friable  de  la  spire  et  à l'épaississement  du  labium  dans 
beaucoup  d'espèces.  \'ous  ne  devons  pas  non  plus  négliger  une  anomalie  qui  rend 
la  coquille  courte  ou  longue,  suivant  l’ongle  que  les  tours  forment  avec  Taxe. 
Dan.s  le  premier  cas  la  différence  peut  être  in- 
diquée par  le  mot  oblala,  et  dans  le  dernier 
par  le  mot  prolala.  (les  variations  ont  eu  pour 
effet  d'accroître  beaucoup  le  nombre  des  cs- 
{hVcs  nominales,  résultat  inévitable  tant  que 
les  matériaux  manquent  pour  l'élude  de  chaque 
espèce  en  particulier. 

MM.  Adams  et  Lea  établissent  trois  soiis-gcnrcs  : iiitocris,  verena  et  iilliasia. 
Les  vrais  leptoxis  sont  limités  aux  espèces  à coquille  ovale  ou  globuleuse,  solide, 
subpcrforéc;  à spire  très-courte,  à ouverture  ovale.  Le  bord  iiitcnie  est  calleux  en 


Digitized  by  Guogle 


(i  ASTKBO|»ODKS. 


arrière  et  souvent  en  avant,  où  U est  qiielqiierois  un  peu  prolongé.  1^  bord  externe 
est  tiiincc,  sinueux,  avec  un  canal  jiostérieur  ascendant.  Kx.  : L.  prærosa,  Saij; 
L.  riibiyinosa,  Lea ; L.  sub^lobo.sa.  Saij;  L.  variabilis,  Lt^a. 


Soiis-j^enrc.  MrnALi^,  Haldeinan,  lSi2.  Xitocbis,  H.  et  A.  Adams,  1K5A. 
— Coquille  mince,  sub^lobiileuse,  à tours  an«]ulcux , souvent  carénés.  Bord 
interne  suhtronqiié  ou  tenniné  par  un  tul>crcule.  Ex.  : dissiinilis,  Sny;  dila> 

tata,  C.onrad ; nionodontoides,  Conrad. 


Fia  204.1 


Fia 

V.  diUUilt. 


Fia 


Fig.  2040. 


Fig.  2047  Fig.  20W. 


U.  mont>'[i>nl»idfi 


l-ig.  2019  Fig.  20^1  Fig.  2u:»I.  Fig  30j2  Fig.  20Ô.1.  Fig  20:>4 

M diMiinilii  el  xarict***. 


Sous-'tciire.  Vkrbvv,  il.  et  A.  Adams,  IHÔil.  — (Coquille 
turbinée,  à tours  sillonnés  transversalenieiit  et  carcm>s  en 
arrière.  Ouverture  non  proluii'téc  en  avant.  Bord  interne  sim- 
ple, sans  calus  poslérienr.  Colunielle  .subtroiiqiiée  antérieu- 
rement et  formant  une  esjièce  de  canal  trèsH'ourt.  Ex.  : V . 
crenoforina,  MoreîeL 


Fig.  20j.V  V «resDcariBa 


Sous-genre.  Lvtii.vsia,  Lea,  IHi.5. — 
Coquille  épaisse,  solide,  ovale.  Tours 
gibl>eux  on  tuberculeux  à la  partie  post*»- 
ricurc.  Ouverture  subcaiialieulcc  et  pro- 
longée en  avant.  Bord  interne  avec  iiii 
calus  postérieur  et  suhtronqiié  en  avant. 
Ex,  : L.  obovata,  Say. 


Fig  20if.  Fig  20:.T. 

11.  »bof«ta. 


Fig.  20.%’». 
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I43*  (jK\rr.  HELAXOPSiS.  FérussaCf  1807.  Campi-loma.  liajhtesque,  1819.. 

Coquille  allon«{ce,  fusiforme  ou  coiiico-cylindriquc.  Ouverture  enlière,  ovalc- 
oblongue.  Coliinielle  calleuse,  tronquée  à la  base,  séparée  du  bord  droit  par  un 
sinus.  .Angle  inférieur  de  l'ouverture  présentant  soit  une  gouttière,  soit  un  sinus 
k lu  lèvre  droite.  Opercule  corné.  Coquilles  fluviatilcs.  Ou  en  connaît  un  petit 
nombre  d'espiVes  vivantes  et  fossiles;  ces  dernières  commencent  a paraître  avec 
les  terrains  tertiaires.  Nous  citerons  les  M.  Martinii,  Fêrussac;  M.  fusifonnis, 
Sotrerùÿ;  M.  obliisiis,  Des/iaye»;  \\.  Ilouei,  Fèrussac;  M.  iiudosa,  Fcrnsêac ; 
M.  Lushami,  de  l'erneuil;  M.  Krilsii,  Thomœ;  M.  Dufresnei,  Deshayes;\\.  sub- 
carinata, Deshtiyes;  M.  buccinoïdea,  Fémxxac. 


Kij.  »059.  Pig-  ilHiO  Pi|,  i06l.  Kig.  Î06i  rig.  30G3.  Pig.  àOÜ*. 


\l  barcÎBotSN-  M.  fu*iroraiâ.  M.  Mtrtinit  U.  ipiralk  M.  Roiifi  M.  faiiformU 


Fig.  20Ü.V  Fi|j  206Ü,  Fig.  Fig  2068.  Fig  2069  Fig.  2070. 

M.  obiuM  U.  I.aàhftmi.  M.  ■ubcanoil&  U.  FriUü.  U.  Mitadirâ.  M.  oodou. 


MM.  Adams  établissent  trois  divisions  dans  ce  genre  : 


Fig.  2071  Fig  2071  Fig  207;l.  Fig.  2074.  Fig.  2075.  Fig.  S076  Fig.  2077. 
U coiUla.  VI  .omUIs.  M.  Durn-foei.  U priaerpa.  41  wicultri*.  M-  Irvigala.  41.  coslala. 


Sous-genre.  Mkuvopsis.  — Cmjuilie  ovale;  dernier  tour  allongé,  lisse  ou 
plissé  longitiidinulenieiif . Spire  courte,  aignè.  Oiiverliire  oblongiie,  écimnerée  en 
TnuK  ritKUiKR.  37 
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aianl.  Bord  interne  épais,  calleux  en  arrière;  bord  e\term*  simple,  aifjii.  Ex.  ; 
M.  *lni}vi;]ata , Lamarrk  (praTosa,  Unné)  \ M.  zelandicn,  Goùhf  ; W.  acicularis, 
Fénrs$ar;  M.  princeps,  Leu. 

Sous-<]enre.  Oanthumïmis,  Swninson,  I8i0. — Coquille  à spire  <^énéruleinent 
courte.  Tours  couronnes  ou  présentant  des  côtes  lon- 
gitudinales; le  dernier  obtus  anténeurement.  E\.  : C.. 
costata,  FérusMc. 

Sous-gcurc.  Lvrcka,  H.  et  Adams,  IS53.  — 

Coquille  ovalc-rusifomic.  Tours  présentant  des  sillons 

transverses.  tn  large  calus  postérieur  au  bord  interne. 

Columcile  subtronquée  en  avant.  Ouverture  cnnali- 

culée  postéricurcincuf.  Ex.  : L.  Dufourii,  FérusMc:  •'•a- ^otb.  Fig.  j079 

, I M.  iiodosA.  M ÜnroDrii. 

L.  iiüdosa,  térussac. 


Grxri.  pires  a.  Lamarck,  1812.  Fniinus.  Montfort,  1810. 

Kbcna.  Schumacher,  1817. 

Coquille  turricuice.  Ouverture  plus  longue  que  large.  Bord  droit  tranchant, 
présentant  un  sinus  à sa  base  et  nii  autre  au  sommet.  Base  de  la  columelle  courbée 
vers  le  bord  droit,  t'n  opercule  corné. 

Quelques  auteurs  n'adoptent  pas  le  genre  pyrène  de  l^narck  et  classent  les 
espèces  avec  les  mélanies  et  les  inélanop.'^idcs.  MM.  Adnins  l'adniettent  et  le  sub- 
divisent ainsi  qu'il  suit  : 

Sons-genre.  Faims,  Montfort,  1810.  — Coquille  snbulée.  Spire  allongée. 
Tours  nombreux  lisses,  couverts  d'un  épiderme  noirâtre.  Ouverture  écliuiicréc  en 
avant.  Bord  interne  assez  épais  et  présentant  un  calus  en  arrière.  Bord  exterue 
évasé,  sinueux  postérieurement.  Ex.  : P.  lerebrulis,  l.timarck  (atra,  Unne). 


Sous-genre.  Melaxatri.a,  Bondich,  teste  H.  et  A.  Adams.  — Coquille  à tours 
subnoduleux.  Une  éclmiienirc  large  ou  peu  apparente  en  avant.  Bord  externe 
sinueux.  Ex.  : P.  spinosa,  lamarck  (fluminea,  (îmelin)-,  P.  granniosa,  Lnmorck. 


Digiiized  by  Google 


GASTEROPODES. 


299 


147'  Gk.vrk.  t.IOXFLI.  A.  Gray,  1847.  Formé  aux  dépens  des  pleiimtomcK. 
Coquille  ftiÿirormc.  Tours  à cnles  lonyiUidinales;  le  dernier  contraclé  en  avant. 
Ouverture  prolon;jée  antérieuruiient  ni  un  canal  assez  large.  Bord  externe  avec  un 
sinus  profond  a la  partie  postérieure.  (>i>quilles  fluviatiles  d Afrique.  Ex.  : C.  bucci- 
noïdes,  Lamarrk ; sigillatu,  Beerr  ; C.  striata,  AV>«er;C.  semicosfala,  Kiener. 


Fig.  20SJ.  C ilritliL  2084  C «cmtcerlat*-  Kig.  208j.  C barcinoiiiaa  Kig  2UHtk  (1  ligtlJalâ. 


ai'  Famili-e.  UTTORIMOÉS,  LITTORIXIDAE.  Gray,  l»iü. 

Celte  famille,  établie  par  M.  Gray,  a été  admise  par  plusieurs  auteurs,  mais 
on  n’est  pas  parfaitement  d'accord  sur  les  genres  qui  la  composent  et  par  consé- 
quent sur  les  caractères  qui  la  distinguent.  Nous  adopterons  provisoirement  la 
classiGcatinn  de  MM.  .Adams. 

Les  littorinidés  ont  une  coquille  spirale,  turbinée  ou  déprimée.  L'ouverture  est 
simple  en  avant,  et  jamais  elle  n'est  narrée  à rinlérieiir.  L'opercule  est  corné, 
spiral  et  paucispiré.  L'animal  est  spiral.  La  tête,  proboscidiforiiic,  est  assez  déve- 
loppée. La  bouche  est  terminale.  Deux  tentacules  assez  larges  à la  base,  coniques 
et  effilés,  portent  de.>i  yeux  sesslles  au  coté  externe  de  leur  base. 


rig.  2087.  Fig  2U8H  Fig  20S*.I  Fig.  20*10  K.  >OUI. 

!..  Ijafontairito*.  h.  bitcritlU  U l*reiaftiaa  L tricoiUJii.  1.  aolicla. 


I4H"  Grvrr.  LITTO  BIX  a.  Férussac.  18ÎI. 


Truciih.  I7A7.  Tciio.  P«r(iM . 1810.  Bac«u«.  Gmy.  tSill 


Coquille  turbinée.  ovale  ou  globuleuse,  épaisse,  solide,  non 
nacrée  et  non  ombiliquée.  Ouverture  entière  siibcirculaire , 
anguleuse  au  suimnet,  un  peu  oblique.  Coliiiiielle  large, 
arquée  dans  sa  longueur.  Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  ; 
L.  litlorea,  Linné;  L.  rugosa , Mrnkr  ; L.  rudis,  Üonovan ; 
L.  Sicboldi,  PkiUppi ; L.  glabrata,  Philippi;  L.  albicans, 
Mcicalfe. 


Fig  20‘.12.  L.  liltorvR. 
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MM.  Adams  admettent  deux  sous^genres  : I*  pour  les  espèces  minces,  à ouver* 


turc  plus  evasée;  2*  pour  un  très-petit  nombre  d'espèces  com- 
prises jusqu'ici  dans  le  genre  tiirbo. 

Sous-genre.  Mei.ar.^piiis,  Mublfcldl,  1H28  ((jcc’Xa;,  noir; 
suture).  Coquille  mince,  non  ombiliquée.  Spire 
aiguè.  Tours  généralement  striés  transversalement  et  ornés  de 
couleurs  vives.  Ouverture  évasée.  Columelle  excavée.  Ex.  : 
L.  pulcbra,  Stcainson;  L.  zébra,  H'owi;  L.  granocostata , 
Heeve;  L.  angiilifcra,  Lamarck ; L.  undulata,  d’Orbigny; 
L.  picta,  PhiUppi. 


rig  2093.  L aDguIifon. 


Fig  209i.  Fig  3093  Fig-  2006  Fig  2(>1iT  Fig  909S. 

L glabralt.  I».  nidit  U SieboUi.  U rugnaa  L.  tibicâoft 


Fig.  2104  Fig.  2103.  Fig  2100.  Fig  2107.  Fig.  2I0S 

L graoocMUU.  I>  (liUUlA  L.  icabra.  L.  ligug.  I* 


Sous-gciirc.  \KRiTomKS,  Urouii, 
1827.  — Coquille  turbinée,  solide, 
non  ombiliquée.  Spire  très-courte,  à 
sommet  obtus.  Bord  externe  épais. 
Ex.  : N.  obtusatus,  IJnné ; ncritoï- 
des,  Linné. 


Fig  2109  Fig  2110.  Fig  2111. 

V afritoiflc»  N.  oblaiatai 
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14^  Gbnrb.  TKCTARIVS.  l'alenàennet , 1833. 

UoiovofT*.  ftiim,  tMmanà.  HW  P>o«9o«.  <*r«y.  IBM.  P«c«»fLiâ.  IMO. 

Coquille  turbinéi*,  subconique»  lubcirulcuse  ou  niuriquêe,  noo  ombiliquée. 
Spire  ai^ué.  Ouverture  ovale  entière.  Bord  inlcnic  calleux  en  avant.  Bord  externe 
mince,  strié  intérieurement.  Opercule  subcirculaire,  paucispiré,  membraneux  sur 
le  bord.  Kx.  : T.  pa,qodus,  Linné  ; T.  lertum  persicum,  Linné  ; T.  bicolor,  IM” 
marck  ; T.  subnodosus,  Vhilippi;  T.  papillosiis,  iMmarck;  T.  muricatiis,  Linné; 
T.  pyromidalis,  Qnotj. 


Pig.  ill^. 
T.  narir«luâ. 


Hg.  3113. 

T.  lerlBin  prrainff# 


fig.  2114. 
T pipillMv» 


21  là. 

T.  pjranîdali* 


Hg  2116. 

T.  MbRodoiaB. 


Fig.  3110. 
K.  coroaariDi. 


Fig.  2117. 
T.  pagodw, 


Fig  3118. 
T.  bioobr. 


Fig.  1119. 

& eofoaâriM. 


150*  Gbnrr.  ECHlSfiLLA.  5’iroin«on , 1840  Korme  «us  dêpetu  des  monndoolr». 


Coquille  coooide,  tiirbinéc,  en  forme  de  toupie,  plus  ou 
moins  distinctemeut  subombiliquée.  Tours  granuleux  ou  mu> 
riqués.  Ouverture  ovale.  Bord  interne  arqué,  sans  dent  ou 
avec  un  calus  dentiforme  antérieur.  Bord  externe  ai'tu.  Oper> 
cule  circulaire , mullispiré.  Ex.  ; E.  coronaria,  Ijomarck; 
K.  Cuiuingii,  PhUippi. 


151*  Grkrb.  MODULUS.  Gfay,  1840.  Eonné  tiu  drpons  des  monodoolc». 
Coquille  turbinée,  en  forme  de  toupie,  déprimée,  ombiliquée.  Ouverture  ovale. 
Bord  interne  présentant  une  dent 
saillante  à la  partie  antérieure. 

Bord  externe  simple,  sinueux. 

Opercule  circulaire,  mullispiré. 

Ex.  : M.  lenticularis,  Chenmitz 
(modiilus,  Lamarck)\  M.  tec- 
tum, Gmelin. 


Fig  3124. 
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Fig  2127. 

R mH«no(loni« 


152'  Gex'HK.  RlSELLâ.  Gray,  1840.  Formé  aux  dépens  des  (roques. 

Coquille  trochiforme,  non  ombiliquée,  à base  aplatie  ou  concave.  Tours  aplatis; 
le  dernier  anquleuv,  caréné.  Omcrlure  déprimée,  oblique,  rhomboïde,  lisse  à 

rinlérieur.  Hord  externe  simple,  aiqu , 
tacheté  ou  d’une  teinte  foncée  inté- 
rieurement. Kx.  : R.  nana,  f^marck; 
R.  raelanostoma,  Gmelin;  R.  Iiitea, 
Qiioif. 

IjS*"  Gkvrr.  LACUXA.  Turton,  1827.  Tcrnaiia,  Leach,  1847. 

Formé  aux  dépens  du  Retire  (urhn. 

Coquille  conique  ou  8uh‘jlolMilense,  ‘généralement  mince,  épidermée.  Spire 
courte  ou  peu  élevée.  Ouverture  semi-ovale.  Rord  coluinellaire 
assez  aplati,  avec  une  fissure  oinhilicule  parallèle  au  bord. 
Rord  externe  aij|U..M.  Gray  établit  une  famille  de  lacutiidés  pour 
ce  tienre,  exclusivement  composé  de  petites  esjK'ces.  MM.  .^dams 
le  subdivisent  et  admettent  deux  sou.s-qenres.  Kx.  : L.  pallidulu, 
Tu  r Ion. 

Ce  ‘jenre  se  distingue  des  vrais  liirbos  par  une  coquille  mince  et  en  général 
demi-transparente;  par  un  épiderme  mince;  par  le  sillon  qui  s'étend  le  long  de  la 
columelle  et  se  termine  en  une  cavité  profonde,  caractère  qui  ne  se  retrouve  que 
dans  le  genre  dipsacus  de  A7««,  eburna,  ijumarck. 

Sous-genre.  Efhkrm, Leach,  lKi7. 

— Coquille  mince,  à bandes  colorées. 

Spire  plutôt  élevée.  Rord  interne  mince, 
aigu.  Fissure  ombilicale  assez  dévelop- 
pée. Ex.  : K.  vincta,  Turton;  E.  divari- 
cala,  Fahricius;  K.  canali.s,  Turton. 

Sous-genre.  Mkhohu,  I«eacli,  ISit). — Coquille  conique,  solide.  Spire  élevée. 
Péritrème  dilaté  et  réfléchi  antérieurement.  Rord  interne  épais,  aplati.  Fissure 
ombilicale,  obsolète.  Ex.  : M.  crassior,  W’aïker.  Nous  n’avons  pas  celte  espèce. 


goquille  cou 

k 

Fig  2I2S. 

L.  palliduU. 


'if) 


Fig  2i:ta 
K «litariralL 


134'  GexRK.  FOSSARVS.  Phitippi,  I8VI.  Fossar  d’.Adannnn. 

\tTICBLLA.  UHn*(rr,  1811.  l*aiaitXtB4.  n'iNMl.  IRIS. 


C(K|uille  stjhglolmlense,  onibiliqtice,  à tours  cancellés  on  ganiis  de  côtes.  Ou- 
verture subarrnndie,  entière.  Rord  interne  droit, 
sans  dcnt.s,  jamais  calleux.  Rord  externe  aigu, 
lisse  inlérieurement.  Opercule  corné,  ovale, 
subspiral.  Ex.  ; F.  sulcatus,  Wood ; F.  ambi- 
guus,  Linné;  F.  costalus,  Itrorr/ii. 


% 


Fig  2134. 
F.  rofUtaa. 


I5.V  Gkxbk.  I.SAPIS,  H.  et  A.  Adams.  185V. 
l'oquillo  ombiliquée,  à spire  assez  élevée,  à tours  arrondis,  cancellés 
on  garnis  de  côtes  transversales.  Ouverture  ovale.  Columelle  arquée, 
présentant  une  petite  dent  vers  sa  partie  médiane.  Rord  externe  simple, 
dentelé  et  sillonné  à l'intérieur.  Ex.  : 1.  anomala,  Adams. 


Fig.  21.35. 
I.  tHOusala 
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I.Vl'  r.KVBr.  P.U.rDF.STHIWl.  DOrligny,  I8AI. 

LiTMcnfRtt.  UhU/fiHl , IM2I.  AiH;.  firrr*:  i* 

Coquille  semi-«(lobiileuse,  épaisse , solide;  à spire  emirlc,  obtuse;  à tours  peu 
uonibreux  et  lisses?  Ouverture  lar«;e,  ovule,  entière.  Péri.slomc  eontinii.  Bord 
interne  calleux.  Bord  externe  simple.  Yeux  à la  buse  externe  de  tentacules  siibulés. 
Opercule  ovale,  paucispiré.  Ce  jjciirc  ne  se  compose  que  de  petites  espèces  des 
eaux  douces  on  saumâtres.  Kx.  : P.  lapidiiin,  (tOrhiguy;  P.  pisriiiin,  d'Orhitpiy: 


Fig  213G.  P.  pUciuo  Kig  2137.  P.  Upiduai  Fig.  2I3S.  P.  Upidunt  Fig.  21.10.  P.  rtndrâna 

3.V  FAUII.I.K.  PI.A\AXIDKS.  PLAXAMDÀE,  H.  et  A.  Adams. 

Les  planaxidés  ont  une  coquille  ovalo-coniqnc,  parfois  alloiij^pée,  couverte  de 
stries  spirales.  L’ouverture  t*st  ovale.  La  coliiiiielle  est  aplatie,  tronquée  et  éclian- 
crcc  à son  extrémité.  I.c  bord  inlenie  est  calleux  en  arrière.  Le  bord  externe  est 
aigu,  tranchant  et  sillonné  à sa  lèvre  intenie.  Opercule  corné,  mince,  ovale  et 
paucispiré.  L’animal  présente  un  rostre  assez  allongé,  des  tentacules  subulés,  por^ 
tant  des  yeux  sessiles  sur  un  petit  rennement  de  leur  base  externe.  Le  pied  est 
simple,  court  ou  garni  de  |>elils  appendices  tentaculaires. 

Les  planaxidés  sont  d<*s  mollusques  marins;  on  n'en  connait  encore  qu’un  petit 
nombre  d’espèces  vivantes,  et  l’on  ne  cite  que  deux  ou  trois  espèces  fossiles,  parmi 
lesquelles  nous  ne  citerons  que  le  P.  siriatus,  (irateloup. 

MM.  Adams  divisent  les  planaxidés  en  deux  soiis>famiIles  ; 1*  les  plajiaxiiiés , 
qui  eomprennetit  les  genres  ou  sous-gcnrt's  planaxis,  hinea,  Quoya  et  holcostoma, 
et  les  litiopinés,  qui  ne  se  composent  que  du  genre  Ütiopa.  Nous  n’adopterons  pas 
ct^s  divisions,  tout  en  conservant  les  genres  proposés  par  ces  auteurs. 

157*  Gi.xbiî.  P/*,^A^^,Vy5.  Lamarck.  1822. 

Coquille  ovale-conique,  solide.  Spire  assez  aiguë.  Ouverture  ovale,  un  peu  plus 
longue  que  large.  Columelle  aplatie  cl  tronquée  à sa  base,  séparée  du  bord  droit 
par  un  sinus  étroit.  Face  interne  du  bord  droit  sillonnée  ou  rayée,  et  une  cal- 
losité courante  sous  son  sommet.  Kx.  : P.  sulcatns,  Lamarck;  P.' nucléus,  Lamarck; 
P.  liiidulatus,  Lamarck;  P.  semisnlcatiis,  Hoaerhy. 


Fig  2 lia  Fig  2UI.  Fig  2142  Fig  2143  Fig.  2144  Fig.  2I4.S 

e.  nadulnlui.  P.  ■»mif«lr4lu.  P.  •■tntm  1*.  nsrlra*.  I*.  ilrislM  P.  bmii 
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Sous-gcnre.  Hinka,  Gray,  I8i7.  — Coquille  lisse,  coiiverlc  d'un  épiderme 
briin-jaiiiiûlie.  Tours  aplatis.  Bord  esterne  épais,  sillonné 
inlérieuremcni.  Ex.  : H.  braziliana,  Lamairk  (buccinuro). 

Sous-genre.  Ot"'»,  H.  et  .A.  Adams,  IHài.  — 

Coquille  solide,  allongée,  conique.  Spire  assez  élevée,  à 
sommet  souvent  décollé.  Tours  aplatis,  le  dernier  sulian- 
auleiix.  Ouverture  petite,  semi-circulaire,  légèrement 
échancrée  en  avant.  Columelle  lisse,  arrondie,  tronquée 

antéricnrement,  avec  un  calus  aigu,  spiral  à la  partie  vig  2ua  Hj  jm. 
postérieure.  Bord  externe  sillonne  intérieurement.  Es.  ; '■  truLiuiu.  Q.  StcoUna 
Q.  deeollata,  Quoÿ. 

1.18'  Gssre.  HOI,€OSrOMA.  H.  et  A.  Aé^ms.  I8.W. 

Coquille  ovale,  mince;  à spire  courte,  aiguë;  à 
suture  canaliculéc.  Ouverture  subpyriformc , eanali- 
ciiléc  postérieurement,  échancrée  antérieurement. 

Columelle  arquée,  lisse,  avec  une  callosité  postérieure. 

Bord  externe  évasé,  libre  postérieurement  et  remon- 
tant sur  le  dernier  tour.  Ex.  : H.  piligeruni,  Philippin 
H.  setigeruiu,  Adams.  h pUiiirr.m.  ii  ..ligtr.in 

tstl*  Gbsbe.  l.irlOPA.  Itang.  18Î9.  nombyiiiiiis.  Bélanger.  I8:(4. 

Coquille  mince,  coniée,  légèrement  épidermée,  un  peu  transparente,  conoïde. 
Spire  aiguë.  Tours  arrondis,  le  deruirT  plus  grand  que  tous  les  autres  réunis, 
quelquefois  sillonné  longitudinnleinent.  Ouverture  ovale 
plus  large  en  avant  qu’en  arrière,  à bords  désunis;  le 
droit  simple,  se  réunissant  au  gauche  sans  former  d'é- 
chancrure bien  distincte,  mais  seulement  un  contour 
profond  qui  en  tient  lieu;  le  bord  gauche  rentrant  en 
dedans  pour  former  une  saillie  avec  l'extrémité  anté- 
rieure de  la  columelle,  qui  est  unie,  arrondie,  arquée, 
a sombi*  i- mJunMiom*.  et  uii  pcii  Iroiiquée  en  avant.  Opercide  corné.  Animal 
transparent,  spiral,  muni  d’un  pied  assez  court  cl  étroit,  et  d une  télé  portant  deux 
tentacules  coniques,  allongés,  oculés  à leur  hase  externe.  Ex.  ■ I..  bombyx,  Hang; 
I,.  melanosloma,  Hgdoujr  et  Soiileget. 

:«>'  Ea«ii.i.K.  RISSOEI.UDÉS.  HISSOELUPAK.  Cray,  18.01). 

Cette  famille  a été  établie  par  M.  Gray  pour  quelques  petites  coquilles  minces, 
transparentes,  à spire  élevée,  à ouverture  simple  ou  légèrement  échancrée  en 
avant,  à opercule  subovale,  présentant  une  saillie  vers  le  milieu  du  bord  interne. 
L'aniinal  a un  restre  divisé  en  deux  lobes  tentaculaires,  et  les  yeux  sessiles  sont 
placés  sur  la  tète,  à la  base  des  tentacules. 

M.  Gray  range  aussi  dans  celle  famille  le  genre  maggillivraya,  que  nnus  avons 
classé  parmi  les  liéléropodes.  MM.  Adams  admettent  la  famille  de  M.  Gray,  mais 
ils  en  relrancbenl  le  genre  maggillivraya,  et  ils  y ajoutent  le  genre  bjala. 
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I60«  Grkrb.  RISSOELL.-i.  Gray,  18'»7.  Jtiffrcysia.  Aldtr,  1849. 


Coquille  mince,  spirale,  conique  ou  subjjlo- 
buleuse,  Iransparciite.  Ouverture  ovale,  arron- 
die, simple  en  axant.  Périslomc  mince,  enlier. 
Opercule  senii-ovalc.  Nucléus  près  du  Iwrd 
interne  et  présentant  une  saillie  interne  cen- 
trale. L’animal  a des  tentacules  simples.  Ex.  : 
R.  cylindrica,  J^ffreys;  R.  diaphana,  Forhex 
et  Haniey. 


Pig  ±lh% 
R.  cfUsdritA 


Fig  2152. 
R.  dUphaa&. 


ICI*  (jRXRR.  HVAl.A.  II.  ei  A.  :ldams,  185IL 

Coquille  mince,  hyaline,  spirale,  subconique.  Ouverture  ovale, 
émar,qinéc  antérieurement.  Lèvre  externe  mince,  simple,  droite. 
Opercule  mince,  corné,  simple,  subspiral.  L'animal  a le  sommet 
des  tentacules  ‘|arni  de  peliU's  soies.  K\.  : II.  vilrea,  Forbe»  et 
HanUy. 


Fig.  2i5i. 
H.  thlTS. 


:J7‘  Famille.  RISSOIDÉS.  RÏSSOIDAE.  H.  et  A.  Adams. 

Les  rissoïdés  sont  de  petites  coquilles  presque  microscopiques,  généralement 
blanches,  transparentes  ou  cornées,  spirales,  élégantes,  plus  ou  moins  turri- 
culées  et  à ouverture  le  plus  souvent  simple  en  avant.  L’opercule  est  corné  et 
subspiral.  Le  mollusque  a une  tête  prolwscidifonne,  portant  deux  tentacules 
subiilés,  à la  base  externe  desquels  se  trouvent  placés  les  yeux.  Le  pied  est  allongé, 
snblriaiigiiiaire,  tronqué  en  avant  et  anguleux  en  arrière. 

M.  Gray  n’admet  que  trois  genres  dans  celte  famille,  qu’il  désigne  sous  le  nom 
de  rissoadæ;  ce  sonl  les  genres  rissoina,  rissoa  et  skeiiea. 

MM.  Adams,  indépendamment  de  ces  genres,  établissent  ou  adoptent  les  genres 
ou  sous-genres  zebina,  acinc,  alvania,  onolm,  burlciu,  rcratia,  setia,  cingula, 
liydrobia  et  amnieoln. 

1(I2''  Gbxrk.  RISSOIX a.  D’Orbigny,  1840. 

Coquille  turrilée,  à tours  nombreux,  garnis  de  cotes  ou  cancellés.  Spire  aiguô. 
Ouverture  seini- lunaire,  assez  étroite,  sinueuse,  pourvue  vers  son  milieu  de 
bords  projetés  en  avant  et  marqués,  intérieurement  et  postérieurement,  d’une 
dépression  qui  représente  un  indice  de  canal.  Rord  externe  développe  et  évasé  en 
avant,  un  peu  épaissi  intérieurement.  Opercule  corné,  épais,  subspiral,  semi- 
lunaire,  avec  une  saillie  allongée.  11  a un  tour  de  spire  lisse  en  dcs.sus;  en  des- 
sous, il  est  marqué  d'une  dépression  longitudinale  près  du  bord  de  la  partie 
qui  s’accroît',  au-dessus  de  la  dépres.sion  est  une  callosité  qui  se  continue  vers 
le  sommet,  où  elle  forme  cette  saillie  allongée,  assez  semblable  à celle  qu'on 
remarque  dans  les  nériles.  Ex.  : R.  inca,  d’Orhiyny. 

TOUS  PHSMIKR.  38 
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Pig.  2l3Ô.  Fig.  2156.  Fig.  2151.  Pig.  2I5«.  Pig.2159.  Pig  2160.  Pig.  2161. 

R.  inc*.  R.  Il  •nlrifnr*.  R.  trideoUta.  R.  Camlagii.  R.  ftriftlicoitftla  R.  drgaBliuifDâ. 


Sous-n®”*"^*  Aï^ams,  1853.  — (^oqiiillü  blanche,  solide, 

opaque,  polie,  lisse  ou  en  partie  striée.  Bord  externe  assez  épais,  souvent  avec 
un  ou  plusieurs  tubercules  à la  partie  antérieure  interne.  Ex.  Z.  coronata,  Hecluz. 
Nous  ne  connaissons  pas  celte  espèce. 


lea*  Gkxrb.  RISSOA.  FréminrUle,  1814. 


Riatoatiâ.  .Vffotfü.  I&46. 


r.oi|iiillc  hianclic.  ohloiiijiic  ou  lurriciiléc,  à spire  aigufi.  Tours  nonibrcui, 
convexes,  lisses  ou  à cMcs  loiigiludinales.  Ouverture  eiilièrc,  ovale,  oblique, 
évasée,  simple;  lèvre  exierne  assez  épaisse.  Opercule  ovale,  subspiral,  simple. 

M.  (le  lîlainville  divisait  ce  genre,  d'après  la  funue  générale  des  espèces,  eu 
quatre  sections , dont  nous  ne  parlerons  que  pour  mémoire  : 

1'"  section.  Espèces  turriculées  et  côtelées; 

2*  section.  Espèces  subtiirriculécs  et  côtelées; 

3"  section.  Espi'ces  subtiirriculécs  et  lisses; 

V section.  Espèces  subglobuleuscs. 


M.  Oesbayes  admet  trois  groupes  : I*  les  turbiniformes  : espèces  subglobu- 
leuscs voisines  des  turbos  ou  des  littorincs;  2*  les  mélanoïdes  : espèces  allongées 
et  dont  l'ouverture  se  rapproche  de  celle  des  mélanics;  3*  les  cérithifomies  : 
espèces  à ouverture  semi-lunaire , subtronquées  à la  base  et  se  rapproebant 
des  eérites. 


On  cnnnait  quelques  espèces  fossiles  des  terrains  tertiaires,  et  M.  Sonerby  en 
a décrit  trois  ou  quatre  de  la  grande  oolitbe  d'.incliff.  Nous  citerons  les  R.  bisul- 
rata,  Biicignier;  U.  tricarinata,  Morris. 


Hg.  sioj.  ngiiaa.  sig.  iiua. 

R.  duplicatâ.  B.  triewin.t.  R.  bUiilcal. 


Fig.  2165.  Fig.  2160. 

R.  rrioraia*.  R.  plicoU. 


Fig.  2167. 
R.  rrlicnUta. 
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Parmi  les  espèces  vivantes  cl  fossiles,  nous  citerons  les  11.  costulata,  Itisso; 
R.  Philippiatia , Jejfreys. 


Fig  2 Ida  Fig.  2109 

R.  coftaUU.  R.  Pbilip{iiaii«. 


Fig.  2i70.  Fig  2171. 
R.  Aoberluk.  R.  potcbellft. 


Fig  2171  Fig.  2173 

R raribn  R.  icaUrU 


Fig  217*.  Fig.  2J75. 

R.  eir«Tit&  R.  grtiltl*. 


Fig  2179. 
R.  c*rÎD>ta 


Sous-genre.  Acur,  Hartmann,  1821.  — Coquille  subcylindriqnc,  lisse  ou  a 
côtes  longitudinales.  Tours  assez  nombreux.  Péritrème  réflé- 
chi. Ex.  : A.  .Moulonii,  Dupuy ; A.  acicula,  Soiret^y. 

Sous-genre.  Ai.vim.i,  Risso,  I82(>.  — Coquille  orale, 
aiguô,  turbiiiiforme.  Spire  courte.  Tours  arrondis,  le  plus 
souvent  cancellés.  Ouverture  subcirculaire,  crénelée  intc- 

’ Fig2fHO.  Fig.2ISI. 

riciiremcnt.  Lèvre  externe  avec  une  varice  inarginale.  Ex.:  a.  «««tonii  A.«iaii«. 

A.  riililabnini,  I.earh;  A.  abyssicola,  Forbfi;  A.  eurojwa,  Rissoj  A.  crenulata, 
Michami. 


Sous-gcurc.  0\oba,  H.ctA.  Adams,  IH53.  Ti rboxiluv, 
Ijcacb,  1825.  — CfKjuille  allongée,  a lours  nombreux,  ar- 
rondis, slric.s  en  spirale.  Ouverture  ovale,  entière  en  avant. 
Péritrèine  continu,  épais,  droit  ou  légèrement  renversé. 
Ex.  : O.  striata,  Montayu. 


Fig.  2 ISO.  O.  ■triaU 
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rig  2187. 
B.  riibr*. 


Fig.  3188. 
C.  proiinift^ 


Fig  2189. 

S.  fHiUbfrrimt. 


Fig.  3190 
C ciogilloa. 


Sou8-gcnrc.  B.^ri.ku,  W.  Clark,  1853.  — Coquille  co- 
nique, turbinèe,  à tours  arrondis,  lisses  ou  Irès-léqèrpment 
striés  en  travers.  Ouverture  ovale,  entière,  arrondie  en  avant, 
anjtuleusc  en  arrière.  Bord  exlenic  aij]u,  simple.  Opercule 
calcaire,  «jarni  inlérienrement  d’une  côte  saillante  et  d’une  saillie 
aiguè.  Ex.  ; B.  rnbra,  j^dnms. 

Sous-genre.  Ceratu,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — ('.oquille 
subcyliiidriquc , striée  en  spirale,  blanche,  mince,  semi-pcllu- 
cidc,  à tours  arrondis,  à sutures  profondes.  Sommet  de  la  spire 
obtus.  Ouverture  subovalc.  Péristomc  continu.  Lèvre  externe 
niiuce,  aiguè,  simple. 

L'aiiiinal  a les  tentacules  aplatis,  plutôt  courts  et  cluvifoniies. 
Le  pied  est  divisé  en  deux  lanières  allongées.  Ex.  ; C.  proxima, 
A!(/er. 

Sous-genre.  Setu,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille 
mince,  ovaie-obloiigtic  ou  subconique,  siibombiliquéc,  a tours 
peu  nombreux,  ventrus,  tachetés.  Spire  courte,  à sommet  obtus. 
Ouverture  suborbiculairc,  a.«sez  étroite  en  arrière.  L'animal  a le 
pied  simple  en  arrière.  Ex.  : S.  pulcherrima,  Jeffreyt. 

Sous-genre.  Cinuum,  Fleming,  1828.  — Coquille  mince, 
conique,  assez  allongée,  lisse  ou  transversalement  striée,  ornée 
de  taches  ou  do  bandes.  Ouverture  pyrifonne  ou  ovale.  Bord 
externe  droit,  mince,  aigu,  avec  une  varice  marginale.  Opercule 
ovale,  simple,  subspiral.  Ex.;  C.  cingillus,  Monlayu. 


164®  Gexhb.  SKEXEA.  FUming.  1828. 


Fig  2191  Fig  2192. 

S.  {iltBorbi». 


Coquille  orbiciilnire,  spirale,  déprimée  ou 
discoïde,  profondément  ombiliquée,  à tours  peu 
nombreux.  Péritrème  circulaire,  continu,  en- 
tier. Opercule  paucispiré  à nucléus  central. 
Ex.:  S.  planorbis,  fV/èr/nV/i. 


Fig.  2193. 
il.  nUr 


Fig  219». 
iV  porilt. 


165*  Gb.vrs.  UYDROBIA.  Hartmann.  1821.  Lcachia.  Risso,  1826. 
Littoriiiolla,  Rraun , 182t. 

Coquille  conique,  allongée,  mince,  lisse,  couverte  d’un  épi- 
derme olivâtre.  Ouverture  ovale.  Péritrème  continu.  Bord  externe 
simple,  aigu.  Ex.  : U.  ulvœ,  Pennanl. 

166*  Gbxrr.  AMXlCOL.i.  Gould  et  Haldemann,  1839. 

Formé  aux  dépens  des  paludincs. 

Coquille  ovale,  conique,  turbinèe,  épidermée,  non  ombili- 
quée, a spire  aiguë.  Tours  peu  nombreux,  arrondis.  Ouverture 
large,  circulaire,  plus  étroite  en  arrière.  Péritrème  continu. 
Bord  externe  simple,  aigu.  Opercule  corné,  spiral,  paucispiré. 
Ex.  : A.  porata,  Say. 
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38'  Famille.  PAUDIMDÉS.  PALVDIMDAE.  Viviparidœ.  H,  H A.  Adams. 

Cette  famille  se  compose  de  coquilles  spirales,  turbinées,  couvertes  d'un  épi- 
derme quelquefois  mince,  transparent,  quelquefois  épais,  solide  et  verdâtre. 
L'ouverture  est  ovale,  arrondie,  généralement  plus  longue  que  large,  anguleuse 
en  arriére,  à peristome  continu.  L'opercule  est  orbiculairc  et  corné.  L'animal  a 
des  tentacules  subulés,  oculés  à leur  base  externe.  I^e  manteau  est  simple  en 
avant;  les  brancliics  intérieures  sont  en  forme  de  fîlainonts  aplatis  sur  plusieurs 
rangs.  Le  pied  est  ovale  et  dépasse  parfois  le  mutlc.  — Les  paludinidés  vivent 
dans  les  eaux  douces  ou  saumâtres,  où  on  les  trouve  en  grand  nombre.  On  en 
connuit  quelques  espèces  fossiles  des  terrains  tertiaires.  \oii.s  citerons  les  P.  pyg- 
mæa,  P.  slriatula,  P.  subulata,  P.  pusilla,  Deshayes;  P.  Iluviorum,  Sotterby. 


Kijj.  2195.  Eij.  2190-  EÎ!{2197.  Eis.  219».  Hg.  2199. 

P.  pjgina-*.  P.  «triâtuEa.  P.  dati«nifD.  P.  labuUu.  P.  puailta. 


M.  Gray  divise  cette  famille  (vivipnrldæ)  en  cinq  genres  : viviparus,  rivnlina, 
paludomus,  tanalia  et  bithynia.  MM.  Adams  admettent  le»  genres  ou  sous-genres  : 
vivipara  (paludina,  Lamarck)^  mclantho,  laguncula,  paludomus,  tanalia,  bithynia 
et  nematura. 


107*  Gk.\he.  P.ALVDÏXA.  iMmarck,  1821.  Vivip.irn.  Lamarrk,  1809 
ViviparoIU.  Itajinesqtif. 

Coquille  conoïde,  à tours  arrondis  ou  convexes,  modifiant  la  cavité  spirale. 
Ouverture  arrondie-nvale,  plus  longue  que  large,  anguleuse  au  sommet.  Les  deux 
bords  réunis,  tranchants,  jamais  recourbés  en  dehors.  Opercule  orbiculairc  corne. 

MM.  Adams  limitent  le  genre  paludina  aux  espèces  à coquille  mince,  turbinée, 
ombiliquée,  à spire  assez  élevée,  à tours  arrondis,  lisses  ou 
carénés,  couverts  d’ùn  épiderme  olivâtre;  à peristome  mince, 
continu  et  simple  en  avant.  L'animal  a un  petit  lobe  de  chaque 
côté  du  cou.  Ex.  : P.  vivipara,  J^inarrk  (fasciala,  Muller)  \- 
P.  costala,  Qnoy;V.  carinata,  Inlenrienues ; P.  multicnrinata , 

Chenu;  P.  bengalensis,  I,amarck ; P.  biillmoïdes,  Oltner. 


é 

Fig  2200. 
P.  biiliiiioidrii. 


Digiiized  by  Google 


310 


GASTÉllOPODES. 


Sous-genre.  Mklavtho,  Bowdich,  1822.  — Coquille  ovale,  solide,  épaisse, 
subonibiliqiire  nu  non  ombiliquée.  Tours  lisses. 

Ouverture  ovale.  Bord  interne  épais.  Ex.  : P. 
ponderosa,  Satj;  P.  gcorgiana,  Lfa. 

Soiis-genrc.  L'iGiNei  la  , Bcnson,  18i2. 

— (b)qiiille  turbinéc,  subglobiiletise.  Ouverture 
grande,  oblongue,  entière.  Péristome  inter- 
rompu. Bord  externe  un  peu  réHéeln.  Ombilic 
profond,  tortueux.  Ex.  : L.  pulebolla,  lienson. 

Xnus  ne  conuaissons  pas  cette  espèce. 


l'tg.  2206. 
P.  ponderMâ. 


168'  Orxrb.  PALVDOMIJS.  Swaituon,  18W. 

Coquille  ovale,  subglobulcuse  ou  conique,  non  ombiliquée,  assez  épaisse, 
lisse  ou  tuberculeuse,  couverte  d’un  épiderme  brunâtre  ou  verdâtre.  Spire  parfois 
déprimée  cl  corrwlée.  Ouverture  large,  subsemi-circulaire,  quclquefuis  canali- 
culce  eu  arrière.  Bord  interne  assez  large , excavé.  Bord  externe  aigu , quelquefois 
réfléchi.  Opercule  corné,  ovale-sublrlgone.  L'animal  a les  bords  du  manteau 
frangé.s.  Ex.  : A.  spureus,  Eydoux ; P.  coniciis,  Gray;  P.  nigricans,  Rceve; 
P.  globulosus,  Gray  ; P.  olivaceus,  Ilrrre;  P.  Slcphanus,  Heere, 


Kig,  2208.  Pig.  2200.  Klg  2210.  Fig.  2211.  Fig.  2212-  Fig  2213. 

P.  aparcu  P,  Slepbaaflt.  P.  globaloMtL  P-  eooicit.  P.  oliraceoA  P.  ntgririofi 


Sous-gciirc.  Tanali.a,  Gray,  I8i7.  M.  Gray  a séparé  de  ce  genre  les  espèces 
épaisses,  pins  globuleuses,  à spire  déprimée,  cl  établi  le  sous-genre  tunalin  ou 
tinalia,  caractérisé  ainsi  qu’il  suit  : coquille  scmi-globuleii.se,  solide,  non  ombi- 
liquée, couverte  d’un  épiderme  noirâtre,  à spire  déprimée.  Tours  tiilitTcuIeux 
ou  garnis  de  petites  côtes  ou  de  stries.  Ouverture  Irè.s-largc.  Bord  interne  aplati, 
excaié.  Bord  externe  crénelé.  Opercule  corné,  à nucléus  marginal.  Ex.  ; T.  Gard- 
iicri,  T.  Teiiiiaiilii,  T.  iindata,  T.  loricala,  flrrrr;  T.  aculeata,  Chmaitz. 
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IflO'  CÎRMiR.  BlTIiVXlA.  Gray,  1821.  Forme  aux  d(.‘|>cnK  tlea  paliulinrs. 

Coquille  ovale,  lurhince,  mince,  couverte  d’un  épiderme  corne.  Tours  convexes. 
Spire  assez  développée.  Pénslomc  continu,  assez  épais  inléneurement.  Opercule 
calcaire  intérieurement,  à nucléus  subcenlral.  Kx.  : B.  buliiiioïdes,  Olivier;  B.  mar- 
ginatu,  Mirhaud ; B.  bicurimita,  Desfuuulins. 

W.  Moquin-Tandon  établit  deux  sous-jjenres  : bilbyiiella,  pour  les  espèces  dont 
ropcmile  subcorné,  à stries  spirales  et  à nucléus  excentrique,  est  enfoncé  dans  la 
coquille  : ce  sont  les  bithynies  proprement  dites;  et  clona,  pour  les  espèces  dont 
roporcule  testacé,  à stries  concentriques,  à nucléus  central,  s’arrête  à rentrée  de 
la  coquille.  Il  cite  pour  ce  sous-'jeiire  les  B.  Leacliii,  .Uwjnin;  B.  iinpura,  Im- 
marck  (tentaculata,  Linné). 

I 

I 

Kig  221%  Kig.  2220.  Fig.  3221  Ftg.  2222.  Fig.  2223.  Fig.  2224. 

B m«rgiojiUi  B bicarintl^  E Umjaiauoi.  E leotsenUU.  E Lrsrkii. 

Grxiir.  X km  ATVIt.i.  Brttson,  18-'J7.  Formé  aux  déprns 
dcit  paludincs. 

Coquille  ovale,  comme  dilTormc,  tiirbinée,  à tours  peu  nom- 
breux, le  dernier  ventru,  à spire  assez  aiguë.  Ouverture  sub- 
arrondie,  oblique,  comprimée.  Péristome  continu.  Ex.  : N. 
deltæ,  Benson. 

39'  F.iuille.  V.AIA.^TIDÉS.  rALlATIDAF:.  Gray,  IKiO. 

Cette  petite  famille  se  compose  de  coquilles  spirales,  coniques  ou  discoïdes, 
ombiliquées  cl  couvertes  d’un  épiderme  mince  et  verdâtre.  L’ouverture  est  arrondie, 
h péristome  continu.  L’opercule  est  orbîculairc,  spiral,  nuillispiré,  rorné.  Le 
mollusque  a un  inulle  prohosridifomie  allongé,  des  tentacules  coiilrartiics,  efÜlés 
et  oculcs  à leur  base  interne.  Iai  pied  est  bilobé  en  avant.  Branchies  formant  une 
sorte  de  panache.  Herbivores,  fluviatiles. 

M.  Gray  n’admet  qu’un  seul  genre  : valvata.  MM.  Adams  admettent  aussi  ce 
genre,  mais  ils  le  subdivisent  et  établissent  les  sous-genres  gyrorbis  cl  tropidina. 

ITI-'Gr.vrk.  VALVKE.  VALIATA.  Muiier.  1774. 

Coquille  discoïde  ou  conoïde,  à tours  cjlindracés,  ne  inodiliant  point  la  cavité 
spirale.  Ouverture  obroiide,  à bords  réunis,  tranchants.  Opercule  orbiculairc. 
Ex.  : V.  piseiimiis,  Muller  ; V.  piipoïdea,  (îonLi.  On  connaît  deux  ou  trois  espèces 
fossiles  des  terrains  tertiaires  : nous  citerons  les  V.  miiltiformis,  Des/tayes;  V.  Leo- 
poldi,  de  Ilois^y. 

4»  (3) 

Fig  iiiü.  Fig.  2227.  Fig.  222S.  Fig.  2229.  Fig  2230 

V.  piacioaiit.  V.  msltiroraia.  V.  l.a«poldL  V.  papoidaa 


Fig  2223 
.S-  delt». 
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Sous-gonrc.  Civrorbis,  Kilziiigor,  1833. — Coquille  discoïde 
dépritn^o,  largement  omhiliquée,  à tours  arrondis.  Ex.  : G.  cris* 
talus,  Muller. 

Soris-gcnrc.  TnonüiN^,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille 
turbinéo,  à spire  assez  élevée,  à tours  arrondis,  carénés.  Ex.  ; 
T.  tricarinata,  Lesueur. 


l is  2J3I. 
tl  crijlalni. 

®-^ 
T.  Iricarinatâ. 


40'  Eamii.i.k.  .AMPILEARIIDÊS.  AMPLLLAIUJDAE.  D’Orbigny,  1837. 

CoUo  famille  se  compose  de  coquilles  fluvialilcs  globuleuses  ou  suhglobuleuses, 
à spire  courte  et  obtuse,  quelquefois  déprimée,  parfois  à spire  assez  prononcée,  et 
couvertes  d’un  épiderme  vert  plus  ou  moins  foncé.  L'ouverture  est  simple  en 
avant,  et  le  plus  souvent  anguleuse  eu  arriére.  L’opercule  est  calcaire  ou  corné; 
U a la  même  fonuc  (|ue  l'ouverture,  qu'il  ferme  complètement;  il  est  à stries  con- 
centriques et  é nucléus  subcentral.  Le  mollusque  a un  rostre  divisé  en  deux  lobes 
tentaculaires;  il  a deux  longs  tentacules  filiformes.  Les  yeux  sont  pédoncules  et 
situés  sur  les  célés  et  en  arriére  des  tentacules,  l^e  manteau  forme  en  avant  un 
tube  respiratoire  plus  ou  moins  allongé.  Le  pied  est  simple.  Los  ampullariidés 
sont  fluvialilcs.  Oit  connaît  quelques  ampnllaires  fossiles  des  terrains  lerliairci^,  et 
l'on  cite  quelques  rares  espèces  de  la  craie  et  des  couches  intermédiaires.  \ou8 
figurons  les  A.  scalariformis , A.  spirata,  Deshayes;  A.  acuroinaln,  A.  conica  et 
A.  pyginæa,  Lamarck. 


Hj.  2J33.  Fis-  22,»:..  Fij.  22.VT  H.1  22JH. 

A.  int«l*riiim.  A.  rnnir*.  A.  pyjfinni-  'V  iraltnformi*. 


^1.  d'Orbigny  divise  les  ampullaires  d'après  leur  forme  globuleuse  ou  déprimée, 
et  d'après  la  présence  ou  fabsence  d'un  long  tube  respiratoire  au-dessus  de  la 
partie  céphalique  de  l’animal.  Il  donne  à la  division  des  espèces  déprimées  le  nom 
de  ccratodcs,  réserve  celui  d'ainpiillaria  aux  espèces  globuleuses,  et  désigne  sous 
le  nom  d'asoleiiG  ou  d'ampulloïdc  i les  cs|>èces  dépourvues  du  long  tube  respira- 
toire. M.  Grny  admet  dans  sa  famille  des  ampullariada'  les  genres  paebystoma, 
asolene,  marisa,  anipullaria,  poinclla,  lanisles  et  mcladomus.  MM.  Adams  adop-* 
lent  à peu  près  les  mêmes  genres. 
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t7î«  Gsxki.  AMPVLLARIA.  Lamarck.  1799. 

j)arcu4Rits,  Mfintjort.  1810.  Rnuau , l'vrry.  iSlI.  PtutttoHA.  CMHéini.  1828.  Ptamm.  1840. 

Coquille  globuleuse  y vcnlriie,  ombiliquée;  à spire  courte.  Ouverlurc  oblonguc 
entière.  Périsioiife  continu,  légèrement  réfléchi,  aiec  un  rebord  assez  épais.  Oper- 
cule corné,  a\ec  une  couche  exlorne  tcstacée.  I/aniinal  est  pourvu  d'un  long  tube 
respiratoire.  Ë%.  : A.  anipullacea,  Linné;  A.  sinanmrini^,  Bniguières;  A.  vitrea, 
boni;  A.  (îhiesbrechtii,  Beere;  A.  Suainsonii,  Beeie ; A.  auriforiiiis,  Beere. 


Fig  2339.  A.  «cntMiUx^ 


Fig.  2'3ii.  A.  •ipantrin*. 


' Sous-genre.  Pouu.s,  Humplirey,  17tl7.  — Coquille  subglobuleuse,  ombili- 
quée. Spire  courte.  Ouverture  oblongue.  Péristomc  simple,  mince,  parfois  réfléchi. 
Kx.  : A.  insularum,  A.  scalaris,  d*Orffigny;  A.  canaliculata,  Lnmarck. 


Fig  324G.  A.  mUrir 


Fig.  3343.  iBRuUnim 
TCOnt  PftKUlKR. 


Fig.  2247.  A.  caBtlicalaU. 

39 
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Sous-gcnrc.  Marisa,  (iray,  lH2i.  — Coquille  discoïde,  <lé|)rimcc,  lorgenieni 
ombiliquée.  Ouverlure  suborbiculairc.  Périsloiiie  siiii|)le.  Kx.  : cornu  arielis, 

Linné  ; cbiquitciisis,  il'Orbigny;  A.  plaiiorbula,  l‘/iilijii)i . 


Fig.  2248.  A.  c«rnu  arivUt.  Fig.  2i4*J-  A.  pUHnrbuU. 

Sous-flcnrc.  Pomku.4,  Gray,  1845.  — Coquille  subovale,  solide,  non  oinln- 
liquee;  à tours  striés,  le  dernier  très-ample.  Spire  courte,  dépriiiiéc.  Ouverture 
Irès-lorjje.  Périsloiiie  simple,  mince.  -Kx.  : A.  mejjaslomn,  Suinrhy;  A.  neritoîdcs, 
d‘Orftigtiy. 


Fig.  32âi.  A.  D^ritoidM 


••ig  2262-  A.  oliiMiTA 


Fig.  22jJ.  A.  nipgMiani* 


Fig.  22.%4.  A.  pUU*.  Fig  22â5.  A.  iatMU.  Fig  225G.  A.  Bolleniaaa 

Sous-jjenre.  L^mstks,  .Montfort,  1810. — Coquille  séiicstre,  subdiscoide, 
ombiliquée.  Spire  courte.  Ouverture  oblon^iie,  entière.  Péristonie  simple,  aigu. 
Ex.  : .A.  iiitorta,  Lamarck;  A.  bolteniana,  Ckenmitz. 

Sous-genre.  .Mklai>o\us,  Suaiiison,  1840. — Coquille sénestre, ovale-conique, 
non  ombiliqutH*,  couverte  d'un  épiderme  vert-noirAtre.  Ouverlure  ovale,  anguleuse 
postérieurement.  Périslome  mince,  simple.  Ex.  : A.  olivacea,  Sotrerby. 

Sous-genre.  Aupilix>ïi>ba,  d’Orbigny,  1837.  Asolbnk,  d'Orbigiiy,  1835.  Av- 
PLi.i.ARoïi>KS,  (iray,  1847.  — Coquille  subglobulense,  A spire  peu  élevée.  Ouverture 
ovale,  entière.  I^'vrc  interne  assez  épaisse.  Péristonie  continu.  Opercule  corné, 
présentant  une  courbe  interne  testacéc.  Animal  sans  tube  respiratoire  allongé. 
Ex.  : A.  platæ,  (tOrbigny. 
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41'  Faucli-k.  TURRITEELinÊS.  TVRRITELUDAE.  Chrck,  IH5I. 

Los  (urritellidôs  sont  des  coquilles  spirales,  non  ombiliquées;  à spire  Irès- 
alloni^éc;  à tours  nombreux,  slriés  ou  carénés  traosvcrsalenient.  L'omcrlurc  est 
arrondie  ou  ovale,  parfois  suhquadrangulaire.  L opercule  est  corné,  circulaire, 
mullispiré,  frangé  au  bord,  et  à nucléus  central.  L'animal  a un  pied  subtriangu- 
laire, tronqué  en  avant;  deux  tentacules  coniques  octilés  à leur  base  externe.  Le 
manteau  est  frangé  sur  ses  bords. 

Les  lurritellidés  habitent  les  mers  chaudes  ; on  en  connaît  un  assez  grand 
lioinbre  d'espèces.  Les  tiirritelUdés  fossiles  .xc  niontreut,  dit-on,  auT  les  terrains 
siluriens,  dévoniens  et  cnrbonilï'rcs ; mais  les  espèces  signalées  par  les  auteurs 
sont  rappoiiécs  à d'autres  genres  ; quelques-unes  n])paiiienneiit  à l'époque  tria- 
sique,  un  petit  nombre  aux  terrains  jurassiques  et  crétacés,  et  c’est  à l'époque 
tertiaire  qu'elles  atteignent  le  maximum  de  leur  développement  numérique.  \ous 
citerons,  parmi  les  lurritellcs  fossiles,  les  T.  rolifera,  T.  imbricataria,  T.  villata, 
T.  multisiilcuta,  T.  sulcata  et  T.  fasciala,  Lamnirh. 


Kijt  2257.  rig.  225K.  Pig.  2259.  PÎR.  2200  Fig.  2201.  Hg  2262. 

T.  rolifera.  T.  faarîala.  T.  lalraU.  T multtiuleala.  T.  \iltaU.  T îabricataria 


Lcite  famille  comprend  les  genres  lurritella,  hnmarck  ; prolo,  Defrance,  et 
cocblearia,  Ri'atui.  Mais  MM.  Gray  et  Adams  subdivisent  le  genre  lurritella  ainsi 
que  nous  allons  le  dire. 

173*  Ge.vrk.  TURRJTELLA.  Lamarck.  17W.  Turrî)..  Humphrey,  1797. 

Coquille  tiirriculée,  non  nacrée.  Ouverture  arrondie,  entière,  ayant  les  bords 
désunis  en  arrière.  Bord  droit  muni  d'un  sinus.  Opercule  corné. 

MM.  Gray  et  Adams  limitent  le  genre  tiirriiella  aux  espèces  turriculées,  subu- 
lécs,  non  ombiliquées  ; à tours  nombreux , arrondis,  striés  ou  carénés,  et  à sutures 
profondes;  à ouverture  arrondie  et  eutière  eit  avant;  à bord  droit  simple,  aigu. 
Ex.  : T.  lcrebra,  Linné;  T.  bicingulata,  Ijamarck;  T.  sanguinea,  Reetr;’\\  ciogu- 
lata,  Sowerby;  T.  maculatu,  Reeve. 
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► 13.  i26J. 

T.  (enbn. 


Fis  iHii 
T. 


Fis 

T MngUIDN. 


Fig  liüû. 
T muruliU. 


Sous-gcnre.  Haistatob,  MmUforl,  ISlO.  — Co(|uiIlc  à 
ouverture  suKquadraiigulairc.  Tours  légèrement  déprimés. 
Bord  externe  sinueux.  Kï.  : T.  imbrieatu,  hnmf;  T.  Broderi- 


Fis.  226S.  Fi*].  22G0. 

T ioibrictU-  T.  colomDani. 


Fig  2270 
T.  leuctMloma. 


Fig  2271. 
T.  goaiwtoma. 


Fig  2272. 
T.  l<T<*ballatt. 


Fig-  22»i7- 
T.  bitingnUu 


Fig.  2271, 

T Brod«ri|ii«ot. 


Sous-genre.  Torcii.a,  Gray,  18i7.  — Coquille  turrkuléc.  Jours  subangii- 
Icux  avec  une  excavation  médiane  profonde.  Ouverture  subquadrnngiilaire.  Bord 
externe  aigu  et  présentant  un  sinus  à son  milieu.  Kx.  : T.  exoleta,  Linné;  T.  cari- 
nifera,  Ijomarch coeblea,  Reere;'ï.  declivis,  Adam». 

Sous-gcnre.  Zari.a,  Gray,  1847.  — Coquille  lurriciilée,  à tours  carciics. 
Ouverture  .subquadrnngulairc.  Bord  droit  simple.  Kx.  : T.  duplicata,  Linné  ;’T.  fas- 
cialis,  Menke;  T.  fastigiata,  Adams;  T.  baccillum,  Kiencr;  T.  replicata,  Linné. 
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Sous-gcnrc.  Mksaua,  Gray,  1842.  — Coquille  lumculée,  à tours  nonibr<»u\, 
striés  transversalement.  Ouverture  ovale,  snbcirculairc,  formant  en  avant  une  sorte 
de'canal  à bord  sinueux  et  réfléchi.  Bord  interne  un  pou  tordu  et  aplati.  Bord  externe 
mince  et  sinueux  en  arrière.  Ex.  i T.  brevialis,  Lamarck;  T.  inclanoïdes,  Heeve. 


Fig.  2i7ü. 
T.  cirinifen. 


Fia-  2377 
T.  cocblM 


Fig.  227S 
T.  cotulrirts. 


Fig  2278 
T eialetâ 


Fig.  23KO. 
T.  fucialti. 


Fig.  2281. 
T.  duplicAla. 


Fig.  22Sa. 
T.  bftcciUim. 


Fig,  2287. 
T.  «piraU. 


Fig.  2285. 
T. 


Fig  228& 
T.  n>rUooid«*. 


Fig  2288. 
T.  ItoceoUu. 


Fig.  228i. 
T.  bretUiii. 
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Sou8-‘îenri*.  Er>i.isi.4,  <îr«y,  1H40. — Coquille  turriruléc,  à tours  nombreux, 
striés  IransversalenuMit ; à sutures  profondes.  Ouverture  arrondie,  assez  petite. 
Hord  interne  aplati,  calleux,  anguleux  et  non  rcllédii  en  avant.  Bord  cvlerne  assez 
épais  iiitérieureiiient.  K\.  : T.  spirata,  Soirerby;  T.  lauceolata,  lieeve. 

17V  Ce\rk.  PROTO.  DfJ'rance,  182V.  Rpunî 
«ux  turrildirs. 

Coquille  turriculéc,  siihulée,  sans  coluniolle  apparente. 

Ouverture  arrondie,  presque  inférieure  et  formée  par  la  réunion 
du  bord  «{auclie,  qui,  passant  circulairenieut  au  hord  droit,  va 
se  terminer  plus  haut  vers  !c  milieu  du  dernier  tour.  Ex.  : P. 
inaraschini,  Dffrance. 

175"  Ckxrr.  COC  fl  L KA  ri  a.  Afuiuter,  18VI. 

C.htlocjrlus.  Broun,  18.51. 

Coquille  turriculéc,  épaisse.  Ouverture  arrondie.  Péristomc 
continu,  largement  évasé  et  formant  un  rebord  autour  de 
rouverlure.  Ex.  : C.  carinata,  Braun. 

12*  Fauillk.  CÉCIIÏÉS.  CAECIDAE.  Gray. 

Cette  famille  sc  compose  de  petites  coquilles  subcylindriques,  arquées,  à sommet 
subspiral,  caduc,  cl  à surface  subspirale  convexe,  que  nous  classions  provisoire- 
ment, en  I8i2,  dans  le  voisinaqe  des  dentales.  L’opercule  est  corne,  circulaire  et 
mtillispiré.  I^e  mollus4]uc  a un  rostre  long,  aplati,  tronqué;  des  tentacules  courts 
et  eu  massue  à rextréinilé;  de.s  yeux  sessiles  a la  base  postérieure  des  letilacules; 
un  pied  court,  tronqué  en  avant,  subtrianqulaire  eu  arrière.  Celte  petite  famille, 
établie  depuis  peu,  ne  comprenait  que  le  genre  cæcum,  que  M.  Carpeuter  siibdL 
vi.se  en  proposant  les  soiis*genres  elephantuluni  pour  le.s  espèces  transversalement 
striées  ehez  les  adultes,  et  farluliim  pour  les  espèces  lisses;  le  même  auteur  pro- 
pose le  genre  mcioccrus  pour  les  espècc.s  spirales,  à tours  désunis  dans  le  jeune 
âge,  et  à oiivcrliirc  oblique;  eidin  M.  Gray  y ajoute  le  sous-genre  brochiiin  pour 
les  especes  lisses  cl  à opercule  convexe  extérieurement. 

176"  (jKXRZ.  CAECV.M.  Fleming,  181t.  Rrorhus.  Broxrn.  1827.  GarQiioido!i.  Broxen,  1857. 

Dcnialiopsis.  Clartk,  teste  Gray,  18V7. 

Coquille  discoidc  dans  le  jeune  âge;  tubuleuse,  arqm*c  et  tronquée,  dans  l’àge 
adulte,  par  la  chute  du  sommet  spiral, 
dont  la  limite  est  indiquée  par  une  cloison 
convexe.  Opercule  concave  extérieure- 
ment. Ex.  : T.  tracliea,  Forhes ; C.  cor- 
nuoides,  Brown.  On  cite  quelques  cs|>èces 
fossiles  de  l’époque  tertiaire. 


Fifl  22111  Fig  2292  Fig  229.% 

C.  curauoidr*.  C tracli«-a.  C pHkbrlIam. 


Fig.  229a 

C cârtnêU 


D ■ Googli 


fr  ASTKRO  PüPKS. 


W'  Fauillf..  VKRMÉTIOKS.  VERMETÎDAE.  WOrbigny,  IK40. 

M.  d'Orbi^ny  place  dans  ccüc  faiinlle  lc$  vcnncts  et  les  siliqiiaircs»  c'esUà-dire 
tous  les  gastéropodes  fixes,  groupés,  et  qui  néanmoins  sont  pourvus  d’une  tête 
munie  de  tentacules;  ces  mollusques  ont  un  opercule  corné,  mais  le  pied  ne  sert 
jws  ù la  locomolion.  I/aiiiiual  des  verinétidés  proprement  dits  est  fixe  par  sa 
coquille  ; sa  forme  est  allongée,  cylindrique,  spirale  ; sa  tète  sort  du  manteau  et  se 
prolonge  fortement  au  dehors;  lu  partie  céphalique  est  munie,  en  dessus,  de  deux 
tentacules  allongés,  coniques,  portant  les  yeux  à leur  base,  sans  aucun  renfle- 
ment. Bouche  en  trompe  rétractile,  pourvue  de  dents  à la  partie  linguale.  Aux 
cotés  de  rorilice  buccal  sont  deux  autres  tentacules  ou  appendices  buccaux,  égale- 
ment coniques.  Pied  longitudinal  sous  la  partie  céphalique,  terminé  en  avant  par 
un  opercule  circulaire  pouvant  fermer  herméti<{uomcnt  l'ouverture.  Manteau  en 
collerette  circulaire.  Brancliics  en  peigne  double  sous  le  rebord  supérieur  du  man- 
teau. La  coquille  est  (ixe,  spirale,  plus  ou  moins  régulière  ou  coiitouniée  en  tous 
sens.  .MM.  tiray  et  Adams  établissent  ou  admettent  quelques  genres  formés  aux 
dépens  des  vcnnels,  et  comprennent  aussi  dans  cette  famille  les  siliquaires,  que 
nous  croyons  devoir  former  une  famille  distincte. 

177*  liKXUB.  V'ERMKTIS. 

Adamon , 17.i7. 

VcrmIfulariB,  partim,  l^marck. 

Coquille  tubuleuse,  conique, 
en  spirale  régulière  dans  le  jeune 
âge,  h tours  irréguliers  et  désunis 
dans  Tàge  adulte.  Ouverture  cir- 
culaire. PéristoniG  coiilimi,  aigu. 

Opercule  un  peu  concave,  multi- 
spiré.  Ëv.  : V.  himbricalis,  Linné. 

On  rencontre  quelques  espèces 
dans  les  terrains  crétacés  et  ter- 

Fig.  Ü94. 

liî^'rcs.  V.  lumbrietlli. 
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178*  Gkkrb.  SIPHOXIUif.  Rrowne,  175fi 


Coquille  gcnéralement  adb6rcnle , tubulouso , irré,qulioromcnt  enroulée , et  à 
tours  souvent  carénés.  Ouverture  arrondie.  Périslome  eoiitiiiu.  Opercule  concave. 
Ex.  : S.  alcr»  Housseau.  M.  Carpenlcr  propose*  un  sous-<ienre  aletcs  pour  les  es|)èccs 
à opercule  irré}julier. 


221KV  S.  «(«r. 


rip.  2:UKI.  S.  •fljjuUUtm. 


e<]{-  2J0I.  s.  «frnidDi 


iJOj.  s.  spirorbil 


tig.  2iOi.  S.  gigu. 


t'ig.  2.tUü.  S.  tipho. 


Fig.  2301.  S dfitlififHiu 


Sous-genre.  Bivoma,  Gray,  IRi2.  — Coquille  tubuleuse,  irrégulièrement 
enroulée,  à opercule  rudinien- 
taire.  Ex.:B.decu8sata,^mc/i» 

Sous-genre.  Claüopod.a  , 

Gray,  1821.  — C.oqiiillc  tubu- 
leuse, irrégulièrement  enrou- 
lée, à tours  désunis.  Pas  d oper- 

, ,,  y,  • Ki<i.  2.<02.  G trrturiL  Pin.  2303  di^rosuiU 

culc.  Ex.  : C.  arenana,  Quoy.  ’ 

Sous-genre.  Sunn lobbis,  Sassi,  1827.  IiEukxtim,  Gray,  1850.  — Coquille 
tubuleuse,  irrégulièrement  enroulée,  adhérente.  Ouverture  arrondie.  Pas  d'oper- 
cule. Ex.  : S.  sipbo,  Roiis$ftiu. 


Sous-genre.  Spirociaphi.s,  Gray,  1832.  — Coquille  tubuleuse,  adhérente,  à 
sommet  subspiral,  et  à tours  plus  ou  moins  désunis.  Opercule  circulaire,  convexe 
extérieurement,  noir  et  lisse.  Ex.  ; S.  spirorbis,  DilUcyn. 
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1‘AMiLtK.  SlI.ÏQlARliniCS.  SIUQÜAIUIDAF. 

I<es  siliquariidcs  ont  été  classés  par  liamarck  avec  les  aiinéiides  sédontaircs; 
depuis,  on  les  a réunis  aux  vcrniels,  dont  ils  dilTèrrnt  par  une  fente  branchiale 
qui  se  montre  sur  la  plus  grande  partie  de  la  coquille.  Cette  famille  ne  comprend 
que  le  genre  siliquaria.  Ia*s  siliquaires  sont  enroulées  comme  les  serpules^  for- 
mant aussi  quelquefois  comme  elles,  des  groupes  plus  ou  moins  nombreux  ; mais, 
à leur  différence,  elles  sont  libres  et  jamais  adhérentes  à d’autres  coquilles.  Le 
sommet  est  bien  fermé  et  toujours  plus  ou  moins  régulièrement  spire.  Clics  sont 
toujours  légéreineut  épidermées  et  même  un  peu  colorées  en  jamie-roussàtrc  ; ce 
qui  lia  jamais  lieu  |K)ur  les  serpulcs,  dont  le  tube  est  une  cxcréliou  complète,  et 
nVsl  pas,  comme  les  coquilles  proprement  dites,  contenu  entre  le  derme  et  le 
piginenliim  épidenné.  I.a  fente  branchiale  n'existe  pas  toujours  dans  toute  la  lon- 
gueur de  la  coquille;  elle  disparait  quelquefois  dans  les  parties  abandonnées  pur 
l'nninial,  et  au-<lessous  de  la  dernière  cloison.  C'est  le  plus  souvent  une  gouttière 
formée  de  petits  Irons  qui  corn>spondciit  aux  franges  du  peigne  branchial , ou  c’est 
une  simple  division  du  tube,  queh|nefois  même  peu  apparente  dans  certaines 
espèces.  Denis  de  Montfort  avait  créé  aux  dépens  du  genre  siliquaire  celui  d'aga- 
tirsc  pour  une  espèce  qu’il  nomma  agalirse  furcelie;  c’est  la  siliquaire  de  (îriguon 
de  Faujas,  siliquaria  spiiiosa  de  Laniarck.  On  coiinait  quelques  espèces  fossiles  des 
terrains  tertiaires. 


iTÔ'  (ÎR\RR.  SILKJVABIA.  Bruguières,  1789.  Tcnftgrxia.  (iueUard,  1760. 

Coquille  tubuleuse,  irrégulièrement  contournée,  atténuée  postériciiremcnt,  quel- 
quefois en  spirale  au  sommet,  ouverte  à sou  extrémité  aiilèneure.  ayant  une  fente 
longitudinale,  subarticnlée,  qui  règne  dans  toute  sa  longueur. 

Mollusque  vermifornie;  corps  tourné  en  spirale,  conservant  cet  enroulement 
lorsqu'on  l’a  retiré  du  lul>e,  portant  un  opercule  très-épais  formé  par  renipiloment 
de  lamelles  cornées.  Cet  opercule  est  lîxé  sur  un  pied  musculaire  Irè.s-cbarmi  qui 
présente  supérieurement  une  sorte  d’appendice  très-comprimé,  en  arrière  duquel 
s'élève  une  tète  dislindc  munie  de  deux  petits  tentacules  légèrement  renflés  au 
sommet,  et  pourvus  chacun  à leur  base  d’un  œil  assez  saillant.  Immédiatement 
après  la  iéte  on  observe  le  manteau,  qui  est  fendu  supérieurement  dans  presque 
toute  sa  longueur;  il  présente  deux  lobes  : celui  du  cêté  droit  est  réduit  à une 

PRRUIFN.  ^ '»0 
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frange  Irès-^troile,  bordée  en  dedans  par  un  petit  sillon  étendu  de  la  tête  à la  nais* 
sanec  du  tortillon  ; le  lobe  gauche  est  beaucoup  plus  large  dans  toute  son  étendue; 
il  débute  imniédiateinent  en  arrière  de  la  létc  par  une  sorte  d'expansion,  puis  il 
devient  tout  d'un  coup  assez  étroit,  et  se  continue  ainsi  jusqu'à  l'origine  du  tor> 
tillun.  Les  branebies  n'existent  que  d'un  seul  coté;  elles  consistent  en  des  fîlainents 
simples,  assez  rigides,  et  qui  sont  fixés  sur  toute  la  longueur  du  lobe  gauche  du 


Ki^  ÜOl).  s M]u«iaiD«U.  i.ilU.  S.  8u»li«lii. 


manteau  à la  face  interne  (peigne  bran- 
chial). Cette  disposition  curieuse  ex- 
plique fiinportancc  du  sillon  spiral  et 
perforé  qu'on  observe  sur  le  tube  cal- 
caire, et  qui  était  nécessaire  pour  que 
l'eau  vint  incessamment  baigner  les  or- 
ganes respiratoires.  Le  tortillon  est  assez 
court;  roniine  dans  les  autres  mollus- 
ques, il  renferme  le  foie  et  les  organes 
générateurs;  ceux-ci  sc  terminent  sur  le 
lobe  gaucho,  et  le  point  de  terminaison 
est  indiqué  par  une  échancrure.  Audouin. 
Rx.  : S.  anguina,  Linné;  S.  aiislralis, 
Quoy;  S.  s(|uanmiata,  de  RîainnUe. 


45'  Fvmili.k  OXTSTIDLS.  OXVSTJDAK.  H.  et  A.  Adams. 

PiiORtDVK-  O’rciy. 

Celte  famille,  établie  aux  dépens  des  troques  de  Lamarck,  sc  compose  de 
coquilles  coniques,  déprimées,  ombiliquées;  à ouverture  simple  en  avant;  à oper- 
cule corné,  large,  subarrondi  et  à nucléus  latéral.  L'animal  a un  rostre  conique 
assez  allongé  ; des  tentacules  subulés  et  oculés  à leur  base  externe  ; un  pied  étroit, 
dilaté  en  avant  : deux  genres  : onustus  et  phorus. 

180*  Gkxrr.  OXUSTVS.  Humphrey,  1797. 

Coquille  conique,  trochiforme,  déprimée,  largement  et  pi’ofondément  ombili- 
quée. Tours  aplatis,  à bords  minces,  frangés  ou  garnis  d'épines  tubuleuses  régu- 
lièrement disposées.  Ouverture  large  et  fortement  débordée  par  le  bord  droit. 
Opercule  triangulaire,  épais,  à nucléus  latéral  et  à sillons  rayonnés.  K.x.  : O.  Solaris, 
Linné;  O.  indiens,  Gmelin. 


rig.  i.tll  U.  «olari*  ViR.  3.11:2.  O 
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Fig.  2.111,  O.  iodirvi.  F>g  231^  O.  iodic». 


IKI”  Gkxrii.  FRIPIÈRK.  V HO tlVS.  Montfort,  1810.  Xrnophnnu*.  Fixcher,  1807. 


Coquille  conique,  trcH'liiroriiie,  à tours  aplatis,  plus  ou  moins  couverts  de  fra^- 
inciits  de  coquilles,  de  madrépores  ou  de  pierres.  Ouverture  lar‘jc,  oblicpic  et 
fortement  débordée  par  le  bord  droit.  Ombilic  étroit,  quelquefois  couvert  par  le 
bord  gauche.  Opercule  triangulaire,  mince,  à nucléus  latéral.  Ex.  : P.  concliylio- 
pborus.  Boni  (T.  agglutinans,  Lamarck).  Le  nom  de  phorus  agglulinans  est 
réservé  à l’espèce  fossile  du  terrain  tertiaire. 


Fig.  2316.  P.  roartijllopbora* 


Fig.  2317.  e.  c«iKli|Uo)ibor«i 


AG"  Faille.  C.Aï.VI'TH.AEIDÊS.  CAiyPTRAKIDAK.  Brodrrip,  1835. 

Les  calyptraMdé.s  ont  une  coquille  subspiralo,  subconique  ou  déprimée,  garnie 
eu  dessous  d'un  appendice  en  cornet  ou  en  denii-comct,  ou  d'un  diaphragme  en 
spirale.  Ils  n'ont  pas  d'op^Tciile.  l/animal  a la  partie  antérieure  du  corps  déprimée 
et  dilatée  sur  les  cétés.  I*a  télé  est  garnie  de  tentacules  médiocres,  oculés  à leur 
base  externe,  et  le  pied  est  large. 

Cette  famille  ne  comprend  que  les  calyptrécs  et  les  crépidulcs  de  Lamarck,  aux 
dépens  desquelles  on  a établi  plusieurs  genres  ou  sous-genres  dont  les  caractères 
ne  sont  pas  toujours  parfaitement  définis.  On  connaît  quelques  espèces  fos.siles  des 
terrains  tertiaires  et  de  la  fin  de  l'époque  crétacée.  \ous  citerons  les  C.  trochi- 
formis,  lamarck;  C.  lameltosa,  Isomarck,  et  le  cal^pcopsis  crctacea,  ifOrbigny. 
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Pis  J.IIS  tu 
Cal)peopiii  rrfUm. 


Fij{,  4.121. 
CaljiKm  IsmelloM. 


Cal^plrv*  (roclnfortai 


Cal)p«>«pii*  crviwra. 


t82'  (îKXRr.  CAl.yPTIiA  EA.  iMmarck,  1790. 

Coquille  conique,  plus  ou  moins  régulière,  à sommet  aigu,  suhccniral,  posté- 
rieur. Ouverture  très -large,  souvent  tourmentée,  présentant,  à la  partie  cor- 
respondant au  sommet,  une  lame  testacée,  adhérente  par  sa  partie  supérieure, 
Irès-développée  et  roulée  en  demi-cornet,  dont  le  côté  ouvert  correspond  à la 
partie  antérieure  de  lu  coquille.  R\.  : C.  eqiiestris,  Linné;  C.  tectum  sineiise, 
Cheniniiz;C.  corrugala,  Hrotferip;  C.  Murliiiiana,  Heere. 


K.g  2 )22. 
fl  fqutslrii 


Kig  2.12Î 
(l  f^acUri» 


Fig  2ri2S.  C cornijpila 


Fig.  242IÎ  f'  rorrugaU 


Fig.  2230.  <1  pap^ract-a 
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183*  (iKKiiK.  CRI  CIBCLC}!.  Schumacher,  1817.  Oicaiillus.  Strainson,  1840. 

Coquille  conique»  assez  régulière»  à sonimel  aigu,  subcciilral»  postérieur. 
Ouverture  très-large , présentant , à la  partie  correspondant  au  sommet , une  lame 
tcstacée,  en  cornet  complet  et  adhérente  par  une  ligne  régnant  sur  toute  l’étendue  du 
côté  droit.  Ex.  : C.  liihifer,  Sotrerby;  C.  trigonale,  Heeu'e;  C.  utnbrella»  Deihayes. 


Ki|.  2332.  c Irijoo&l*  Fig.  233.3.  Fig.  2334.  Fig.  233S.  C ti-igoiMJ* 

G.  lultifrr 


Fig.  i:UU  Fig  2337.  Fig.  233M  Fig.  23311.  Fig  2310. 

C tariNm  C.  roncamfratiiiu  C umbrriU.  II  caacamrratan.  C Mcdidan 


Sous-gciire.  Cai.vpkoI'Sis , I^sson,  1830.  Dispotka,  Suy»  1824.  — CiHpiille 
conique»  arrondie,  à onglet  su)>érieur  médian.  Lame  interne  en  cornet  complet, 
adhérente  par  tout  un  côté.  Ex.  ; I).  striata,  Say ; I).  coslata,  Conrad.  Fossile. 


Fig  2341  C cotUU  Fig-  2342.  C ilrisU. 


184*'(ikxnc.  TROCHITA.  Schumacher,  1817.  Inriindibiiliim.  D'Orbigny.  1835. 
Trochalrllii.  Leisan,  1829. 

Co(|iiille  roniqur,  Irochifornir,  spirale,  à sommet  central,  k tours  conreics, 
plissés;  lion  ombiliquée.  Ouverture  large  et  présentant  une  lame  spirale,  trans- 
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ver$^c,  (iilatôe  à rtn^crtioii,  partant  de  la  spire  et  se  sondant  au  bord  du  test, 
oblique.  : T.  radians,  himarefi ; T.  spirata,  Forbes;T.  spiiuilosn,  Chenu. 

Sous-3Ciire.  IIauotidka,  Suainsnn,  18iO.  — Coquille  conique,  spirale,  à 
spire  excentrique,  à tours  convexes,  lisses;  ombiliquée.  Va.  : H/dilatala,  Sowerhi/. 


rig.  S347.  T.  rediaiw  Pig.  S3iK.  T radian*.  rig.  23ta  T diUlala. 


IW''  Grxrx.  (S LEIti'S.  l.’uHfhreif,  1707. 


Coquille  subconique,  déprimée, 
spirale,  à soniinet  sulicciitral,  à tours 
lisses,  sillonnés  ou  épineux.  Ouver- 
ture iar<{e  avec  une  lame  subspirnle, 
latérale,  trnnsverse  et  adhérente  au 
bord  gauche,  où  elle  forme  un  faux 
ombilic.  l*iX.  : G.  cliincnsis,  Linné. 


Fig.  2330  Fig  2331. 

0 rbiaenaii 


186«  (iR.VRB.  C HEPI ÜL'L.'l.  Lamarck,  1799.  Oypia.  Humphrey,  1707. 

Sanrloliiim.  Schumacher,  1817. 

C(»quillc  ovale  ou  oblonguc,  convexe  en  dessus,  concave  en  dessous;  à sommet 
subspiral,  postérieur  et  plus  ou  moins  latéral.  Ouverture  allongée,  présentant  dans 
sa  moitié  postérieure  une  lame  horizontale  à bord  antérieur  tranchant;  les  autres 
bords  adhérents.  Ex.  ; C.  peruviana,  Lamarck;  C.  coslata,  Sowerhy;  C.  fonii- 
cata,  Linné. 

Sous-genre.  Garnotia,  Gray,  1857.  — Coquille  ovale,  convexe,  couverte 
d'un  épiderme  lisse,  à sommet  dorsal,  médian,  postérieur,  avec  une  lame  inclinée 
de  haut  en  bas  et  en  avant.  Ex.  : G.  solida,  HinH*. 
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Sous-genre.  Crkhii>atklla , I«esson,  1830.  — Coquille  obovale,  très-convexe 
en  dessus,  à sommet  subtcrminal  et  latéral;  à lame  transversale,  arrondie,  semi- 
oblique;  à bord  antérieur  libre  et  taillé  en  biseau,  occii|>ant  toute  la  largeur  de 
la  concavité  intcnie.  Kx.  ; C.  aculeala,  Chem$ùtz;  C.  hystrix,  Hmlerip. 


rig.  S3.*>2.  r.  p«ra\hna.  Kig  335.'i.  <»  cottaU  Fif|.  C foroicala. 


Kig.  23.Î.V  rig.  23ÛÜ.  Kig  i3r»M  (t  Mlida  Kig.  2.15U  C hjilrii. 

(!  wbImI*. 


Fig.  2360.  i.  ungviformit.  Fig.  23G2.  J.  protrat.  Fig.  2.363.  K.  g«rMnsi«.  Fig.  2364.  K.  pUni. 


Sous-genre.  Jaxacis,  Morcli,  teste  Adams,  1854.  — Coquille  fortement 
deprimee,  à sommet  postérieur  et  un  peu  latéral,  à lame  plutôt  concave  en  avant. 
Ex.  : J.  uiiguirurinis,  lAinunrh. 

Sous-genre.  Krg.«.a,  H.  et  A.  Adams,  1854.  — Coquille  déprimée  ; à sommet 
latéral;  à lame  aplatie,  saillante  en  avant,  avec  une  côte  tubuleuse  au  bord  culu- 
mellaire.  Ex.  : E.  plana,  Adams  et  lierre.  * 
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i"'  Famiuk  IMLKOPSIDKS.  PILEOPSIDAE. 

Celle  pelile  faniillo  comprend  des  coquilles  en  cône  oblique,  à sommet  posté* 
rieur,  recourbé  en  crocliet , cl  présenlant  quelquefois  une  spirale  plus  ou  moins 
ré^qulière  et  plus  ou  moins  alloiijjée.  L’ouverture,  trés-larqe,  est  le  plus  soiuent 
simple.  A riiilérieur  de  la  coquille,  on  remarque  une  impression  inusciiluirc  on  fer 
à cheval,  impression  qui  se  reproduit' sur  un  support,  sorte  d'upcrciilc  adhérent 
que  présentent  certaines  espèces.  Celte  faiiiille  est  représentée  dans  les  terrains  les 
pins  anciens  ; elle  se  compose  de  cinq  genres  : 


Oifl  23“a  rig.  2»7I.  Fig.  iV.i.  Fig  i.n.1  Fig  2374 

I*.  «ulcMiu.  IV  prilcuA  P.  trorblrilai.  P-  tclu«ttu  («crocnliAi.  P.  »n(cA«u» 


187®  Gkxm.  C.ABOCHOV.  PILEOPSIS.  Lomarck,  1812.  Capuliis.  khnt/orl,  1810. 
.Acrociilia.  Phillips,  18H. 


Coquille  épidermee,  en  céiio  ohliqne,  courbée  en  avant,  à sommet  unciné, 
presque  en  spirale;  ii  ouverture  larj^e,  arrondie*elliptique ; ayant  le  bord  antérieur 
plus  court,  aigu,  un  peu  en  sinus;  le  postérieur  plus  grand  et  arrondi,  lue 


impression  musculaire  allongée,  arquée,  tronsverse, 
située  sous  le  limlie  postérieur.  Ex.  : P.  iingarica, 
Linné;  P.  intorla,  Lamarrk ; P.  lamellosa,  Xohix; 
P.  suhrufa,  Lamorck ; P.  mitrnia,  Lamarrk;  P.  I)e- 
lesscrlii,  Xoltis.  Cette  petite  coquille  est  binnche;  clic 
présente  à peu  prés  trois  tours  de  spire  enroulés  obli- 
quement, détachés,  rapidement  croissants,  le  dernier 
très-ample,  et  garnis  de  cinq  ou  six  carénés  longitu- 
dinales. Ouverture  arrondie.  Nous  n'en  conoaissons 


Fig  2J7i.  I*.  nngirics».  p,lj,  proVCnailCC. 
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Sous-jjenrc.  Tiivca,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  transpareolc , coni- 
que, légèrement  recourbée,  avec  des  sillons  longitudinaux.  Mous  ne  connaissons 
pas  d’espèces  de  ce  sous>genre.  On  les  trouve  sur  les  astéries. 


188«  Gsnri.  BROCCtttA.  Bronn.  1827. 

Coquille  irrégulièrement  conique,  à sommet  un  peu 
courbé  en  spirale,  et  présentant  une  impression  mus* 
culaireà  rintériour.  Bord  gauebe avec  un  sinus  profond. 
Plis  en  festons  sur  les  deux  bords,  vers  la  partie  pos- 
térieure. On  en  connaît  deux  espèces  fossiles  des  ter- 
rains tertiaires.  Kx.  : B.  sinuosa,  Bronn. 


rig.  23S4  B lioQVM 


189'  Gjixrs  SPIBICELLA.  Rang,  1826. 

Coquille  très-aplatie , allongée,  arquée,  à bords 
tranchants.  Sommet  spiral,  sénestre,  contourné  bori- 
zoutalcment,  situé  en  arrière  et  à gauche,  ouvert  i la 
face  inférieure.  Cnc  impression  peu  distincte,  mais 
occupant  surtout  la  moitié  postérieure  de  la  coquille, 
où  elle  se  montre  à peu  près  parallèle  au  bord.  On  ne 
connaît  qu’une  espèce  fossile  des  faluns  de  Mérignac. 
Kx.  : S.  unguiculus,  Rang. 


100>  Gbnrk.  AMATHI.XA.  Gntÿ,  18V2. 

Kormi^  aux  dopons  des  patelles. 

Coquille  déprimée,  à sommet  recourbé,  postérieur 
et  incliné  sur  le  côté  ; présentant,  à sa  face  dorsale, 
des  côtes  longitudinales  rayonnantes.  Ouverture  large, 
oblongue  et  ecbancrée  en  avant  dans  les  intervalles 
des  côtes.  Kx.  : A.  tricarinata. 

TOVt  PRmilSR. 


Fig.  S3SÔ'  F*||.  iJSti. 
S.  HByntculai. 


Digitized  by  Google 


330 


r.ASTKROPODKS. 


191*  Gkxrk.  HIPPOX'l’X.  De/rance,  1819.  Coclilolepas.  Klein. 

Coquille  non  spirale,  assez  épaisse,  eonique,  oblique,  à sommet  postérieur. 
Support  adhérent.  Impression  musculaire  en  fer  à cheval,  dans  la  coquille  et  sur 
le  support.  L'animal  est  ovale  ou  suborbiculaire,  conique  ou  déprimé.  I,e  pied  est 
fort  iiiinec,  un  peu  épaissi  vers  ses  bords;  tête  glohuleuse,  portée  à l'extrémité 
dune  espèce  de  cou,  de  chaque  côté  duquel  se  trouve  un  tentacule  rcntlé  à la 
base  et  terminé  par  une  petite  pointe  conique.  Yeux  sur  les  renflements  tentacu- 
laires. Un  muscle  d'attache  en  fer  à cheval,  marqué  en  dessus  et  en  dessous.  On 
connaît  quelques  espèces  vivantes  et  fossiles.  Ex.  : H.  cornucopise,  Lamarch; 
H.  spirirostris,  iMmarck. 


Pig  2.193.  Fig  239i  Fig  2393  Fig.  2.39r>. 

II.  (pirirMirift  II.  diUuti.  IL  rooira. 


Sous-genre.  S.vbu,  Gray,  1839.  Amalthba,  Schumacher,  1817.  — Coquilleà 
sommet  postérieur,  non  spiral.  Ouverture  large,  ovale.  Ex.  : S.  conica,  Schumacher. 

Famille.  XÉRITOI'SIOÉS.  KERITOPSIDAE. 

Les  ncrilopsidés  ont  une  coquille  blanche,  spirale.  Le  dernier  tour  est  très- 
ample,  et  rouverturc  est  entière  en  avant.  L'opercule  est  mince,  ovale,  corné  et 
non  spiré.  L'animal  est  globuleux  ou  ovalaire,  à peine  spiral.  Tète  proboscidi* 
forme,  assez  saillante,  sans  trompe,  portant  deux  tentacules  prismatiques  assez 
longs,  très-gros,  renflés  dans  le  milieu  et  atténués  à leur  extrémité;  ayant,  à leur 
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base  extérieure,  des  yeux  sessiles  trés-|>etits.  Pied  forme  de  deux  parties  distinctes 
séparées  par  une  incision  transversale  profonde  : rantcrieurc  trés-cxtcnsiblc , 
arrondie  en  avant,  bordée  d’un  sillon  marginal,  et  tronquée  carrément  en  arrière; 
la  postérieure  plus  petite,  arrondie  et  disposée  en  forme  de  ventouse.  De  chaque 
cote  de  la  partie  postérieure  du  pied  part  une  expansion  membraneuse,  prolongée 
en  pointe  et  remontant  vers  la  tête.  Cavité  respiratrice  grande,  sans  appendice  ni 
extension  au  dehors.  Rranchic  unique,  à folioles  trian- 
gulaires, en  partie  libre  et  à surface  presque  rugueuse. 

Cette  description  de  l'animal  s’applique  plus  particu- 
lièrement au  genre  narica,  mais  il  parait  démontré  que 
celui  des  néritopsis  a à peu  près  la  même  organi- 
sation. 


rig  saoT.  \tt.  pbn««. 


l'ig  23<>8.  Pig  2:i0l>  Pig.  3400.  Pig.  3401 

Ner.  Robio««uUu»  \er.  IricoiUU  N'cr.  Moreiuina  . W.  IjraU. 


19S«  Gkvre.  .va /f/CA.  Hfctuz.  !HV1.  l'unikorn.  Quoy  ft  (iaimard , llWt. 

HeiTjB.  Cray,  IB.1V. 

Coquille  semi-glohulctise  ou  ovalaire,  externe,  ombiliquée;  plus  souvent  mince 
et  trans|Kirentc  que  solide  et  opaque;  toujours  sensiblement  striée,  côtelée  ou 
Ireillissée.  Spire  courte,  rapprochée  de  l’ouverture  et  à tours  arrondis.  Ouverture 
subarrondic,  presque  semi-lunaire,  uii  peu  arquée  à la  coiumelle,  plus  ou  moins 
modiliée  par  ravant-dernicr  tour.  Ombilic  profond , nu  ou  sans  trace  de  funiculc, 
souvent  évasé  et  prolongé  derrière  le  bord  interne,  en  une  sorte  de  canal  pou  pro- 
fond. Opercule  corné,  oblong,  très-mince,  tran.slucidc , à sommet  arrondi , sans 
aucune  trace  d'éléments  spiraux,  fmement  radié  de  stries  à sa  surface,  lixé  à la 
partie  postérieure  du  pied,  et  lui  devenant  perpendiculaire  quand  cette  partie  de 
ranimai  e.st  rentrée  dans  la  coquille. 


Fig  310i  Fig  3iai  Fig  3404.  Fig  240.V  Fig  340U. 

M ranrrIUU  V.  maanUe.  K.  granuloaa.  K.  maiirili*  V P*4iliaiia. 


Les  nariccs  sont  de  tres-petites  coquilles  souvent  fort  élégantes;  on  en  connaît 
un  assez  grand  nombre  d’espèce.s  vivantes,  et  l’on  ne  cite  que  deux  ou  trois  espèces 
fossiles  de  la  craie.  Ex.  : \.  granulosa,  lUcIuz;  canccllata,  C^emniiz;  \.  roau- 
rilia?,  Recluz;  \.  Petitiana,  Rechtz,  et  \.  lyrata;  cetle  dernière  espèce  fossile. 
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193*  Gkniis.  XEKITOPSIS.  GraUhup.  1832.  RadiiU.  Groy.  1842. 

Coquille  sub^lobulcusCf  fossile,  de  forme  nériloide,  à spire  peu  élevée.  Ouver- 
lurc  évasée,  enlière,  subarrondie.  Coliiinellc  arquée,  large- 
ment échancrée  au  milieu,  et  Icrminéc  en  arrière  en  un  canal 
court,  llord  droit  dilaté,  tranchant.  Inc  fente  ombilicale. 
On  ne  connuU  qu'une  seule  espèce  vivante,  \.  radula,  Linné; 
cl  un  assez  grand  nombre  d'espèces  fossiles  dont  les  plus 
anciennes  appartiennent  a ré|>oque  Iriasiquc;  nous  citerons 
les  Murcaiiana,  N.  pbilea,  tricostala  et  Kobiiioau- 
Kig.  1*07.  K r^dnl».  siaua,  (tOrbiynif. 


2-  Oedre.  SCUTIBRANCHES.  SCUTIBUAXCHIATA.  H.  et  A.  Adatm. 

L'ordre  des  scutibranches  de  Cuvier  ne  comprenait  que  les  baliotides,  les  sto- 
mates, les  flssurelles,  les  émarginules  et  les  parmopliores;  M.  de  Blainville  y ajoute 
les  calyptrccs,  les  crépidules,  les  pileopsis,  les  hippoiiices  et  les  ancyles.  Plusieurs 
de  ces  genres  sont  avec  raison  classés  aujourd'hui  parmi  les  pcctiiiibranclies,  et  le 
genre  ancyle  fait  partie  de  l'ordre  des  inoperculés,  famille  desotinidés.  MM.  Adams 
ont  niodific  considérablement  la  composition  de  cet  ordre  en  y introduisant  les 
nérites,  les  ncritincs,  les  pbasianclles , les  turbos,  les  troques,  les  roulettes,  les 
dauphinulcs,  etc.,  caractérisés  par  deux  branchies  pectinées  placées  dans  une 
cavité  à la  partie  supérieure  du  cou  ou  au  bord  inférieur  du  manteau  autour  du 
pied.  Ce  sont  des  animaux  hermaphrodites;  les  uns  ont  une  coquille  spirale;  les 
autres  ont  une  coquille  conique  plus  ou  moins  aplatie  et  formant  une  sorte  de 
bouclier;  quelques-uns  ont  une  coquille  coinpo.sée  de  plusieurs  pièces  symétriques. 
MM.  Adams  divisent  les  scutibranches  en  deux  sous-ordres  : les  podophüialmes , 
dont  les  yeux  sont  pédicules,  et  les  édriuphthalmes,  dont  les  yeux  sont  sessiles. 

Soüs-ORDRE.  POOOPHTHALMES.  PODOPHTHAL.XfA. 

Ce  sous-ordre  comprend  les  mollusques  dont  les  yeux  sont  sur  des  pédicules 
séparés  des  tentacules;  ils  ont  une  coquille  spirale  et,  quand  il  existe,  un  opercule 
spiral.  Trois  familles  : néritidés,  trochidés  et  baliotides. 

Famille.  XÉRITIDKS.  XERITIDAE. 

La  famille  des  néritidés  se  compose  des  ncrites,  des  néritines  et  des  navicclles, 
dont  la  coquille  est  globuleuse  ou  déprimée  et  non  ombiliquée.  La  spire,  plus  ou 
moins  courte,  est  quelquefois  rudimentaire.  Les  dimensions  et  la  forme  de  l'ouver- 
ture, ainsi  que  l'épaisseur  de  la  coquille,  sont  très-variables.  L'opercule,  variable 
aussi  pour  les  détails,  présente  un  type  uniforme;  il  est  articulé,  testacc  cl  sub- 
spiral. L'animal  a un  mufle  large  et  court;  des  tentacules  grêles  et  subulés,  à la 
base  externe  desquels  sc  trouvent  les  pcdunculcs  oculcs.  Le  pied  est  obloiig,  trian- 
gulaire et  à bords  simples. 
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ÜBXiiB.  XKH!TA.  Lintu^,  1758. 


Coquille  épaisse,  ovale  ou  arrondie,  semi-globuleuse,  à spire  peu  ou  point 
saillante,  non  ombiliquée.  Ouverture  semi-lunaire,  le  bord 
externe  denté  ou  non  à rintérieur;  rinterne  tranchant,  iddi- 
que,  septifonne,  denté  ou  non.  Impression  intisculaire  plus 
ou  moins  visible,  double  et  eu  fer  à cheval  inroinpiet. 

0|H’rciilc  calcaire,  siibspiral,  à sommet  maiginnl;  présente 
a son  bord  une  on  detix  apophyses  d’adhérence  musculaire,  iios  v grangioH. 


2109  Pig.  2110  Pig  2111.  Pig  2112  Kig  2413. 

V ligarrlina  N.  aag)*t«Da-  trtcârinato  N pliraU.  X.  iatoroiffliÉ. 


MM.  .Adams  divisent  ce  genre  en  trois  sections  ; 

Sous-genre,  \krit.4.  — Coquille  solide,  épaisse,  subglobulcuse,  lisse  ou  sil- 
lonnée en  spirale,  souvent  couverte  d'un  épiderme  corné.  Ouverture  semi-lunaire. 
Bord  interne  large,  aplati,  prc.scntant  quelques  dents  proéminentes.  Bord  externe 
épais,  denté,  crénelé  nu  sillonné  intérieurement.  Ex.  : \.  polita,  Lwné;  N.  bis- 
trio,  Linné, 

c 

Pig.  2414.  N.  polifat  Pig.  2113.  N polîla.  Pig.  2116.  N hiatrio. 


Sous-genre.  Pki.oro\t,v,  Oken,  1815.  P11.A,  Ricin,  1753.  — Ce  sous-geure 
comprend  les  espèces  dont  le  plan  septiforme  du  bord  interne  est  rugueux,  et  dont 
le  Imrd  externe  est  denté  intérieurement.  Ex.  1 scabricosta,  Lamarck ; N.  grossa, 
Liiwé ; cüslai.'i,  Gnielin;  X.  ornata,  Soa't’rht/;  X.  Deshaysii,  lirrtuz. 


Pig.  2417.  V icabricMlâ. 


Digitizéd  by  Google 


33i 


(iASTÉnOFODKS. 


Fig.  2i20.  V graw.  Fig.  \ (bam»lMn  Fig.  2422.  V niaUla. 

Sous-jjenre.  Tiikuostvi.4,  Morch,  1852.  — Ki^pècos  doni  le  pion  seplHornie 
du  bord  iniernc  csl  ;}ninulou\  ou  fuberriiloiix.  Ex.  : X.  alhicilla,  Lin»é;S.  exuvia» 
Linné;  \.  ploxa,  Chemnilz ; \.  alropurpurea , Ilerhiz, 


Fig  2i'2j. 
V alkirilU. 


Fig-  242t;. 

\ alnipnriMirvt. 


Fig.  2427  Fig  242K 

\ MHtia. 

î'  C!k>hk.  SHAVSIA.  hatilin , IBVV. 


Fig  2»3I> 


Co(|uillc  sul>«ilolnilciisc , épaisîso,  ombiliquée.  Spire  courte.  Ouverture  entière, 
dciiii*circulairc,  oblique.  Dord  coluniellaire  oblique,  pourvu  d'une  callosité  qui 


Fig  2UI 
D.  neritOMlat. 


Il  pariaiaiiiia. 


recouvre  l'ombilic.  Callosité  épaissie  dans  sa 
moitié  inférieure,  qui  devient  alors  légèrement 
septifomie  et  porte  des  dents  pliciformes.  Bord 
droit  tranchant,  lisse  à l’intcricur.  Opercule? 
On  ne  connaît  que  queb|ues  espèces  fossiles  des 
terrains  tertiaires.  Ex.  : D.  neritoîdcs,  Graie^ 
hup;  D.  parisiensis,  Hauhn. 


3®  tlBKRB.  XKRJTOMA.  .l/orrit,  1849. 


Coquille  ventrue,  assez  épaisse,  assez  lisse,  épidermée,  non 
ombiliquée,  à spire  courte,  à tours  subcaréné.s,  le  dernier 
ventru.  Ouverture  sulKivale,  oblique.  Impression  musculaire 
ovale-obloiique.  Bord  interne  assez  épais,  aplati,  sans  dents 
ni  créiieliircs,  caiialiciilé  en  arrière.  Bord  externe  aiqu, 
sinueux.  Ex.  : X.  aiiqulata,  Sowerby.  Ce  qcnre  n'a  que  des 
représentants  fossiles  de  l’époque  jurassique. 
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V finvuu.  AERlTIX  i.  Lamarck,  1S09. 

KiiiTkLt»  Üumfhrff,  lltiT.  LtvrRoMuvk  .SmiitM»,  IH40.  CurcoltM.  Uritmx.  IK48 

Coquille  miiire,  seitii-«\lohuli‘us€  ou  ovale,  uplafieen  dessous,  non  ombiliquée. 
Ouverture  demi-ronde.  Bc»rd  gauehe  aplati  et  Iramhanl.  Aiiniiio  dent  ni  créiic- 
lurc  à la  partie  interne  du  bord  droit.  Opercule  muni  d'une  apophyse  oii  d'une 
pointe  latérale. 


Pig  2t34v  Fig  3t3Â  Fig  UM  Fig.  2117.  Fig  2138.  Fig  2439 

X.  picU.  N.  (irklrldppkna.  N.  RMininaria.  X.  ntoi*  KL  plegant. 


MM.  Adams  divisent  les  nérilines  en  deux  ,qenres,  et  le  premier  de  ces  genres 
en  six  sous-genres,  ainsi  qu'il  suit  ; 


Sous-genre.  Xbbitku..i,  Huniphrcy,  1"97.  Genre.  — Coquille  globuleuse, 


ovale,  turriculce  ou  conique,  mince,  souvent  dépri- 
mée, couverte  d’un  épiderme  corné.  Ouverture  semi- 
luiiaire.  Bord  interne  droit,  aplati,  k bord  lisse  ou 
denticulé.  Bord  externe  simple  intérieurement.  Kx.  : 
\.  pulligera,  !,inné ; \.  Inbiosa,  Soim-lty;  IVtitii, 
fleclu  Z. 


Fig.  2440.  pitUigrr*. 


Sous-genre.  Xkritin.4,  Snrainson,  I8i0.  — Coquille  globuleuse,  ovale  ou 
turriculéc,  lisse  ou  striée  en  .spirale,  souvent  ornée  des  couleurs  les  plus  vives  cl 
les  plus  variées.  Bord  inlenm  seplifomie,  crénelé,  rarement  simple.  Kx.  : X.  com- 
munis,  Quoy  et  Gaimant;  X.  Sniithii,  Gray;  X.  semiconica,  lamarck;  X.  nobilis, 
Berlitz  ;\.  emningiana,  Bechtz. 


Fig  24IÔ.  Fig  24ia.  Fig.  2U7.  Fig.  2418.  Fig  2449  Fig.  i4âa 

M.  remmunir  K.  romitioai*  V i^mirApirâ.  KL  rjfrt.  V <s>inmaBik.  corninuBii. 
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Fig.  245!). 
N birviar. 


Kig.  24:»6  Fig  2iô7.  f 

N-  popit  flofiatilit.  %. 

Sous-^tMire.  DosTM.  firay,  18i0. 

— Cai|uillcci>rornie(lc  sandale,  solide; 
à süinmcl  eoiiiplélenjcnt  postérieur  cl 
un  peu  latéral , à |>cinc  enroulé.  Péri- 
Irème  couliiiu  cl  libre.  Bord  iiilemc 
sepliforiue,  à lèvre  arquée  au  eenlrc  cl 
deiiliculéc.  En.  : N.  crepidularia,  La- 
marck;  N.  ovalis,  Sowerby. 

Sous-gciire.  Ai.iva,  RcIuz,  1842.  — Coquille  suborbiculairc,  déprimée;  à 
spire  postérieure  cl  latérale;  l'cxlrémilé  supérieure  du  bord  externe  prolongée  en 
aile.  Bord  inicme  scpliforine,  à lèvre  très-Uuement  denticulée.  Ex.  ; N.  latissima, 
Broderip;  N.  granosa,  Soicerby;  \.  Xutlalii,  Herliiz. 


Pig.  2461.  PIg  24«i. 

N.  crepidaUm  N.  ovalii. 


Fig  24C4. 


Fig  S4G&. 


Pig.  24GG. 


Fig  2467. 
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Sous-;jt*nre.  Xkriptkron,  Losson,  ISîM).  — Coquille 
aplalio,  rit  formo  de  coupe,  hiumiculée  nu  bord  postérieur. 
Spire  postérieure  et  latérale.  Bord  interne  sepliforme,  à 
lèvre  trés-fiiienieiit  dentieiilée.  K\.  : \.  biaurieuluta,  Ilfcluz; 
\.  vesperlina,  Herluz;  X.  auriciilula,  iMumnli  ; \.  lalii- 
tensis,  l,f-ssoii;\.  dilutata,  Itroi/frip. 


Pig.  iiOD  V diUuu 


Pig  IMG'J- 
K atirkulalt. 


Fia.  il!  I.  Fij.  2»!i. 

\ Ubilraaii  \.  biranaliculaU 


PIg.  2iTO 

\ trf|NTliiia 


Pig  2i7:l. 
K.  dilalaU. 


Sous-jjcnre.  Cuthox,  Moiilfort . 
spire  Jiéiiéraleineiil  couromiée  d'épines 
Süiiveiit  très-loiiÿues.  Ouverture  semi- 
lunaire.  Bord  interne  septiiurnie , à 
lèvre  deiitieulée  et  présentant  souvent 
une  dent  plus  saillante  et  plus  lorte. 
Bord  externe  souvent  écliancré.  K\.  ; 
\.  loiijjispina , liecluz;  spinosa, 
Buf/gin  ; X.  diudema,  Htcluz;  X.  co- 
rona,  Linné;  N.  subpiinclata,  Berlitz. 


IHIO.  — Coquille  sub*(lobuleuse , à 


pig  2i*l.  N Imtgitptiia.  Pig  iVTQ.  V coron  a 


Pig.  ilTft.  Pig.  2ITT,  Pig  247S.  Pig  ii;?!.  Pig.2IS«, 

N apinoao  S diadaoia  V aculMta.  V iutrrriip(ik.  V.  aokpanrtala 


5*  (iBXKK.  l’EL.iT^S.  .l/on/Jorf,  1810.  .Vrnlina,  parlim,  Lamarck. 

Coquille  ovnle-conique,  spirale  au  sommet  seiilcmenl.  Spire  eban^eaiit  de 
direction  après  le  second  tour  ; le  dernier  s'élar*;issant  considérablement,  devenant 


Pig-  2183. 


Pig  2i81 

TOUR  PRBUirR. 
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cirrulaire  pour  former  un  lest  non  spiral,  elliptique,  couvrant  toute  la  coquille  et 
rappelant  la  forme  <lo  la  surface  dorsale  des  ralmchons.  Rase  aplatie.  Ouverture 
assex  étroite.  Bord  interne  lnr<]e;  à surface  calleuse,  conveiie;  à lèvre  droite  et 
qarnic  de  dents  furies  et  saillantes,  et  de  deux  callosités,  l une  antérieure,  l'autre 
posiéneurc,  se  prolongeant  sur  la  face  interne  du  bord  droit,  qui  est  évasé.  Iran- 
chant  et  épaissi  intérieurement.  On  ne  connaît  qu'une  espèce  fossile  des  terrains 
tertiaires.  Kx.  : V.  conoidea,  iMmarck  (perversa,  Linné). 


â**  Gk.vrr.  XAVICELLÀ.  tjimnrrk,  1809.  Catillus.  Httmphre^,  1797. 


Coquille  elliptique  ou  obloiigiie,  patelloïde,  épidermée,  avec  un  sommet  droit, 
abaissé  jusqu’au  b<»rd  cl  concave  en  «lessous.  Ouverture  très-large.  Bord  interne 
aplati,  traiichanl,  étroit,  sans  dents,  presque  en  demi-cloison.  Opercule  quadran- 
giilaire,  mince,  aplati  et  muni  d’une  apophyse  siihiilée  et  latérale  Va.  : \.  Janclli, 
Iterhz;  \.  «ipiata,  LeyniUon. 


rig.  2iR:i. 
N.  âp»«U. 


Ki;|.  iVR4. 


Fig.  -iVSS. 

N.  Jciiftlli. 


l'ig.  246G. 

V apiats. 


Sous-genre.  Suptakia,  Kérussac,  1807.  — Espèces  à sommet  submarginal, 
entier.  Ex.  : \.  Cookii.  Bfchiz  : X.  Kntrerasleanxii , Hecluz;  \.  lincata  , Lanwrrk  ; 
tcssellata,  Ijunarrk. 


Pig.  2iS7. 

X Rotraraaleatixii. 


Pi<j.  2i8H. 
M.  lioMta. 


Pig  2isa 
V Cmvhii, 


Pig.  2i‘K».  Pig  2191. 

V tnarllala.  N.  Lepr^rouari. 


Sous-genre.  Eur.v,  H.  et  A.  Adams,  185i.  — Espèces  à sommet  peu  élevé 
au-dessus  du  bord  postérieur,  entier  et  recourbé  latéralement.  Kx.  : \.  Lapey- 
rousei,  Bechiz. 

7-  Gb\iir.  PILEOLUS.  Sou'erky.  1823. 

Coquille  patclliforme,  régulière,  elliptique  ou  circulaire,  conique.  Sommet 
droit  et  symétrique  ou  légèrement  en  spirale  latérale,  inclinée  en  arrière.  Face 
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V\i  2ini  V l»ti» 


inférieure  concave,  tranchante  sur  les  bords.  Ouver^ 
turc  entière  et  petite.  Bord  columellaire  tranchant, 
denté  ou  strié.  Bord  droit  lisse.  Spire  intérieure.  Ce 
«jenre  na  que  quelques  représentants  fossiles.  Ex.  : 
P.  Itpvis,  Soirerby;  P.  radiatus,  ttOrbiguy ;V . coslatus, 
iVOrbiyny. 


Fig.  3493.  Fig.  2494  Fig.  3495.  Fig  2496 

P.  ndittUA  P.  CMtâlUA. 


2-  1’AMii.LK.  TUOCHIDÊS.  THOCHWAE, 

D'après  MM.  Adams,  la  famille  des  Irochidés,  très-noinbreuse  en  genres  et  en 
espèces,  comprend  les  ijcnres  phnsinnella,  trocluis,  lur!>o,  nionodonta,  delphimila, 
rotclla,  stomulella,  slomalia  de  Eainarck;  le  yenre  scissurella  de  d'Orbigny,  et 
plusieurs  genres  successivement  admis  : inargarita,  trorhisciis , liolia,  adcorbi.s, 
cycloslrcma,  etc.  Les  principaux  de  ces  genres,  tiirho  et  trochus,  ont  surtout 
donne  lieu  à de  nombreuses  subdivisions;  et  si  la  plupart  des  groupes  proposés 
laissent  à désirer  parce  qu'ils  ne  présentent  pas  toujours  des  caractères  distinctifs 
bien  tranchés,  il  faut  rcconiiaitrc  du  moins  qu'ils  permettent  de  grouper  plus  faci- 
lement les  espèces  et  d'arriver  plus  promptement  à leur  délcnnination.  \ous 
ferons  donc  comiailrc,  sans  les  adopter  tous,  les  genres  ou  sous-genres  de 
MM.  Adams,  ainsi  que  les  divisions  admises  par  M.  Gray  pour  le  classement  de 
la  collection  du  British  Muséum. 

M.  Gray  admet  six  familles  dans  la  grande  division  des  trochidés;  ce  sont  : 
P.4MIU.K  nOTELLADÀK. 

i;KNtlKS. 

Rotclla.  Ex.  : R.  lineolalo. 

Photinn.  K\,  ; P.  tæniata. 

Isanda.  K\.  : J.  coronnta. 

Camitia.  Ex.  : C.  pulcberrima. 

Clirysostoiiia.  Ex.  : C.  paradoium. 

f.vmim.iî  rnimxiDAE. 

Sarmalicus.  Ex.  : S.  sarmaticus. 

Turbo.  Ex.  : T.  marmoratus. 

Marmorostoma.  Ex.  : M.  undulata. 

Amyxa.  Ex,  : A.  iiiger. 

Modclia.  Ex.  : M.  granosa. 


t;  XX  RIS. 

Callopoma.  Ex.  i C.  saxosa. 
Ninella.  Ex.  : \.  lamcllosa. 
(«ollonia.  Ex.  : C.  striata, 
rvanilla.  Ex.  : T.  liiiibriuta. 
Calcar.  Ex.  : C.  stellaris. 
Poinaulux.  Ex.  : P.  umlosus. 
Guilfordia.  Ex.  : G.  triumphaiH. 
Pachypoma.  Ex.  ; P.  ccrlala. 
Lithopoina.  Ex.  : L.  luber. 
linperator.  Ex.  : 1.  Solaris. 
Cookia.  Ex.  : C.  nobilis. 

Bolma.  Ex.  : B.  rugosa. 
Eutropia.  Ex.  : E.  oustrulis. 
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F.1UILI.K  UOTI  WAE. 

liEXRKS. 

Liotia.  Fx.  : I..  graiiulosa. 

Lippiittes.  K\.  : G.  canccllala. 
Adeorbis.  Kx.  : A.  subcannatus. 

Famille  TROCHIDAE. 
Pyramis.  Ex.  : P.  o}>cliscus. 
Cardinalia.  Ex.  : C.  elula. 

Trochiis.  Ex.  t T.  niloticus. 
nochia.  Kx.  : K.  acutangulu. 

Pnwia.  Ex.  : P.  cle<^anlula. 

Antbora.  Ex.  : .A.  tuberculata. 
Polydüiibi.  Ex.  : P.  sanduichciisc. 
Clanciilus.  Ex.  : C.  pharaoiiis. 
/izipbiiius.  Ex.  : Z.  conulu». 
Thalotia.  Ex.  : T.  conica. 

Oxyslelc.  Kx.  : O.  mcnila. 
Trochiscus.  Ex.  : T.  Xorrissii. 
(îihbula.  Ex.  : (j.  marins. 

Margarita.  Ex.  : M.  licliciiia. 
Tegula.  Ex.  : T.  pcilis  scrpcntls. 
Chlorostunia.  Ex.  : C.  atriim. 
Oiiipbalius.  Ex.  : 0.  (piadricostatus. 


GRVRBS. 

Mouilla.  Ex.  : M.  callifora. 

Philippia.  Kx.  : P.  Iiiloa. 

Monudcmla.  Ex.  : .M.  tæniata. 
Tiircica.  Kx.  : T.  inoiiilifera. 

I<abio.  Kx.  : L.  striolatiis. 

Eivona.  E\.  : E.  pieu. 

Aiigarus.  Ex.  : .A.  melanncantluii<. 
Vitrinolla.  Ex.  . V.  vakaloidos. 
Viilialella.  E\.  : V.  grouiilarnHca. 
(lanlliaridtis.  Ex.  : E.  iris. 

Eleiicbtis.  Ex.  : E.  irisiduDles. 
Haiikivia.  Ex.  ; B.  varian.<. 

Aradasia.  Ex.  : .A.  denigrata. 

Famillk  S TOMA  TELLIDAE, 
Stoiiiakdln.  Ex.  : S.  sulcirera. 
Stouialia.  Ex.  ; S.  rnbra. 

Microtis.  Ex.  : M.  tiibcrciilaliis. 
Güim.  Ex.  : (i.  liika. 

UrodtTipia.  Ex.  ; B.  rosca. 

Kami  m.  k S CI  S S ilîELL  IDA  E. 
Sclssurella.  Kx.  ; S.  brvigala. 


Les  (roehides  ont  une  coquille  dont  la  foniic  présente  plusieurs  types  priiici* 
paux;  elle  est  turbinée,  globuleuse,  coniipie,  pyramidale,  déprimée,  à tours  plus 
ou  moins  nombreux.  L'ouverture  est  arrondie  ou  ovule,  plus  ou  moins  large  ou 
oblique,  et  le  plus  souvent  nacrée  à l'intérieur.  L’opercule  est  en  partie  corné  ou 
calcaire,  convexe,  lisse  ou  tulierculeux  à sa  face  cxlenie;  spiral  ou  siibspirul,  et  à 
tours  plus  ou  moins  nombreux  à sa  face  interne. 


Fij|.  ilOT  T B'-BiniDâliit.  Kijj.  249S.  T.  t>flafoi*ei. 


Fijj  2i9!t  T lluvi;{ni«ri  Fig.  25(Ml  T Mxonrii. 


Nous  citerons  les  turbo  Picletiaiius,  trOrhùjmj;  T.  saxoneli,  Pte/cf;  T.  nd.i- 
fossei,  Pirtef  ; T.  Biivignieri,  Piclr/ ; T.  Boissyi,  trArrhiar ; T.  Miilleti,  (rArchiar ; 
T.  Lapurdeiisis , //'.dreZ/mr;  T.  sniciferus,  Deshayes ; et  les  Irochiis  tinyoliamis 


Digitized  by  Google 


GASTEROPODES. 


3il 


Ptrfef , T.  ToUoliamis , Pirfef;  T.  lliioli . ttArchiar;  T.  lq»i(liis . th  k'ouinck  ; 
T.  bisorratiiü,  PhiWps;'X.  inoiiiliriT,  l.aimink  ; T.  freiiiilaris,  Lafnarrk  ; T.  ajjylii- 
(inaiis,  iMmatrk ; T.  confiisus,  Dtskayes. 


h'i-l  2iOI 
T.  |.a]Hirdrn»«t 


Kig  2j01  Fig. 

T l*ir(ati«auB.  T.  RAÎuyi 


Fig  âjO.V  Fig.  2'WH». 

T,  cri'iiuUrif.  T ToJIalianof. 


Fig  2i07.  Fig.  2-HIS. 

T.  liuyotiinuL  T inoRiliriT 


Fig. 

T.  bitorralHi. 


Fig,  2-MO. 
T confuvg». 


Pis  2:.il, 
T HBOli. 


Fig  2M2. 

T .iggliilinnn^. 


Fig-  2:.i.i 
T.  yullfli. 


Fig.  2"»1  i 
T l^|iid«». 


MM.  .Adams  divisent  la  fainille  des  irodiidés  en  sept  soiis-rainilles  ou  tribus 
dont  les  caraelèrcs  dirférentiels  sont  tirés  de  la  foniie  et  de  lu  consistance  de  la 
c(M|iiille  et  de  ropcrculc,  et  de  la  présence  ou  de  Tabseiice  d'un  ombilic  ou  d'une 
callosité  ombilicale. 
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1''  Tribu.  PHAS1A\ELLIKÊS.  Puisuhilli^ae.  Knlropilujp.  H.  et  A.  Adams, 

liOS  phasianeliinés  ont  une  coquille  conique,  polie,  briHaiitc,  ornée  de  riches 
couleurs  et  non  épidermée.  Le  dernier  tour,  plus  ,qrand  que  tous  les  autres  réunis, 
est  prolonj^é  antérieurement.  L’ouverture  est  ovale.  L'opercule,  aplati,  est  ovale 
et  calruire. 

Les  espèces  fossiles  de  celle  tribu 
se  rencontrent  à plusieurs  époques, 
mais  elles  sont  •{énéralement  assex 
rares;  les  plus  anciennes  sont  de  l’é- 
poque dévonienne.  Nous  citerons  les 
P.  semistriala,  Dnhayei;  P.  melanoi- 
des,  Deshuyes ; i'W . princeps,  .Vo^m-éy. 


rig  2MÂ  Fig-  25It>.  Kîg  2517. 

I*.  i#nii»triaU  P.  ttivUnoiJn.  I*.  piiicep* 


8*  Grxhk.  PH ASl A\ KLL:\.  iMmarck,  180V.  Kntropit.  Humpkrey,  1707. 


r.oquille  ovale  ou  conique,  solide;  à spire 
souvent  élevée,  aiguè;  <i  tours  lisses,  polis  et 
ricbcmenl  colorés.  Ouverlure  entière,  ovale, 
plus  longue  que  large,  a bords  désunis  supé- 
rieurement; le  bord  droit  tranchant,  non  ré- 
lléclii.  Cülumelle  lisse,  comprimée,  atténuée 
à sa  base.  Kx.  : P.  bulimoides,  l.4imarrh  ; 
P.  variegala,  !.nmarrh ; P.  snlida,  Dnhayen; 
P.  umliilicata,  d'Orhiyny  ; P.  Dele.sserlii , 
i'.henn;  P.  decorala , Chenu;  P.  rubens,  Lo- 
mank  ; P.  ventricosa,  Quoy. 


Fig.  2518.  P.  biiiimolde* 


Digitized  by  Google 


GASTKII O l’ODKS. 


3A:i 


fis  ijifi  fLj  2:iJT,  Kij  3:i2«.  Kij  iji'.l  fij  li3«. 

I*  Itt-Unt^rlii.  I*  I*  iim(iili«'«U.  P.  raik^n*.  I'  iJ*r»r<iU 


Sous-<{ciirc.  Tmcoi.iA,  Kisso,  IH2G.  — Coquille  mince, 
à spire  cievre.  Suture  profonde.  Sommet  de  la  spire  ma- 
melonné. Ouverture  ovale.  Péritréme  et  omhilic  nuis. 

Opercule  ealenirc.  V,\.  : P.  niceciisis,  fiixxo. 

Ki^  2VH.  P.  nir«>»iicU 

V TrlbD.  T(RBl\nÉS.  TuiiiiMttE. 

Celle  tribu  se  compose  de  coqiiiilc.s  turbinées  et  dont  le  dernier  tour  est  arrondi 
et  ventru.  I/oiiverture  est  subcirculaire.  Le  bord  interne  est  assez  épais,  simple 
cl  lisse.  L'opercule  est  arrondi,  corné  à face  interne  ; calcaire,  épais  et  convexe 
à sa  face  externe. 

tK  fiK.vRR,  Tl'BBO.  lÀnné, 

Coquille  conoidc  ou  subturriculée,  à pourtour  jamais  comprimé.  Ouverture 
entière,  arrondie,  non  niodinée  par  ravaiit-dernier  tour;  à bords  désunis  dans 
leur  partie  supérieure.  Columelle  arquée,  aplatie,  sans  troncature  à sa  base. 

M.  Gray,  en  admettant,  comme  nous  l’avons  déjà  dit,  une  famille  de  turbi* 
iiidæ,  y comprend  les  pliasianelles  et  les  qeiires  sarmaticus,  turbo,  niarniorostomu, 
amyxa,  modelia,  callopoma,  niiiella,  collonia,  uvanilla,  calcar,  pomaulax,  (iuild- 
fordia,  pachypoma,  lithopoma,  imperator,  Cookia,  et  bolma.  Kn  conservant  à peu 
près  les  mêmes  dénominations  génériques.  MM.  H.  et  A.  Adams  subdivisent  la 
famille  en  deux  sous-famillcs  ou  tribus  : turbininæ  cl  astraliinæ,  et  les  (tenres,  que 
nous  conserverons  à litre  de  sous-^enres,  sont  ainsi  limités  : 
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SoiiS'gciirr.  Tihko.  ~ Coquille  tiirliinée,  non  ombiliquée , épiderniéc;  à 
$|)irc  assez  élevée;  à (oui'S  iioduleux  ou  épineux. 
Ouverture  subeireulairc,  aussi  lou^ue  que  lar'(e.  Bord 
iiileriie  aplati,  avaiieé  aiilérieiircmenl.  Bord  evlcrnc 
mime,  simple.  Opercule  aplati,  spiral  à sa  face  in- 
lcruc;  convexe,  lisse  ou  •jramilcux  à sa  face  externe. 
Kx.  : T.  marmoratus,  Linné;  T.  iinperialis,  (imelin; 
T.  cornulus,  C.hemnitz;  T.  pelholaliis,  Linné ;'ï.  sma- 
ra^qdus,  Martyn, 


Fig.  3^32.  T-  sttianigriuâ. 


Fig.  T impariaiit. 


Fig  2.'».Vi.  T cornulua 


Fig  S.V3S  T prtbolatii* 


Fig  T.  maroKiratuii 


Soiis-^enrc.  Sknkcti'S,  llumplirey,  I7î)7.  — Coquille  lurbinée,  solide;  Taxe 
,qénéraleineiit  perforé.  Spire  assez  élevée.  Tours  {]aniis  de  côtes  Iransvei-ses  ‘gra- 
nuleuses, squamnieii.ses  ou  épiiieii.ses.  Ouverture  ovale,  avancée  nnlérii'iiremcnt. 
Coluntcllc  étroite,  arrondie,  circonscrite  par  ronibilic  et  prolongée  en  avant,  ou 
elle  forme  un  lobe  canaliculé.  Opercule  aplati  et  spiral  à sa  face  intcnic;  convexe 
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el  yranulcui  i sa  lare  nicme.  Ex.  : T.  argyrostomus,  Linné;  T.  railiatus,  Oniflin; 
T.  margarilaccus,  Linné;  T.  Spcnglerianus , Chemnil;  ;T.  Lajonkairii,  Dtthaytt. 


t'ig.  Î537.  T.  argyrottAiniH  liig  S5:i8  T Ujanhairh. 


rig.  2530.  T.  r«li«lita 


l'ig.  2StO.  T.  Speoglmanni.  Pig  2541.  T margarilarvai 


Sous-jjenre.  S.^bvatic.is,  Gray,  I8i0.  — Coquille  (urbinée,  imporforée, 
no<luleuse,  à spire  déprimée.  Ouvcrlurc  évasée,  arrondie.  Bord  interne  aplati, 
concave,  présentant  une  lèvre  courbe.  Bord  externe  teinté  de  noir  é sa  lèvre 
interne.  Opercule  aplati  et  spiral  h sa  face  interne  el  couvert  de  notnbreuv  tuber- 
cules à sa  face  externe.  Ex.  : T.  sarmaticus,  Linné;  T.  nataleiisis,  Krauss. 


Pig.  2542  T unaalinia. 
roMR  PRSUIKR 
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Soiis-^enre.  Maruokostoua  , Suainson  , 
IKiO.  Li\ki.i..4.  Itollen,  — Coqiiillo 

hirbinée,  assez  épaisse,  solide,  oinhiliqiiéc  ; à 
spire  jdiis  ou  iiiohis  déprii^ée.  Ouverture  cir- 
nildire.  Ilord  iiilenie  aplati  et  prolongé  en 
avant.  Opercule  à spire  subrentrale,  ronvexe 
au  centre  de  sa  face  externe,  et  aplati  circu> 
laireinent  sur  les  bords.  Kx.  : T.  crenifera, 
hiener ; T.  luytibris,  lieeve ; T.  undulatus, 
Clteinnilz;  T.  por|d)yriles,  Mmijfn. 


ri)|  3'iil  r rrvnifrr*. 


Kifl  T cidari* 


Kig  T porphjritat 


Fig  2ô(S  T.  trrtirolnr 


Fig  T undHUtui 


Fig.  iâ&O  T lugubria 


Sous«qenre.  Muuki.m,  Gray,  1850.  — Coquille  turbinée,  miiire,  granuleuse. 
Spire  plutôt  élevée.  Ouverture  subcirciilaire.  Bord  interne  concave,  légèrement 
calleux.  Opercule  convexe  et  granuleux  dans  une  partie  de  sa  face  externe,  cl 
présentant  à son  bord  une  carène  semi-circulaire.  Kx.  : T.  nibiciindiis, 
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SouS'^enre.  Prisogaster,  Morch,  1850. 
— Coquille  Rolido,  épain^c,  turbinée,  non 
ombiliqiu'c;  à spire  nssex  élevée.  Tours  striés 
transversalement.  Ouverture  subarrondie.  Bord 
columellaire  cretisé  par  un  sillon.  Bord  externe 
bordé  de  noir  et  subcrénelc  intérieurement. 
Opemilc  ovale,  convexe,  siibqranuleux  et  pré- 
sentant un  sillon  étroit  sur  une  partie  du  bord. 
Ex.  ; T.  niger,  6Voy. 


ht{|.  iôâ.l.  T.  ttijirr. 


Sous-gcitre.  Cxi-LorouA,  Gray,  1850.  — Coquille  Uirbince,  épaisse,  non 
ombiliquée;  à spire  élevée;  à tours  lisses,  iioduleux  ou  squaiiinieux.  Ouverture 
arrondie,  évasée.  Bord  interne  assez  large,  aplati,  concave,  prolongé  en  avant  et 
creusé  d'un  sillon.  Opercule  présentant  une  large  côte  spirale  centrale  et  trois  ou 
quatre  cotes  plus  petites  marginales.  Ex.  : T.  fluctuatus,  Gray;  T.  saxosus,  W'ood; 
T.  tcssellatiis,  kinter. 


Sous-geiire.  \i\Ei.i..A,  Gray,  1850.  — Coquille  turbiiiée,  déprimée,  rugueuse, 
ombiliquée.  Ouverture  circulaire.  Bord  interne  large,  concave;  présentant,  près 
de  la  columellc,  une  excavation  longitudinale  nacrée.  Opercule  avec  deux  côtes 
parallèles,  spirales  à la  face  externe.  Ex.  : T.  torquatus,  lUere ; T.  slumineus, 
Martijn . 


Ki)|  25Ô7.  T.  torqiiUiif 


Fig  2358.  T.  tltniava*. 


I ig.  3559  T.  Uoclloiua. 
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Süus-,3cnre.  Colloma,  (iray,  1852.  — Coquille  petite,  turbinéc,  assez  épaisse, 
non  omliiliqiièc,  transversalement  striée  nii  lisse.  Ouverture 
suliarrundic,  anguleuse  eu  arrière.  Bord  interne  assez  large  et 
calleux.  Opercule  circulaire,  spiral,  à tour  rapidement  croissant 
Fiii.  2jco  à la  face  interne;  convexe  et  présentant  une  fossette  centrale 
T.  ig«rgin*iiÉi  ^ externe.  Kx.  ; T.  marginatus,  Xitfiall. 


Tribu.  ASTRUIUÊS.  Astruiiiui. 

Les  astral  iincs  ont  une  coquille  assez  déprimée,  trochifornic,  aplatie  ou  concave 
en  dessous;  à tours  plus  ou  moins  nombreux,  lamellcux,  rugueux  ou  épineux,  le 
dernier  très>aiiguleux , garni,  dans  tout  son  pourtour,  de  dents  lamellcuscs  ou 
épineuses  saillantes. 


10'  Gft\RR.  ASTHALIUMI.  Link,  t807.  linpcralor.  M<m^ori,  I8t0. 
Tubicaniliiis.  5traiuJon,  1840.  Trochus,  Lamnrck . 1812. 

Caiilhnrhiii.  Swainson , 1840. 


Coquille  trochiforme,  conique,  déprimée,  ombiliquée;  à tours  rugueux, 
lamellcux  ou  épineux , le  dernier  anguleux  et 
garni,  dans  tout  son  pourtour,  d'écailles  re- 
pliées et  formant  des  épines.  Ouverture  sub- 
quadrniigulaire , subtronquée  en  avant.  Oper- 
cule ovule,  aplati,  préseiitaiil  un  tubercule 
siibceiilral  et  une  céte  spirale,  siibmarginalc. 
Kx.  : T.  longispina,  Unmrck ; T.  costulatiis, 
lAimarck. 


2jCl.  A.  rtutaUliim 


Ftg.  A.  lon;{iipina. 


Sous-genre.  Cai.car,  Monlfort,  1810.  Stki.u,  Klein.  1753.  Cvn.ocAvniA, 
Swainson,  18i0.  Trochis,  partim,  L'imarck,  1812.  — Coquille  trochiforme, 
non  ombiliquée;  à spire  assez  élevée.  Tours  garnis  d'appendices  ou  de  lamelles 
repliées  sous  forme  d'épines,  le  dernier  anguleux.  Ouverture  subcirculairc.  Bord 
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coliiniellairc  aplati,  concave.  Bord  cxicrnc  anguleux.  Opercule  épais,  ovale, 
spiral,  à tours  rapidement  croissants  a su  face  iii> 
terne;  convexe , subspiral  et  comme  ombiliqué  à sa 
face  externe.  K\.  : T.  Stella,  Lamarck ; T.  rotula- 
rius,  Lamarck  ; T.  asperalus,  lAimarck  ; T.  stelluris, 

OmcllH.  I?jg  J5üi.  T.  roluUriat. 


Kig  iât>5.  T aipcnliK. 


Ki>)  T ilrlla 


Kij(.  23C7.  T.  tlallarii 


lO  Grnrk.  GUIhFOHDIA  Graÿ,  Î850. 


(Coquille  (rocliifoniie,  déprimée,  subombiliquéo  et  calleuse  autour  de  la  fossette 
ombilicale.  Tours  régiiHérement  granuleux  et  nacrés,  le  dernier  anguleux  et  garni 
à son  pourtour  de  longues  épines  tubuleuses  rayonnantes.  Ouverture  trapéxifunne. 
Bord  interne  trancliant,  sinueux.  Bord  externe  assez  mince  et  irrégulier.  0|]ercule 
aplati,  subuvale,  pré.senlanl  une  ligne  marginale  déprimée.  Kx.  : (■.  triumphans, 
Philippi. 


12'  (jRNRB.  i'l'AXILLA.  Gray,  1850.  Fonné  aux  dépens  des  (roqur.'i. 

Coquille  trochiforme,  conique,  non  ombiliquée,  mais  concave  à la  base;  à spire 
assez  élevée.  Tours  aplatis,  frangés.  Ouverture  subquadrangulairc.  Bord  interne 
arqué,  assez  aigu  et  subtronque  en  avant.  Bord  externe  anguleux.  Opercule  aplati, 
présentant  deux  côtes  convexes,  riiiférieiirc  droite  et  presque  parallèle  au  bord, 
la  supérieure  arquée  et  subceiitrale.  Kx.  : T.  fimbriatus,  I,amnrck ;1.  brevispina, 
Lamarck. 
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I•}''  IÎK\HK.  l*  AC  H i PO  M A Cray,  Former  nii\  lirh  lroi{uos. 

Coquille  IriH-hilorme , conique,  non  ombiliquée,  concave  à la  base;  à spire 
élevée.  Tours  opialis,  couverts  d'écailles  spiiiuleuses;  le  dernier  anguleux.  Ouver» 
turc  subrireiilairc.  Kord  rolumellaire , calleux  et  subtronqué  en  avant.  Opercule 
ovale,  subqundruiigiilaire;  convexe  à sa  face  externe.  Kx.  : T.  cœloliis,  Chemnitz; 
T.  iiiermis,  (înn‘Un;'V.  iiiibricatus , Gmelin. 


Fi{j,  ÎX”  I T ccHalat 


Via 


T.  inrratii 


Ki:|.  T.  imliriraliii. 


Sous-genre.  Lithoi'oma,  Cray,  1850.  — Coquille  lurbinée,  non  ombiliquée; 
à spire  assez  élevée  ; à tours  iiuduleux.  Ouverliire  siilHiirculaire.  Hurd  interne  con- 
cave, subironqué  eu  avant  cl  creusé,  à sa  suHace,  d'une  gouttière  longitudinale. 
Opercule  ovale , épais,  granuleux  sa  face  externe  et  aplati  sur  scs  bords.  Kx.  : 
T.  iiibrr,  Liiiiu'. 
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SouS'^cnrc.  PoMAmx , Graj , I850. — Coquille 
trorliiforme,  non  ombiliquée,  calleuse  à la  ré*(ioti 
otnbilicalé.  Spire  assez  élevée.  Tours  iioduleuv  ou 
granuleux.  Boni  iiilerne  arrondi,  arqué  et  sublronqiié 
en  avant.  Opercule  aplati , présentant  trois  cotes 
rayoïiiianles  .i  sa  face  externe.  Kx.  : T.  iindosiis, 
ir«w/. 

Sous-genre.  Cookh,  Lcssoii,  IHil2.  Trw- 
ovTHts,  Suaiiison,  18i0.  — Coquille  tur- 
binée,  non  ombiliquée.  Spire  assez  élevée. 

Tours  rugueux,  tioduleux  ou  squanmieux. 

Bord  coluinellaire  creusé,  sur  sa  surface,  d'une 
goullicre  ombilicale  bordée  par  une  callosité 
spirale.  Opercule  ovale,  aplati,  lisse,  présen- 
tant une  large  côte  subspiralc  et  siibmnrginale. 

Kx.  ; C.  f.ookii,  Cfiemnîfz. 

Sons-genre.  Koi.ua,  Hisso,  I82<i.  — Coquille  turbiiiée,  siibeoniqiie,  inodé- 
réincnt  élevée,  non  ombiliquée;  à tours  rugueux  ; à suture  assez  large.  Ouverture 
arrondie.  Bord  iuleriie  large,  aplati,  concave,  calleux.  Opercule  suborbiciilairc, 
convexe,  présentant  une  large  côte  spirale  à sa  face  externe.  Kx.  ; T.  rugosus, 
Linné;  T.  gibberosus,  (inieh'n. 


Pi^  2âS'2  T.  ntgoéMi  Pijf.  2.V8A  T ^ibh^rnuoa 

h'  Tribu.  LIOTII^RS.  lummr. 

Coquille  discoïde  ou  légèrement  tiirbinéc,  blanche,  à côtes  longitudinales,  sil- 
lonnée transversalement  ou  eaiiccllée.  Ouverture  orbiculairc,  plus  ou  moins  nacrée 
intérieurement.  Opercule  mince,  corné  à sa  foce  interne,  calcaire  ii  sa  face  externe. 

14*  Gbxbk.  I.IOTIA.  Graÿ,  IHVÎ. 

Coquille  turbinéc,  globuleuse  ou  discoïde,  variqueuse,  ombiliquée.  Spire  plus 
ou  moins  déprimée.  Tours  garnis  de  côtes  longitudinales  ou  caiicelU'^.  Ouverture 
arrondie,  nacrée  à riiitcrieiir.  Péristoine  épais  cl  garni  d'un  lioiirrelel  calleux. 
Kx.  : |j.  Peroiiii,  Kténrr;  L.  scalaroïdes.  f\eere  ; li.  xaricosa,  Hren'. 


Pî^  2^Sn.  T.  updoati». 
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Ki0.  iMi.  L Pprosii.  3585.  L \«rirOM.  Fiji-  3586.  L fcalaroidn.  Pig  3587  L •■strsUt 


Soii8-^rnre.  Ark\r,  H.  et  A.  Adams,  lS5i.  — Coquille  à tours  miinqiics, 
le  dernier  suhspinuleux  ou  an;;ulcux  cl  caréné.  Périlrénie  plus  ou  moins  anguleux. 
Kx.  : L.  ausiralis,  Kienfr. 

Sous-‘jciirc.  1l.^ir.4,  11.  et  A.  .Adams,  IK5i.  — Coquille  discoïde,  déprimée, 
à tours  aiqpileiix,  disjoiiil.s,  le  dernier  complélemeiil  libre.  Oiiverlurc  quudraugti' 
lairc.  Périslüinc  subai'ju.  Kx.  : 1.  evolulu,  Iteeve.  Nous  ne  connaissons  pas  celte 
espece. 


15-  Ckxrk.  CyCLOSTBKM.],  }!arryatl.  1817.  iKipbinoùlea.  Broirn , I8Î7 
làppiüios.  Gray,  1850. 

Coquille  orbiciilaire,  déprimée,  lar^iemeut  ombiliquée. 

Spire  très-courte.  Tours  arrondis,  lisses  ou  transversalement 
striés  ou  cancellés.  Ouverture  orbiculuire,  non  nacrée  à 
l'inlérieiir.  Péristoine  continu,  nij^ii.  ¥.\.  ; C.  caiieellala , Fig  2588  c fanc»iiiti. 
Marryalt. 

Sous-îtenre.  Cvmsca,  H.  et  A.  .Adams,  IHÔi.  — Coquille  liirbinée,  assez 
déprimée,  larjjcment  et  profoudéinent  ombiliquée.  Ombilic  entouré  d'une  callosité 
spirale.  Tours  oniés  de  cotes  traiisverscs  qraïuileuses.  Ouverture  arrondie.  Hord 
interne  droit.  Bord  externe  assez  épais,  subcrénelé,  se  prolünjjeanl  en  arriére  sur 
ravant-dernier  tour.  Ex.  : C.  j;raiiuluta,  A.  Adanix.  Nous  ne  connaissons  pas 
celte  espèce. 

Süus-genrc.  Skopimbia,  Bœmer,  I8i‘.i.  — Coquille  orbiculaire,  discoïde, 
développée.  Spire  concave.  Tours  arrondis  et  désunis.  Ouverture  circulaire.  Péri- 
Irénie  coiitiiui.  Ex.  : S.  spiriilu,  J.  Adam».  Nous  ne  connaissons  pas  celle  espèce. 


16«  G«xbr.  ADKOnmS.  S.  Uood.  !8«. 

Coquille  orbiculaire,  assez  déprimée,  as.scz  profondément  ombiliquée.  Tours 
peu  nombreux,  lisses  ou  striés;  le  dernier  plus  ou  moins  an'julciix.  Ouverture 
siibaiTüiidie.  Péri.stomc  interrompu.  Bord  interne  sinueux.  Bord  externe  arqué, 
simple,  aiqii.  Kx.  ; A.  siibrarinalus.  MonlayN. 


Fig.  i.iHU  Fig.  35!K)  Fig  SSill.  .4.  «abcariiiatnii 

A.  ■Irialm 
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i*  Tribu.  ROTEIUVÉS.  Roteilisu. 

I.PS  rolellincs  ont  iino  toquille  orbiciilaire  cl  plus  ou  moins  déprimée,  ou 
conif|ue  cl  à spire  assez  élevcc;  à surface  polie,  brillaule.  Le  caraclére  principal 
SC  Irouve  dans  une  callosilé  brillaule,  polie  et  plus  ou  moins  coiucxe  qui  couvre 
lu  région  ombilicale.  L'opercule  esl  corné,  mince  cl  spiral. 


3Îmj8  3^00  3(mI3 


1“«  fiHxuB.  HOTKI.LA.  Ixtmarck,  1822.  rmboniiim.  Link,  1807. 

Coquille  oibicniaire,  dêpriiiiée,  non  ombiliquée,  polie,  luisanlc,  sans  épiderme  ; 
à spire  Irès-bnsse,  snbconoule;  ù face  inférieure  convexe  et  calleuse.  Onicrliire 
demi-nmde.  bord  interne  simple.  Hord  externe  simple,  aigu.  Kx.  : R.  lineoluta, 
iMimnrk  (vesliara,  I.inné)\  \\.  immilifera,  Lumarck ; U.  suluralis,  I^amarck ; 
\\.  gigantea,  /.esson ; B.  zelamiica,  Chemt. 


Fig  250»  Fig.  2G05.  Fig  2005.  Fig  2G0T  Fig.  250S 

il.  «pUnilira.  R nionilifcra. 


Fig  2509.  Fig  2610.  Fig.  2511  Fig.  2511  Fig  2513. 

R iBturalis.  il.  gigaalpa.  R liupolata.  R.  gaainpiKP 


Sous-genre.  Ktimi.i.^,  H.  cl  A.  .'^dams,  IK5i.  — Coquille  orbiciilaire, 
déprimée;  à tours  convexes,  lisses  ou  transvei^salement  striés,  le  dernier  arrondi. 
Ombilic  couvert  par  une  callosité.  Bord  coluniellairc  terminé  antérieurement  par 
une  callosité.  Kx.  : B.  giiamensc,  Quoy  et  (iaimard. 

TOUR  rSRUIRR.  44 
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18®  (tE\'SR.  P ITO\  ELLLS.  Xfonifort,  1810.  Ptyrhomplialus.  Agassh,  1838. 


Coquille  orbiciilaire  ou  conique,  à 


Fig  2(U4.  Fîg.  3ÜI5. 

i*.  mbiwiann*.  I*.  ronkat 


spire  souvent  élevée.  Tours  jjénéraleincnt 
arrondis.  Hase  pourvue  d’une  forte  callo- 
sité incolore,  très-polie.  Ouverture  sub- 
arrondie. Bords  minces,  traiicbanls.  Ce 
qenre  ne  comprend  que  des  espèces  fos- 
siles. De  celles  que  nous  citons,  la  pre- 
mière est  de  l’époque  crétacée,  la  seconde 
est  du  lias.  Kx.  : P.  arcbiacianiis,  d’Or- 
higiiy;  P.  conicus,  d’Orfmjny. 


19®  (ÎRXR8.  ISAXDA.  IL  et  A.  Adams,  18r»V.  Kudora.  H.  et  A.  Adams,  185V. 

Coquille  polie,  brillante,  orbiculairc,  subconoïde.  Tours  arrondis.  Ouverture 
subquadrnii'pilaire.  Bord  interne  droit,  fonnant  un  anjjle  anté- 
rieur à sa  réunion  avec  le  bord  externe.  Ombilic  ouvert,  pro- 
fond et  crénelé  sur  ses  bords.  Opercule  orbiculairc,  à tours 
nombreux.  K\.  : I.  coronata,  .-1»  Adams. 


% 

Fig  2G1G. 

I.  t-Ar«iiiiU. 


ny  Ckkrk.  CAMITIA.  (iray.  I8V7 

(jOqtiille  déprimée,  polie,  non  ombiliquée.  Tours  arrondis. 
Columelle  tordue  en  spirale  en  avant.  Kx.  : C.  pulcherriina, 
Gray, 

îl*  Gbxrs.  C U HyS()STO.\I a.  Suainson,  t8V0.  Livona,  pariîm. 
Gray,  1857.  Formé  aux  dcpeitit  de»  iurbos. 

Coquille  «globuleuse,  turbinéc,  solide,  polie,  ombiliquée. 
Ombilic  couvert  par  une  forte  callosité.  Tours  peu  nombreux , 
arrondis.  Columelle  calleuse.  Kx.  : C.  iiicobarica.  Gmelin. 


Fi,  2(117. 

(1  {tulrherrima. 


Fig.  2(il8. 
C niniGarir* 


22®  (tRXRB.  CHOSSOSTO.U.i.  Mot'ris  et  Lyrdt,  185V. 


Coquille  épaisse,  turbinée,  lisse, 

Fig.  3619.  Fig.  2630 

U Il  Prallii 


subdéprimée,  non  ombiliquée.  Tours  peu 
nombreux,  peu  convexes.  Sommet  obtus. 
Ouverture  subarrondie  entière.  Coluiiicllc 
formant  une  dent  obtuse.  Bord  exten^e 
lisse.  Kx.  ; C.  Pratlii,  Morris  et  Lyrett ; 
C.  discoïdeiim,  Morris  et  l.yrelt. 


6*  Tribu.  TltOUIIl\ÉS.  Trochiiu»:. 

Celte  tribu  se  compose  de  coquilles  turbinées,  parfois  déprimées,  plus  souvent 
colloïdes  ou  pyramidales,  et  à dernier  tour  an«]uleux  vers  la  base,  qui  est  aplatie 
ou  concave.  L’ouverture  est  arrondie  ou  Iraiisversc  cl  plus  ou  moins  oblique. 
L'opercule  corné,  orbiculairc.  mullispiré  cl  a nucléus  central. 
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Î3-  GR.\iMe.  DKLPHIXVLA.  Umarck,  IH(W.  Aii;itrio.  Hoften . 17U8 

Coqiiitli;  siihHiscoido  ou  roiiiqm\  lap,;omcnl  ninhiliquôo,  solulo  ; à tours  de  spire 
rudes,  aiiqiileut,  garnis  d'épines,  souvent  désunis.  Ouverture  eiilière,  ronde,  quel- 
quefois triqonc;  à bords  réunis,  le  plus  souvent  frangés  nu  munis  d'un  bourrelet. 
Kx.  : I).  laeiniata,  /jomarck;  D.  dislorla,  Linné  ; I).  lava,  Say;  I).  spiurrula, 
Kiener;  I).  tiirbinopsis,  Lamarck  ; D.  tyria,  /terre;  D.  adaumntina,  Durlo*.  l«es 
espèces  fossiles  ont  conitneneé  à paraître  à l'époque  trinsique;  elles  sc  montrent  à 
peine  aux  é|H>ques  jurassique  et  erétarée;  mais  c'est  à l'époque  tertiaire  qu'elles 
attei'jncnt  leur  iiiavimiiin  de  développement.  Nous  citerons  les  D.  culcar,  Lamarck; 
D.  Rcgleyana,  Ihshayen;  I).  lima,  Lamarck;  I).  coiiica,  Lamarck;  D.  retlcxila- 
brum,  (tOrhigny;  I).  U’ariiii,  Defrancc ; !>.  Dupiniaiia,  d’Orbiyny. 


Kig 

U.  calcar. 


Fig  3GÜ.  Kig  itiil. 

U irfleiilabrura.  D ronira. 


Fig  2r>;V0  D.  ipka'niU. 


Fig.  2üJ2.  D.  (urbiaopai* 
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3<i.(ü.  M npl4ntrinttta. 


Kig  l>.  «<UnualÎB«. 


ÎV  <iB\NR.  LU'OXA.  Gray,  I8iî.  Fomiô 
aux  (lôpni-H  dos  liirbos. 

(îoqiiille  suh‘[lobtil<Mi9e«  conoïik*,  solidi', 
lisse,  ombiliquée.  Ombilic  profond  et  préseii- 
lant,  n IVuIrée,  une  assez  forte  rallosilé.  Ouver- 
ture arrondie,  un  peu  oblique.  Bord  evlenie 
.simple,  mince,  aiqu.  0{>ercule  corné,  circu- 
laire, multispirc.  Kx.  : T.  pica,  Linné. 


Fig  2ü3H.  T.  pira 


2.V  (jkxrk.  THOCHVS.  l.inuf,  !7ô8. 


(îoqiiille  conique,  à spire  élevée,  quelquefois  surbaissée;  ù pourtour  plus  ou 
moins  an'pileux,  souvent  mince  et  Irnncbaut. 

Ouverture  déprimée  transversalement,  à bords 
désunis  dans  leur  partie  sup<'rieiire.  Oolumelle 
arquée,  plus  nu  moins  saillante  a sa  base. 

Opercule? 

MM.  .'^dams,  inodiliant  complètement,  par  de 
nombreuses  divisions,  leqenre  trochiisde  Linné, 
donnent  les  caractères  suivants  è la  division 
qu’ils  conservent  sous  le  nom  deqeiirc  trochus  ; 

Coquille  conique,  présentant  un  faux  ombilic  ; 

, . , « I II  -aaa  T niloUcBs 

dernier  tour  aiqptieux.  («olumelle  tordue  en 
spirale  à sa  partie  supérieure  et  formant  un 
canal;  simple,  droite  et  terminée  eu  pointe 
saillante.  Kx.  : T.  nilnticiis,  Linné. 


26''  (ÎBXRK.  CAllDIXAU.].  Gray.  IKV7. 
Forme  aux  dopons  des  (roques. 

Coquille  conique,  non  ombiliquée;  dernier 
tour  anqulcux.  Columelle  simple  supérieure- 
ment, un  peu  tordue  et  terminée  en  pointe. 
Ex.  :T.  vir<]atus,  Gmelin. 


Fig  2l)i0  T tirg-luâ. 


/ 
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Ï7*  Cg\RB  pyilAMlDKA.  Suainson,  !8^^0.  Trtfus.  Monf/ott,  1810. 
nus  dépens  des  Irnqnrs. 


Coquille  conique,  non  ombi- 
liquée. Tours  noinb  eux,  lisses 
ou  luberculcux  , le  dernier  an- 
guleux. Ouvcrlurc  plus  large 
que  longue.  Columelle  courte, 
tordue  en  spirale  et  leriiiiiiie 
eu  poinle.  Kx.  : T.  triserialis, 

i nW'frcfi . Fig  2t»n.  T (ahif«r«s  Fig  2042.  T. 

■% 

ÎS'  Cevrk.  P0LV00\T.\.  Schumachtr,  18J7. 


Cmpiille  colloïde,  non  ombiliquée.  Tours  presquedoujours  gramireiix,  le  dernier 
iiiigiileiix.  Ouverture  siibrhoniboulale.  Columelle  tor(^ue  eti^sjiirale,  if^rmaiil  un  faux 
onibilie  en  forme  d entonnoir,  et  terminée  en  avant  par  une* sorte  de  boïifrelcl  multi- 
deiité.  Ex.  ••  T.  flaniiiudalus,  Jjn^iarrk . lineatiis,  l,aiitarck;’ï.  Klaculatus,  Linné. 


Fig.  20  i l.  T.  Ûiininulslui.  Fig  2*i44  T.  rnttcalaim  Fig  204.i  T.  UnMtci. 


Sous-genre.  C-vrimokv,  Suainson,  IKiO.  Infix- 
mBU.ivi,  Montforl,  1810.  — Coquille  conique,  dé- 
primée. Tours  simples,  aplatis;  le  dernier  anguleux, 
circonscrivant  la  base,  qui  est  cmienve.  Columelle 
sans  dents  ou  à dents  obsolètes.  Ex.  : T.  coneaviis, 

Linné. 

2D-  Ckxhe.  C/..l.VC(7,t'.y.  Mont/orr.  1810. 

Coquille  eonoïde  ou  tiirbinée,  non  ombiliquée.  Tours  presque  toujours  granu- 
leux. Ouverture  étroite  et  grimaçante.  Columelle  tordue  en  spirale  a la  | arlie 
supérieure,  furinant  un  faux  ombilic  à Imrds  crénelés,  cl  terminée  par  un  bourrelet 
mtiltidenlé.  Ilord  externe  souvent  dentelé  intérieurement.  Kx.  : T.  pbaraoiiis, 
iMinnirk  ; T.  tindalii.*^,  I^nwrrk  ;T.  nodnlosu.s,  .Adamif. 


K g 2(>t6.  T ranratu* 


Fig.  201T.  T.  pliaraoni» 


Fig  2üiS  T unifalua 


Fig  2049.  T.  Bodnl«wt 


\ 
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IHK  r,nx«B.  CR.iSPEDOTUS.  Pkilippi , I8V7.  Olaiin.  Cray,  1RV7. 

(>o(|(iilk*  subconoïdc,  non  ombiliquée.  Tours  romexos,  cnncellés.  Columeik 
tordue,  ronnant  un  faux  ombilic  et  présentant  une  forte  dent 
rétrécissant  ruiivcriure.  Kord  externe  sillonné  intérieurement 
et  ^arni  d'un  bourrelet  extérieurement.  Ex.  : C.  olavianus, 

Ki^  2650.  C.  olatisBiis  (tütlfFOittC . 


3I«  Grxrr.  ^^0\0D0\TÀ.  Iximarck,  1799. 

Coquille  ovale  ou  conoïde,  non  ombiliquée.  Ouverture  entière,  arrondie  ; à 
bords  désunis  suptTieiireinent.  Coliirnelle  arquée,  tronquée  à sa  base,  et  terminée 
par  une  dent  dont  la  saillie  forme  une  sorte  de  canal.  Tours  granuleux  ou  à stries 
transversales.  Bord  externe  à lèvre  inlorne  comme  formée  de  plusieurs  couches,  la 
médiane  nacrée,  rinlcrnc  élevée  et  crénelée.  Kx.  : M.  labio,  Lamarch;  M.  cana- 
lifera,  Lamarck;  M.  articiilata,  lAitmnrk. 


Kig.  26.XI.  ri.<(  iii.Vi.  rig  265J.  Pig  âb.M  Fig.  2tij.V 

U.  canalifeni.  XI.  labto.  XI  lubarrulaU  XI.  aualralia.  XL  artirolata. 


32*  riR.XRR.  KVililKt.VS.  Vhilippi , 1847.  i^nidARia.  Grmj,  1847. 

Fonné  riix  dépens  des  niooodnnlcs. 

Coquille  conoïde,  turbhiéc,  souvent  ombiliquée;  à tours  arrondis,  garnis  de 
rôles  transverses  rugueuses  ou  granuleuses, 
(^olumelle  aigiiiS  dentée  a la  partie  antérieure. 
Ouverture  arrondie.  Bord  externe  épais  et  cré- 
nelé intérieurement.  Opercule  subarrondi,  à 
tours  peu  nombreux  et  rapidenieiit  crois.sanls 
K\.  : E.  canaliculatus,  ; E.  deiiigratus, 

Chemniiz. 

Sous-genre.  I*kbhixix,  H.  et  Adams,  1855.  — t'^oquillc  Irochifonne,  à 
tours  aplatis,  cancellés.  Ouverture  quadrangulnire.  Cniunielle  pre.sqite  droite, 
présentant  quelques  tubercub'S  ù la  partie  postérieure.  Bord  externe  siibcrénclé 
intérieurement.  Ex.  : P.  angulifera,  At/ams.  \oiis  ne  connaissons  pas  cette  espèce. 


33*  (>R\RR.  DILOJitA.  Philippi , 1845. 

Coquille  conoïde,  lisse,  non  ombiliquée.  Tours  peu  nom- 
breux, convexes.  Ouverture  subarroudio.  Bord  rolumellaire 
prolongé  en  avant  et  étendu  sur  la  surface  ombilicale.  Ex.  : 
D.  nigerrima,  Chfmnilz. 


Fi]|.  2658  D.  nigerrima 
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3^*  Grvkb.  THALOTiJ{.  Gray,  1848.  Formé  aux  dcpciu  des  troques. 
Coquille  ovale,  turriculée,  assez  épaisse,  non  ombiliquée.  Tours  aplatis,  striés 
transversalement  ou  <jranulcux.  Ouverture  suharrondic.  Coliinielle  subtronquée  en 
avant  et  tuberculeuse.  Bord  externe  assez  épais  et  crénelé  intérieurement.  Fx.  : 
T.  Lehinaniii,  Menke;  T.  conica,  (hyty. 


Fig.  26S9.  T.  LeboMBiii.  Fig.  3GfiO.  T.  cooicu*  Fig.  2C>GI.  T.  scrpcnlioai 

35^^  Gesbk.  ZlZyPHÏSl'S.  Gray,  1840.  CalUosloma.  Su'ainson,  1840. 
Coquille  trocliiformc , conique,  rarement  ombiliquée;  la  région  ombilicale 
couverte  par  une  callosité.  Dernier  tour  anguleux.  Ouverture  quadrangulairc. 
Columcllc  simple,  terminée  souvent  par  une  dent.  Kx.  : T.  zizyphinus,  Linné; 
T.  annulatus,  Martyn;  T.  ornutus,  ÏMinarck;  T.  javaniens,  lAunarck ; T.  juju- 
binus,  Linné;  T.  rnmilus,  Linné. 


Fig  T jujubinai  Fig.  T.  ftjtnalâlua  Fig.  2007  T.  n»n»l*« 


UO*  Gsxrb.  TVHClCA.  //.  d ,1.  Adams,  18'»4. 


Coquille  conoîdc,  mince,  subdiaphane,  non  ombiliquée. 
Tours  garnis  de  côles  granuleuses,  Iransvcrses;  le  dernier 
arrondi.  Colnmclle  épaisse,  tordue  en  spirale  postérieure- 
ment, terminée  en  avant  en  pointe  obtuse,  et  présentant  à 
son  bord  interno  une  ou  deux  dents.  Ex.  : T.  monilifera, 
Adams. 


Fîg.  2G6B  T ffionilirrra 
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.17"  Gkv«r.  CAXTH.iniS.  firussac.  l«il. 

Coquille  iiiiiiee,  n spire  .nssez  élevée,  uou  oiiibiliiiiiée. 
Tours  li.sscs,  striés  en  linvees  ou  ruqueuv.  Ouverlure  sub- 
Iri.iujlubiire , ornée  à rinlérieur  d'une  eourbe  de  nricrc  irides- 
cenle.  Coluinelle  presque  droite,  simple,  subtrouquée  en  .iv.iiil. 
llord  exierne  mince,  Iraiieb.int.  Kx.  : C.  iris.  C/ieiiinilz. 


Fiji-  c if** 


38*^  Gexrb.  ELEXCHL'S.  Humphrey,  1797.  Fonnô  aux  dépens  des  lro<|iii‘s. 

Coquille  colloïde,  non  oiidiiliquée;  à spire  éleuV,  aigue.  Tours  assez  aplatis, 
lisses,  polis.  Ouverture  ovale,  subtriaiigulaire.  llord  colimicllaire  présentant  une 
dent  vers  le  milieu.  Bord  externe  épaissi  inlérieiircment.  Kx.  : T.  lineatus, 
Lamank  ; T.  Iwlluhis,  Dunker;  T.  fulmineus,  Kiener. 


2070.  K lîiinli».  Fig.  2671.  E.  Fig.  2672  E rMcn»  Fiy  26».l.  E 


39^  CR.XBR.  ÜWKlViA,  ntek.  IKWi. 

Coquille  conoïde,  élancée,  subulée,  brillante.  Spire 
élevée,  aiguiL  Tours  lisses,  aplatis,  non  épidcrinés. 
Ouverture  8ul)quadratigulaire,  assez  large,  non  nacrée 
intéricurenient.  Columelle  tordue,  tronquée  en  avant. 
Bord  externe  simple,  aigu.  Kx.  ; B.  variaiis,  Reck. 


Fig  2675 


iiriaitit. 


40-“  tiKXRi.  TROCUOCOCULK  \.  hlàn.  I7.'i3. 


Coquille  as.<ez  épaisse,  ro- 
noïde,  non  ombiliquée.  Spire 
peu  éleiée.  Tours  lisses  ou  à 
cotes  transversales.  Oiixerlnrc 
presque  rhoiiilMüdale.  (’.olii- 
iiiellc  é]iaisse  et  arrondie,  ter> 
minée  en  avant  en  un  lobernile 
deiiliforiue.  Kx.  : T.  tæuiala, 
Quoij ; T,  coiistricla,  Macleay. 
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Sous-genrc.  Tkül'm,  Kesson,  1832.  — Coquille  conique,  h spire  aiguë. 
Tours  prcsenlaul  des  côtes  Iransvcrses  granuleuses.  Coliiiucllc  tordue  en  spirale 
et  terniiiiéc  eu  avant  en  un  tulierciile  dcntirurine  large  et  obtus.  Kv.  : T.  pellis 
serpentis,  ll  'ooi/. 

Fi]|.  2070.  Oiyiltflf  merala.  l'ig.  2000.  T^nlt  pellia  wrpealîa.  Fig.  2001.  PbelînuU  Uraitla. 

(iiNBB.  OXySTKLK.  Philippi,  18^7.  Kormé  aux  dêpeoi  des  troqueK. 

Coquille  coiioï(U\  lisse,  non  ombiliquée.  Région  ombilicale  couverte  par  une 
expansion  calleuse  et  brillaiile  de  la  columelle,  qui  est  aplatie,  tranchante  et  se 
tenniiie  en  se  confondant  avec  le  bord  externe  mince.  Ex.  : T.  luerula,  Chemnitz. 

lïKRRK.  P HOTIXi' LA.  H.  ft  .h  Atiamt,  1853.  Mar;[arila,  paiiim. 

Coquille  orbiculiiire,  béliciforme,  subdépriméc,  non  ombiliquée.  Spire  assez 
ai^uë.  Tours  lisses,  polis,  ornés  de  lignes  transversales.  Région  ombilicale  couverte 
par  une  surface  calleuse.  Ouverture  large.  Bord  coluineilaire  assez  épais,  temviné 
eu  pointe  vers  le  bord  externe.  Ex.  : V.  tæniata,  Uowl. 

Grüirb.  CtILOROSTOMA.  Swahison,  1840.  Formé  aux  depena  dca  troques. 

Coquille  conoïde,  profondément  ombiliquée  on  ü région  ombilicale  couverte 
par  une  callosité.  Tours  lisses  nu 
plissés,  le  dernier  souvent  sub- 
caréné près  de  lu  base.  Ouverture 
oblique.  Bord  roliiniellaire  tordu 
en  spirale  autour  de  l'ombilic. 

Bord  externe  anguleux  à la  base 
et  présentant  queUpiefois  un  ou 
deux  tubercules.  Ex.  : T.  argyro- 
flomus,  (:/temniiz;T.  ater.  Usson . *'‘8  T-  t.  .rgrro.ioiii« 

JW  (jixRK.  OMPItALWS.  Phiiippi,  1847.  Formé  aux  dépens  des  troques. 

tàoquille  turbinée,  ombiliquée;  a spire  peu  élevée.  Tours  ornés  de  lignes  traus- 
versales  granuleuses,  le  dernier  arrondi.  Ombilic  entouré 
d'une  callosité  circulaire.  Bord  coluiucltaire  termine  en  avant 
par  une  dent  au  delà  de  laquelle  se  remarquent  souvent  plu- 
sieurs petits  tubercules.  Ex.  : T.  viridulus,  GmeUn;"ï.  cxca- 
vatus,  Lamarck. 

TOUE  PREUIRR. 


Fig.  2CSi.  T.  euataiaa 
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Sous-genrc.  An.^drma,  II.  cl  A.  Adams,  1855. — Coquille  coiioîdc,  déprimée. 
Tours  garnis  de  séries  Iransvrrscs,  do  grnnulosilés.  Ombilic  avec  un  colus  spiral 
qui  va,  grossissant,  se  confondre  avec  le  bord  externe.  Columcile  terminée  en 
avant  en  un  nu  deux  tubercules.  K\.  : T.  nelatus,  Adams,  que  nous  ne  con* 
naissons  pas. 


riK.XRR.  MOSILKA.  Sicainson,  18W.  Talopia.  (iray,  18W. 


Fig.  iÜ85  T.  CAllifcruL 


Coquille  orbiculaire,  déprimée,  largement  ombiliquée; 
à tours  transversalement  sillonnés,  le  dernier  arrondi. 
Ombilic  entouré  d'uiie  callosité  striée.  Columcile  terminée 
on  avant  en  un  ou  deux*tubcrcules.  K\.  : T.  calliferus, 
iMinarck. 


Sons-genre.  Solvriklu,  S.  Wood,  I8i2.  — Coquille  mince.  Tours  trans- 
versalenienl  et  finement  striés.  Ombilic  profond,  à Irords  crénelés,  sans  callosité 
striée.  Ex.  : T.  solaniformis,  Sou^erby,  que  nous  ne  connaissons  pas. 


46*^  tiRXRR.  GIBBVLA.  Risso,  1826.  Sterompbala.  Leach,  1817. 

Formé  aux  dépens  des  troques. 

Coquille  ronoïde,  généralement  ombiliquée.  Ombilic  cylindrique  ou  infundibii- 
liforme.  Tours  souvent  tuberculeux  à leur  partie  supérieure.  Ouverture  sub- 
rliomboidalc , à angles  arrondis.  Columelle  terminée  quelquefois  en  une  dent 
tuberculeuse.  Ex.  : T.  magus,  Linné;  T.  ciiierarius,  Unné. 


Fi^.  tfiSfi  Fig.  Î6K7.  Pig.  2«8«,  Fig  2ÜHy  Fig  2G90 

T.  cinsrarin*  T,  (.ewnai.  T.  magur  F.  vgjpltan.  F.  clrgâiii, 


Sous-genre.  Kob.skum,  H.  et  A.  Adams,  1855.  — 
Coquille  turbinec,  à spire  ns.soz  élevée.  Tours  tuberculeux 
ou  plissés,  et  présentant  uu  'sillon  médian  sur  cbaciin 
deux.  Kx.  : T.  (monodonla)  ngypliaca,  ÎAimarck  (hirbo 
dcclivis,  Cmelin). 


Fig.  2G9I.  F.  rgyplUr* 


l-i»  3002.  T-  Xorriiiii. 


47*-  Gixrr.  TROCinSeVS.  Soiterhy.  1838. 

Coquille  épaisse,  orbiculaire,  subdiscoïde,  épider- 
inée,  lisse  et  largement  ombiliquée.  Ouverture  presque 
circulaire.  Périlrèmc  non  continu.  Bord  coluinclluirc 
aplati  et  prolongé  antérieurement.  Bord  externe  assez 
mince,  aigu.  Ex.  : T.  \orrissii,  Sowerhy. 
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OesiRB.  UARdARlTA.  Uach,  1819. 

Coquille  iiîiiu’c,  touoïdc,  j^lolmleusc»  onibilU|uée.  Tours  arrondis,  lisses  ou 
Iransversaleinent  striés.  Ouverture  presque  circulaire,  à bords  disjoints.  Ilord 
externe  simple,  ai;jii,  Kx.  ; M.  acuniinata,  Soiverltÿ;  M.  umbilicalis,  Rroi/enj); 
M.  lieliciiiu,  t'abricius;  M.  striata,  l^arh. 


Big.  i093.  Fig  Fig.  Pig. 

M.  beticin*.  U uinlsilûftJA  U.  »lrial&.  M.  âcuiBioaU- 


49*’  (jRMiK.  l'ITRIXKléi^A.  C.  R.  Adams,  1850. 

Coquille  petite,  vitreuse,  turbinirorme, 
lar>  p*ment  onibi  liquée  ou  avec  la  réqiou  oui- 
bitieale  pnifondéinent  dentelée.  Ouverture 
lar<|e,  suharrondie.  K\.  : V.  semistriata, 
ttürbùjny;  V.  aiioinala,  d'Orhirjny. 


Pig.  2097.  Fig  2098. 

V.  temîiiriaU.  V.  aooniala. 


V Tribu.  STOMATEUI\fS.  Stoiitellivu. 

Cette  tribu  comprend  les  coquilles  paurispirées,  aiirifonnes,  et  dont  le  demier 
tour,  trés-développé,  élap,]it  beaucoup  l’ouverture,  qui  est  toujours  nacrée  inté- 
rieureinent.  I/opercule,  quand  il  existe,  est  rudimentaire,  mince,  corné  et  imiU 
tispiré.  L'animal  est  ovale-oblou^,  déprimé,  à pied  large,  quelquefois  frangé  sur 
les  i>ords.  La  (été  est  large,  aplatie  et  porte  une  paire  de  grands  tentacules,  à la 
base  desquels  se  voient  des  pédicules  oculiféres  qui  sont  séparés  par  deux  appen- 
dices frangés.  On  n’a  constaté  rcxistencc  d’un  opercule  que  chez  quelques  espèces. 
Cette  tribu  a des  représentants  fossiles 
dans  les  anciens  terrains  : nous  citerons 
la  sloniatiu  carinata,  liuviynier,  du  ter- 
rain corallien  de  Sainl-Mihiel,  et  la  scis-  

surella  aspera,  d'Orbuimi,  du  terrain  cé- 

nmnamen  de  Cognac.  siom  catioti.. 


.50-^  G*.\nK.  STOMATKU.A,  l^marck,  1809. 

Coquille  orbiculaire  on  ohlungtic,  auriforme,  déprimée,  imperforéc.  Ouverture 
entière,  ample,  plus  longue  que  large.  Bord  droit  évasé,  dilaté,  ouvert.  Opercule 
orbiculaire,  mime,  corné.  K\.  : S.  iinbricala,  I^marck;  S.  sulcifera,  l^imarck  ; 
S.  Baconi,  Adams;  S.  cancellala,  Kraim;  S.  bicarinala,  Adams. 


Fig,  2701.  Fig  2702  Fig.  2703.  Fig  2701.  Fig  270S 

S.  imbricalB.  S.  binriaaU  8.  uitcifara  & Baeani.  & caiKrUat». 
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51*  Gexrb.  STOMATIA.  Hdbling.  I77K. 


Coquille  niiriformc,  iinpcrforcc;  à spire  procniincnlc.  Ouverture  cnlièrc,  nmple, 
plus  longue  que  large.  Bord  droit  aussi  ékné  que  le  bord  columelluire.  Tours  plissés 
ou  garius  de  cotes  transversales  tuberculeuses.  Ouverture  plus 
large  que  longue  et  narrée  à rintérieur.  Pas  d’opercule. 
Kv.  ; S.  pliyinotis,  llrHAiiuj  ’ S.  rubra,  Lantarch ; S.  splen- 
F»g.  2706.  s.  robr*  didiila,  S.  Cumiiigü,  Sotrrrhy. 


r»2«^  Gbm»k,  MICHOTIS.  A.  Atlams.  1850. 

Coquille  suhorbiculaire,  spirale,  déprimée.  Spire  peu  déve- 
Iop|xV.  Tours  piéscnlanl  deux  petites  côtes  tuberculeuses. 
Bord  coluiiiellairc  tordu.  Ouverture  plus  longue  que  large. 
Fig  2711.  M luhmuliiu  Pas  d’opcrculc.  Kx.  : M.  luberculata, 

.53'-  Crvrk.  Cray,  1842. 

('oquille  siibspirnle,  oblongiie,  nuri- 
lornio,  déprimée,  lisse  ou  striée.  Spire 
aplatie,  presque  obsolète.  Ouverture  Irès- 
dévebippée  et  nacrée.  Pas  d’opercule, 
F.x.  : (j.  planulata,  i.amarck;  G.  stria- 
Fig  2712.  fi.  pUniiUl».  Fig  27 1.1.  «(r«lol«  hlla, 


.5V  Gkmir.  SCISSVUKLKA.  D'Orbiyuy.  1823.  .’lnntomu^i.  Montjort,  1810. 

Coquille  spirale,  héliciforme,  ombiliquée  ; à spire  plus  ou  moins  déprimée.  Ouver- 
ture très-large,  arrondie  et  présentant  sur  le  bord  externe  une  éebanmirc  analogue 
à celle  des  pleiirotomaires.  Opercule  mince,  corné,  subspiral.  Kv.  r S.  Berllieloti, 
IIVM;  S.  costata,  d’Orhigny;  S.  decussata,  d'Orhigny;  S.  elegans,  d'Orhigny. 

«io 

Fig.  2714.  .1.  Berlli<-l0|i.  Kig.  27IS.  8.  dreuftaU.  Fig  2716.  S.  co«l«U  Fig.  2717.  S.  rirgsoi 


Fig.  271  S.  Fig.  2719 
B.  iridesetn». 


r>.V  r,RSRit.  nnODF.HJVlA.  Gray,  I8V7. 
r.oquilte  non  spirale,  ancyliforme,  aplatie,  oblonguc,  ovale. 
Sommel  postérieur,  snbspiral.  Ouverture  ovale,  très-large, 
foilemeut  narrée  à rintérieur,  Kx,  ; B.  îride.>icens,  Uroderip. 


Digitized  by  Google 


OASTKHüPO  I)  i;S. 


3G5 


3^  Famii.lk.  HALIOTIDKS.  HALiOTÏDAE  Fleming,  1828. 

(‘.cite  faniille  comproiul  des  coquilles  ovaU’s-obloiifjues,  déprimées,  lé«(ércineiU 
spirales  vers  rexlréiiiilc  postérieure,  et  garnies  d’une  rangée  de  trous  disposés  sur 
une  ligne  courbe  parallèle  au  bord  gauche.  L'ouxerlure  est  très-large  et  s’étend 
à presque  toute  la  surface  de  la  coquille.  L’animal  est  oiale-ohlong,  déprimé,  «à 
pied  très-large,  débordant  la  coquille  et  orué  de  franges  ou  d'appendices  char- 
nus. La  tète,  large  et  aplatie,  porte  une  paire 
de  grands  tentacules  pédicules  à leur  buse 
c\temc  et  oculcs  au  sommet  tronqué  des  pé- 
dicules. Ces  coquilles  .sont  remarquables  par 
la  richt'sse  de  la  nacre  de  leur  face  iiilerne. 
t)n  en  comiail  deux  espèces  fossiles  des  ter- 
rains tertiaires;  nous  citeron.s  l’haliotis  luhcr- 
cuhiln  , Sisiiiufuht . 


Fig  3720  II  lubirriilaU. 


tiKXKB.  HM.iOTIS.  Uiinr,  l’îM).  Kalia.  Gray,  IH42. 

Coquille  nuriforme,  le  plus  souvent  oplalie;  à spire  très-courte,  quelquefois 
déprimée,  presque  latérale.  Ouverture  très-ample,  plus  longue  que  largo,  entière 
dans  son  étal  parfait.  Disque  percé  do  trous  disposés  sur  une  ligne  parallèle  au 
bord  <;!  qui  en  est  voisine;  le  donner  coinmenrant  par  une  échancrure. 


Fig.  2721.  Il  liibifrrs  Fig,  2722.  Il  hibifrri, 
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MM.  Adams  divisent  ce  <{enrc  et  admettent  trois  genres  et  un  sous><(enrc  : ces 
auteurs  liinilenl  le  iienre  lialiotis  proprement  dit  aux  espèces  ovales,  déprimées, 
auriformes;  à spire  courte,  obtuse,  sublalérale;  à 
surlace  externe  rti^tueusc,  plisséc  ou  tuberculeuse; 
à ouverture  très-ample,  aussi  lar<{c  <]ue  lun'jue;  à 
surface  interne  nacrée  et  iridesceiite,  et  à bord  gauche 
percé  d'une  série  de  trous.  Kx.  t H.  gigantea,  Chemnitz; 
Fig.  3:20.  II.  gitbri.  H.  midie,  Linné. 


Fig  2727  II.  tiKlrdis 


Fij.  272S.  II.  giganir* 


Fig.  272'J.  Il  aidr. 


Fig.  27.10.  H midr. 


Fig  2731.  H Sieboldi. 


Fig.  2732.  Il  Sieboldi. 
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Fig  27:U.  IL  tulM-n-BUU. 


Fig  2734.  U.  rngoMplinU. 


fi»  2733.  II.  •quaneta 


Fig.  2736.  II.  riraiata. 


Fig  2741  II.  polciiefTiaBa. 


Fig.  2742.  Il  ttrUU 


Fig.  2743.  II.  palclicrriaia. 
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57'  (jiîXRiî.  TKIXOTIS.  IJ.  el  A.  Adams,  1854. 

CoquiiU^  H('priim*i?,  aUoiigôc,  auriforme;  à soiumcl  subspirul  poslériciir,  débor- 
dant le  dernier  tuiir.  Ouverture  beniieoup  plus  Inryc  que  longue > à surface 
interne  nacrée  et  percée  d’une  série  de  trous.  K\.  : H.  asitiina,  IJnné ; H.  cle- 
«latis,  Koch. 


il-  rl^jiaas.  Fig.  2743.  II.  sslnliia. 


58'  (Jk.vrb.  PADOllVS.  Mantfort,  1810. 

Co(|utllc  déprimée,  auriforme  ; a spire  courte,  sublateralc;  à surface  externe 
ridée  ou  tuberculeuse,  et  présentant  une  côte  spirale  médiane.  Ouverture  très- 
lar<)e,  à surface  interne  nacrée,  présentant  un  sillon  spiral  parallèle  à la  série  de 
trous.  Kx.  : H.  tricostalis,  Chemnitz. 


Fi^  27  n>.  r.  iriioilaiM 


Ki^.  2747.  P.  IrirotUlU. 


Fig  2749.  I’.  cAaaliciilalu*. 


Fig  27  4s.  P.  ranaUfiilalB* 

Sous-genre.  SiixiiLvs,  H.  et  A.  Adams, 
lH5i.  — r.oquille  avec  une  cote  dorsale 
élevée  parallèle  à la  série  de  trous.  Ouver- 
ture présentant  un  sillon  correspondant  à la 
côte  dorsale.  Sommet  subspiral  et  subter- 
minal. Kx.  : S.  Janus,  Jleere. 


Fig.  2730.  S.  iauiu 
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Sous-oRDHE.  EDRIOPHTHALMES.  EDRIOPHTHALMA. 

Ce  sotis^ordrc  comprend  des  mollusques  dont  les  yeux  sont  sessiles  ou  sous 
forme  de  petits  tubercules  à la  base  externe  des  tentacules.  Les  édriophlhalmcs 
ont  une  coquille  conique,  plus  ou  moins  déprimée,  non  spirale  et  sans  opercule. 

4'  Famille.  FISSURELLIDÉS.  FISSURE LLIDAE. 

I^s  fissurcllidés  ont  une  coquille  conique  souvent  déprimée,  symétrique,  pré- 
sentant au  sommet  une  perforation  plus  ou  moins  large  et  de  forme  variable. 
L ouverture  est  aussi  large  que  la  coquille,  dont  la  surface  interne  est  blanche, 
non  nacrée  et  souvent  calleuse  sous  le  sommet. 


59*  Grvrr.  FISSÜRRLLA.  Bruguières,  1789. 


Coquille  non  spirale,  en  bouclier  ou  en  cône  surbaissé,  ovale,  à surface  externe 
lisse  ou  à côtes,  rayonnée  ou  cancellée,  percée  d'un  trou  oblong  subcentral,  à face 
inférieure  concave  et  formant  l’ouverture.  Ex.  : F.  crassa,  Lamarck;  F.  picta, 
Gmelin  ; F.  bella,  Reeve;  F.  biradiaia,  Errrnbly;  F.  nimbosa,  Linné;  V.  lata, 
Soteerhy. 


l'ig.  2*51.  F.  rr»M- 


Fig.  27ô2.  F.  rnuM. 


Fig.  27S3.  P.  pieu. 


Fig-  3756..  P.  biraditU. 


Pig-  3757.  F.  Uu. 


Fig.  375i.  F.  b4>iU. 


Pig  2755.  F.  niraboM. 


MM.  Adams  limitent  le  genre  Gssurella  aux  espèces  à face  supérieure  lisse  ou 
cancellée,  et  établissent  les  sous-genres  cremides  et  fîssuridea. 

rntlK  PRRUIXR.  4A 
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Sous-genre.  Cbkmidbs,  H.  et  A.  Adams,  185i. — Coquille  à surface  rugueuse, 
muriquée  ou  cancellée,  et  à bords  dentelés.  Kx.  : F.  alal>aslritcs,  lifeve;  F.  peru- 
viana,  Lamarck ; V.  nodosa,  Boni;  F.  coarctata,  hing;  F.  riigosa,  Soicerby ; 
F.  nigropunctata,  Soicerhy. 


Pig-  27^8  P.  aUlMalriirt.  Pig.  27.i9  F notion.  p»g.  P.  paniiiana. 


Fig.  *2761.  P.  aigropooctata. 


Pig.  2762.  P.  rag«M. 


Pig.  S763.  P.  cMreUia 


Sous-genre.  Fissibidp.^,  Suaiiisoii,  IKiO.  — Coquille 
subconiqiie,  capuliforme,  à soinriiel  postérieur  et  présentant 
une  perforation  étroite.  Kx.  : F.  pilcus,  Sivainson. 

Fig.  276  (.  P pilfut 

Sous-genre.  Lit.ïpiva,  Cray,  I8i0.  — Coquille  ovale-oblonguc , conique, 
déprimée,  à face  supérieure  cancellée,  à sommet  subreiilral  et  présentant  un  trou 
ovale  entouré  d'une  callosité.  Ouverture  évasée,  h bords  crénelés.  Kx.  : F.  crenu- 
lala,  Soicerùy;  F.  iiieei,  Beeve;  F.  Jukesii,  Beere;  K.  funiculata,  Berre;  F.  Dysoni, 
Befve;  F.  cayennensis,  J/imarck ; F.  caliculatn,  Soirerity;  F.  panamensis,  Soicerhy. 
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Sous-jjcnre.  Clvpipkli.a,  Suainson,  1840.  — Coquille  ovale,  sculifortnc,  à 
face  supérieure  rugueuse;  légcrcmcnl  élevée,  tronquée  ou  subéchnncrce  à son 
extrémité  antérieure.  Perforation  large,  subccnlralc  ou  rapprochée  de  la  partie 
aoterieure  de  la  coquille.  Ex.  : F.  fascicularis,  lMmarck;Y.  pustulata,  Lamarck; 
F.  salebrosa,  Reeve;  F.  Baikeri,  Adams;  F.  scutella,  Gratj. 


Fig  2773.  Ftg  277*  PIg.  2775.  Fig-  277fi.  Fig  2777. 

F.  F.  Biiheri.  F.  MtebroM.  F.  rascirulftrii.  F.  puluUU. 


tilK  CitvRK.  yiSSVRElUD.iù\.  D'Orbigntj.  18^*0. 

Coquille  petite  relaüvcincnt  h ranimai,  déprimée.  Perforation  ovale,  large, 
centrale,  bordée  a la  face  interne,  qui  présente  une  callosité  arrondie.  Bord  de 
l'ouierture  lisse.  L'animal,  trés*dévcloppé , u'est  couvert  par  la  coquille  que  dans 
une  faible  partio  de  sa  longueur.  Kx.  : F.  Iiiantula,  Lamarck;  F.  Cbcmnitzii, 
Sowerby,  et  F.  nigrila,  SoH'erby. 


Fig.  2778.  F.  hiaiilnla.  Fig.  2770.  F.  Ch«niniüii.  Fig  2780.  F.  nigrtl4.  Fig-  2781.  U.  mwiini. 


61*  Ckxrk.  MACROSCHISMA.  Suainson,  I8W). 

Coquille  eu  Iwiiclior  allongé,  à face  externe  striée  en  rayons'divergcnts.  Bord 
antérieur  sul)c‘cliancrc.  Perforation  trcs>aniple  antérieure,  ovale  ou  triangulaire, 
allongée.  Ex.  : M.  maxima,  Adams. 
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6Î«  Genre.  PUPILLIA.  Gray.  1840. 

Coquille  interne,  conique,  déprimée,  à surface  presque 
lisse.  Perforation  suhcentralc,  large,  oblongiie.  Ouverture 
large,  à bords  blancs.  Ex.  : P.  apertura,  Boni. 

63*  Genre.  CEMORIA.  Uach,  1820. 

Coquille  conique,  assez  élevée,  ovale,  à sommet  sub- 
spiral et  recourbé  postérieurement,  à surface  supérieure 
couverte  de  côtes  rayonnantes.  Perforation  linéaire,  dirigée 
du  sommet  au  bord  antérieur.  Ex.  : C.  noaebina,  Linné, 


Kig.  2782  I*.  «prrlart. 


Kig.  <1  iiowfaiuB. 


64"  Genre.  RIAIVLA.  Defrance,  1824. 

Coquille  ovale,  conique,  patclliforme,  mince,  à sommet  incline  vers  le  bord 
postérieur,  à cavité  simple,  et  présentant  une  perforation  allongée  et  placée  entre  le 
sommet  et  le  bord  antérieur.  Ex.  : R.  Blainvilici,  Dejmnce;  R.  clatbrata,  Soterrhy; 
R.  exquisita,  Adams;  cette  dernière  espèce  trouvée  vivante  aux  îles  Pliilippines. 


Fig.  2786.  a.  rxqvifiU. 


65"  Genre.  EMARGiWl.A.  Lamarck,  1801. 

Coquille  en  bouclier  conique,  à sommet  incliné,  à cavité  simple;  ayant  k son 
bord  antérieur  une  entaille  ou  une  échancrure  qui  correspond  à une  callosité 

® courant  à l'intérieur  jusqu'au  sommet,  et  à 
rcxtérieiir,  a un  canal  strié  en  travers  ou  à une 
côte  granuleuse.  E\.  : E.  fissura,  Linné;  E.  va- 
nikorensis,  Qnoy.  \oiis  citerons,  parmi  les 

fossiles,  les  E.  Miillcriana,  Bosquet;  E.  Miins- 
Fig.  2787  Fig.  2788.  ’ , 

B.  fiMora.  teri,  Pktet;  E.  neocomictisis,  d'Orhigny. 


Fig  2789.  Fig.  2790.  Fig.  2791.  Fig  279i.  Fij;  279-1. 

K.  UalUrikfli.  R Manil»ri.  H orocomieoaii  E.  «•iiîcoreuii*  E.  MalimuL 
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Sous-gciire.  SiBhUAHuiMM,  HIainville,  1H25.  Hkmitoua,  Suainson,  18U). 
Moxtporti,  Recluz,  I8i3.  — Coquille  épaisse,  palcilirormc , porlant  une  échan- 
crure trimqjnlaire  peu  profonde  au  cété  antérieur,  et  continuée  îi  l’intérieur  par 
un  canal  non  bordé  et  prolongé  jusque  sous  le  sotninct.  Kx.  : S.  depressa, 
(fe  BUtinviUe ; S.  emarginutu,  fie  Bhinville. 


Pig.  S.  «mtrjjiaâU.  Fig  2795.  Fig  3790.  Fig  2797.  S-  rnarginaU. 

S.  4<>prMU. 

Sous-genre.  Ciaimiuva,  Gray,  I8i7.  — 

Coquille  ovale,  conique,  déprimée,  à surface 
rugueuse  ou  spinulousc,  sans  échancrure  anté- 
rieure, mais  avec  un  canal  étendu  jusqu’au 
sommet.  El.  : C.  parmophoroidea,  Quoy. 

C.  parmapboroidM. 

Gbnrr.  PAR.\fOPHOBL'S.  Blaincitle,  1817,  Scnluin.  Sotrrr&y,  I8V2. 

Coquille  allongée,  très-déprimée;  à sommet  peu  distant  du  bord  postérieur, 
peu  éle\c  et  incliné  en  arrière.  Ouverture  aussi 
grande  que  la  coquille.  Les  bords  latéraux 
droits  et  parallèles;  le  postérieur  arrondi,  l'in- 
tcrieiir  tranchant  et  subéchancré  au  milieu. 

Empreinte  musculaire  large,  en  ovale  très- 
allongé,  à peine  ouverte  en  avant.  Ex.  : P.  aus- 
tralis,  de  Blainvillc;  P.  breviculus,  Soteerby. 

Sous-genre.  Truvu,  Gray,  IHr>i.  — 

M.  Gray  établit  ce  sous-genre  pour  des  espèces 
bliincbes,  à surface  siijH’ricurc  cancellée  et  à 
bords  crénelés.  Nous  ne  les  connaissons  pas. 

.V  Fauille.  DEN’ïALIIDÉS.  BEXTALIIDAE. 

Cette  famille  comprend  des  coquilles  tubulcu.sos,  allongées,  symétriques,  à 
surface  lisse  ou  longitudinalement  striée;  ouvertes  aux  deux  exlrémilés,  la  posté- 


Fig.  2SU2.  n.  Soucrb]î. 

Heure  présentant  quelquefois  une  fissure  étroite  et  plus  ou  moins  étendue.  Pas 
d'opercule.  L’uiiinial  est  allongé,  conique,  tronqué  aotéricurenicnt,  enveloppé  d'un 
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manteau,  tenniné  en  avant  par  un  bourrelet  fran«^é  ou  plissé.  Le  pied  est  pro> 
boscidiforme,  terminé  par  un  appendice  conique  reçu  dans  une  sorte  de  calice  à 
bords  reslonncs.  La  tête  est  distiniic,  pédiculéc.  lièvres  munies  de  tentacules. 
Point  d'yeux  ni  de  tentacules  oculil^rcs. 

MM.  Adams  établissent  deux  genres. 

67«  Gbxbb.  DEXTAUL’Àl.  Unné,  17*0. 

Coquille  tubuleuse,  régulière,  conique,  allongée,  symétrique,  plus  ou  moins 
courbée;  à concavité  ventrale,  ouverte  aux  deux  extrémités.  Ouverture  antérieure 
plus  grande,  simple,  le  plus  souvent  oblique  ; la  postérieure  plus  petite,  entière  et 
sans  tissure.  Ex.  : D.  elephantinum,  Linné. 


68**  tiBMix.  KXTALIS.  Sowerby,  18*2. 

Coquille  symétrique,  tubuleuse,  subcylindrique,  recourbée,  ne  difTcrant  de  celle 
des  dentales  que  par  une  petite  fissure  à la  partie  dorsale  de  l'ouverture  postérieure. 
Ex.  : E.  Dclesserli,  Chenu;  E.  Souerbyi,  Chenu. 


Kig.  2804.  D.  Dfinifrii. 


IP  FAUII.I.B.  SCITELLIIDÉS.  SCUTELLUD.^E. 

I/Cs  sculelliidés  ont  une  coquille  conique  ou  plus  ou  moins  déprimée;  une 
ouverture  large;  point  d’opercule. 

60^  Gevre.  PATKLLOIDEA.  Qmy  et  Gaimard,  18.32.  Tcclura.  Audoin,  1830. 

LnÜia.  Gray,  1K.33. 

Coquille  patcllifoniie,  ordinairement  mince,  a sommet  antérieur  subcentral,  à 
surface  lisse  ou  striée  en  rayons,  à impression  musculaire  non  symétrique.  Ex.  : 
P.  limbata,  Philippi;  P.  variabilis,  Sou'erf>y;  P.  discors,  Philippi ; P.  stcllaris, 
Quoy;  P.  conoïdca,  Quoy;  P.  viriduin,  I,amarvk. 


Kig  2SOi  V limbata.  Kig.  3806.  P.  «tridaU.  Pig.  2HOî  P IntadiDaria  Kig.  2SUS.  P.  diamia 
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TC  GK\fiR.  SCÜRHIA.  Gray,  18V7. 

Coquille  patelliformc,  coniqiic,  élevée,  assez  épaisse;  à ouverture  large,  ovale; 
ù bords  réguliers.  Ex.  ; S.  scurra,  Leuon. 


71*  Grxrr.  HKLCIOX.  Moni/ort,  1810. 


Coquille  patcllifornie,  ovale,  conique,  dé> 
primée;  à C(>tes  ou  à stries  rayonnantes;  à 
sommet  submarginal,  légèrement  recourbé. 
Ouverture  très-large,  à bords  qtielqncrois  cré- 
nelés. Ex.  : H.  peclinatiis  (patetia  ptH'tinata). 
Linné;  H.  d iscrepans,  â’Orhi^mj, 


Fig.  3813 

H dlKTfpant. 


Fig.  2814. 
H.  p«cUutu 


7î*  Grxrk.  SCVTELLIX a.  Gray,  1847.  Scutclia.  Broderip,  1H:J4. 

Coquille  ovale,  conique,  déprimée;  à surface  rugueuse,  cancellée  et  striée  en 
rayons;  à sommet  submargiiial , postérieur;  à bords  crénelés.  Ex.  : S.  galatlica 
(pulella),  iMmarck. 

M.  Forbes  a établi,  en  IKil),  un  sous-genre  iolhia  pour  un  petit  nombre  d'es- 
pèces à sommet  subcentral  et  à bords  simples. 

Il  cite  comme  type  l'I.  fulva,  qui  nous  parait 
n’uvoir  aucun  caractère  particulier;  nous  en 
dirons  autant  du  genre  lepeta  de  Gray,  et  nous 
citerons  comme  type  de  ce  dernier  genre  la 
patella  cæca  de  Muller. 


Fig.  3815.  Fig.  2816.  Fi|.  2817. 

rsleiU  gaUllira.  lolii  fui»  l.*p«Urrc>. 


7*  FAMIU.F.  G.ADIMIDÉS.  GAD/M/DAF. 


Les  gadiniidés  ont  une  coquille  conique,  déprimée  et  présentant  au  coté  droit 
ou  en  avant  de  rouverliirc  une  gouttière  siphonale. 


75'  Grxur.  GADiXIA.  Gray,  1824.  Xlourrlia.  .Vojrcréy,  1834. 

Coquille  déprimée,  à sommet  subcentral,  postérieur  et  à 
surface  supérieure  présentant  des  stries  rayonnantes.  Gouttière 
siphonale  au  côté  droit.  Ex.  : G.  afra,  Gray. 


Fig.  2818.  a âfr*. 
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74»  Gkvri.  DESLOXaCHAMPSIA.  ifCoy,  1854.  MctopJoma.  Phil/ips,  1836. 
Coquille  pnlcIUromic,  orhiculairo,  conique,  sommet  suhccnlral,  antérieur; 


2S10.  F19.  2H-20. 

n.  Kugenii. 


présentant  un  large  sillon  longitudinal 
à la  partie  antérieure,  qui  se  prolonge 
en  dépassant  un  peu  le  bord , et  for- 
mant une  surface  triangulaire,  étroite, 
qui  rompt  runiforniité  normale.  Ex.  : 
1).  Eugciiii,  .1/Voy. 


8'  Famille.  PATELLIDKS.  PATELUDAE. 


Les  patellidés  ont  une  coquille  sculiforme,  conique,  plus  ou  moins  déprimée,  à 
sommet  central  ou  subcentnil,  le  plus  souvent  à côtes  rayonnantes  et  à bords  cré- 
nelé.s.  L*animal  est  complètement  couvert  par  la  coquille. 
Sa  télé  présente  un  mullc  court  surmonté  de  deux  tentacules 
oculifères  à leur  base  externe.  IjCS  branchies  sont  en  série 
autour  du  corjis  sous  le  rebord  du  manteau.  On  connuil  un 
certain  nombre  d'espiTCs  fossiles;  nous  ne  citerons  que  la 
patella  Solaris,  de  honinck. 


Fij{.  2S3l  I*.  •oUriK. 


7.V  Gkmib.  patella.  Linné,  1752. 


Coquille  scutiforme  ou  en  cône  surbaissé,  recouvrante,  concave  et  simple  en 
dc.ssous,  sans  fissure  à son  bord,  et  à soimnet  entier,  incliné  atitérieuremcut;  à 
côtes  ou  à stries  rayonnmiles  plus  ou  moins  saillantes.  Ex.  : P.  oculus,  Born  ; 
P.  guttata.  d’Orhigny;  P.  grunularis,  l.inné ; P.  riistica,  lÀnnè  ; P.  nigro-squanio.<a, 
Üunker;  P.  granalina,  Linné;  P.  testudinnria,  Linné. 
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ri(.  Î»i0  P.  captM.  Pi|.  2831.  P Ixrluu  rig.  2832.  P octiUa  rit  2833.  P.  inbalU. 


Fig  2834.  F.  nîgraïqiuinou.  Fig.  2835.  F.  niilica.  Fig.  2836.  F grasttioL 


KIM.  Adams  ont  établi  tes  sous-genrps  suivants  i 

Sous-genre.  SctTKLLVSTRA , H.  et  A.  Adams,  1855.  — Coquille  en  étoile 
ou  é cèles  rayonnantes  dépassant  largement  les  bords  et  à sommet  subceiilral. 
E«.  : P.  longicosla,  Lamarck ; P.  spinifera,  Lamarck ; P.  plicala,  Bom; 
P.  penlagnna,  Boni. 

Ce  sous-genre  u'esi  pas  surUsainmenl  défini,  et  il  est  bien  dilTicile,  pour  ne  pas 
dire  impossible,  d'en  reconnaître  les  véritables  limites  ; aussi  avons-nous  dd 
doniier  un  grand  nombre  de  figures. 
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Sous-flcnre.  Cvmbiu,  H.  el  A. 
Adams,  1855. — Coquille  oblon- 
jjue,  conipriiuée  latéralement;  à 
stries  rayonnantes  ; à sommet  re- 
courbé. Kx.  : P.  compressa,  Linné, 

Sous-genre.  Olav4,  H.  et  A. 
Adams,  1855.  — Coquille  ovale, 
oblongue,  déprimée,  rétrécie  en 
avant  ; à stries  rayonnantes  ; à som- 
met obtus.  Bords  de  rouveriure  ir- 
réguliers, crénelés.  Ex.  : P.  co- 
chlcar,  Bom. 


76'  Gbxrr.  XACKLhA.  Schumarhfr,  1817.  Piilinn.  Cray,  1H40. 

Coquille  généralement  mince,  scmi-pellucide,  capuliforme;  à surface  externe 
lisse;  à sommet  recourbé,  antérieur,  presque  margi- 
nal; à surface  inlcrnc  subnacrée;  à bords  simples. 
Ex.  : P.  cyrabularia,  Lamarck ; V.  Delcsscrlii,  P/ii- 
Fi}(.  28*G.  P,  qmbMUrU  / P-  pUimboa,  Lomarck  ; P.  radians,  Gmehn. 
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!)■  FA1III.I.K.  CHITOXIUKS.  CHITOX/P.IE.  GnildUuj,  IH-iD.  Xitwv,  cuiiB«.«r. 

JilniHrllte . IShJ.  Ijmiicati-  Sehumachrr.  1811,  Cmitow-M-  Mfnht.  Ih:M). 
Chitunm.  Fn  u$tac . 1821.  Chitomtbs.  SehuUkfim , 1820.  Oücibihonh.  PtH'tr,  1102. 


ri^-  28jl. 


Cette  rumille  so  compose  d'aoimaui  ovales-oblon^s  ou  aUon,3és,  arrondis  aux 
oxlrémilês,  déliordcs  tout  autour  par  une  peau  coriace,  nue  ou  couverte  de  petites 
écailles  ou  d’épines.  Ils  sont  en  grande  partie  proté<]és  par  une  coquille  composée 
de  huit  valves,  formant  une  série  longitudinale  de  petites  lames  Icsfacées,  trans* 
verses,  non  articulées,  mais  imbriquées,  se  recouvrant  de  la  preniicTc  à la  der« 
niérc;  mobiles  et  enchâssées  dans  les  bords  du 
nianicaii,  qui  les  couvre  quelquefois  presque 
coinpiélement  et  ne  laisse  paraitre  que  les  par- 
ties  centrales  saillantes  des  lames.  Leur  télé  est 
sessile.  Ils  n’ont  pas  de  tentacules  et  pas  d’yeux. 

Leur  bouche  est  surmontée  d’un  rebord  mem- 
braneux en  forme  de  voile.  L'orilice  anal  est 
postérieur.  Le  pied  de  ces  animaux  consi.<te  en 
un  disque  charnu  servant  à la  reptation. 

I«es  oscabrious  sont  remarquables  par  la  lenteur  de  leurs  mouvements  ; ils 
vivent  sur  les  roebers  couverts  par  la  mer  et  ils  y adhèrent 
fortement.  Ces  mollusques  sc  renconlrent  à peu  près  dans 
toutes  les  mers,  mais  c’est  surtout  dans  les  mers  tropicales 
qu'on  trouve  les  plus  grandes  espèces.  On  connaît  plusieurs 
espèces  fossiles,  parmi  lesquelles  nous  ne  citerons  que  le 
C.  priscus,  Mumtfr. 

La  famille  des  chitonidés  ne  comprend,  d'après  Lainarck 
et  la  plupart  des  auteurs,  que  les  genres  chiton  et  ebito- 
nellus.  M.  Gray,  le  savant  conservateur  du  Rritish  Muséum,  a 
établi  un  assez  grand  nombre  de  coupes  génériques  plus  ou 
moins  importantes  que  nous  indiquons,  et  qui  ont  été  adoptées  par  MM.  H.  et 
A.  Adams.  l#es  caractères  de  ces  genres  sont  tirés  des  différences  que  présentent  : 
1”  les  valves,  comme  forme,  disposition  et  étendue  des  parties  plus  ou  moins  cou- 
vertes parle  manteau;  2**  le  manteau,  dont  les  bords  sont  nus  ou  couverts  d'écaillcs, 


d'épines  oïi  de  soies. 

M.  Middendorff,  en  18iK,  avait  proposé  aussi  de  subdiviser  le  genre  chiton,  et 
voulait  introduire,  dans  une  nomenclature  déjà  beaucoup  trop  compliquée,  les 
nouveaux  noms  : phieiiochiton , dichachilon , hamachiton , symmctrogepliyrus , 
stciiosenuis,  etc.,  que  nous  ne  faisons  figurer  qu'à  la  synonymie. 


77*'  <iR\RK.  ClUTOX.  Linné,  I7r)8. 

Mollusque  rampant,  ovale-oblong , convexe,  arrondi  aux  extrémités,  débordé 
tout  autour  par  une  peau  coriace,  et  en  partie  recouvert  par  une  série  longitu- 


Diglli-  x!  hy  G(  '^le 


380 


GASTEROPODES. 


dinale  de  pièces  tcstacécs,  imbriquées,  t ra  ns  verses , mobiles,  enchâssées  dans 
les  bords  du  manteau,  qui  sont  nus  ou  prcsciitciit  de  petîles  écailles,  des 
épines  ou  des  soies. 

Sous-genre.  Lophvris,  Poli,  1701  (Xo^oç,  crête).  Radsi^  , Gray,  1847. 
G\ikiNOPL.4x,  Gray,  1821.  — Bords  du  manteau  couverts  d’écailles  distinctes,  régu- 
lièrement disposées,  lisses,  imbriquées,  arrondies.  Valves  larges,  la  postérieure 
entière;  le  bord  d’insertion  des  valves  centrales  pcctiné.  Ex.  : C.  squamosus, 
Linné;  C.  marmoratus,  Chemnitz;  C.  pcllis  serpeiitis,  Quoy ; C.  magniiieus, 
Deshayes. 


Fig.  2833.  C rntmonlu  Fig.  2834.  C magnificii*  Fig.  2855.  C.  «{uamnani. 


Sous-genre.  Cai.lochiton,  Gray,  1847.  — Bords 
du  manteau  couverts  de  très-petites  écailles,  serrées, 
allongées,  rliombiformes  et  comme  réticulées.  Valves 
carénées,  la  dernière  entière.  M.  Gray  établit  deux 
sections  : l'une  pour  les  espèces  dont  le  manteau  est 
couvert  d'écailles  lancéolées,  relevées  et  serrées;  Tau- 
ire  pour  celles  dont  le  manteau  est  couvert  d'écailles 
ovales,  imbriquées.  Kx.  : G.  articulatiis,  Soteerby. 

Sous-genre.  Ischnochiton,  Gray,  1847.  — Lkpidopi.rurcs,  Risso,  1820.  — 
Bords  du  manteau  couverts  de  très-petites  écailles  imbriquées,  un  peu  aplaties  et  en 

séries  longitudinales.  Valves  minces,  la 
dernière  entière.  Ex.  : C.  liinaciformis, 
Souerby.  Deux  sections  : la  première 
comprenant  les  espèces  dont  tes  écaillra 
du  manteau  sont  transversales  ; la  se- 
conde, celles  dont  les  écailles  sont 
petites  et  granuiiformes.  Ex.  t C.  mag- 
dalensis,  HiniU;  C.  DiefTcnbachii , 
Jïeeve  ; C.  longicymba  , lîlaini  ille ; 
C.  alatus,  Sowerby ; C.  segmentatus, 
Beeve;  0.  limaciformis,  Sowerby. 


Ftg.  3S56.  C ■riicaiatm. 
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Sous-f^onrc.  Acanthopikiba , Giiildin,^,  1835  («xïvO*,  épine;  Tt/;<^pa,  côté). 
C^\TiiAi*LKi  HA , Snainsoii,  18iO.  Giiætopi.kiba,  KruoxociiiTO> , CîiAsrEnocHiTON, 
ShiiUlodorÜ) , teste  Adams.  — Bords  du  manteau  jjarnis  de  soies  cornées.  Fa.  : 
C.  pcruviainis.  hnmnrrh ; C.  Uatsoni,  Sou  frf>ij. 

Sous-genre.  Oxithochiton,  Gray,  18i7. — Bords  du  manteau  épais,  couverts 
de  petites  épines  soyeuses  ou  d’écailles  semblables  à de  la  menue  paille.  Valve 
jmstérieiire  é sommet  prononcé  et  subcentra).  Kx.  : C.  Lyelli,  Souerby. 


Eig  2ST2.  C.  pcruiiami» 


Fig  iST.A.  0 X^nlfADt 


Fiji-  C.  l.iellL 


Sous-genre.  Enopi.ochitox , Gray,  lSi7.  — Bords  du  manteau  couverts 
d érailles  oblongues,  inégales.  Valves  subcordifoniies , la  postérieure  à sommet 
prononcé  et  terminal.  Kx.  : C.  coqutmbensis,  Frnnbly. 

Sous-genre.  LoRir.A,  H.  et  Adams,  1852.  .■^u.acociiitox , Sliutlleuortli , 
leste  Adams.  — Bords  du  manteau  comérts  d'écuilles  petites,  polies,  imbriquéi^; 
le  bord  postérieur  profondément  incisé.  Valves  larges;  la  postéri«'iire  |>etile,  incisée 
en  arrière,  avec  le  sommet  élevé  et  terminal.  Kx.  : (*..  cimolius,  /Iccre. 

Sous-genre.  Sciiir.ocuiTox,  Gray,  IKi7.  — Ibird.s  du  manteau  larges,  cornés, 
couvert.s  de  petites  écailles  semblables  à de  la  menue  paille;  le  postérieur  échancré. 
Valves  étroites,  allongées,  subcordilornics ; la  dernière  écbancrée  au  bord  posté- 
rieur. Ex.  : C,  incisus,  Soirrrbtj. 

Sous-geurc.  Moimli.a,  Gray,  IKi7.  — Bords  du  manteau  assez  larges  cl 
étendus  en  avant;  spimilcuv;  étroits  en  arrière.  Vnlve.s  larges,  on  peu  couvertes  sur 
les  côtés;  la  dernière  avec  un  lobe  terminal  arrondi.  E\.  : G.  Blaimillei,  Bror/rrip. 
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Sous-gciire.  Katiurina,  (îruy,  18i7.  — Valves  en 
partie  cachées,  de  chaque  côté,  par  une  expansion  du 
manteau,  dont  les  bords  sont  lisses  et  cornes.  La  partie 
centrale  des  valves,  seule  apparente,  est  aussi  lon<]iie  que 
large,  suhcordiforinc;  la  dernière  vulve  à sommet  sub* 
central.  Lx.  : C.  tunicatus,  K'oo^A 

Sous-genrCj  Crvptociukix , Gray.  IHi".  — Bords  du  BWmi  f*BH 
manteau  couverts  de  toulTes  de  wüuiy 

spiculés.  Valves  internes  et  coin- 

leri , MùMfivhrf.  '■‘a  ^':i 

Soiis-gcnre.  .Auu:i  la,  Gray,  18t2.  SvuuirrRüiimiviu s,  Middemlorff,  IHi7. — 
Manteau  velu  et  présentant  deux  séries  de  pores  sétigères.  Valves  n peine  visibles 
extérieurement  ; les  parties  visibles  petites,  siilK'urdiformes.  Rx.  ; (*..  ainieiilntiis, 
Pallas;  C.  Pallusü,  Middetuhrjf ; tjpe  du  genre  symmetrogephyriis. 

Soiis-gcnrc.  Pi.amkoba,  Gray,  IHi7.  Riplampora,  Shuttlevvorth,  teste  Adams. 
— Bords  du  manteau  avec  une  double  série  de  pores  sétigéres.  Valves  larges,  lu 
dernière  avec  le  soinmet  postérieur  et  présentant  une  petite  échanmirc  au  bord 
inférieur.  K\.  : G.  petholatus,  Soteerhy. 

Sous-genre.  CRvmicoxciiis,  Guilding,  18:29.  — Manteau  lisse;  parties  visi- 
bles des  valves  très-petites,  linéaires,  pins  longues  que  larges.  Kx.  : G.  porosus, 
//«nwe  ,•  G . rnonticularis, 


Pi}{  2HS.J. 

Il  p»lhoUld 


Klÿ  2S»5 
(1  inoiiUfMUrii. 
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Sou6-«jcnre.  Ac.i\TiKH;iim;5 , Lcach,  tcsie  lUsso,  182(>.  PiMKKU.«n.K! ra, 
(iuilding,  1880.  — Rords  du  inanieau  R{>inuleu%.  Parties  d<Vouvi*rtos  des  valves 
aussi  larges  que  longues.  ICx  : C.  fascicutaris,  Linné;  C.  iislrigcr,  Hene;  C.  has- 
latiis,  Soucrhy. 


Fig.  iSSfi.  C.  huUlii.  Pig.  2S87.  G utrig«r  Pig.  2S88.  G huIctM 


Sous-geiirc.  Ciiitonri.us,  Lainarck,  IKIÎ).  Crvptoi'Mx,  Rlainville,  1818. 
AuKTRouP.Piivnis,  Middendorir,  18i8.  — Mollusque  allongé,  étroit,  lmi  forme  de 
chenille.  Rords  du  manteau  épais,  velus,  garnis  d'une  série  de  pores  séligeres. 
Valves  subiiiternes;  les  parties  visibles  allongées,  longitudinales,  lancéolées;  les 
postérieures  plus  distantes  que  les  antérieures.  Kv.  : C.  fas<'iutuSj  Quoij;  C.  Uvvis, 
léOmarck;  C.  oculatiis,  Quoy;  C.  larvceforinis,  Blainvillf;  C.  rostratns,  lieeve. 


Pig.  388». 
G Irvii. 


P.g  SSfHI. 

G UnwfortDt*. 


Fig  ssai. 
c.  f«Kiafn» 


Fig  289i 
G omUliit 


Fig 

G rnftrAtuK 
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2'  Sous-CI.ASSE.  OPISTHOïïRAXCHES.  OPISTHOiiRAXCHIATA, 
MUne-Edieards , 18i8. 

Branchies  decouvertes  ou  seulement  prot^îjées  par  un  pli  du  manteau,  et  situées 
à la  partie  |)os(érieiire  du  centre  et  jamais  dans  une  cavité  cervicale.  Sexes  réunis 
sur  le  mémo  individu.  Les  uns  ont  une  coquille  externe  ou  interne,  teslacée, 
membraneuse  ou  rudimentaire;  les  autres  n'ont  pas  de  coquille.  Celte  sons-classe 
comprend  deux  ordres  : tes  tectibranclies  et  les  nudibrancbcs. 

I"  Ordre.  TECTIBRAXCHES.  TECTIBRAXCUIATA. 

Les  tectibranclies  sont  des  mollusques  marins,  munis  d'un  pied  propre  à la 
reptation,  et  dont  le.s  branchies,  situées  à la  partie  postérieure  et  latérale  du 
corps,  sont  protégées  par  une  coquille  externe  ou  interne,  ou  quelquefois  seule- 
ment par  un  pli  du  manteau. 

I"  Famille.  TORX ATELLIDÊS.  TORXATELLIÙAE. 

liCS  tornatellidés  ont  une  tête  irrégulière,  quadrangulairc,  déprimée,  bilobée 
on  avant,  et  présentant  en  arrière  deux  larges  lobes  tentaculaires.  Les  yeux,  situés 
sur  le  milieu  de  la  tête,  sont  sessilcs.  Le  pied  est  oblong,  tronqué  en  avant  et 
obtus  eu  arrière.  Ils  ont  une  coquille  solide,  plus  ou  moins  épaisse,  de  forme 
ovale-allongée  et  à opercule  corné. 

I"  (insiRR.  TORSATF.l.LA.  Latnarck,  1812.  Acls-oo.  Monlfort,  1810. 

Coquille  enroulée,  ovale-cylindrique,  en  général  striée  transversalement  et 
dépoumie  d'épiderme.  Ouverture  oblongue,  entière,  à bord  droit  tranchant,  l'n 
ou  plusieurs  plis  sur  la  coUiiiielle.  L'n  opercule  comc.  On  en  connaît  quelques 
espèces  fossiles,  parmi  lesquelles  nous  citerons  : T.  sulcata,  I.amarck;  T.  inllala, 
FéruKMv;  T.  \eniisln,  d’Ot'higny;’V.  biplicala,  Mellerdh;  T.  Frearsiana,  (tOrfdyny. 


Eig.  Fig-  2895.  Fig.  289C>.  Fig.  28H7.  Fig,  2»9S. 

T.  \ruuta  T.  bipilraU.  T.  inflau.  T.  Frfaniana.  T.  aalcala. 


MM.  Adams  établissent  deux  genres  : torimlella  cl  buccinulus,  caractérisés  comme 
il  suit  : 

Coquille  mince,  ovale,  striée  transversalement.  Spire  assez  prononcée,  aiguë. 

TOUR  PRRUtRR.  48 
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Oiivurlim'  a)loii;|i‘o,  ôlroiio,  nrrondiL*  en  nvani  e(  entière.  Hord  interne  ininre. 
CoUinielle  au*c  un  seul  pli  nhliqiie.  K\.  : T.  flamniea,  I.aniairti  ; T.  vlr;iata.  ïtrrre  ; 
T.  fasriala,  iMmarck. 


T.  \irjjitU.  T.  UARiaira  T.  f«M-iAtA.  I(.  aiirlciilâ.  R tolidalu*  K Hilidailot. 


2''  tiKMiK.  I \ i’  1,1'S.  Plannts , 17:î9. 

Co<|uille  épaisse,  sulule,  uvale,  sillonnée  transversalcMiicnt  ou  lisse.  Spire  assez 
élevée,  aiguë.  Ouverture  longitudinale,  étroite,  entière  et  arrondie  en  avant.  Bord 
interne  assez  épais,  calleux.  Colunielle  avec  deux  plis  en  spirale,  ranlérieur  plus 
gros  et  creusé  d’un  sillon.  Ex.  : B.  nitiduliis,  Unnarck;  B.  sulidulus,  Lanmirk; 
B.  aurieula,  Lfwifirrk. 


i'  KAUII.I.K.  .^PLISTRIDES.  AP/JSTIÎIDAH. 

Les  aplustridés  ont  une  coquille  enroulée,  ventrue,  le  plus  souvent  mince;  ornée 
parfois  de  bandes  de  couleur  britianlc;  à ouverture  longitudinale,  lai'ge  et  géuc> 
râlement  simple.  Sans  opercule. 

3*  r.K.XRS.  APLlISTHI’il.  Schumacher.  1817. 

Coquille  globuleuse,  assez  solide,  lisse,  non  ombiliquée, 
couverte  d'un  épiderme  mince,  et  ornée  de  bandes  traiisver- 
sales.  Spire  courte,  obtuse.  Ouverture  assez  large,  allongée, 
canaliculéc  en  avant.  Bord  interne  mince,  formé  d'une  lamelle 
qui  SC  prolonge  jusqu’ü  l'^^xlrémité  antérieure.  Coinmelle 
droite,  tordue  et  obliquement  tronquée  en  avant.  Bord  externe 
trauebant,  solide.  Ex.  : A.  aplustre,  l.inné.  hin  20o.v  «piusin- 


4*  (ÎKNRK.  //17>.î  7'/.V.^.  Schumacher.  1817. 


Coquille  ventrue,  mince,  lisse,  non  ombiliquée,  couverte  d'un  épiderme  mince. 


et  ornée  de  lignes  ou  de  bandes.  Spire 
rentrante.  Ouverture  large  et  entière  eu 
avant.  Bord  interne,  couvert  d’une  lamelle 
minee.  Coliimellc  arquée,  réllécliie  sur  le 
bord  interne.  Bord  externe  simple,  Iran- 
clianl.  Ex.  ; H.  physis,  /.i/nic ; H.  allu)- 
cincla,  Hu>vcn  ; H.  vexillnm,  C.hemnitz 
(fasciala,  Bnujuières), 


Kif).  iUOt».  II.  pbi-ai*  b'ijf.  2907. 
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ô*"  (ÎK%NK.  tîV Ll.l \ A.  Fèrusiac,  IHâl. 

('.oquille  uvule,  assiv  solide,  siilKuiibiliquèe.  Spire  ussex  élevée.  Tours  lraiis> 
versaleineiil  striés.  Ouverture  iilloii^qée,  rannliculéo  en  avant.  Bord  interne  mime, 
r.olumelle  arquée  et  obliquement  tronquée  en  avant.  Bord  externe  sillonné  inlé> 
rieiirement  et  à bord  crénelé.  K.x.  : H.  lineala,  H'ooif. 


ÜHj.  B linrttâ.  ri>|  2lHlf  R.  Rriij|a»rri.  2!>I7.  B oMidula  l*i}(  ‘iOIS.  R icalifa. 

I'auiu.k.  CVUCHMlïÉS.  CyUCHMnAK, 

Les  eyliehnidés  ont  une  coquille  externe,  enroulée,  plus  ou  inoiiis  cylindrique, 
le  plus  souvent  blanclie  et  non  operculée.  Le  mollusque  a une  tète  déprimée 
qiindrnn<yulaire,  tronquée  en  avant,  bilobéc  en  arriére,  et  ociiléc  à la  base  di^ 
lobes  teutariiliformes.  Le  pied  est  assez  étroit  et  tronqué  en  avant. 

fi*  t(E\ni:.  CI  LICIIXA.  I^rrti,  1846. 

Loqiiille  cylindrique,  a.sse/  sidide,  enroulée,  sans  spire,  le  sommet  coiieave. 
Ouverture  droite,  étroite,  un  peu  éluryie  eu  avant,  de  niéiiie  lon«iueur  que  le 
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deruior  tour.  Bord  intenu*  calleux  avec  un  seul  pli  anlrrieur.  Bord  externe  simple 
et  droit.  K\.  : arachis,  Quotj' 

« 'Ji  9 0 

Kig.  Î9I!>.  Fia  iom  Fig  2*»il  Fig.  29iJ-  Fig.  F.g  2924.  Fig  292i 

Il  intolula.  (l  (rymaidala  C concfntfk*.  C ânebit.  Il  tlrigrlla  C.  marmoraU  II  biaona 

Sous-{jcnrc.  Mvkstia,  H.  et  A.  Adani.s,  1855.  — Coquille  ovale,  subejliii- 
drique,  ornée  de  taches  ou  de  bandes,  et  strii*c  transversalement.  Spire  apparente, 
mais  rentrante.  Ouverture  étroite,  prolonyée  en  pointe  en  avant  et  en  arriére. 
K\.  ; M.  bizona,  Aihnu ; M.  nmrmorata,  Athtmx. 

7*  Gk.vrk.  VTHtCVLVS.  Bnmn.  I82‘J. 

Coquille  subc^lindrique,  assez  mince,  épidenuée.  Spire  distincte,  obtuse,  à 
sutures  simpl(*.s,  non  cnnaliciilées.  Ouverture  étroite  en  arriére,  plus  larjje  en 
avant,  presque  aussi  loiijpie  que  le  dernier  tour.  Coimnelle  simple,  sans  plis.  Bord 
externe  droit,  tranchant.  K\.  : C.  Cecillei,  Philippi. 


Fig.  2î)2a  Fig-  Î927.  Fig.  2ll2«  Fig.  2929  Fig  îüm 

l'.  nbloMS  tl  c«n(lirtilalu«  II  pfllucidai.  Il  bidenttli»  H.  OrilIrL 


8-^  Gkxsk.  UÏAPHASA.  Brown.  !8:13. 

• Coquille  mince,  trun.sparente , globuleuse,  ventrue,  subom- 
biliquée. Spire  déprimée.  Ouverture  assez  élargie  en  avant. 

Columelle  réfléchie  et  un  peu  sinueuse.  Bord  externe  tranchant, 
sinueux  et  assez  développé  à la  partie  aiilériciirc.  Kx.  : 1). 
debilis,  Gould.  Fig.  2MI  n,  Jcbiik 

9'  CzxRr.  TORXATIXA.  A.  Adams.  1850. 

Coquille  cylindrique  ou  fiisirormc,  épider- 
niée.  Spire  assez  développée,  à suture  cnnali- 
culétv  Ouverture  droilc,  étroite,  un  peu  clarqle 
en  avant.  Bord  interne  calleux,  présentant  tiii 
pli  à la  partie  antérieure.  Bord  externe  simple. 

Kx.  ; T.  coarctuta,  A(/ams. 
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T nliialâ.  T.  roirctiU  T.  bipirt. 
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lO'GrvBK.  l'OLl'iL.i.  A.  Afiami,  !8.î0. 

Cuquilli*  suhcylindriqiie,  luriitinée  en  pointe 
aux  deux  extrémités;  sans  spire.  Omertiire 
étroite,  aussi  loiiî^iie  que  le  dernier  tour,  ai^iië 
en  avant  et  en  arrière.  Bord  inlenie  présentant 
un  pli  obsolète  à la  partie  antérieure.  Bord 
externe  aigu.  K\.  : V.  acuminata,  Rnifjiiihr». 


mi 


Kia-  20:ui  l'in,  2y3T 

V «bvrnrs  V.  arutii 


i'  F.VMIL1.H.  BILIJDKS.  Itl  LUDAl'. 

l<es  hiillidés  ont  une  coquille  enroulée,  ventrue,  assez  épaisse,  externe,  mais 
couverte  en  partie  par  les  lobes  latéraux  du  pied,  qui  est  large  et  à bords  irrégu- 
liers. L'estomac  est  généraleiiicnl  armé  de  plaques  calcaires  ou  cornées. 


Il-  (iKXRB.  nrU.A.  Klein.  1753. 

C<K|uillc  ovale-globuleuse,  enroulée,  lisse,  tacheléc;  à spire  concave,  ombili- 
quée. Ouverture  large,  aussi  longue  que  le  dernier  tour.  Bord  interne  simple,  sans 
columelle.  Bord  externe  Irniicliant.  Kx.  : B.  aspi^rsa,  Adams  ; B.  anipulla,  I.hmè  ; 
B.  australis,  Quoy;  B.  striata,  Bruguières;  B.  oblonga,  Adams. 


Fiil.20.1S  Fin  293U  KIg.  2010  Fig  2011  Fig  2Ui2. 

Il  andrali*.  B «IrUla  B.  obloiija  B tiriala.  B Mpvru 


Fig  2915. 
II.  iirbolciH 
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it  (Î*C\»IK.  HAMIXEA.  Uach,  1847. 

oviilc-^lolmleitsc,  enroiiln*,  vnilriic,  coniôo,  iniiiio,  tlexiblo,  <'uiiv(*rU' 
jI’uh  rpidcnm*  iiiiiirc,  slritH*  en  travers.  Ouverture  assez  Inrjie  en 

avant,  rétrécie  en  arriére.  Ilurd  interne  simple.  Bord  evlerne  simple,  tranchant. 
K\.:  n.  hydutis,  A»'»wr;H.  cyinhnluin,  (>«oy;ll.  hrevi.s,  Quotj;  H.  vircsceus,  Souerhy. 


Fij.  29is  ine.»  Fig.  2o:.o  Fig  2»i.M  Ftg  itc.2  Fij. 

Il  4i)ilaii«.  Il  brrtif  II  hydali*  Il  bjdali*  H cymbalnin  II  \irr»crn» 


i:t‘  (iKNiiK.  AkF.HA.  (f.  Mui/er.  I77li. 

Onquilic  ovalc'^ohloiiyuc  ou  suhcjliiidrique,  enroulée,  ventrue,  iiiiiire,  flexible. 
Spire  roiiiie,  tronquée,  à tours  distincts,  le  dernier  disjoint,  à sutures  eaiia- 
liciilées.  Ouverture  allongée,  large  en  avant,  rétrécie  en  arrière.  Bord  externe 
simple,  tranchant,  plus  ou  moins  libre  près  de  la  suture. 

Kx.  ; •{.  hieiiicta,  Qtioy;  A.  snluta,  ('.hemnitz ; .A.  suban- 
giilala,  Mniïer;  tennis,  Adnms. 


Fig. 

V MlnU 


14*'  (iKVRK.  SC.  A V H A \ DF.H.  MontJ'ori,  1810. 

Coquille  ovale,  pyriforme;  à spire  déprimée,  |h*u 
distincte.  Ouverture  très-large  en  avant,  rétrécie  en 
arrière.  Bord  interne  couvert  d’une  laine  calleuse. 

Bord  exlenie  simple,  trancliaiit.  Kx.  : S.  lignariiis, 
l.iuné. 

Fig  S lignAniii. 

15*^  (iKXRK.  ATliV.  Montforl , 1810. 

Coquille  assez  solide,  incolore,  plus  on  moins  striée  transversalement,  souvent 
épidennéc.  Spire  pou  distincte.  Ouverture  plus  large  en  avant  qucii  arrière, 


Fig,  Fig.  2'Jj.»  Fig. 

blrlnt'U  V tsbangulala.  \ IrnuU 
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obloii^uc.  Bon)  co)uinoi)uire  présentant  en  avant  un  pli  simple,  uhliqiic  ou  don- 
tifoniie.  Bord  externe  tordu  en  arrière  et  débordant.  Kx.  ; A.  naticuni,  I.hiiu^; 
.A.  eloii;}aia,  ; A.  ryliiulriea , Heîhlhiff;  A.  solidn,  llruguières ; A.  lor- 

tuüsa,  Athms. 


Sous-îjeiire.  Uim.a,  II.  et  A.  Adams,  1854.  — Coquille  uvoidc,  subtronquée  ' 
en  arrière,  striée  lon'ptudinalemenl.  Bord  interne  tronqué  et  tiTtniné  antérieure- 
ment par  une  saillie  denliforme.  Kx.  ; I).  dentifera,  Athma. 


Fig.  â95'J. 
A.  naunitn. 


Fig.  Ki}{.  ümi-  Fig  ilHi-l. 

A .4.  inrtuoaa  .V  rjliiulric'a. 


Fig 

A «>laRgatâ. 


Sous-jjenre.  Sao,  11.  et  .A.  Adams,  1854.  — Coquille  pjri- 
forme,  ventrue  en  avant,  ombiliquée;  à sommet  tronqué,  rentrant. 
Ouverture  étroite  dans  la  moitié  de  son  étendue,  larqe  et  arrondie 
en  avant.  Bord  eoliimellaire  rélléelii.  Bord  externe  mince,  anqii- 
leiix  et  déb(»rdaiil  ei»  arrière.  I*a.  : S.  pyriformis,  Athnns. 


Kig  iOtij 
s piriformiR 


ifi*  Ckxrk.  rin  SKM  i.  fi.  ei  Adams.  1855. 


Coquille  petite,  hyaline,  frajjile,  ;|lübulcus<*,  ombiliquée  et  très- 
liuemeiil  striée  dans  sa  lonjpienr.  Spire  nulle.  Ouverture  étroite  en 
arrière,  lorqe  en  avant.  Coliimelle  un  peu  arquée,  réllécine.  Bord 
externe  Iramliant,  libre  en  arrière  et  développé  an  rentre. 
l'A.  : I*.  hiemalis,  Coufhotty. 


D 

Fig 

F.  birraali* 


Crxbk.  SM.M\AODi\KU.:\. 

.4.  .hfauts.  1855.  Ciaucom'IU.  Oratj.  1850. 

Coquille  ovale  déprimée,  subenroniée,  de 
coubmr  verdâtre.  Ouverture  très-ample,  raiia- 
liculéc  en  arrière.  Bord  interne  présentant  un 
appendice  en  feuillet  spiral.  Kx.  : S.  f;laiica, 
fjiiog . 


Fig  iw)T.  Fig  2aas  Fig  iaeui 
s glaart.  S.  tiriiliiL 


Sous-qenre.  \o\a,  H.  cl  A.  Adams,  1855.  — Coquille  in- 
terne, subtri<tonc,  lé;tèreinent  enroulée,  blanche,  frajple.  Bord 
interne  présentant  un  appendice  en  forme  de  coupe,  subspiral. 
Bord  externe  développé,  unquleux  et  libre  en  arrièit*.  Kx.  : X. 
al‘pra*.  Hanhy. 


Fig  Î910. 
V «Iglrr 
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Fij  2'j:i 

r.  olii-trpMii. 

.V  F2tMM.i,E.  BtLLKlDKS.  BILLAEIDAE. 

Ccifc  famille  comprend  des  niolliisqiies  ayanl  mie  coquille  inlerne  ou  sans 
coquille.  Dans  le  premier  cas  la  coquille  est  bulliforme,  peu  ou  presque  pas 
enroulée,  et  couverte  pur  les  bords  lutéruux  du  pied.  L’esloinac  contient  une 
plaque  culcuire. 


18'^  tÎRXHS.  i:iiyVrOPItTitÀl.\tl  S.  Ehrenberg,  1847? 

r.oquille  subenroulée,  simple,  cornée,  fraqile,  sans  colnmellc, 
sans  spire  et  complètement  couverte  pur  un  animal  (|ui  ressemble 
beaucoup  aii\  nplysies.  Ouverture  m'ciipaut  toute  l'étendue  de  la 
coquille.  Kv.  : C.  olivaccus,  Khrenhern. 


19*  Gkvhk.  BVLLAKA.  Lamarck,  1801.  PhîKn».  Ascanias,  1772. 

Coquille  cachée  dans  l'épaisseur  du  manteau,  au-dessus  des  branchies,  et  sans 
adhérence;  mince,  fra'ple,  à peine  enroulée,  suborbiculairc  ou  uvale,  sans  colti- 
nielle  et  sans  spire,  très-finement  striée  ou  ponctuée,  et  à ouverture  très-ample  et 
très-<Hasée  en  avant.  Ex.  : B.  aperta,  Linné;  B.  quadripartita,  Adams;  B.  corea- 
nica,  Adams;  B.  Sehrœteri,  Philip^». 


U.  qii«drip«rtiU.  B.  âperti  li  IV  corrapira.  U Schru.-t«rL 


20*  Ckvrk.  PUAXEHOPJITHALMLS.  A.  Adams.  1850.  Xunlljoncllo.  Gray.  1850. 


Coquille  cachée  dans  lepaisseiir  du  nianleau,  au-dessus  des  branchies;  mince, 
frnjjile,  ovale,  sans  spire,  recourbée  a son  bord  droit.  Ouverture  tPt*$-ample,  occu- 


Pig.  2'J77. 


Pig.  207H.  Fig  2070. 

P.  IhIpiii. 


paiit  toute  l'étendue  de  lu  co- 
quille, et  terminée  en  pointe 
plus  ou  moins  ai^ué.  E\.:  P. 
Iiiteus,  Qtioy. 


21MÎK\Rr..  CIIKUÜOWRA.  A.  Adams.  I8.50, 
Hinmdînolla.  Gray.  ? 

Coquille  cachée  dans  l'épaisseur  du  manteau, 
déprimée,  mince,  à peine  enroulée,  sans  spire, 
sans  cülumelle.  Ouverture  occupant  toute  l'é- 
tendue de  la  coquille.  Bord  externe  ti>riiiiné  en 
arriére  par  un  proloiifîement  lé<[érenient  courbé. 
Ex.  : C.  hiriindinina,  Quoy. 


Pig  2080  Pig.  2<ISI. 

c liiruDdioina. 
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22*  Gk.\kk.  ACEliA.  I^marrk,  1812.  Hénier,  1804.  Lobnria.  BiaintUle,  1819. 

Biillula.  Atjassiz , 1847. 


Coquille  iiUornc,  rudimentaire,  très-mince,  un  peu  recourhoe  et  Iriungulaiic , 
contenue  dans  un  animal  divisé  su- 
périeurement en  deuv  parties  et  pré- 
sentant en  arrière  une  expansion 
aliforme  du  pied.  Ex.  : A.  lineoluta, 

Adami:  A.  depicta,  Hènier. 

Fig.  â'J83.  dcplcU.  Fig  2US.(.  .A.  hneoUlft. 


23‘‘  Grxrs.  POSTEnOBHAXenKA.  ÜOrbigny,  1833, 

Corps  raccourci,  épais.  Pied  divisé  sur  la  moitié  de  su  lon<pieur  par  une  pro- 
onde  rainure  transversale,  qui  en  forme  deux  parties  séparées  et  distinctes  : 
rantérieure,  courte,  tronquée  eu  avant  et  s'unissant  de  chaque  coté  k de  petites 
expansions  buccales;  la  postérieure,  plus  longue,  se  prolongeant  en  arrière  et  se 
relevant  en  deux  lames  épaisses,  verticales,  séparées  par  un 
sillon  profond  ; la  partie  droite,  plus  large,  destinée  à protéger 
les  branchies.  Manteau  beaucoup  plus  large  que  le  pied,  dé- 
bordant celui-ci  tout  autour,  excepté  en  arrière,  et  s'unissant 
à la  partie  céphalique,  dont  il  n'est  séparé  que  par  un  léger 
étranglement.  Tête  à peine  distincte  du  manteau,  formant 
latéralement  un  pli  qui  remplace  les  tentacules  tout  à fait  nuis 
ou  représentés  seulement  par  quelques  plis.  Douche  charnue, 
munie  d’une  trompe  très-large.  Branchies  libres,  pcdonculées, 
formant  un  cône  aplati,  divisé  en  feuilleU  attachés  au  côté  gaucho,  tout  à fait  en 
arrière  du  corps,  sur  riiilervalle  compris  entre  le  pied 
et  le  manteau.  Organes  de  la  génération  situés  sur  le 
coté  gauche.  Anus  tout  à fait  postérieur  en  arrière  cl 
en  dessus  des  branchies.  Pas  de  coquille.  Ex.  : P.  ma- 
culata,  d'Oi'biytuj. 


}ig.  2UHâ.  1*.  mAi'uUU. 


24'  Obxrs.  GASTEROPTEBOX.  Jihekei,  1813.  Sarcoplenii.  Rajînesque,  1814. 

Corps  ovale,  bursiforme.  Pied  prolongé,  de  chaque 
côté,  eu  lobes  aliformes  qui  sc  replient  sur  le  dos  pendant 
le  repos.  Tête  triangulaire.  Yeux  scssilcs.  Branchies  plu- 
meuses sur  le  côté  droit  du  corps.  Ex.  : G.  Meckelii,  houe.  Fig.  39S6.  g.  M»ckeiit. 


23'  Gk.vrb.  A7*f.A.y.  Lesuevr,  1817. 

Animal  partagé  en  deux  parties  réunies  par  une 
sorte  de  (>édonculc  : la  postérieure  ovalaire;  l'anté- 
rieure dilatée  circnlaircmcnt,  ciliée  sur  scs  bords  et 
pourvue  d'un  très-petit  pied  distinct  en  dessous  et  de 
deux  petits  tentacules  auriformes  en  dessus  ; rorinec 
anal  au  milieu  du  côté  droit  de  la  masse  postérieure. 
Ex.  : A.  Peronii,  Blatnnlle. 

TOme  PRRVtlXR 


Fig.  2987. 
A.  Prrmiîi. 
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(»•  Famille.  LOI'HOCKRCIOKS.  LOPIWCERCIDAE. 

Les  lopliocercidés  ont  une  roqialle  las.scz  enroulée,  mince,  épidermée,  .silué(> 
sur  le  dos  de  ranima!  et  recouverte  sur  scs  bords  par  les  plis  du  manteaii. 

Î6-  Gk.xkk.  LOPHOCKHVS.  Krokn,  18V7. 

('oqiiillc  bullifonnc,  ovale,  mince,  transparente,  épidennée,  enroulée.  Ouver- 
ture large  en  avant,  rétrécie  en  arrière,  à bord  externe  désuni  à la  suture.  Fn 
partie  couverte  par  les  bords  latéraux  du  manteau.  Kx.  : L.  Siebuldi,  Krohn  ; 
L.  Cumingii,  Adaim. 


rig  3989  L Sirboldi.  Kig  3990  L.  SieboMt.  Pig  3991-  L.  Cuaisgîi 

27'’  Grx'rk.  CYLl\ DROBVLLA.  Fischer,  1857. 

Coquille  cylindrique,  bulliformc,  mince,  fragile;  spire  très-courte; 
suture  fendue;  bord  columcllaire  réfléchi  en  arrière,  prolongé  et  re- 
couvrant la  spire;  bord  droit,  recouvrant  la  columelle  et  clôturant 
l’ouverture  excepté  en  avant.  F.x.  : C.  Reaiiii.  Fisr/ter, 

28*^  Gk.vsk.  LO  li  I(i  K R.  Krohn,  I8V7. 

Coquille  capulifornie,  mince,  transparente,  épidennée;  à spire  rudiinontaire  cl 
latérale  gauche.  Ouverture  aussi  large  que  la  coquille,  couvrant  la  partie  anté- 
rieure d'un  mollusque  limacifornic  dont  les  côtés  du  pied  forment  doux  e\[>ansions 
en  forme  de  lobes  dilatés  et  arrondis.  Kx.  : L.  Philippii,  Krohn. 


Pig  399.x  Pig.  39>»i 

I.  Philippii. 

7'  Famii.lk.  .APLVSIIOKS.  APU  SUDAE. 

Parmi  les  aplysüdcs,  les  uns  ont  une  coquille  rudimenlnire,  interne,  teslacée 
ou  membraneuse,  les  autres  n'ont  |uis  de  coquille.  la'  mollusque  présente  des 
formes  assez  singulières;  et  les  lobes  latéraux  du  pied,  relevés  sur  le  dos,  forment 
une  sorte  de  gouttière  au  milieu  de  laquelle  se  trouve  le  test,  quand  il  existe. 

St)*'  Gkmui.  DOi.J\RELÏ,A.  Lamarck , 1801. 

('.oqiiille  interne,  oblonguc,  un  peu  arquée,  en  forme  de  doloire;  plus  étroite, 
épaisse,  calleuse  et  presque  en  spirale  d'un  côté  ; de  l'autre,  plus  large,  plus  aplatie 
cl  plus  mince;  a sommet  calleux.  Kx.  : D.  Kiimphii,  Carier;  1).  gigas.  Rang. 


Q 

Pig  3993. 
C üe»uil 
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l'ifl  200.V  Fi|{  21IW.  Kig  20ü7.  rig.  2lK)8. 

ü.  R*in(iliii.  I).  gijjui  D.  Ur#inidi. 


tîsxRK.  DOL^IUUFF.RA.  6my.  1847. 

Coquille  interne,  Irapêzironue  ou  siibquadran^ulaire;  à sommet  prolongé  cl 
irrégulier.  E\.  : O.  Ciivieri,  Adatm. 


rijj.  2999.  Fig  WOO. 

1)  Cavisri. 


31^  liK.xRK.  AVLVStA.  Linné,  I7fi7. 

Corps  rampant,  ohlong,  convexe,  bunlé  de  chaque  côté  d*un  manteau  large  qui, 
dans  l'inactian,  recouvre  le  dos.  Tète  portée  sur  un  cou;  ayant  quatre  tentacules, 
dont  deux  postérieurs  et  auriformes,  et  deux  antérieurs  près  de  la  bouche.  Yeux 
scssiles  en  avant  dos  Icnlacules  auriformes.  ('ioquillc  ou  écusson  dorsal , demi- 
circulaire,  membraneux  ou  subcartilagineux;  li\éc  par  un  coté,  recouvrant  la 
cavité, branchiale.  K\.  : depilans,  Linné;  A.  inca,  d'Orhigntj. 


Fig.  3001.  a.  iocf.  Fig,  3002,  A.  inca.  Pig.  3003.  A-  drpiUoi 

32**  Ur.KHR.  SVPHOXOTA.  H.  et  A.  Adams.  I8.i5. 

Coquille  interne,  mince,  ovale,  presque  membraneuse,  à sommet  aigu;  cou- 
vrant la  partie  médiane  d'un  mollusque  allongé  dont  le  pied  forme  des  lobes 
latéraux  ou  nageoires.  K\.  : S.  lurida,  d'Orhif/nt/. 


Fig.  Fig  3«Oj. 

S.  liiridA 
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33'  Gk\rk.  ACLKSiA.  Hnng,  1828. 


Mollusque  allongé,  tcninné  en  pointe  postérieure-' 
meut  et  couvert  d'appeniliees  filiformes.  Quatre  tenta- 
cules longs  et  coniques.  Krancliies  conleiiiies  dans  une 
cavité  branchiale.  Pa.s  de  coquille.  Ev.  : A.  riifa,  Qnoy. 


Kig.  :i(X>0-  A-  rufa. 


3V  Gkmii.  SOTAHCHi’S.  Cttrirr,  1817.  IMacobranrlms.  I'am  Hasseh,  182V. 


Mollusque  ovale,  siibcylindriqiic.  Quatre  tenta- 
cules, les  postérieurs  plus  développés  et  coniques. 
Branchies  débordant  la  cavité  branchiale.  Pied  étroit. 
Ex.  : ocellutus,  Hang. 


4-  """K.  r 


Cig  JÜ07.  N «KflUloi 


35'  GKKRg.  BVRSATEILA.  Biainrilh.  1817. 


Mollusque  siihglobiileux,  offrant  un  espace  ovalaire 
circonscrit  par  des  lèvres  épaisses  indiquant  le  pied. 
Supérieurement  une  fente  ovalaire,  à bords  épais, 
symétrique,  formée  par  la  réunion  complète  des  ap- 
pendices natatoires  du  manteau,  et  communiquant 
dans  une  cavité  où  se  trouve  une  grande  bmnehie  libre 
et  l'anus.  Quatre  tentacules  fendus,  runhliés,  et  deux 
appendices  buccaux.  Point  de  coquille.  Kv.  : B.  I/cacIni. 


Kig  300S.  B.  I.«schii 


36'  Gekrb.  STVI.OCIIKJIVS.  Oould,  18VI. 

Mollusque  liniaciforme,  terminé  en  pointe  très-effilée.  Manteau  couvert  de  cir- 
rhes  et  développé  .sur  les  cotés.  Quatre  tenta- 
cules allongés  pnpillcux,  distants.  Point  de  co- 
quille. Ex.  ; S.  longicauda,  Quog.  •'•a  s.  longinmdi. 

8'  FAUII.LE.  PLEinOBBAXCHIOKS.  PLEf  liOBRAXCHIDAE. 

Parmi  les  mollusques  de  celle  funiille,  les  uns  ont  une  coquille  calcaire, 
externe;  les  autres,  une  coquille  membraneuse,  interne;  d'autres  enfin  n'ont  pas 
de  coquille. 

P*  Tribu.  PIIIROBRUCBIXÉS.  P LEiROiRnciiwF.. 

l/('s  plciimbranchinés  ont  une  coquille  rudiiiienlairc , ovale,  légèrement  con- 
vexe, inembranense,  mince  et  interne,  cmivcrle  par  le  inunleau;  quelques-uns 
cependant  n'ont  pas  de  coquille. 

37'  Gkkrk.  VlEVROnUASCHl  S.  Curirr.  1805.  BrrtIiclU.  BlaiurUU . 1825. 

Animal  oblong,  charnu,  convexe  en  dessus,  à manteau  grand  et  débordant. 
Pied  développé  cl  débordant  de  manière  à former  un  large  canal  autour  du  corps. 
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Tête  dUtiiuie,  uiuiiie  d'un  voile  s'unissant  de  chaque 
côte  avec  les  bords  du  pied.  Deux  tentacules  tubuleux 
et  fendus  antêrieurcineiit.  Bouche  à rcxtréinité  d'une 
trompe.  Branchies  composées  d'une  double  série  de 
lamelles  formant  un  panache  au  coté  droit  extérieur, 
entre  le  manteau  et  le  pied.  Coquille  interne,  mince, 
ovale,  membraneuse.  Ex.  ; P.  citrinus,  Unpi>eU. 


K<a  3010.  .">011. 

P.  citrinuL 


Gbxrk.  OSCASll'S.  Uach,  1847? 


Coquille  interne,  lar^qc,  mince,  nicmbranetise , ovale,  à sommet  po.stérieiir; 
placée  à la  partie  dorsale  d'un  mollusque  déprimé,  subquadran'julaire,  à manteau 
développé,  échancré  en  avant  et  en  arrière,  et  masquant  en  partie  la  télé.  K\.  : 
ü.  l/csueuri,  HlainriUe ; O.  membranaceus,  Monlofju. 


Fi<j.  3012.  O.  tn«mbmiar«ut. 


Fij{.  3013.  O.  I.«ia«ari. 


Fig.  3014.  O.  L<«uriri. 


Grkrr.  SKD  //.  et  -I.  Adams,  1855. 

Tentacules  dorsaux  tronqués.  Appendices  labiaux  réunis 
antérieurement  et  formant  un  lar^e  voile  oral  semi-lunaire. 
Manteau  prc.sentant  à la  surface  dorsale  postérieure  un  siphon 
anal  tronqué.  Pied  trés-'lar>je,  débordant  le  manteau,  arrondi 
postérieurement  et  tronque  en  avant.  Pas  de  cuijuille.  Ex.  : 
\.  luniceps,  Cuvier. 


Fig  N Unicpp*. 


40*^  (iKRRR.  VLEVHOnR.WCH  XKA  \Mci . 1813.  Pleurobroncliidium. 
lUainriUe , 1825. 

Animal  ovale,  allongé,  aplati  en  dessous,  convexe  en  dessus,  terminé  en  |H)iii(e 
en  arrière.  Aucun  indice  de  manteau,  seulement  une  légère 
expansion  de  la  peau,  longue,  étroite,  au  milieu  du  c<\té  droit. 

Télé  très-grosse  cl  portant  la  bouche  à roxtrémilc  d'une 
trompe.  Deux  paires  de  tentacules  auriformes  ; les  antérieurs 
à l'extrémité  d'un  bandeau  musculaire  lransvcr.se,  frontal; 
les  posicrieiirs  distants.  Pied  grand,  plus  étendu  en  arrière 
qu'en  avant,  ( ne  seule  branchic  au  côté  droit  et  cntièrcnieiil 
à découvert.  Ex.  : P.  Mcckclii,  Blamville. 


Fig  JOIIk  i*.  \le<Lrlii. 
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2*  Tribu.  I UBRELLIXES.  iMBREumK. 

Celte  tribu  se  compose  de  mollusques  ayant  une 
coquille  calcaire  de  rorme  aplatie,  mais  présentant  un 
sommet  peu  élevé  ou  de  roniic  plus  conique,  et  alors 
à sommet  saillant  et  ai,qu  et  couvrant  seulement  une 
partie  du  corps  de  ranimai.  Fig.  son.  i:.  mrdiifrr*fl«>â. 

41*' (ÎRNRR.  VMRIlELL.-i.  Lamarck,  IKI2.  Operriilatimi.  Linné,  1753. 

GtslropUx.  Blainrille , 1819. 

0 

Coquille  cvterne,  orbiculairc,  un  peu  irré^julièrc, 
presque  plane,  léqérement  convexe  en  dessus,  blan- 
che, avec  une  petite  pointe  apicale  vers  son  milieu; 

A bords  tranchants.  Face  interne  un  peu  concave  et 
ülTranl  un  disque  cnileiiv,  coloré,  cnruiicc  au  centre  et 
entouré  d'im  limbe  lisse.  E\.  : U.  indien,  Lftmank; 
lî.  inedilerranea,  tAwtarck. 

30IS.  l*.  inrditrrnnra 


Fig.  3020.  l'  mrdilrmDM 

4Î’’  Grnur.  TVLODIX Bafmesque,  1814. 

Coquille  externe,  membraneuse,  mole,  conique, 
avec  un  sommet  calleux,  subceiitral  et  parfois  recourbé. 

Es.  : T.  pimcluliila, 

<»-  Fi«ii.i.r.  «r\r.i\inÉs.  nvxcisiitAF.. 

MM.  Adams  supposent  que  le  qcnre  pelta,  cla!«sé  dans  l'ordre  suivant  (nudibran* 
elles),  a été  établi  sur  un  ninlliisqtie  non  adulte,  et  ils  admettent  le  qenre  ninriiia, 
que  nous  allons  faire  connaître,  ]>anni  les  tectibranclies. 

43-  Cr^rr.  nrXCIXÀ.  Fméc/ 

Corps  liinncifornio,  lisse,  déprimé,  sans  tentacules. 

Veux  sessile.s.  Manteau  distinct,  oblonq,  coriace,  l'as 

de  coquille.  Ex.  : H.  Hancocki,  Forhr$.  vig  ao2)  K ii<Qr«»rki 
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10*  FAyiLLE.  PKKIHOI'HVLLIDIIDKS.  PLKVnOPHr LUDUDAF. 

Mollusques  liinacifornics,  à braiicliles  pincées  dans  un  pli  du  bord  postérieur 
du  manteau. 

W-  r.KKRK.  VIKI  HOVHVLUDÏÀ.  \hckel,  1810.  Diphylliilia.  Cuvier.  1817. 

Animal  de  forme  ovale,  lrès-<léprinié;  le  manteau  débordant  le  pied  de  tniiles 
parts,  excepté  en  avant,  où  la  tète  reste  à decouvert.  Deux  leiitaciiles.  Cordon 
brancliial  noccuiiaiit  que  les  deux  tiers  postérieurs  du  rebord  inférieur  du  man- 
teau. Anus  en  arriére  du  coté  droit.  Orqancs  de  la  <)énérütioii  en  avant,  sur  le 
même  coté.  Kx.  : P.  Ciivieri,  Merhet;  P.  lineata,  Otto. 


»tj|.  30i».  e.  Cutieri.  rig.  3023.  P.  Coti«ri.  Pig  3020.  P.  linMli. 


Il'  l'Auii.LE.  PHVI.I.IDIIDKS.  PHI  LUPUDAE. 

Les  pbyllidiidés  sont  des  mollusques  limariformes  à peau  coriace,  généralement 
tuberculeuse.  Kratieliies  en  feuillets,  situées  entre  le  manteau  et  le  pied.  Ils  n'ont 
pas  de  coquille. 

iS'  Gixrk.  PHYLI.IDIA.  C«r/>r.  1798. 

Animal  ovale-oblon^,  un  peu  convexe  en  dessus;  à peau  dorsale  coriace,  vari- 
queuse ou  tuberculeuse,  formant  un  bord  sail- 
lant autour  du  corps.  Branchies  disposées  sous 
le  rebord  de  la  peau  en  une  série  de  feuillets 
traiKsver.ses,  occupant  la  circonférence  du  corps. 

Quatre  tentacules  ; deux  supérieurs  sortant 
chacun  d’une  cavité  particulière,  cl  deux  in- 
férieurs coniques  et  situés  prés  de  la  bouche. 

Kx.  ; P.  alboiii;tra,  Q«oy/T.  trilineata,  Cuvirr.  *'■8 

P.  ilboaign.  P.  trilineata. 

Wi'’  GK.xRit.  FHYEHIA.  Gray,  18V7. 

Animal  ovalc-oblonq,  un  peu  déprimé.  Appendices  labiaux  pelifs,  grêles,  mais 
distincts.  Manteau  coriace,  tul>erculeux.  Ou- 
verture branchiale  uu  centre  de  la  partie  posté- 
rieure, dans  une  fossette  entre  le  manteau  et  le 

pied.  Ex.  ; F.  puslulosa,  Pnpi)ell.  Pia  aoJu  v.  puMuiaca. 


47»  GKxmc.  HYPOBliAXCHfAKA.  A.  Adams.  IKV8. 


Animal  ovale,  déprimé.  Tentacules  dorsaux,  non  rétractiles.  Manteau  développé 


au  delà  du  pied,  à bords  minces  et  tlexueiix.  Bran- 
chies situées  à la  partie  postérieure,  sous  le  bord  du 
manteau;  oiiverles  entre  le  manteau  et  le  pied.  Kx.  : 
H.  fusca,  Adams. 


Pig.  3030.  H.  (uioL 
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2-  OaoRE.  M'DIBRAXCHES.  Cuvier,  1817. 

1)rruobra\chk.<(.  Dumèrit,  1807.  I'oubravchiu  cvci.orba»:hs«.  Riaiwille,  1K14. 
(j\u.\ubrani:hia.  Schtrritjger,  1820.  KvnTRVoiiiiAACHiA.  Deshayet , 1K30. 

Les  nudibranchcs  sont  des  mollusques  nus,  liinaciformes.  Leurs  branchies, 
comme  leur  nom  l'indique,  sont  externes  et  souvent  contractiles  dans  des  cavités 
du  manteau.  Ils  nont  point  de  coquille,  soit  externe,  soit  interne,  à l étal  adulte; 
une  petite  coquille  les  protège  cependant  à l'état  embryonnaire.  Leur  pied  est 
allongé,  eunaiiculé  et  propre  à une  sorte  de  reptation.  Leur  corps  est  long  et  leur 
tête  miiiiie  d’une  ou  deux  paires  de  tentacules.  Ils  sont  lierniaphroditcs.  Ils  vivent 
sur  tes  rivages  garnis  de  rochers  ; quelques-uns  cependant  habitent  la  haute  mer 
et  se  fixent  aux  algues  et  aux  fucus.  On  pense  qu’ils  nagent  le  corps  renversé,  le 
pied  a la  surface  de  la  mer,  et  que  les  bords  du  manteau,  les  appendices  qui  se 
remarquent  chez  quelques-uns  et  même  les  branchies  leur  servent  de  nageoires. 
.M.  Cantraine  refuse  cette  faculté  aux  nudibranclic.s,  et  il  dit  que  si  l'on  voit  quel- 
quefois ces  animaux  vaguant  dans  l'eau,  on  peut  reconnaître  qu'ils  ne  se  trouvent 
pas  dans  leur  situation  normale,  car  ils  sc  laissent  ballotter  par  les  vagues  sans 
pouvoir  se  diriger  eiu-méines. 

Les  branchies  des  nudibranche.s  sont  quelquefois  de  simples  appc'ndices  revêtus 
de  cils  vibratiles,  dans  lesquels  ne  sc  fuit  pas  une  circulatimi  régulière  du  sang, 
Dujardin.  Dans  plusieurs  genres,  ces  branchies  sont  forniécs  par  des  portions  du 
manteau  devenues  hranchialcs.  Les  uns  ont  les  branchies  ramifiées  sur  la  partie 
postérieure  du  dos,  et  elles  sont  rangées  autour  de  l’orifice  anal,  comme  les  pétales 
d'une  fleur  (les  doris).  Les  autres  ont  les  branchies  ramifiées  ou  en  panaches  et 
rangées  des  deux  côtés  du  corps  (les  trilonics).  Chez  d’autres,  elles  sont  repré- 
sentées par  de  nombreux  appendices  en  fonne  de  papilles  qui  couvrent  la  surface 
dorsale  (les  éolides).  D'autres,  enfin,  ont  de  chaque  côté  trois  branchies  pedon- 
culées,  formées  chacune  de  longues  lanières  disposées  en  éventail  et  qui  leur  ser- 
vent aussi  de  rames. 

Les  mœurs  et  les  habitudes  des  nudibranches  paraissent  avoir  beaucoup  d'ana- 
logie avec  celles  des  limaces;  Icui^  mouvements  sont  plutôt  lents,  et  ils  étendent 
leurs  branchies  et  leurs  tentacules  toutes  les  fois  qu’ils  rampent  sur  les  plantes  et 
les  cailloux,  de  même  que  ces  organes  sc  contractent  à la  volonté  de  l’animal. 
Quand  ils  veulent  se  fixer  sur  dos  fucus,  ils  pincent  la  feuille  en  rapprochant  les 
bords  latéraux  du  pied,  et  un  moindre  danger  ils  se  loissent  tomber  au  fond  des 
eaux.  Ils  préfî»renl  pour  séjour  habituel  les  plantes  marines  peu  éloignées  de  la 
surface  de  l’eau.  Leur  nourriture  consiste  en  petits  zoophytes,  et  ils  cc.ssenl  de 
vivre  peu  de  temps  après  qu’ou  les  a retirés  de  leur  élément,  Rmo. 

I"  Divtsiox.  ÀMHOBUAXr.HIATA.  Férussac,  1819. 

AvOj;,  llour;  branebie. 

Rranebies  plumeuses,  situées  à la  partie  postérieure  dorsale  du  manteau,  et 
disposées  en  cercle  ou  en  demi-cercle  autour  de  l’orifice  anal. 
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l'*  FAMII.1.K.  DORinKS.  DOniDAK.  D’Orbi^ny,  1837. 

Cctk*  raiiiille  coinpremi  les  espèces  dépriiiiées  ou  cotnpriinèes  et  dont  les  hrnn- 
chies  rayoïineiit  autour  de  l’aiius,  sur  la  partie  postérieure  du  manteau. 


I'*  Trihu.  D0Rl\tS.  ÜoiiiAiE,  Atdcr  et  Hiwroch , I8U, 

Corps  déprimé^  convexe  en  dessus.  Manteau  convexe,  lar<{c,  simple,  couvrant 
la  tète  et  le  pied. 

fixxHK.  GLOSSODORIS.  Ehrenbérg,  1831.  l'î.iôïo'a,  loiijpir.  Doris. 

I^Tkiiotoiii*.  Kkrtnhrrf,  IKHI  Doiii»iciT4T«,  D'Orhifnf,  MMl. 

Tentacules  dorsaux.  Rrunoliies  contraetÜes  dans  une  cavité  s]Mkiale,  divisées  en 
lobes  brancliiaiix  coniques  nu  ou  forme  de  lanières  étroite.s,  ramiliées  a niiHiii. 
Dos  tuberculeux.  Oritlces  des  tentacules  proléj^és  par 
<ies  cils  ou  par  un  appendice  foliacé  <]iii  s'abais.se  lors- 
que le  teiitarule  est  contracté.  Corj)s  épais,  peu  dé- 
primé. Kx.  : <j,  lUTlIieloti,  tfOringny. 

2-^  (ÎRXHK.  ACTlSODOniS.  Ehrenberg. 

Tentacules  dorsaux,  franchies  en  forme  de  lan- 
guettes laciniécs  ou  bifurquées  à leur  extrémité,  ré- 
tractiles dans  une  cavité  commune.  I)<is  simple. 

Ex.  ; A.  sordida,  Quoy. 


0^^ 


Pijl  m>3l.  («.  Hprlhelnli. 


Pig-  «ArdidA 


3-  (Jrvrk.  ISTEnOXOTVS.  Ehrenberg.  1831. 

Tentacules  dorsaux,  rentrant  dans  une  cavité  en  étoile.  Ouverture  brancliiule  à 
la  partie  postérieure  du  dos,  en  partie  fermée  par 
des  lobes  formant  une  étoile.  Dos  lisse,  sans  tuber- 
cules ou  appendices.  Manteau  large  et  couvrant  coni- 
plélemenl  la  tête  et  le  pied.  Ex.  : cruentiis,  Ahfer 

et  Hancock.  pig  aoaa.  \ rrornloA 


4'  (ÎRXRB.  ACTIXOCYCLVS.  Ehrenberg,  1831. 

Deiulrodoris.  Gray,  1842. 

Branchies  en  forme  de  disque  rayonné,  larges, 
lobées  et  pennées.  Orilicc  anal  non  tubuleux, 
situé  en  arrière  du  disque  branchial  interrompu 
et  ouvert  poslérieuremenl.  Ex.  : .A.  grandi- 
flora,  Happ. 

.V  (iRXRR.  DOHIS.  Linné,  1758.  D^'adrodoris.  Ehrenberg.  1831. 

.4rjjui*.  Ihthadsch , 17(51. 

Tentacules  dorsaux  en  massue,  rentrant  chacun  dans  une  fossette  en  calice. 
Branchies  rétractiles,  saillantes,  frangées,  en  f(»nne  d'urbiiscules  réguliers  entoii- 
TouR  pnr.viRR.  50 


Pig.  30.V4.  A.  grandiHoriL 
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raiU  rurifîi’e  anal.  La  fornic  di's  doris  est  loin  d'ôlrt*  clrfjante,  mais  leurs  eouleurs 
sonl  Irès-variéüs  et  t^^s•vIvcs.  Ces  animaux  sont  d'une  fécondité  prodi'jieuse , et, 
d’après  les  observations  de  M.  Iloucliard-tibantereaux  , ils  s’accouplent  dt'iix  fois 
par  nn  et  cliaquc  individu  produit  emiron  quatrc-viiiqt  mille  (Tufs  disposés  en 
forme  de  lanière  gélatineuse  peu  épaisse  et  tournée  en  cornet  sur  les  varechs  et  les 
pierres,  laie  jjlande  entrelacée  avec  le  foie  verse , par  nn  trou  percé  près  «le 
rnnus,  une  liqueur  laiteuse  particulière,  probablement 
défensive.  L'obsenation  de  M.  nouchard-Cliaiitereaiix 
s'applique  sans  doute  à presque  tous  b*s  midibraiicbes. 

Kx.  ; I).  \eiiosa,  Qftoy. 


Fij|.  aoa:i.  n 


fi'‘  Ga\Ri.  CF.UATODORIS.  (iray^lvsW  Mamt. 
Teutacule.s  dorsaux,  nliouqés,  filiformes,  non  rc^ 


traclÜes.  Branebies  en  étoile,  rétractiles  duii.s  une 
ca\ité  cüiniiiune.  Manteau  couvert  de  lonys  appendices 
teutaciilifornies,  liluiueiiteux.  K\.  : i'..  eolida,  fji/oy. 


Fig.  303C  C coliil* 


2”  Tribu.  C0\10D0RI\ES.  tovioDoai’tvE.  Atlama,  1833. 

Corps  anquieiix.  Manteau  distinct,  simple,  ne  couvrant  pas  enmplélemeiit  la 
tète  et  le  pied. 

T*-  Gk.\ri!.  CmOXIODO/îIS.  ForlM-s.  I8VI. 

Doa  IPKIMI  «TIC4.  1840.  RiiCRTCBLAXi*.  Kkrtnkerf,  1831. 

Tentacules  dorsaux  ou  frontaux,  en  massue,  biciiiiés,  non  rétractiles.  Branchies 
lancéolées,  pennées.  Corps  prismatique.  Bord  du  manteau  court.  K\.  : (i.  inn^ni- 
(Ica,  Quoy;  (1.  W ithei,  Af/ams. 


Fig.  30.17.  G.  IVitkei. 


Fig  3038.  G.  magnifier. 


3*  Tribu.  POLYCÊRI\ÊS.  PoLVCCRmt.  Aider  et  Hanrock,  I8LL 
Corps  allongé,  sulmtiquleiix.  Manteau  non  distinct  du  corps. 


8'  (ixN'RR.  AE(jIRES.  Lorcti,  1844. 

Corps  couvert  de  tubercules  Inrqes  et  nombreux.  Tentacules  linéaires,  simples, 
rétractiles  dans  des  <|aiiies  placées  à leur  base. 

Bord  antérieur  de  la  tête  papÜleux.  Branchies 
arliorirormcs  entourant  rorifiee  anal  et  ]iro> 
téqées  par  des  tubercules  assez  développés. 

Kx.  ; A.  puiictiluceus, 

* * J y Fig.  30.1‘A  A.  panclilafUJi 
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»•  (’ilvuit,  rOl.VCEH.i.  Cttrirr,  1H17. 

Tiivitro.  Okn,  MHS. 

Animal  lissât*  ou  tuborciileiiv.  Tentacules  en  massue  pedinée,  non  rétractiles, 
sans  «piliios.  Voile  frontal  consistant  en  une  série  d'api^endices  leniaruliformes,  en 
nombre  variable  en  avant  «le  lu  tète  et  souvent  sur  les  bords  du  manteau.  Bran- 
chies n’occupant  qu'une  portion  de  cercle  au- 
tour de  l'anus  et  encadrées  par  <lc8  lames  mem- 
braneuses qui  les  proléqent.  Les  polycéres 
rccbcrcbcnt  les  bords  abrités  des  v igues  et  de  lu 

grande  lumière.  Kv.  : P.  Lessoiii,  d'Orbigny.  Kig.  :ii>40.  i*.  i.nwNi 

10*  Grvre.  THEl  Fl^VAX.I.  heltwri,  tH.’iS, 

Corps  litnacifonne,  goiiilé  à sa  partie  moyenne. 

Tète  simple,  arrondie.  Tentacules  courts,  coni- 
ques, non  rétractiii's,  sans  gaines.  Branchies 
plumeuses,  nombreuses,  couvrant  roribee  anal. 

Pied  assez  long,  terminé  en  pointe  en  arrière. 

K\.  ; T.  ceylonicu,  h'rhiart.  Kig.  3oii.  T.  ccjlooira. 


Il*  (ÎR.VRR.  TH  KC  AC  E H A.  E/rming,  184ô.  gaine. 


Animal  lisse.  Tête  bilobée;  voile  frontal  simple.  Tentacules  en  massue,  lameU 
leiises,  rétractiles  dans  des  gaines  grandes  et  largement 


ouvertes.  Branchies  pennées  placées  autour  de  l’orilice 
anal,  avec  deux  ou  plusieurs  appendices  tuberculeux. 
Ex.  : T.  pinnigera,  Montagu. 


Fig  3042.  T.  pinnigrri 


I2'’Grxrr.  TLOCAMOTHORVS.  I.ruckari,  IK2H.  flXox'ïuoç,  cirrhe. 

Piactaoclm.  Cmrirr.  fL»C«Mocsi«S-  D'OrMyny.  ItUI. 

Animal  allongé,  lisse.  Tentacules  en  massue,  sans  gaines.  Voile  frontal  avec 
des  appendices  branchus  nombreux.  Branchies 
plumeuses;  rorifice  anal  à leur  base  posté- 
rieure. Des  tubercules  dorsaux  pnpilleux.  Ou- 
vertures génitales  an  côté  droit.  Ex.  : P.  ocet- 
latus,  Ij'uckttrt.  *^'8'  •’ 


13*  Gkxrr.  CERATOSOM a.  Adams  et  Het-rr , IHVH. 

Animal  allongé,  li.ssc,  étroit,  effilé  en  arrière.  Tentacules  en  massue,  non 
rétractiles,  sans  gaines,  bulbeux  à leur  base,  Innielleux  à leur  cxtréinilé.  Tétc 
grande,  arrondie  en  avant,  sans  voile  frontal. 

Branchies  rameuses,  divisées  en  cinq  hraiicbcs, 
rétractiles  dans  une  cavité  conimune.  Di's  ap- 
pendices dorsaux,  en  forme  de  bosses,  en  avant 
et  en  arrière  des  branchies.  Ex.  : C.  coniigcruiii. 

A<hm$  et  Reeve. 
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IV'  VmKSHK.  ACAXTlIODOItlS.  Ümÿ,  1850.  'Axavea,  i-itinr. 

Ti'iiiarules  dorsaux»  lanicileiiv,  rolradilcs  dans 
dfs  {jaiiics  dnilinilêes.  Braiichlos  pliinicusos,  larj’es, 
dôu'Ioppécs,  non  rôlraclilcs.  Miinleau  couvorl  de  pelils 
tuberniies  spiniformes.  K\.  : A.  pilosa,  Muller.  Fig.  .iüi.v  a.  piiiwa. 

t5'  fÏRXRR.  (’ASEt.LA.  //.  rt  -1.  Adams,  IK5V. 

Aiiimul  comprimé.  Teiilacuîcs  en  massue,  réirnctiles  dans  des  j^aines. 

Bords  du  manteau  formant  des  crêtes  relevées,  on- 
dulées et  lobées  sur  les  côtés  du  dos.  Branchies  com- 
posées de  six  branches  en  étoile,  entourant  l'orince 
anal.  Pied  linéaire.  Ex.  îC.  Omildii,  //.  et  .A.  .Adams.  lig  30i6.  c liouJdU, 

16‘‘ Grxiik.  i*  kl  AG  Kl.  la.  Gratj,  IH*0, 

Animal  allon<p',  lisse.  Tentacules  en  massue,  pectinés,  non  rctractile.s.  Man- 
teau formant  un  rebord  simple  encadrant  les  tenta- 
cules en  avant  et  se  prolonjjeanl  en  arrière  jusque 
auprès  des  branchies;  ccs  dernières  plumeuses,  entou- 
rant rorifice  anal.  Ex.  : P.  Paretii,  l'èrnntj.  Fig  .ton  e.  i‘«ietn 

4'  Tribu.  OM  BIBORIVÉS.  OxcmnoMîivE.  H.  et  .Adams, 

Manteau  simple,  plus  lon^  que  le  pied.  Branchies  sur  le  milieu  de  lu  partie 
postérieure  du  dos,  dans  des  cavités  di>linctos  enloiirnnt  rurincc  anal. 

17'  Gkxrk.  OXCUIDOniS.  üemainrilU,  I8!(). 

OkClinn»t«.  Féruuttf.  1821.  Osciidom.  0‘Orhifmf.  IRM. 

Tentacules  dorsaux,  rétractiles.  Manteau  épaissi  par  des  spiculés.  Palimircs  des 
branchies  rétractiles,  chacune  dans  une  cavité  spéciale.  Animal  ovalaire,  convexe 
en  dessus.  Pied  ovale»  épais.  Branchies  formées  par  des  urbuscnles  très-petits, 
disposés  circulaireinent.  Oritices  des  orqunes  de  la 
qénéralion  très-distants  et  réunis  entre  eux  par  un 
sillon  extérieur  occupant  toute  la  lonquciir  du  côté 
droit.  Ex.  : O.  Leaehii,  Itlainrille.  Fij  jois.  o Uachü. 

18'  Grkrk.  r//././E/t.S7  I.  lyOrfdtjtnj,  1857.  XI.  Villicrs  du  Tcit.i*jp. 

Ainmal  ovale  déprimé,  formé  d'un  manteaii  Irès-qrnnd,  débordant  le  pied  et  le 
recouvrant  de  tontes  parts,  renfermant  un  bouclier  crétacé  ovale.  e«mipo.«ié  d'une 
multitude  de  iroliles  pièces  divergentes  de  lu  partie  médiane  vers  les  bords.  Aulé- 
rioureuieut,  ce  bouclier  est  percé  pour  laisser  sortir  deux  leiiUculcs  en  massue. 
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t‘t  poslérieiiriMnent  par  trois  orilires  (lonnant  passa;^e  à rnniis  et  à diMix  lobes 
brancliiauv  milieux.  Hmiche  uumie  d’une  trompe  sur* 
montée  par  deux  expansions  tenlaculifornies.  Orilires 
des  orjjanes  de  la  ‘îénémlion  pertés  sur  le  coté  droit, 
entre  le  manteau  et  le  pied,  qui  est  large.  K\.  : V.  scu- 
lijîcra,  irorbigny.  ;in„.  , 


19^  finxuB.  HKX  iUH.WCIlVS.  Kkreuftcrÿ, 


Tentacules  dorsaux  en  massue.  Branchies  arbori- 
formes,  rangées  en  cercle  autour  de  l’orifice  anal,  et 
chaque  branche  rétractile  dans  une  cavité  spéciale. 
Kx.  ; 11.  sanguiiieus.  /tw/yw/A 


rig.  30MI  H.  ««nguinfii* 


20-  Grvrk.  UEVrAUHASCin  s.  Ulams,  l«'»9. 


Tentacules  dorsaux  en  massue.  Branchies  arbori* 
formes,  rangées  en  demi-cercle  et  à distance  autour 
de  roiiverturc  tubuleuse  de  I anus  ; chaque  branche 
rétractile  dans  une  cavité  spéciale.  Appendices  lahimix 
dilatés  en  étoile  et  à lohes  crénelés.  Kx.  II.  Biir- 
netli,  Afinnix, 


rig  .1031  H.  nurnrUs. 


2I<  (ixKRK.  ^ M'.l/ 6Vny.  Teste  .li/rtw/. 

Tentacules  dorsaux  en  massue,  Irom^ués  à leur  sommet  et  garnis  de  cirrhes. 
Manteau  prcscniaiit  une  crête  longitudinale  élciéc 
sur  le  milieu  du  dos.  Branchies  très- petites,  tuher-  ^ 

culeiises,  ciliées,  autour  de  l'anus.  Kx.  ; A.  ciiriimta, 

Qiioij.  *'■3 

J-  Trilxi.  TIIIOIMNÉS.  Taiomu. 

Manteau  étroit,  garni  sur  les  côtés  d'appendices  tenlacniiformes.  Branchies  sur 
le  milieu  de  la  partie  postérieure  du  dos  et  rentrant  dans  une  cavité  commune. 


22-  Gkxrr.  rniOVA.  Juhntlon,  18:18. 

CitDuraoB*.  Gr«ÿ.  IS40.  Rtrioctao».  ISIS  Tiitom*.  Lamnnk,  IHOI. 


Tentacules  dorsaux  en  massue,  petiinés,  rétractiles  dans  une  gaine  simple 
Partie  nnlérieiirc  de  la  tète  et  bords  du  imm- 
tean  garnis  de  papilles  tciilaculiformcs  plus  ou 
moins  longues.  Branchies  peu  nombreuses, 
pennées  et  placées  autour  de  lu  télé.  Ex.  : T.  cla- 

vigera,  Fig.  .3«j3  r cUiiger* 
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t.1'  Gkxrb.  IDA  lia.  Lmrkart , 1828. 

KtPLOCAStS.  l^tlUipjri.  IM0.  ?IPLIBI«.  ÎM* . I8t9. 


IVnIarules  dorsaux  linéaires,  lamellés,  placés  quelquefois  derrière  de  lonjjs 
appeiidiees  Icnlaculiformes,  lrès-«lislincfs.  Parlie  antérieure  de  la  léle  arrondie, 
simple  ou  ,qarnie  d’nppendiees  branclius  qui  sc 
montrent  aussi  qiielqiiefois  sur  les  bords  du 
manteau.  Branchies  pliimeu.scs  entourant  l’ori- 
fiee  anal  et  entourées  elles-mêmes  par  dos  ap- 
pendices teniaculiformes  coniques  et  pointus. 

Orifice  de  la  ^éiiérulioii  nu  côté  droit  du  cou. 

¥,%.  : I.  aspersa,  Ah/er  cl  Hancock. 


ÎV  r.EXitE.  MIH^XOA.  .merrt  Hancock.  I8V3. 

Ascii «.  Lattn, 


Tentacules  en  massue,  reuillelés  nu  sommet 
et  garnis  h la  buse  d'appendices  st^liformes. 
Corps  grêle  ; dos  garni  d'appendices  digilirormes 
entournut  les  branchies.  Kx.  : M.  crislata,  Altier 
et  Hancock. 


Kig.  II  mitaU 


OmsiüS.  AlOLOliRAXCHIATA.  H.  el  A,  .-Idams,  ISod. 


Branchies  variables,  n’étant  plus  disposées  en  cercle  autour  de  roritice  anal, 
niais  généralement  sur  les  côtés  du  dos. 


2'  FAMIM.K.  TRITOMinkS.  TIUTOMIDAK.  DOrbitjny,  IHtI. 

Dicères.  Blainville,  lK2i. 

Partie  céphalique  élargie.  Tentacule.s  supérieurs  «*t  rétractiles  dans  une  sorte  de 
gaine.  Branchies  disposées  sur  deux  rangées  longitudinab^,  mie  de  chaque  côté 
du  dos. 

P*  Tribu.  TH1T0\I\ÉS.  TRlTOXl^AK. 

Kstomac  simple. 

2.V  (jkxkx.  THlTOXt.^.  Curier.  1798. 

Spi«b»o«T4>>«.  AMc  cuarmy.  IMS. 

Tentacules  dorsaux,  milieux,  rétractiles  dans  une  gaine  cylindri<)ue.  Voile  Oonlal 
circulaire,  digité.  Branchies  en  forme  de  panaches  ou  d’arhuscules , rnngéos  symé- 
triquement de  chaque  côté  du  corps.  Bouche  armée  d’une  paire  de  mâchoires 
latérales  cornées,  tranchantes  et  denticulées  sur 
les  bords.  Corps  granuleux.  Orilice.s  de  la  géné- 
ration et  de  famis  percés  sous  le  boni  droit.  Pied 
large  et  cunaliculé.  Kx.  : T.  rubra,  l^euckart. 


Ftg.  305G  T rubr« 


Digitized  by  Google 


CASTKllOPODKS. 


tll7 


îfi'"  Cknrk.  T et  h y s.  Linné.  177<». 

Tirar*.  Curirr,  IT9M.  Fihbmji.  Hohnluh,  1761. 

TtHe  poiivcrlc  par  un  larjjc  voile  fronlal  senii-circulairc,  à borrls  ciliés  et  séparée 
du  corps  par  un  étranglement  prom>iicé.  Tentacules  déprimés,  en  cornets  évasés,  du 
bord  desquels  sort  un  petit  lul)e  conique,  contractile.  Branchies  en  forme  de  pana- 
ches, rangées  sur  deuv  lignes  lonqiiudinales. 

Bouche  en  foniic  de  trompe,  placée  sous  le 
voile  et  garnie  de  papilles  charnues.  Orilires 
de  la  génération  et  de  l’anus  percés  sous  le  bord 
droit,  ried  large  et  débordant  de  toutes  parts 
le  dos,  qui  est  plus  étroit  que  la  tête.  K\.  : T. 
leporinu,  C.uvier. 

V Tribu.  NÉLIBÉIVÉS.  HeuBEnve. 

Fstomar  ramitié. 

ÎT*"  tÎKJcan.  MKLIRE.  Rang,  I8Î9.  XlrliLjva,  forbts.  18^8, 

Tête  disltncle  et  comprenant  un  voile  membraneux,  contourné  en  forme  d’en- 
tonnoir, garni  intérieurement  de  cirrbes  digités  à rextérieur,  et  du  milieu  duquel 
s’élève  une  petite  trompe  torniinéc  par  la  bouche.  Deux  tentacules  situés  a la  base 
du  voile,  très-allongés,  conique.^,  rétractiles  dans  une  gaine  dont  le  sommet  forme 
une  petite  capsule.  Branchies  formées  de  deux  s<‘nc8  peu  nombreuses  de  massues 
oblongues,  arrondie.s  à leur  sommet,  |H‘diculées 
à leur  base  et  coiiverles  de  petits  tubercules. 

Orifices  de  la  génération  au  coté  droit  anté- 
rieur, celui  de  l'anus  plus  en  arrière.  Pied 
aussi  long  que  le  corps,  mais  Irès-r'droit  et  en 
forme  de  sillon.  K\.  ; \l.  rosea.  Rang. 

28*'  (iKVRK.  f)F.\DROSOTVS.  Aider  et  Ilanroïk.  1845.  Aîv3pov,  arbre;  vwro<.  Ho*. 

Tentacules  en  massue,  lamelleux.  Bord  an- 
térieur de  la  téle  garni  d’apjHMidices  hraiKliiis. 

Braiiehics  rameuses,  rangées  en  séries  simples 
sur  les  côtés  du  dos.  ¥.\.  ; I).  nrborescens, 

(ilWfCr • F«g-  30.’»î>,  D-  ârlforwKtiii- 

GKxsr.  SCVLLAEA.  Linné,  !7r>8. 

Tentacules  en  massue,  rélractilcs  dans  des  gaines.  Tôle  assez  distimic  et  séparée  du 
pied  par  une  rainure  transversale.  Sur  le  dos,  deux  paires  de  crêtes  membraneuses 
nliformes.  Branchies  en  forme  de  pinceaux , 
éparses  sur  la  partie  interne  des  crêtes  uliformes. 

Pied  étroit,  allongé,  creii.se  en  sillon.  Bout  lie  un 
peu  en  trom|.e.  Orifices  de  lu  génération  et  de 
l'anus  au  côté  droit.  Ex.  : S.  Gruyi,  .Adams. 


Fig.  -lOCO.  S.  Oriji. 


Fig.  305S.  U.  ros^*!!. 


Ftg.  3037.  T.  leporiita. 
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30'  Gkmir.  \EflK^  I.rston.  1830. 

Toiitnnilesioiirls.  épais,  coniques,  aiiriculifonncs,  ciliés,  au-tfcssusd'un  pctÜ  loÜe 
fronta!.  Télo  rouHo,  Ironqtiéocii  avant.  Ilramliios  on  politos  ImilTos  éparses  sur  les 
côtés  des  proéiiiinenocs  d(»rsales  et  coiisislani  en  festons  arrondis,  partant  des  flancs; 
louri)ordesl<(aniidolamelicsserréesrorinanliine 
(inc  denlelnre;  elles  s'almisscnl  et  aident  l'aninial 
à saisir  les  liqes  des  fucus.  Orilires  de  la  généra- 
tion sur  le  côté  droit.  Kx.  ; \.  pimdatn.  /✓.««/!. 


Fij]  :aNil.  N pitnclalA. 


ÎJI'  Gkmif:.  LOM  iXOTl'S.  l éraiiy,  18VV.  A/der  H Hanntrk , I8W. 

Awu»,  boni;  vwtoç,  dos. 

(loq»s  allonjjé,  cunéiforme.  Tète  aussi  lar,qe  que  le  corps,  munie  d'un  voile  fronlal 
portant,  de  clinqiie  côté,  de  petits  proloiq^emenls  tenlaculiformes.  Deux  tenlueuies 
dorsaux,  rétractiles,  terminés  on  massue  comme  dans  les  doris.  et  loqés  chacun  dans 
une  es|MH‘e  d'étui  caliciforme.  Orqanes  de  la  respiration  formés  par  <ieiiv  membranes 
minces  et  fran«;ées  fixées,  de  chaque  côté,  entre 
la  face  dorsale  de  l'animal  et  les  faces  latérales. 

Orifices  de  l'anus  et  desorqanes  •{énitanx  sur  le 
côté  droit.  K\.  ; L.  (ienei,  l'èiniiij. 


B . -.■-./•V  'X.. 

':.A  ^ “^*^iiiiki 

Fi0.  30Cii.  I.  Griiri. 


32'  CiBNRK.  nonXKU.A.  Gray.  ISVO. 


.Animai  alionqé,  comprimé,  scmi-pellucide , nciimiiié  postérieurement.  Appen- 
dices tcntaculirurmes  dorsaux,  pins  on  moins  uuinhreux,  simples  ou  diqités, 
rj  lindriques , en  séri«»s  simples.  Tète  avi*c  deux 
appendices  en  étoile.  Tentacules  d<»rsan\  rétrac- 
tiles dans  des  «pilnes  rameuses.  Ilranchies  plii- 
menses,  situées  à la  hosc  on  au  sommet  des 
appeiuticGS  tenlaculiformes.  Pieil  linéaire,  sil- 
lonné. Kx.  : B.  diqitata,  Adamx. 


ri>v  .llXi».  B di))iljiU 


3*  Tribu.  \IMII\ÊS.  Vexhixie.  PnocTOXOTmE.  H.  et  A.  Adams. 

Brancliies  supcrfieielles,  fusilormt\s,  sur  les  côtés  du  dos.  Tentacules  simples, 
sans  qaines. 

33'  <j  K VH  R.  VKMIAA.  AhUr  et  Uancuck , ISVi. 

r*ocToiOTi«.  Vitr  rt  Hatitoth  . ISM.  ZiirHtfeiK«.  Df  Qmatrrfaiys , ISM. 

Onalrc  lenlacules,  linéaires,  non  réiractile.s  : deux  dorsaux  élevés  et  deux  buc- 
caux plus  petits,  adhérents  aux  côtés  du  voile.  Rruncliics  très-nombreuses,  sortant 
d'niie  manière  irréqulière  des  côtés  du  corps  et  de  la  tète,  quelles  enveloppent 
comme  dans  du  duvet,  mais  ne  foriaant  autour  de  In  léle  (|n'nne  raiq{éc  de  chaque 


J le 
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côté.  Tète  fort  peu  distincte  : yciu  placés  à la  base  des  tentacule.^  postérieurs. 
Corps  iiiscnsibleinciil  atténué  d'avant  en  arrière; 
pied  é(mis  plus  lony  que  le  corps.  Oridee  des 
organes  génitaux  au  côté  droit.  Anus  postérieur 
sur  la  ligne  médiane  du  dos.  Ex.  : V.  pilosa, 

Quairefages. 


t 4004.  V 


(iR.VRR.  JAXl'S.  Vérany,  1844. 

.IxTiorA.  MAtr  tt  Bantatk . liUH. 

Corps  liiiiaciforme.  Tète  distincte,  pourvue  en  avant  et  de  chaque  côté  d'un 
prolongement  tentaculifunnc.  Deux  tentacules  dorsaux,  non  rétractiles,  coniques, 
implantés  sur  un  gros  pédicule  leur  servant  de  base  commune.  Veux  sessiles,  peu 
apparents,  situés  en  arrière  de  ce  pédicule.  Branchies  formées,  comme  dans  les 
éoli<les,  par  un  grand  nombre  de  cirrbes  cylindroïdes,  disposés  par  rangées  longi- 
tudinales sur  les  côtés  du  dos,  mais  s'étendant  jusqu’à  la  partie  supérieure  de  la 
télé  et  se  réunissant  également  en  arrière  de  manière  à former  autour  de  la  face 
dorsale  de  ranimai  une  série  non  interrompue. 

Anus  dorsal,  postérieur  et  médian  ; terminaison 
des  organes  de  la  génération  dans  un  tubercule 
commun  situé  en  avant  et  du  côté  droit.  Ex.  : 

J.  Spinolæ,  Vérany. 


Pig.  SOGâ.  i.  Spioot*. 


i*  Tribu.  DOTO^IHS.  Dotohiue. 


Tentacules  rétractiles  chacun  dans  une  gaine,  à leur  base.  Branchies  superG- 
cicllcs,  fusiformes  sur  les  côtés  du  dos. 


35^  GgxRR.  DOTO.  Oken,  181Î. 


Tentacules  allongés,  cylindriques,  rétractiles 
dans  de  larges  gaines  en  (orme  d'entonnoir. 
Branchies  nombreuses,  grosses,  claviformes, 
tuberculeuses,  formant  deux  rangées  sur  le  dos. 
Un  très-petit  voile  frontal.  Kx.  : D.  coronata, 
Gmelin. 


Fig.  40H6.  I>.  coroQal*. 


3fi®  Gixrb.  GF.LIISA.  Gray.  1850. 


Tentacules  allongés,  cylindriques,  rétractiles 
dans  de  larges  gaines  en  forme  d’entonnoir. 
Branchies  lisses,  simples,  subglobulcuses , 
allongées,  formant  deux  rangées  symétriques 
sur  le  dos.  Pas  de  voile  frontal.  Kx.  : G.  afGiiis, 
(i’Orbigny. 

TOUR  PRXUIKR. 


Fig.  4067.  d kJliuÎL 
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VMttu.F.  KOMDKS.  AEOI.WAF.. 

Tt'iilacules  RubuU's»  cniitractilos.  Hr.incliii'S  siiperfirii?llos,  fusifornu's  nu  rann- 
liées,  sur  les  cAtés  du  dos. 

I"  Tribu.  Cl\lCl\ÉS. 

Branchies  papilleuscs  en  <]roupcs.  Pied  rudinienlaire. 

:17'  (ÎKVRK,  Gl.ÀVCVS,  Forstrv.  IHOO.  I"XauR(>ç,  vprl  dr  nior. 

PlttkAMit.  ttafinfpfue , IBIA.  KiciAlil.  Prroi . DiDT.  KiLtktt.  Dt  Kaf,  iSiS. 

(^orps  allongé,  subcyliiidrique,  <]élatiiieux , terminé  pnslériourcmenf  par  une 
queue  ^réic  et  subiilce.  Tète  disliiicle,  munie  de  cpiatre  tentacules  coniques.  Trois 
paires  de  branchies  palmées,  disposées  symélri(jUL*inenl  sur  les  côtés  cl  servant  de 
na'jeoircs.  Bouche  terminale  ovulaire,  à ouverture  verticale  pourvue  de  deux  pièces 
cornées  échancrées  en  arrière  et  formant  en  avant  une  calotte  deiiii-sphéri(|ue. 
Oritiee  de  la  génération  à droite,  prés  du  premier  ap|UMidicc.  Orilice  anal  à droite 
aussi  et  près  de  la  hase  du  dernier  appendice. 

Ijes  «jlauques  nagent  renversés  sur  le  dos  : aussi  la  face  dorsale  de  leur  corps 
est-elle  toujours  moins  colorée  que  la  face  iiirérieiirc,  par  suite  de  l'e\{M>sitioti  de 
celle-ci  à lu  lumière.  On  les  compare  à de  petits  lézard.s  nageant  à la  surface  dé  la 
nier.  Toutes  les  parties  de  leur  corps  servent  à la  Incomolion;  clics  se  contructeiit 
et  SC  tortillent  sur  clies-mémes  avec  une  grande  facilité,  mais  n'exécutent  que  des 
mouvements  peu  étendus.  Ces  animaux  péla- 
gieiis  sont  reiiiarqnables  par  félégance  de  leurs 
foi  mes  cl  par  la  vivacité  de  leur  couleur;  ils 
vivent  en  troupes  nombreuses  dans  les  mers 
des  climats  chauds. 

On  n'en  commit  que  deux  espères  : le  glau> 
que  de  Korster  et  le  glauque  distichoïque, 

(i’Orbifjmj . MM.  Soulcyet,  Qiioy,  Blainville 
et  d'autres  naturalistes  pcii.sent  qu'il  n'y  a qu’une 
seule  espèce  cl  que  les  différeuoes  recouuues 
ne  constituent  que  des  variétés.  Ex.  : ft.  rndla- 
tus,  (l'Orhigny.  Pij,  ^ofig.  c. 


38-  (inxRR.  I.AMOaKÜUS.  DrRhwrilir.  18!6. 


Corps  allongé,  subrylindrique,  épais  et  plus  large  en  avant,  plus  étroit  et  plus 
mince  en  arrière;  pourvu  de  chaque  côté  d'une  série  de  lames  molles  iinement 


j>rclim*es.  divisée  en  tlenx  parties.  ten- 

tacules coniques.  Orilice  de  la  génération  et 
de  ramis  au  côté  droit.  Ex.  : I,.  Klfortii , 
BhiinviUe. 


Vig  aOGD.  U Kirorlii. 
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2 Tribo.  iOlIXÉS.  AEOLUtt. 
Pied  jjraiid.  nrancliies  en  ransées  de  chaque  côté. 


3U'"  Ge\rk.  AKOLIS.  Cutitr,  1798, 

KtBiA icii't.  yurh*i.  lÜSS.  AlotiPl*.  CmtUr,  1817. 

Aninial  ationtjé,  nioUa^se.  Pied  épais,  étroit,  souvent  ariiiniiié  postérieurement, 
tronqué  eu  avant  ou  prolongé  latéralement  en  deux  appendices  tentaculirorines. 
Tête  peu  disliiicio,  porUnt  anléneurement  deux  tentacules  buccaux  conû|iies,  le 
plus  souvent  tfés-allongcs ; et,  sur  la  partie  supérieure,  deux  tentacules  ordinai- 
rement en  massue,  divisés  en  feuillets  ou  entiers,  et  a la  base  postérieure  desquels 
sont  les  yeux  lorsqu'ils  sont  visibles.  Braricliics  situées  des  deux  côtés  du  do.s, 
composées  de  lobes  nombreux,  cylindriques  ou  eoniqiies,  épars  quelquefois,  le 
plus  souvent  par  ligues  transversale.^  mi  par 
groupes  pairs.  Orifice  des  orjtanes  de  la  géné- 
ration eide  ratnis ouvert  sur  un  tul)ercule  situé 
au  côté  droit,  en  aviint  ou  au-dessous  des  pre- 
mieni  lobes  branchiaux. 

lies  étdidcs  sont  presque  toujours  en  mouvement.  Iicur  consistance  est  d'une 
molle.sse  extrême  ; aussi  ne  peut-on  bien  les  observer  que  dans  l’eau,  qui  .«lonlient 
toutes  les  parties  de  leur  eorps.  Kilos  vivent  sur  les  plantes  marines. 

IVnprés  M\I.  H.  et  A.  Adams,  les  genres  eolidiiia  et  amphoriiia,  qui  suivent,  ont 
été  établis  par  M.  Quatrefages  sur  de  jeunes  individus  du  genre  a*olis. 


rig  3070.  k.  CuûtrL 


TbtK  (ÎKXHK.  fCOhl  ÜI  \ A.  QuatrrJ'ages , 184^1. 


Quatre  tentacules.  Orifice  anal  postérieur,  dorsal.  Des  yeux  à la  base  des  ten- 
tacules postérieurs.  Cirrlies  branchiaux  disposés  syniétri(|uemeul  eu  rangées  trans- 
versales des  deux  côtés  de  la  ligne  méfliauc  du  corps. 

Orifice  génital  placé  à droite  et  sur  le  côté,  un  peu  en 
avant  des  tentacules  pustérieun».  Pied  large,  dépassant 
le  corps  eu  arrière,  élargi  en  avant.  Ex.  : K.  para- 
doxa,  Quatrefages. 


eiy.  .1071.  K paradoxL 


41-»  <;rxiir.  ^ MVHOHfXA.  (guaU^rfages . 1844 

Tète  bien  distincte,  plus  grosse  que  le  corps,  portant  quatre  tentacules.  Corps 
plat,  supporté  par  un  pied  qui  le  dépa.ssc  en  arrière.  Appendices  brancliianx  fusi- 
formes ou  ovoïdes,  |>cu  nombreux,  di-posi'S  sur  deux  lignes  |)orallèles  sur  le  dos. 
Orifice  génital  à droite  en  avant  de.s  appendices  brancliiaux.  Deux  jeux  placés 
fort  on  arrière  dos  tentacules  postérieurs.  Kx.  ; A.  .Alberti,  (jNalrefages.  (Voyex 
page  1<U,  fig. 
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«'  «Kx».  Fl.ABKU.IXA.  Curier,  1830. 


PlTlLODOKlf M.  Khrtnhtry,  1831. 


Tonlaculcs  en  massue,  annelés  ou  pcrfoliés. 
Branchies  en  toufTes  épaisses,  «Icmi-circiilaircs, 
placées  à distance  sur  le  dos.  Ex.  : F,  coro- 
nala,  Forbes. 


Pig  30  (i.  r.  coronalt. 


43^  Gkxrk.  C.-il' OL  i \ .i.  Hrugiiirres,  1702. 

UoRTicc»  yiftninf,  1828. 


Quatre  tentacules  subulés  et  deux  appendices  la* 
biaux.  Kranebios  nombreuses,  disposées  par  bandes 
transversales  dans  toute  la  longueur  du  dos.  Télé 
distincte.  Pied  épais.  Ex.  : C.  unnulata,  Quoy. 


Fig.  307.3.  C.  sniitiijU. 


4V  Grnrr.  FAVOlUMS  Gray,  1850. 


Tentacules  allongés,  présentant  près  de 
bulbeux.  Appendices  palpifurmes  labiaux 
très-longs,  linéaires.  Brancliies  en  touffes 
demi-circulaires  de  chaque  coté.  Bords 
antérieurs  du  pied  saillants.  Ex.  : F.  albus, 
Aider, 


leur  extrémité  un  repli  ou  un  anneau 


Fig  3074.  F tibui. 


45»  (ÎBxar.  COBVVHF.U.A,  iiroy,  1850. 


Tentacules  subulés,  lisses.  .Appendices 
palpiformes  labiaux,  allongés,  subulés. 
Branchies  en  touffes  ou  en  grappes.  Pied 
subangtilcux  en  avant.  Ex.  : C.  Lands- 
burgi.  Aider. 


Fig  3073.  G.  Landiburgi. 


46»  (ÎKXiii?.  TERCirES.  Cmier.  t8t2. 

Tentacules  subulés,  lisses,  simples.  Branchies  davifonnes  fonnaiit  deux  rangées 


sur  le  dos  et  présentant  à leur  extrémité 
un  petit  .suçoir.  Cette  disposition  permet 
à l'animal  de  s’aider  de.s  branchies  pour 
s'appliquer  aux  corps  sur  lesquels  il  mar- 
che. Pied  rudimentaire.  Ex.  : T.  despcc- 
tus,  Aider. 
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47'  (jR.NRK.  V H I DA  \ I A.  Gi'ay,  1850.  Caiolina.  Ü'Orbigny,  18^17. 

Teiitu€utt*s  en  massue,  divisés  on  reiiiUcfs.  Palpt's  laliiaiiv  subulés.  Braiirhies 
situées  des  doux  côtés  du  dos,  composées  de  lobes  cylindriques,  formant  des  li,qnes 
transversales  sur  toute  la  loii<{ueiir  du  manteau.  Orifice  des  orjjanes  de  la  j^énéra- 
tion  et  de  l’ainis  ouvert  dans  un  tubercule 
situé  au  côté  droit,  en  avant  ou  au-dessous 
des  premiers  lobes  branchiaux.  Kx.  : P. 
inca,  d'Orbûjuy.  t'ig  ^077  i*  îik» 

48'  CicxHK  i:\LUOPAF.A.  bOrbigny.  18.17. 

Point  de  tentacules.  Doux  appendices  buccaux  très-longs.  Veux  sur  la  partie 
supérieure  mo^ciiiic  et  assez  espacés  run  de  rautre.  Bouche  en  fente  transversale 
à l’extrémité  antérieure  du  pied.  Branchies  forméc.s  par  des  corps  pyrifonnes 
placés  par  lignes  loiigitiidinales  de  chaque  côté  du  dos.  Orifice  dos  organes  de  la 
génération  sur  le  côté  droit,  sous  les  premiers  lobes  branchiaux.  Pied  étroit, 
acuminé  poslérieureinent,  souvent  muni  d'expansions  latérales  antérieures.  Point 
de  manteau  di.slincl.  Tête  peu  distincte.  Kx.  : C.  bellula,  (VOrhigny.  (Voyez 
page  lit,  fig.  550.) 


4‘J'  IjKXHK.  blTHOXA.  Aider  et  Hancock . tH5t, 

Uier  tl  Ha»to<k  , iS5|. 

Corps  allongé,  limacifonne.  Quatre  appendices  tentaculiformes,  linéaires,  placés 
au-dessus  de  la  tête;  la  paire  antérieure  correspondant  aux  palpes  buccaux  des 
éolides,  quoique  plus  éloignés  du  bord.  Bouche  armée  de  mâchoires  cornées. 
Branchies  papiiieuses  rouvrant  irrégulièrement  une  expansion  du  manteau  de 
chaque  côté  du  dos.  Pied  k bords  larges,  mem- 
braneux. Orifices  anal  et  génital  séparés  et  situés 
entre  les  appendices  teataculiformes  du  côté 
droit.  Kx.  : O.  nohilis.  Aider  et  Hancock. 


Fig.  »»78  O.  nobili*. 


Tribu.  HERVÉIXÉS.  Heimiemii. 


Branchies  papiiieuses.  Tenlacules  non  rétractiles. 


50*  (iRxsE.  ALDERIA.  AUman,  t846.  Stiligcr.  I^rcn,  1844. 

Pas  de  tentacules.  Tête  distincte  avec  deux  petits  lobes  latéraux.  Yeux  8cs.sllcs 
sur  rétranglement  qui  sépare  la  léte  du  corps.  Branchies  papiiieuses,  styliformes, 
placées  en  rangées  Iransvcrscs  sur  les  côtés  du  dos. 

Orifice  anal  sur  le  milieu  du  dos.  Orifice  génital 
près  do  la  télé,  sur  le  côté  droit.  Kx.  : modesla, 

Lorca.  *^'8  ^*”9-  4.  modptjft. 
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5l*‘  (iKXHK.  IIEItMAEA.  tAjren,  18V4. 

Deux  oppendiccs  Icntnculiformes,  sillonnés 
longiludin  ilomciit  en  arrière.  Branchies  allon- 
*îée*,  papiilcuses,  lisses,  éparses  sur  les  cotés 
du  dos.  Ex.  : H.  dendrilica,  Altfer  ci  Hanroch. 

5f  r.KMiit.  SrrUaKR.  Ehrenberg,  ISIÏI. 

Deux  tenlacules  suhulés , simples,  coniracliles.  Branchies  stylirornies  ou 
fusiformes,  simples,  lisses,  couvrant  les  cùlés 
du  dns  en  séries  lon,^iludinalcs.  Veux  situés 
derrière  les  tentacules.  Oriliccs  anal  et  géni- 
tal? sur  le  milieu  du  dos.  Ex.  : S.  omalus, 

F.hrrnhrrg.  *'*3  s.  o™.to. 

5:i'-  liicxHU.  Cl.OKLlA.  ÎMeen,  I8W. 

KuBittuiuii.  Alitr  tX  lUntoti . IIUl.  pTViaciiLil.  Altkr  H H»t»co<k . IMI. 

Deux  tentacules  suhiatéraux,  simples,  contractiles.  In  large  voile  labial  for- 
mant de  chaque  côté  un  lobe  aplati,  oblong. 

Branchies  simples,  papillcuse.s,  fusiformes,  ne 
présentant  qu'une  série  longitudinale  de  chaque 
côté  du  dos.  Pied  large.  Ex.  : G.  pulchra,  AhUr 
et  lUmeork. 

5V  Ekxkk.  ilHIOHAKIi  l iiould.  18.55. 

.Animal  limacifonne.  Tète  globuleuse,  très-large,  pédonculée.  Kouche  entourée 
d'une  double  série  de  cirrlies.  Tentacules 
céphaliques,  rétractiles,  foliacés.  Branchies 
(lahelliformes , en  série.s  Inlérales.  Organes  de 
la  génerniion  sur  le  côté  droit.  Ex.  : G.  Ico- 
nina,  (ionhi.  Kig.  30S3.  C.  ie«oia». 

V E.SUII.I.K.  ÉI.VSMDÊS.  KLySlIDAK. 

tlorps  limacifonne,  couvert  de  petits  cils  Irès-rapprochés  et  très-courts.  Tenta- 
cules suhuiés,  plissés.  Yeux  sessiles  à la  hase  des  tentacules.  Branchies  en  forme 
de  tresses  ou  de  vaisseaux  en  rayons  sur  la  .surface  du  dus. 

5.V  (ÎBxait,  ELVS!^.  Hixso.  1812. 

Actio*.  OXtfm,  ISIS.  .A PL1II1  rrftki.  Utile  Chiafe,  ISM.  H ■ y aci Atikieit •.  CtinrrwlMf.  |hi7. 

Deux  tentacules  aiiriculiforines , non  rétracincs.  Gôtés  du  corps  garnis  d'une 
expan.sion  meiiihrancuse  .se  relevant  sur  le  dos  pour  le  couvrir  en  partie.  Branchies 
constituées  par  une  poche  légèrement  saillante,  rccourlnv,  convexe  en  arrière, 
concave  en  avant  et  située  sur  la  |>arlie  antérieure  du  dos  à la  réunion  de  la  por- 
tion cervicale  avec  le  corps  proprement  dit.  La  cavité  de  cette  poche  communique 


Fia.  30S0.  II.  (Irodrilir* 


Digitized  by  Google 


Ci  A ST  KUOPODKS. 


iir> 

nvcc  l’extérieur  |>nr  un  petit  oriiice  arrondi,  un  peu  proéiiiinenl,  qui  se  trouve  plaré 
à sa  partie  milérieure  droite.  Yeux  sessiles  placés  en  arrière  des 
tentacules.  Oriiice  anal  situé  au  centre  d'uii  tuhcrcule  placé  sur 
le  côté  droit  du  cou.  Kx.  : K.  viridis,  Itisso. 

Les  élysies  préseuleiit  dans  leur  fornie  une  assez  «yrandc  rcs* 
seiuldauce  avec  les  nplysies,  et  c'est  cette  ressemlilanre  qui  les 
a fait  raïqyer  parmi  ces  derniers  moltu.sques  par  la  plupart  des 
zoologistes.  .Ainsi  leur  corps  se  dilate  sur  les  côtés  de  manière 
à former  deux  expansions  mcinbranenses , et,  en  avant,  il  sc 
prolon<{C  en  une  espèce  de  cou  que  teniiitie  la  tète,  (’elic-ci 
présente  à sa  partie  siqiérieure  deux  tentacules  aiiriforiiies,  en 
arrière  desquels  se  trouvent  placés  les  yeux,  qui  sont  scssiles. 

Mais  les  élysies  düTèrent  extérieurement  des  apiysies  : P par  rahsence  des 
tentacules  po.>«lérieurs,  ce  qui  les  avait  déjà  fait  distinguer  des  apiysies  véritables 
par  tous  les  zoologistes,  qui  avaient  cru  devoir  les  rapporter  à cc  genre;  2'*  pat*  la 
forme  de  leur  corps  qui  est  très-déprimé  et  non  bombé  supérieuremeiit,  comme 
dans  les  apiysies;  li*  par  rabseiice  «le  l'appareil  opereulaire  qui  recouvre  b’s  brun- 
chics  dans  ces  derniers  mollusques  ; entin  par  d'autres  caractères  qui  ne  sont 
pas  dans  les  apiysies. 

ÎWÏ*"  GRXitK.  Pi.ACOIiRAXf'.IIt’S.  l'an  iiasielt,  1824.  llÀct;,  lami’Ilc;  braiicliie. 

Deux  tentacules  coniques,  allongés,  et  deux  appendices  lentaculifoniies  labiaux. 
Manteau  dilaté  de  chaque  côté  en  deux  nageoires  membraneuses,  semi-circulaires, 
embrassant  toute  lu  longueur  du  corps  depuis  le  eoii  jusqu’à 
rexirémilé  p«»stérieure,  et  pouvant  sc  croiser  sur  le  dos  en  for- 
mant un  canal  intérieur  ouvert  aux  deux  extrémités.  Branchies 
tapissant  toute  ta  face  supérieure  des  menibraucs  et  du  dos  en 
forme  de  lamelles  miuec.s,  serrées,  longitudinales  et  parlant  d'im 
centre  commun  situé  à la  partie  antérieure.  Yeux  petits,  rap- 
prochés, sur  le  milieu  de  la  tète.  Orifice  anal  au  côté  droit 
antérieur;  orifice  génital  à la  base  du  tentacule  droit,  séparé 
de  l’ouverture  de  l'oviducte  placé  eu  avant  de  l'anus.  Kx.  : P.  Fig  30Si 
oeellatus,  Quoÿ.  **■ 

5-  Famille.  LIM APOXTMDKS.  LIMAPOXT/IDAE. 

Corps  déprimé.  Pas  de.  lentarules  ou  des  tentacules  simples  et  contractiles.  Pas 
de  branchies  externes. 


Fig  .lOSi 
C «iridié 
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38'  (îicMiK.  PAVOIS.  PELTA.  (}uatirftigei , IK4li. 

Pas  (le  trntnculcs.  Corps  porté  sur  un  piod  ipii  le  déhoriic  sur  les  cotés  et  eu 
arrière,  mais  n arrive  pas  jusqu’à  la  bouche.  Télé  eiiloiiréc  sur  les  côtés  par  deux 
lobes  foliacés  en  demi-cercle,  qui  se  rejoi*pient  en  arrière  sur  la  liqiie  médiane. 
Côtés  et  extrémité  postérieure  du  corps  bien  distincts 
et  sé|»arés  du  corps  par  une  qoutlière.  Tète  larqe, 
écliancrée  en  avant.  Ex.  ; P.  corouata,  Quatrefnges 
(voyez  131,  li;j.  5»^T);  P.  ni'ïra.  Aider  et  Hancock.  *^'8  3***‘ï-  **  “‘3™ 

M.  Quatrefages,  sans  parler  ici  des  opinions  émises  sur  le  pblélK'ntérisme,  dit 
qu‘i!  lui  a été  impossible  de  reconnaître  la  moindre  trace  de  comiiuinicalioii  entre 
le  sac  intestinal  de  ces  animaux  et  les  téguments,  et  il  ajoute  qu'il  est  trè.s-porté  à 
croire  que  chez  lc.s  pavois  il  n'exisie  pas  d'amis.  I»a  figure  du  pelta  nigra  (lima- 
pontia),  de  Aider  et  Hancock,  semble  permettre  de  reconnailre  chez  ces  animaux 
non-seulement  un  orifice  anahau  centre  d'un  tubercule  proéiiiiiient , nmi.s  encore 
des  branchies  .sulKlorsales. 

SQ'  (îexRK.  .ACTEOSIA.  Quatre/ages , !8Vi. 

Tète  distincte,  comme  élargie  sur  les  côtés  par  deux  crêtes 
épaisses  qui  laissent  une  échancrure  eu  avant , et  se  prolongent 
en  arrière  pour  former  deux  tentacules  assez  courts , derrière 
lesquels  se  trouvent  les  yeux.  (b>rps  à peine  plus  large  que  la 
tête.  .Vniis  dorsal  placé  à rextréinité  du  corps.  Lobes  branchiaux 
épais,  charnus,  présentant  sur  les  côtés  un  rebord  arrondi,  sans 
commissure  apparente,  et  se  confondant  entièrement  en  arrière. 

Pied  très-petit,  arrivant  a peine  jusqu'à  rextréinité  du  corps 
Ex.  : .A.  seucslra,  Quatrefages. 

60'  Gkxsk.  CEXIA.  Aider  et  Hancock , 1848. 

Deux  tcniaculcs  coniques  sur  la  partie  supérieure  de  la  tête,  qui  est  subangu- 
leiisc.  Veux  à la  hase  externe  des  tentacules.  Dos 
assez  élevé,  une  petite  crête  de  chaque  côté  en  arrière. 

Orilicc  anal  au  milieu  de  la  partie  postérieure  du  dos. 

Ex.  : C.  Cocksii,  Aider  cl  Hancock.  Kig.  Msa  c. 

61*  Grxrr.  FüCOLA.  et  Gaimard , 1832. 

IliaatTOikticiiiii.  l'on  tfiuMO.  I8g4. 

Animal  limaciforme,  allongé,  subaplali,  eflilé  en  arrière.  Tête  assez  renflée, 
présentant  deux  longs  tentacules  lancéolés,  aigus,  l’n  léger  rétrécis.semeni  latéral 
sépare  la  téle  du  corps.  Le  manteau , qui  ne  se  distin- 
gue pas  du  pied,  ne  parait  pas  fendu.  Aucune  trace  de 
branchies,  à moins  que  les  téguments  n'en  tiennent 
lieu.  Ex.  : Y.  rufa,  Qtiog. 


Fig.  SÜSS. 
A.  t^iieilrt. 
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:t"  Sous-ciJ»ssF..  PIU.MOXKS.  PlIf.MOXATA.  Cuvier,  J817. 

Pi-|.UOBIIAKC8UTI.  (irai/.  PDLUUMrtHA.  (iimU , 1826. 

()cHc  sous>classi'  rrniipreiid  un  ^raml  nombre  de  innllusqiies  terrestres  ou  aqua- 
tiques respirant  l'air  almusphériqiic  à l'aide  d'un  appareil  piilnionairc  simple,  et 
consistant  en  un  reseau  de  vaisseaux  tapissant  les  parois  d’une  cavité  respiratoire 
dont  l’oriliee  est  placé  sous  le  bord  droit  du  manteau.  las  uns  sont  nus  ou  sans 
coquille  externe  ou  interne;  quelques-uns  ont  une  coquille  interne  petite  ou  rudi- 
mentaire; d'autres  enlin  ont  une  coquille  externe  plus  ou  moins  solide,  plus  ou 
moins  développée,  avec  ou  sans  opercule.  Sauf  quelquc.s  légères  modifications, 
nous  admettons  la  classification  proposée  et  publiée  par  MM.  H.  et  A.  Adams. 

P'  Ordre.  IXOPERCn^KS.  I XOPE RCUL  \T\.  Gray,  1850. 

lies  mollusques  de  cet  ordre  n'ont  pas  «l’opcrculc;  ils  sont  terrestres  ou 
aquatiques. 

Socs-ordre.  GKOPHILES.  GEOPHflA. 

Mollusques  terrestres.  Le  plus  souvent  quatre  tentacules,  les  deux  antérieurs 
orulileres  à leur  extrémité. 

I»  1’Auii.i.K.  OIiÉACIMDKS.  OLEACfXinAE.  H.  ft  A.  Adams. 

Cette  faniille  comprend  des  espèces  à coquille  .spirale,  plus  ou  moins  allongée, 
mince,  plus  ou  moins  lisse  et  de  couleur  cornée,  rarement  taclietée,  et  à bord 
externe  simple  et  tranebant.  MM.  H.  et  .*\.  Adams  établis.scnt  trois  divisions  ou 
tribus  pour  les  espèces  rusifornics,  héliciformes  ou  Irochiforrncs , et  pour  celles 
qui  sont  minces,  transparentes  et  à ouverture  très-large. 

!-  Triba.  OlEUl\IDtF. 

Coquille  fitsirormc,  cornée,  plus  ou  moins  transparente;  à ouverture  longitu- 
dinale, étroite,  plus  ou  moins  allongée.  Columelle  tronquée  ou  tortueuse  à sa  base. 

I"  Grxrr.  0/,E.^C/.V.l.  Itoi/cn,  1798.  Olm.  Ofire. 

Ccir.RLicorA.  Ferrntuu,  ISl9. 

Coquille  ovalc*obl<uigue , couvciie  d'un  épiderme  olivâtre,  lisse. 

Six  ou  huit  tours  ; le  dernier  plus  large  que  le  précédent,  atténué  h la 
base  et  plus  long  que  la  spire.  Ouverture  étroite , elliptique-oblongiie, 
fonnaiit  à peu  près  la  moitié  de  la  longueur  de  la  coquille.  Columelle 
mince,  arquée  à In  base.  Péristoine  simple,  aigu;  la  lèvre  externe 
généralement  inflécliie.  Kx.  : O.  oleacea,  Fvrnssac. 

MM.  Adams  eousidérenl  les  groupes  suivants  comme  formant  des 
sous-genres  distincts,  surtout  par  leur  distribution  gcogrnpbique. 

TOHI  rRRUIRR. 
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Sons-fjcnre.  \otiiis,  Albcrs,  IS50.  — ('.nqiiilli»  impcrbirpo , «ililongucs 
roniqui!,  mincÊ,  <1iaphaiu*.  Six  tours  et  flcmi , le  dernier  beaucoup  plus  court 
que  la  spire.  CoUiiiielle  courte,  (loublemenl  tordue.  Oiuerlurc  s<uni-ovalc.  Peri- 
stonie  droit,  simple,  llord  colunicllairc  réfléchi.  Kx.  : X.  snticana,  Pfeijfrr. 

SoM8-3cnrc.  SriB.uis,  C.  H.  .^danis,  IsrjO.  — (’oquillc  allongée,  acuniinée. 
Tours  avec  de  petites  côtes  longitudinales  très-fines.  Culumollc  tortueuse,  non 
tronquée.  Fa.  : S.  aberrans,  Pfr{ffer;  S.  ciiminjîiana,  Pfeijfer. 

Sous-jjenre.  Ki.kc,tr.4,  Albcrs,  IH50.  — Coquille  mince,  diaphane,  ovah*- 
oblun<}uc,  pyramidale,  à sommet  obtus.  Sept  tours,  le  dernier  renflé.  Colitmelle 
enurte,  arquée,  brusquement  tronquée.  Ouverture  larj^e,  semi-ovale.  Périslomo 
mince,  aigu.  Kx.  : K.  ceylanica,  Pfetl/èr. 


Pig  3002 
«aIImiu 


Fig  109  k. 

F grnnntitM. 


Fig.  3091 


S.  ihrrnnu 


Fig.  3091. 
F.  Vracni. 


i) 

Fig  3097.  Fig.  309H 

K cvylauica  trilim 


Fig.  1099.  Fig.  3100 

F.  irin|A<la.  C.  otulifomit. 


Fig  IOOCk 
S ramingiaoa. 


Sous-genre.  Fkrissvci.v,  Hisso,  182(>.  Vkhiaxtiii.s,  IUsso,  182G.  Cio\ku.a, 
Reck,  183".  Pkurv,  llisso,  I82(î.  Ziv,  Leach,  1820.  — Coquille  turrieuléc, 
lisse,  polie.  Colomelle  tordue,  tronquée  antérieurement.  Ouverture  allongée. 
Ifèvre  interne  calleuse.  Kx.  : F.  gronoviaiia,  Itixso;  F.  sciaphiia,  Hourguignat ; 
F.  Vcscoï,  liourguignat. 

Sous-genre.  Cvuciixinu,  I.oue,  1852.  Strodius,  Anton,  1839.  — Coquille 
ovale-fusiforme.  Columellc  uniplLsséc.  Lèvre  externe  simple,  non  labiée  iiiléricii- 
rement.  Kx.  : C.  ovuliformis, 

Sous-genre.  \zrca,  l.eacb,  1818;  inédit,  j^upiiorki.ia,  lioue,  1852.  Flrii.us, 
Loue,  1852.  — • (ioquille  ovalc-cllipliqiic,  eornée,  lisse,  polie;  le  dernier  tour 
plu.s  court  que  la  spire.  Columellc  comprimée,  calleuse,  tronquée-denlée  à la 
ba.se.  Ouverture  ovale  ou  obiongno  subédentule  ou  dentée.  Périslome  droit,  obtus, 
labié  intérieurement.  Ih»rds  souvent  réunis  par  un  calus  tubcrculilt^re.  Kx.  : 
A.  trilicea,  I,owe. 
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2*^  Gknrk.  CAECIU WELLA.  Hourguiffnat,  1854. 


(loquilli’devlre,  très-pciilc,  toujours  traiispareiito,  |)olic,  uiiii'ulore, 
brillniile,  de  forme  cylindrique.  Ouverture  plus  ou  moins  ovale, 
simple  ou  dentée;  à |>é‘rislon)e  (oiijoiirs  simple,  droit  et  aiyu.  Coin- 
tnelle  toujours  tronquée  à la  base.  Mollu.<quc  aveugle,  nocturne, 
aimant  riuimidité,  vivant  sous  terre,  dnn.s  les  tombeaiu,  non  car- 
nassier, mais  SC  nourrissant  de  détritus  de  végétaux  ou  de  petits 
cryptogames.  Ex.;  C.  subsaxana,  Bourÿitignaf. 


Fis  -liOl 
c.  »nbMS«aa 


5"  Gbmik.  OLAXDIXA.  Schumacher.  1817. 

PottriRVCI.  Vontfort.  1810. 


Coquille  oblongiic-ovalc , fusiforme,  plus  ou  moins  (iirriculéc,  d'apparence 
cornée,  et  couverte  d'un  épiderme  mince  et  fugace.  Six  ou  huit  tours  de  spire,  le 
dernier  un  peu  plus  large  que  le  précédent  et  atténué  à la  base.  Coluniellc  milice, 
arquée,  tronquée  ou  torse.  Ouverture  étroite,  longitudinale;  à bords  Irancbants, 
non  réllécbis.  Animal  carnivore,  analogue  à celui  des  bulimes,  dont  il  dilTere 
surtout  par  la  bouche  et  le  régime,  ilouebe  en  fonne  de  mnseaif  court  et  rétrac- 
tile, sans  mâchoires,  mais  à plaque  linguale  hérissée  de  petites  aspérités 
crochues.  Veux  prés  de  l’extrémité  des 
tentacules.  Ex.  ; (î.  carmiuensis,  Morelci; 

G.  bullata,  tiouldj(j.  Petilii,  fifshayes; 

G.  truncata,  Pfeiffer.  G.  influta,  Reusu, 
fossile. 


Kiy.  aiVi.  (t.  cariDirtiiiir. 


Sous-genre.  Mkuv,  Albers,  1850.  — Coquille  fusiforme,  •'•a 
turricuice,  strice  longitudinalement.  Sept  à dix  tours,  le  der- 
nier  représentant  a peu  près  le  tiers  de  la  longueur,  l'oiumellc  torse,  obliquement 


Digitized  by  Google 


420  GASTEROPODES. 

Iroiiquco.  Ouverture  ôfruilc  , semi-ovale.  Péristonie  simple  ou  écliaucré  e\l€ricu- 
reniciit.  Ex.  : .M.  veiiiista»  ruimiuea,  Firuss/ic. 

Sous-genre.  Stheptostvh,  Slmtlleuorlli,  1H52.  — Coquille  ovale-oblongue, 
sul)ryliii(lrique ; le  «iernior  tour  trè.s-gruml.  (hivortiirc  assez  étroite.  Coliiiiielle 
tordue,  à peine  tronquée  et  présentant  une  laine  ealleusc.  Lèvre  externe  souvent 
déprimée  au  milieu.  Ex.  ; S.  Lattrei,  S.  |>eruviana,  Ijamank. 

Sous-genre.  Aciula,  Risso.  I82G.  (jo\ki.i.a,  Jeffreys,  1H2ÎL  — Coquille 
tiirricnlée,  sulmlée,  mince.  Six  ou  sept  tours;  le  dernier  arrondi  à la  base,  for- 
mant à peu  prés  le  tiers  de  la  longueur.  Colunielle  subtor- 
liieuse,  tronquée  à la  base.  Ouverture  ovale-aigué.  Périslomc 
simple,  droit.  Ex.  : A.  arcuata,  Pfeiffer. 


4 

û 

Eig  3I0S.  U.  tcnuflA.  Fig  JIOO-  A-  irruaU  Fig.  ÜIIO  S.  L«Urei. 


Fig  3111.  S.  p«ratUn«. 


4*  Genre.  SVBUl.fXA.  Beck,  1837.  Élalili  aux  depeas  des  achalinrs  et  des  bulimcs. 

Coquille  diaphane,  cylindrique,  Inrriculée  ou  coiiiquc-ailongée  et  à sommet 
obtus.  Spire  à tours  nombreux,  le  dernier  |tcu  développé.  Ouverture  ovale,  courte. 
Péristonie  droit  et  aigu.  Colunielle  suburqnée  et  obliquement  tronquée.  Ex.  : 
S.  siilcata,  Gra^. 


Sous-nenre.  Stknouvb.a,  Sliuttlewortli,  1 Hr>t).  Oiikuisci  s,  Rcck,  *''8 

s.  obvIiHU* 

I8A7.  — Coquille  allongée,  turriculée,  à tours  nombreux,  à 

süiimiet  obtus.  Ouverture  ovale,  courte,  t'.olumello  mince,  droite.  Ex.  : S.  otie- 

liseus,  Xtorkaïui. 

Sous-genre.  Opkas.  Albers,  1850.  — (îoquUle  mince,  ombiliquée  ou  non. 
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plulôl  polüo,  subulée,  coiiveiic  <lc  stries  ou  de  petites  côtes;  le  dernier  tour  pou 
dévelopjH*.  Ouverture  ovalc-obtonj]ue.  Péristomc  simple.  Bord  droit  réfléchi.  K\.  : 
O.  inimosaruin,  d'Orh'ujmj. 

Sous-gcnrc.  Rimixa,  Risso,  IH2G.  — Coquille  turriculéc,  naturellement  troii- 
f|uée  au  sommet.  Toiir.s  de  spire  plans.  Suture  modérémeiil  imprimée.  Ouverture 
ovale,  à bords  épaissis  et  réunis  par  un  ealus.  E\.  : R.  dceidlala,  lÀnné. 

Sous-jjenre.  Pskidob.u.ka,  Shiilllettorth , IS50.  — Coquille  ;|landiniforme . 
quelquefois  sénestre.  Ex.  : P.  dominiceiisis, /J/r/ÿér. 

V Tribu.  HELlCtLLIXtE. 

Coquille  discoïde  ou  troidiiforme,  ombiliquée,  qéuéralemcnt  mince,  à tours 
plus  ou  moins  nombreu.\.  Péristoinc  droit  et  ai«ju.  » 

5*  (ÏE.\'iiB.  SAGh.l.  lieck,  1837. 

Coquille  non  ombiliquée,  ^Inbuleuse-eonoidalc.  Huit  ou  neuf  tours;  le  dernier 
subanquleux,  laiiiellcux  iniérieiirement.  Columclle  courte,  oblique,  dilatée  à la 
base.  Ouverture  dépnméc,  lunaire.  Péristome  simple,  ai^u.  Ex.  : S.  alliqans, 
Adams;  S.  cookiana,  ümdin;^.  torrefacta,  Adams. 

Sous-genre.  (iASTRodoxt.a,  Albcrs,  1850.  — Coquille  subpcrrurcc  ou  ombi- 
liquée, orbiculaire,  convexe,  légèrement  striée.  Cinq  à sept  tours.  Ouverture 
lunaire,  garnie  à sa  base  de  dents  pliciformes.  Péristome  simple,  aigu.  Ex.  : 
ti.  gularis,  Saij. 


Fig.  3in.  s.  ntohi«n«  Fig.  3118.  S.  atligii*.  Fig.  3119.  S.  lorrrr*ctâ  Fig  3120.  ti.  guUri* 


6^  (ÎBXRB.  VITVS  Ikch,  1837. 

KMUooukTâ.  MbrrÉ,  iSAO.  H tticunvxTk , jwrfm,  t'érrnuat.  181V, 

Coquille  ombiliquée,  très-rarement  subperforée,  déprimée,  dis- 
coïde ou  orbiculaire,  convexe.  C.inq  à huit  tours.  Ouverture  lunaire, 
anguleuse,  très-rarement  arrondie,  abords  garnis  de  dents  lamcl- 
Iciises.  Péristome  droit,  aigu. 

M.  Albers  établit  deux  sections  : l une  comprend  les  espèces  à Fig.  3121. 
dents  lamellciiscs  de  chaque  côté  de  la  bouche  ; l’autre,  les  espèces  * ' 
seulement  lainelleiises,  P.  lumellosa,  Fèrtissac,  et  P.  conlorta,  Firussac ; 
P.  bilamoltala,  Pfeiffer. 


Fig.  .1122.  P iamell»»a  Fig.  3121.  P roolorU 
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7'  Gisbs,  ZOMTKS.  .Wonl/uit,  1«I0. 

ThicohiiA.  tfW4.  I8ST.  UiioHPaii.  Hafnrt^iu,  IHltf-  A««orit.  Ê^itiimyr.  IHU. 

Coquille  siihdôpriméc,  oinbiliqiu’c,  Ircs-niince , plus  ou  moins  Iransparnttiv 
Spire  fouric;  deniier  tour  plus  ou  moins  ,qram!.  Ouverture  semi-lunaire,  sans 
«lents,  généralement  anguleuse.  Columelle  droite  ou  spirale.  Péristomc  mince, 
traiielinnt,  destmi.  Kpîphragme  rudimentaire. 

/Animal  allongé,  complètement  contenu  dans  sa  coquille.  Quatre  tentacules, 
cylindracés  et  reiillés  nu  sommet;  les  su|>éricurs  plus  longs.  .Mâchoire  sans  dents, 
à bord  rostriforme.  Orilicc  respiratoire  an  côté  droit  du  collier,  qui  est  assez 
épais.  Orilicc  génkai  à la  base  du  cou,  du  côté  droit.  K\.  ; Z.  algira,  Linné. 

Plusieurs  sous-genres  ont  été  proposés.  M.M.  Adams 
en  admettent  quatre  ; Irochoinorplia,  rottila,  videnaet 
conulus.  M.  Moquin  Tandon  en  propose  quatre  aussi  : 
contilus,  calrariiia,  aplo.sloma  cl  verlicillus. 

SoHS-genre.  Troi;iiomoiu*iia,  Albers,  I8Ô0.  — Coquille  ombiliquée  ou  sul>- 
im|>erforéc,  Irochiforine,  à sommet  plus  ou  moins  obtus.  Six  ou  huit  tours  un 
|H*u  aplatis,  le  dernier  caréné.  Ouverture  déprimée , oblique,  un  |k*u  irrégulière. 
Péristome  simple,  droit.  Bord  columellaire  rarement  épaissi  ou  denté.  K\.  : 
T.  solarium,  et  Gaimard. 

r>g.  3liy  T toUrtum 


Kig.SliG.  T •el&riam.  Fig.  31i7.  R.  d«'locU. 


Sous-gciirc.  IIotu.a,  Albers,  IH50.  — C«iquille  perforée  ou  imjM’rrorée , 
lenticulaire  ou  Iroebiforme,  bien  carénée.  Cinq  ou  six  tours  régulièrement  crois- 
sants, le  dernier  convexe  en  des.smis.  Ouverture  sublminirc,  anguleuse.  Péristome 
mince,  droit  et  bordé.  Kx.  ; R.  détecta,  Férussuc. 


Sous-genre.  VibKx.v,  H.  et  A.  Adams,  1852.  Disas, 
Coquille  largement  ombiliquée,  mince,  discoïde,  carénée, 
aplatie  ou  peu  élevée  en  dessus,  à base  convexe.  Six  tours 
légèrement  croissants;  le  dernier  à |H*inc  déllécbi  près  «le  Tou- 
verlure,  qui  est  sublriangiiluirc.  Péristome  simple,  aigu  ou 
légèrement  bordé.  Kx.  : V.  aeiitimargo,  P/rijfrr. 


Albers.  1850.  • — 


Fig  3 lis. 

V «mltmargn. 


Sous-genre.  Coxii.is,  Filzingcr,  IHîill.  TRor.iü.xu s , lleld , IHIÎT.  PhTASiA, 
lleck,  1887.  — Coquille  mince,  perforée,  globuloso-tiirbinée.  Ouverture  lunaire, 
oblique.  Péristome  labié  intérieurement,  subrélléehi,  rarement  simple.  Bord  infé- 
rieur souvent  denté.  Kx.  : C.  bideri.'i,  (’.hemniiz  ; C.  leueozona,  /teifler. 
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smis^^enrc  coniilus,  de  Mnquin  Tnmion,  est  une  siiMivision  du  m^me  qenre, 
de  Eilzin<]er;  il  est  ainsi  carartérisé  : (uH|uillc  roniqiie,  à peine  striée  loiqpludi- 
nalement  et  en  spirale,  très-mince,  (lomi-lransparentc,  lisse,  luisante.  Ombilic 
nul.  Kpiphra{]me  nul.  Fa.  : C.  fulvus,  Muller. 


Pig.  3129.  C-  biden&  l’ig.  3130  C i<‘arowiu  Pig.  3131.  C.  faittit. 

Le  sons-'jenre  ralcarina,  du  même  auteur,  est  une  section  du  genre  leucochroa, 
de  Bock  ; il  a les  caractères  suivants  ; (coquille  glubulouse,  à peine  striée  longitu- 
dinalement et  non  en  spirale,  très-épaisse,  très-opaque,  lisse,  mate.  Ombilic  petit, 
oblique,  souvent  recouvert  dans  les  adultes.  Kpiphrugme  épais,  crétacé.  Klagellum 
développé,  grêle,  libre.  Vésicules  muqueust'.c  représentées  par  une  glande  globu- 
leuse. Fa  •.  C.  candidissima,  ïh'upariwuif. 


Fij  3I3Î.  .A  olivHoMim.  Pig  313-1  Fig.  3131.  Fig  3135. 


V.  r*ndidii>im* 

Sous-geiirc.  Ai*lostom3,  Moquin  Tandon,  1855.  Hv3U\i.3,  .Agassiz, 

Pm.iT^,  parthn,  Hcid,  1837.  — Coquille  plus  on  moins  déprimée,  plus  ou  moins 
striée  longitudinalement  et  non  en  spirale,  demi-transparente,  très-lisse,  ordirmi- 
nnircment  très-luisante.  Ombilic  large,  rarement  petit  on  mil.  Kpipbragme  nul, 
rudimentaire  ou  vitreux.  F'Ingellum  nul  ou  court,  épais  et  (i\é  par  un  muscle 
terminal.  Vésicules  muqueuses  représentées  par  une  couebe  glanduleuse.  Kx.  : 
Fa.  : A.  oüvctorum,  Gnieh'n. 

Sous-genre.  VKRTieiLUS,  Mo<|uiii Tandon,  1850.  IIflicbli.v,  FVrnssac,  1810. 
Thauomma,  lleld,  1837.  — Coquille  déprimée,  striée  longitiidiiinlement  et  en 
spirale  (guiilochée),  à peine  transparente,  peu  luisante.  Ombilic  très-large.  F^pi- 
pbragme  membraneux.  Ex.  : V.  algirus  (hélix  algira),  Ltmté. 


8®  tiKxnK.  DISeVS.  FUùnger,  1832. 

PATVLt.  Btid,  IH37.  RrstOMrMLi.  Btrk,  IB37.  .Ac4«Tmm.i.  Btik.  1637.  Filziwffr.  I63J. 

Gomtoatset».  rüiinftr,  1633  I.païu.  L»ve,  I6ôil. 

Coquille  largement  ombiliquée,  dis<*oïde  ou  turbiiiêe,  déprimée,  rugueuse  ou 
striée.  Tours  graduellement  croissants.  Ouverture  arrondie,  écliancrée  par  l’avant- 


Digitized  by  Google 


0 ASTKHOPODKS 


i24 

dernier  Cour.  Périslonic  simple,  droit,  uij|u.  Kx.  •.  I).  rotundaliis,  MttUrr;  0.  dis- 
siinilis,  (t'Ot'hirjmj;  I).  ninaloniorpha,  ifOrhûjny. 


crC) 

Fig  3136.  1).  diMioiitik. 


Fig.  3137.  I>  rntsodatuâ. 


Fig.  1338.  D.  nmaloniorpbâ. 


9’’  (iBXRE.  JJKLICKLIjA.  iMmarck , 1812. 

(loquille  déprimée,  Iransparente,  luisanle,  ombiliquée.  Tours  régulièrement 
froissants.  Ouverture  arrondie,  échancrée  par  le  dernier 
tour.  Péristome  mince,  droit. Animal  n manteau  épais, 
légèrement  réfléchi.  Kxirémité  postérieure  ohliqucnicnt 
tronquée.  Tentacules  courts.  K\.  : M.  trochilionetdcs, 
it’Oritigny. 

3'  Tribu.  VITRI^IVAE. 

tbiquille  mince,  le  plus  .souvent  cornée  cl  transparente.  Ouverture  très-large. 

10''  riR.XRR.  VFFJh'FERIA.  Üray,  18.>.*î. 

Kkui  ifteiti.  fjei/er.  Coatsu  crcciE^.  .Mhtn.  XaxnA  trtcjiu.  C,mf. 

r.oquille  ylohuleose,  iinperforcc,  mince,  fragile,  blanche,  pellucido.  Spire  peu 
proéminente,  les  deux  derniers  tours  très-larges  et  formant  presque  toute  la 
coquille.  Hoiiche  arrondie,  à lèvres  désunies  par  In  saillie  de  ravnjil-deniier  tour, 
r.oluinelle  régulièrement  arquée.  Péri.stome 
mince,  aigu.  Animal  large  pour  sa  co(|iiille. 

Bords  du  manteau  réfléchis  sur  une  partie  de  la 
surface  de  la  coquille  et  formant  un  rebord  sur 
le  pi'ristomc.  Pied  médiocre,  déprimé  en  arrière, 
elliléct  sans  glande  muciparc.  Ex.  : P.  micans, 

Gray. 

Il*  Grxrr.  VITHiXA.  Dmjmmaud,  1801. 

Hnn , pnrn'iii,  lltLicmtiin.  Wfruttat , ISOI.  CuUMti.  U»hner.  IBIO.  TuTiICCuji,  fartim.  Oint.  ISIfr. 

Hiaijk*.  Stmdrr.  1830.  Listciit.  linrOMun,  18tl. 

Coquille  dexlre,  déprimée  ou  subglnbuleiisc,  Irès-mince,  pcllucidc,  à spire 
courte  et  à dernier  tour  très-grand.  Ombilic  nul.  Columelle  spirale,  à bord  très- 
échancré,  quelquefois  aplati.  Ouverture  grande,  assez  oblique,  semi-hinaire,  sans 
dents.  Péristome  mince,  Irancliaiil,  di'siini.  Epiphragine  très-iniiice,  membraneux, 
Irniisparent.  Animal  allongé,  limaciforme,  ne  pomant  pas  ou  pouvaiil  h peine 
être  ronleiui  dans  sa  coquille,  neini-cuiras.'jc  avancée  sur  le  cou  et  produi.snni, 
à droile,  en  arrière,  un  !ol>e  spatnliformc  ou  balancier.  Quatre  tentacules  cylin- 
driques : les  supérieurs  médiocres,  les  inférieurs  très-courts.  Mâchoire  arqmV*, 
sans  côtes  ni  dents,  à bord  roslriforme.  Pied  a.s.sez  étroit.  Orifice  respimtoire  h 


Fig  3 un  Fig  .11  il 


J*,  mieini 


Fig  3139 
Il  IfArfciltfloridr* 
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droite  fl  cii  arrière,  sur  le  bord  de  la  dfini>ciiirasse,  à roriginc  du  balancier. 
Orilicc  génital  à droite,  vers  le  milieu  de  la  partie  iiuc  du  cou.  Ex.  : V.  inter- 
media,  Rillyensis,  Sm'nt^.4ngr,  fossiles. 

M.  Muquin  Tandon  établit  deux  sections  dans  cc  genre  : 

1™  Skctiov.  lltjfilirta. 

Animal  ne  pouvant  jamais  s'enrermer  entièrement  dans  sa  coquille.  Coquille  à 
bord  columeliaire  aplati.  Epiphragine  nul.  Ex.:  V.  fasciala,  et  «Sn/z/eye/. 


Fig  Fig.  3113. 

l*.  faxiala. 


2*  Skctios.  Helicolimax. 


Animal  pouvant  s’enfermer  entièrement  dans  sa  coquille,  surtout  à l’approche 
de  riiiver.  Coquille  à bord  columeliaire  non  aplati,  tranchant.  Epiphragme  vitreux. 
E\.  -^X.  tecta,  Eydoux  et  Sottlfyel. 


Pig.  3lti.  V.  Rîllyi'niit.  Fig.  3143.  Fig.  3146.  Pig  3147  V.  inl«nnedi«. 

V.  l«“rU. 


iir  i'iKSRt.  DAl'DKBAnDIA.  Uart>nant$,  1821 

HiLiCOMiAiTâ.  yérutsac.  fMrfiM,  anclormm. 

Coquille  |H‘lile , diaphane,  contée,  fragile  comme  une  vitrine.  Spire  Irès- 
dépritnée,  ne  possédant  guère  plus  de  trois  lotirs, 
le  dernier  constituant  à lui  seul  la  presque  totalité 
de  la  coquille.  Bord  intérieur  du  cène  spiral,  por- 
tant plus  ou  moins  sur  la  convexité  de  l’avant- 
dernier  tour,  ce  qui  rend  la  cmpiille  perforée  nu 
ombiliquée.  Ouverture  très-ample,  Irès-oldiqne  par  rapport  à Taxe.  Périslonte 
toujours  simple  et  tranchant.  Animal  limacifornic,  allongé,  rampant  sur  un  pied 
étroit,  pointu  en  arrière.  Télé  un  peu  dilatée  en  avant,  possédant  quatre  tenta- 
cules : les  deux  supérieurs  courts,  éjîais,  cylindracés  et  terminés  par  les  yeux;  les 
deux  inférieurs  très-courts,  cylindriques  et  nbliis  en  avant.  I«a  surface  du  corps, 
lisse  ou  très-peu  rugueuse,  ne  |M)s.sède  point  de  manteau  comme  les  limaces, 
mais  offre  quatre  petits  sillons,  deux  dorsaux  et  deux  latéraux,  qui  partent  des 
tentacules  pour  aller  se  perdre  sous  la  pi'tite  coquille  qui  recouvre  toujours  la 
partie  postérieure  du  corps  et  qui  ne  peut  servir  en  aucune  façon  à abriter  l’animal. 
Bourguignal.  Ex.  : I).  Gaillardolü,  Bourgtngnnt^ 

TOMK  PRRUIMI.  Kl 


Fig  31  iS  Fig.  3149. 

I)  ZiAilUrdolil. 
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13'  Gomi.  VÀnXI.iCKl.LÀ.  Cucirr,  18(14. 

('oqinlle  rmlimcniatro , oblonqtic,  aplatie,  avec  trace  de  spire  eaclu'e  .sous  l.t 
cuirasse. 

Pis  3m. 

IV  VtVnciraiiii. 

Animal  alimi«}é,  siibryliiHlrirorine,  à prau  ru}jiiciis<*.  Cuiras»'  distindo  plam' 
plus  ou  arriôrc  que  chez  les  limaces,  «yraiulo,  ('ha<|riiiée  d dépassant  do  boniiooup 
la  coquille  ou  avant.  Tentacules  coiiico-cjliiidriqiios.  Pied  à bords  pou  dilatés  ol 
pou  distincts  du  corps.  Mâchoire  sans  côtes  ni  dents.  Orifice  respiratoire  au  bord 
postérieur  droit  de  la  cuirasse.  Orilice  génital  derrière  le  grand  tentacule  drcul. 
I*»iint  de  glande  luucipare  postérieure.  K\.  : P.  Valoncieniiii , U cifh. 

Ces  pacinarelles  sont  herbivores  d ne  sortent  de  bnirs  retraites  qu'après  le 
coucher  du  soleil,  u .A  leur  naissance,  ces  molin.sques  ont  une  petite  coquille 
spirale  qui  eiifernie  coinpléleineut  ranimai  et  qui  est  munie  d'un  opercule/  Plus 
lard  roperrule  tomhe  cl  la  coquille  s'arrête  dans  son  déieinppement.  Kieutôt  elle 
devient  iiisuflisaiile  pour  protéger  ranimai,  qui  grossit  toujours,  be  manteau 
s'avance  sur  elle  et  la  recouvre  plus  ou  moins,  l ue  sécrétion  calcaire  se  déjwse 
sur  son  bord  antérieur  d se  façonne  eu  une  lame  solide  aimlugiic  au  lest  rudi- 
ineiilairc  des  limaces.  De  telle  sorte  que  les  parmacollcs  sont  des  gastéropodes 
testnrés  pendant  leur  jeune  âge  d des  gastéropodes  nus  dans  l'àge  adulte.  " 
Tnnt/on . 

IV  (jkxrk.  C It y PTEI. I.A.  U'ebù  et  Bertfie/ot. 

.Animal  allongé,  seiiiKcylindrique,  sulilétragone  aiilérieureineut , triangulaire 
postérieurement,  avec  nue  carèiïe  siipracnii<lale  nigu<^.  .Mâchoire  supérieure  uni- 
dentée,  riid'érieure  sans  dents.  OriHce  respiratoire  et  anal  au  côté  droit,  vers  la 

3I&3. 

partie  |K)stérieure  de  la  cuirasse.  Orllîee  génital  nu  côté  droit,  derrière  le  petit 
tentacule.  Cuirasse  ovoïde,  couvraul  la  moitié  du  corps,  libre  antérieurement, 
iiiiguifonuc,  couvmnt  eu  arrière  nue  coquille  très-<lépriinée,  peu  fragile,  hlaïuhe 
autérieiiroment,  un  peu  étalée,  verdâtre  postérieurement,  présentant  une  Iraee  di' 
spire  nidiuienlaire , couvraul  l'animal  dans  le  jeune  âge  d alors  0{ïert'ulée.  K\. 
C.  canarieusis,  lf  >M  et  Iterihelol. 

Ix’S  crypl4‘Ues  sont  herbivores  et  nocturnes  comme  les  limaces;  elles  sortent  de 
leurs  retraites  suiiout  après  les  pluies.  Klles  sont  très-abondantes  aux  tics  Canaries, 
où  elles  font  de  grands  dégâts  dans  les  jardins. 


Kîfl.  3131. 

C cioiriffitis. 


Fig  313a 
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M.  Fischi'r  u l'IubÜ  en  IH55  le  ^cnre  pannarion  qui  deira  trouver  place  après 
le  qciire  rr^ptella»  dont  il  dilTère  par  une  coquille  mince.  corm%,  sans  apparence 
de  spire  et  léqèreinent  convexe  en  dessus.  Cette  coquille  est  interne  cl  homoj]ènc. 
I.'aniiiiai  est  qiiadrilentaciilê.  Le  bouclier  développé  peut  abriter  la  partie  antérieure 
de  ranimai.  1a*  manteau  e.st  perforé  à sa  partie  supérieure,  auHiessus  de  la  coquille, 
et  forme  une  fente  loii'pludinale.  Kx.  : P.  extraneus,  Frnmnr ^ pl.  8 F,  tig.  5 à 7. 


ly  Gkxrk.  PKLTELLà.  Webb  et  Van  Benetlen,  1830. 

(mquille  rudimentaire,  aplatie,  lialiotidifonno,  cachée  sons  la  cuirasse. 

Animal  allongé,  snbcjlindriforme.  Cuirasse  distincte,  placée  en  arrière  et  dépas- 
Mint  à |H’inc  la  coquille  en  avant.  Tentacules  conico-cylindriques.  Pied  à bords  étalés. 
Même  di.sposition  de.s  organes  que  chez  les  parniacelles.  Kx . : P.  palliolum,  Fénnsae. 


V. 


3l.*>i  I*.  paHiotem. 


2*  Fauiu,k.  TKST.ACKLLIDKS.  TESTACKLUDAE. 

('.elle  famille,  peu  uomhreuse,  sc  conqmse  (respèces  à coquille  pres(|ue  rudi- 
mentaire cl  ne  couvrant  qu'une  très-petite  surface  de  la  partie  postérieure  du  corps. 


Ifr  (iRXRR.  IKSTACELIA.  Curier.  1800. 

H R L tco  Ll  H • t , f-nrim,  firtsntttt,  007. 


(Coquille  rudimentaire  externe,  iinivalvc,  utigiiiforim a spire  très-courte,  imniie 
en  dedans  d'une  lamelle  subcoluniellaire.  Bords  de  la  bouche  lisses,  le  gauche 
couvert,  le  droit  échancré,  formant  une  ouverture  du  diamètre  du  test. 

Animal  limaciforine,  allongé,  cylindroïde  ou  déprimé;  à manteau  simple,  géla- 
tineux, recouvert  à rexlrémité  postérieure  d’un  te.st  rudimentaire;  sans  cuirasse; 
à pied  large,  terminé  en  pointe.  Oiiaire  tentacules  courts,  cylindracés,  dont  deux 
plus  grands,  oculés  au  sommet.  Tête  petite,  à deux  pelil.s  tentacules  buccaux. 
Oritice  respiratoire  h la  partie  postérieure  du  corps,  sous  la  coquille.  Oritice 
génital  sous  le  grand  tentacule  droit.  Point  de  glande  muriparc.  Kx.  : T.  Iinlio- 
tidea,  Dra^nirnautf;  T.  Lirlclii,  Ih/pni/,  cette  dernière  fossile. 


’ I7<  Gkvri!.  PLKCTHOPItOHVS  Frrussae.  1819.  I L.r.XTpooôp;,  portant  mi  eperon.  . 
Animal  allongé,  siibcyliiidriquc,  présentant  une  cuirasse  développée  à la  partie 
ajiléricurc,  une  seconde  cuirasse  poslérieuro  allongée  et  étroite,  et  une  cu<}uille 
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rudimcnlairc  près  de  rcxlrèiiiUé  poslèrioure.  Quatre  tentacules  rétractiles,  les 
deux  supérieurs  plus  <;runds  et  m'ulcs  à leur  sommet.  Cavité  pulmonaire  située 
sous  la  cuirasse,  ayant  sou  orifice  au  bord  droit  et  près  de  lorilice  anal.  Coquille 
conique,  non  spirale,  mais  le  bord  intérieur  replié  en  dedans  et  rormant  une  sorte 
d'empreinte  volulatoire.  Mx.  : P.  Orbi^iiyi,  Fènnsar. 


Pig.  31^6.  I’.  Orbigii^i. 


a*  Fauili-e.  HÊLICIDÉS.  HELICIDAE.  Ciray,  1824. 

Celte  famille  rom{>rend  un  grand  nombre  <respèccs  à coquille  bien  développée, 
spirale,  plus  ou  moins  solide,  quelquefois  très-allongée,  liirrlculée,  fusiforme  ou 
cylindroïde,  quelquefois  arrondie  ou  ovoïde,  parfois  même  à spiix?  assez  déprimée 
ou  aplatie.  L'animal  est  allongé,  présente  uii  turlillun  spiral  et  (>eut,  le  plus  sou- 
vent, être  contenu  en  entier  dan.s  sa  coquille.  Le  pied  est  distinct  du  cor|>8  et  ne 
sert  qu'à  la  reptation.  tète  est  garnie  de  tieux  paires  de  tentacules,  les  supcricurs 
oculifères,  les  inférieurs  plus  petits,  souvent  rudimentaires. 

Les  bélicidés  sont  terrestres  et  herbivores.  On  les  divise  en  cinq  tribus. 

" I"  Tribu.  SICCLVUAE. 

Les  esjH'ces  de  celte  tribu  sont  inince.s,  cornées,  ovales,  oblongucs,  à spire  peu 
développée,  à ouverture  très-large,  ovale.  La  columellc  est  simple,  non  tronquée 
en  avant  ; le  périslome  aigu. 

18^  Ckvbk.  SlMPl  LOPStS  Berk . 1837. 

Simpnlum,  «pfiarrarr. 

Coquille  semi-ovale,  très-mince,  membraneuse,  paucispiréc, 
le  dernier  tour  ventru.  Ouverture  trè.s-largc,  oblique,  ovale- 
arrondie.  Columellc  arquée.  Périslome  simple,  aigu.  Ex.  : 

S.  rufovirens,  Moricaml. 

19»  Gkxkk.  .AMBRKTTE.  SVCCtSE  l,  Üraparntiud.  1801. 

.Amphilmlima.  ÏMiuarck,  1805. 

Coquille  ovale  ou  oblongue,  très-fragile  et  transparente.  Ouverture  ample, 
entière,  plus  longue  que  large.  Hord  externe 
tranchant,  non  réllérhi,  s’unissant  iiifcrieurc- 
ment  à une  coliinielle  évasée,  lisse,  amincie. 

Animal  lim.icifornic,  pouvant  à peine  être 
contenu  dans  sa  coquille.  Quatre  tentacules 
courts,  les  deux  postérieurs  renflés  à la  base, 
plus  grands,  oculés  au  sominet;  les  antérieurs 
très-grélcs,  à peine  visibles.  ,Kx.  : S.  putris, 

Férutsac  ; Pfeifleri,  Rossma$ler. 


Fig.  3i:>7. 
&.  r«rtffirVM 


Digitized  by  Google 


GASTÉROPODES. 


429 


10*  Gkmib.  A.UPHIBVUMA.  BlaintUU,  18i5. 

Goquille  ovule,  vciilnic,  ruqueiise,  |mucispiroc;  le  dcniitT  lour  (rès-grnnd, 
anguleux.  OuverUire  très-large  cl  oblique.  Kv.  ; A.  paliila,  Hrnguiires. 


Fiÿ.  3159.  Fifl.  3IGO.  Kig.  3101  Fig.  3102.  Pig  31G3  Vîg-  3164 

\ pfttuU  jnin«.  il.  drprpfM.  11.  (igrin«.  A.  pataU.  O uDguia. 


21'  Gkxbk.  HF.USiG  l.  Usson,  1829.  BELLICVLA.  Fischer,  1«:>5 

(Coquille  ovale,  ventrue,  à spire  très-courte.  Ouverture  très-ample,  plus  longue 
que  large.  Péristoiiic  simple,  aigu.  Auiinal  à tentacules  oculcs , cylindriques, 
courts,  gros  à la  base;  les  autres  tentacules  rudimentaires.  Ex.  t H.  tigrina, 
Eythifx  et  Souleyct ; H.  depressa,  Fischer. 

22"  Gkxrb.  OMAIOSVX.  D'Orbigny.  1841.  ’OfioXoc,  cg«l;  ovuÇ,  ongle. 

Coquille  fortement  déprimée,  unguirorme,  ovale,  à spire  à peine  marquée. 
Animal  beaucoup  trop  grand  pour  être  contenu  dans  sa  coquille.  Manteau  recou- 
vrant les  bords  du  test.  Orilicc  respiratoire  à la  partie  moyenne  du  bord  droit. 
Ex.  ; O.  unguis,  (tOrbigny. 

2‘  Tribu.  UIMTIMTAR. 


Coquille  assez  solide,  h spire  plus  ou  moins  allongée; 
le  dernier  tour  généralement  ventru.  Ouverture  large. 
Columcilc  le  plus  souvent  tronquée  üi  sa  partie  anté- 
rieure. Bord  droit  simple,  aigu. 

23"  CK.MtK.  ACHATIXA.  Lamarrk,  1799. 

OneiKTo**,  Féruftat.  |8|U. 

Coquille  oblongue,  ovale,  à spire  conique,  très- 
rarcmciit  turriciilée.  Six  à neuf  tours,  le  dernier  plus  ou 
moins  vcnlni.  Coluinelie  tordue,  arquée  et  tronquée  en 
avant.  Ouverture  ovale,  évasée  en  avant,  aiguë  en 
arrière.  Peristome  aigu.  Bords  réunis  par  une  surface 
' plus  ou  moins  calleuse.  Ex.  : A.  zébra,  Chemniiz. 


Pig.  3IC5.  A.  irbn 
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2V  r.KxiiK.  JlOilOtUS.  A/ftcrs,  1850. 

('.(M|iiille  iniiu’c,  luiriciil/'c,  obtuse  au  soimnet.  Neuf  tours,  le  dernier  rornianl 
le  tiers  de  la  (oii|tueur.  (^oliiineile  presque  droite,  nbliqueniciil  tronquée.  Omerlure 
male.  Péristunie  ininee,  ai<{u.  I<]\.  : H.  iiiariiiureus,  lierre. 

25*^  (iitMiK.  C lliELH.  H.  et  A.  Adams,  !85:t. 

Ooqiiilic  allongée,  lurrinilée.  Tours  nombreux,  aplatis,  ('olimiclle  rorteiiieni 
arquée  et  eoiitouniée.  I*a.  : C.  roeblea.  lierre. 


ri;|  3taa.  I^ig  3lb7.  Ki;|  3I0S.  Kig  3IC0 

Il  ouroiorMi  V..  roclika.  1»  «(aalorift.  s I*  atomatua. 


Î8'  G«x«b.  LIMICOI.AHU  Schmnacher.  1817. 

1. 1 w I ctti. ikf ra.  B«k,  19)7. 

Goquilic  pertorée,  conique,  obloii<pie,  turriciiiée.  Six  à huit  tours,  lu  dernier 
plus  court  que  la  spire.  Ouverture  subovale.  Coliiiiielle  droite,  léqèremenl  ren- 
versée à la  base  de  rouverlure.  Périsloine  simple,  ininee,  droit,  llord  eolumellaire 
un  peu  réfléclii.  Kx.  : L.  leqiiatoria,  Jircre. 

27-  GKrinK.  LiPAiiiS.  Ailiers.  1850. 

Coquille  lrès-lé,qéreineut  perforée,  ovale,  conique.  Spire  un  peu  obtuse.  Six  ou 
sept  tours,  le  dernier  plu.s  long  que  lu  spire.  Ouverture  ovule.  Péristonic  simple, 
aigu.  Bord  eolumellaire  étroit,  dilaté  supérieurement  et  réfléchi.  K\.  : L.  ato- 
malus,  Gray. 

28'  CiKRB.  VSEinACUATlXA.  Ubers.  1850. 

Coquille  solide,  ovale,  turriculée.  Huit  ou  neuf  tours, 
le  dernier  anguleux  la  base  et  représentant  presque 
le  tiers  de  la  longueur  de  la  coquille.  Coluniellc  suli- 
torduc,  tronquée,  un  peu  arquée.  Ouverture  ovale, 
écbancréc  par  Je  dernier  four.  Péristonic  large.  Bords 
réunis  par  une  callosité.  Ex.  : P.  Douncsii,  Gray. 

Fig  3170.  I*.  I>o«'nrait 
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âü*'1!KKllK.  COl.l'MXA.  l'frrÿ,  1811. 

Acictb».  Bini-rUif  . 


(!m|iiillG  souvent  scncslre,  très-ullon^ée , liirn- 
riiit’v,  Il  stries  entrecroisées,  à soiiiiiiet  olitns. 
Sept  tours  rétrécis  à la  suture.  Coliiinelle  hlanclio, 
calleuse,  tordue  en  spirale,  pn.’'seiitnnt  un  canal 
ouvert  dans  la  lünjpieiir  de  la  spire,  et  troinpié 
près  (le  la  hase.  Ouverture  allmij^ée.  auriculilorine 
et  étroite  snpérieureinent.  Péristuine  simple,  droit, 
aijtii.  K\.  : roliiniimris.  liruguicrrs. 

Sous-jtenre.  HiiobK\,  11.  et  A.  Adams,  |S5;J. 
— (',o(|tiille  dextre,  mince,  clausilirorine;  le  der- 
nier tour  concave  à la  hase  et  caréné,  ('«olumetle 
anpiée,  épaisse,  siihtrnnquée.  Kx.  : il.  californit’a, 
P/hfer. 


Fia  aiTi. 

C («iMinnarii 


riji  ini 
H. 


30-  Gkxrk.  PSEl  DOrnOCHlS.  Klein.  1753. 
t'.oipiille  solide,  alloii'tée;  à sommet  pointu,  qiielquefois 
sénesire.  Sept  ou  huit  tours  «graduellement  croissants. 
Golunielle  c()url>ée,  courte  et  trmiqiiée  chez  les  adultes. 
Ouverture  ovale,  écliancréc  par  le  dernier  tour,  nnqnlcuse 
sn|>érieurement.  Péristoinc  droit,  ai‘pi.  Hx.  : P.  virjjiiiea, 
l.innè. 


3P  tîKXRK.  ÀV.H ATI X Kl.l.  .V»rfliM/on,  1828. 


Pig  MU. 

e.  virginra. 


t^KjutlIc  conique,  lisse,  «{éiiéraleinent  petite,  dextre  ou  sénestre,  non  oniliili- 
(|ii(*e.  Six  ou  sept  tours,  ('.oliimelle  courte,  calleuse  ou  dentée  h la  hase  ou  an 
iliilieu,  et  très-souvent  tordue.  Ouverture  |>etite.  Péristoine  simple,  non  rélléciii. 
mais  épaissi  intérieurement.  K\.  : A.  pulclierriina,  Suainum. 


Pig  aiTI  Pig  3I7.V.  Pig.  1170  Pig  .1177  Pig  3I7S 

A puicherrima.  A lri»li«.  P.  iwnliv.  R.  bulimoir^r*.  I,  pîrU. 


Sons-qonre.  Auastba,  H.  et  A.  Adams,  IHoA.  — Ouquilic  qénérnlemenl 
dextre,  striée  ou  ni^ueusi*;  le  dernier  lonrvcnini.  Soininet  souvent  uiqu.  Ouver- 
ture étroite.  Ootumellc  avec  un  pli  antérieur,  spiml,  laiiieDiforme.  Unre  externe 
épaisse.  Kx.  : A.  Iristls,  FrritsiS/ir. 
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Sous*gcnre.  IV^imi.ixA,  Pfeiffer,  — Coquille  conique,  ^généralement 

séiieslrc.  Coluinclle  tordue,  non  tronquée.  Lî'vrc  e\tcrnc  épaissie  intérieureiiient. 
Péritréine  réfléchi.  Ex.  : P.  perdix,  Iterve.  ' 

Sous-genre.  Bii.imkli.a,  Pfeiffer,  1852.  — Coquille  conique,  souvent  séneslre. 
Coliinielle  courte,  non  tronquée.  UnTC  externe  épaissie  iiitérieurenienl.  Périircme 
simple,  lion  réfléchi.  Ex.  B.  huiimoides,  Siratnson. 

Sous-genre.  L^\n\KM..v , PfeilTer,  1852.  — Coquille  conique,  turriculiV. 
Spire  assez  aigue,  le  dernier  tour  ventru.  Coluniclle  tordue,  formant  un  gros  pli 
lamelleux.  ÏÀnre  externe  aigue,  simple.  Ex.  : E.  picta,  Mty/iels. 


à 

'ê 

\ 

A 

tr;) 

ê 

Fig.  3171). 

Fig  3 ISO 

Fig  3181. 

Fig.  3182. 

Fig  3183. 

N.  pliriU. 

L.  cUrt. 

K drntala 

A.  auricaia. 

F amma 

Soiia-gcnrc.  Xkucoubia  , Pfeiffer,  1852. — C.oquille  conique,  turriculée, 
séiiestre.  Tours  oniés  de  pelitt's  côtes  aigiit^s.  Ccdumelle  assez  droite,  calleu.se. 
Ia*vrc  externe  simple,  aigue.  Ex.  : \.  plicata,  yfigheh. 

Sous-genre.  lAaT^CHXTivx , (îoiild,  IKi".  — Coquille  conique,  allongée, 
mince,  translucide,  lisse.  Spire  obtuse.  Ouverture  arrondie,  anguleuse  supérieii- 
rcinent.  Columellc  simplement  calleuse.  Ex.  : L.  clara,  Pfeiffer, 

Sous-genre.  Lviuku.v,  PfeilTer,  1852.  — Coquille  ovale,  aiguë,  à .sommet 
obtus.  lÀ*vre  interne  calleuse.  Lèvre  externe  épaisse,  avec  une  callosité  nu  milieu 
de  son  bord  iiitenie.  Ex.  : L.  denlafa,  Pfeiffer. 

Sous-genre.  .ArRir.ii.Ri.i.v, PfeilTer,  1 855. — Coquille. -îubombiliqnée, oblonguc, 
conique.  Lue  dent  tainelleuse,  spirale,  au  bord  itilerne  de  Touvorturc.  Colurnelle 
avec  un  pli  denlifnrme.  Ex.  ; A.  aiiricula,  Ferussae. 

Sous-genre.  Fbu.kku.v,  PfeifTcr,  1855.  — Coquille  .siibombiliquée,  oblonguc. 
Lue  dent  lamelleuse  spirale  au  bord  iulerue  de  rouverlure.  Pli  columellaire  com- 
primé. Ex.  : F.  anuriia,  Pfeiffer. 


r.KiïRK.  ronXATKLUS  \ Brck.  1837.  KLASMATI.KA  Petit,  18.37. 


Coquille  ovale  ou  siiblrocbiformc , 
tronquée.  Bord  columellaire  avec  une 
Ex.  : T.  globosa,  Petit ^ T.  recluziuna. 
Petit. 

Sous-genre.  I.KrTiwniv,  Beck, 
IH87.  — Coquille  ovale  ou  allongée, 
l/'vre  externe  simple.  Ex.  : L.  cuiniii- 
giaiia,  PfeiJJèr. 


fragile,  pellucidc.  Columellc  tortueuse, 
ou  plusieurs  dents.  Lèvre  externe  plissée. 


Fig  MU  Fig.  31S&.  Fig  3180 

T glnUoM.  T m'iqsiua.  I.  CuningUna 
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3*  Tribu.  BlLimXAC. 

<!nqiiille  obloii'jiie  ou  ovoîdc,  quelqucrois  coiioidc  ou  turrinili'e.  Ouvertnrc 
ubioiiqiio,  arromlio  en  avant,  ('nluinollc  arquée,  non  tronquée  aiitèneurement. 
Kord  droit  souvent  rélléehi. 


>13*  G B N R B.  COCIlLOSTyLA.  Férussac,  1819.  Kd^).o;,  coquille:  «jXoç,  colonne. 

OKtatfiTVLti».  Kffk.  IH9'7.  letton,  IMI. 


Coquille  non  ombiliquée,  ovale,  conique,  ventrue.  Soininel  un  pou  obtus. 
Ouverture  lar^qe,  1é‘tèrenicnt  éebuncrée  par  le  dernier  tour.  Coimnellc  droite, 
quelquefois  légèrement  arquée.  Péri.stomc  simple,  Inr^e  et  réfléchi.  K\.  : C.  dapbnis, 
Hroifrnjt. 


ri{|.  31'JÜ 
(1  lutoQkun. 


Sous-,qenre.  llKueom  i.ims,  Hroderip,  I8i0.  — Coquille  siibglobuleu.se,  le 
dernier  tour  ventru  et  formant  une  grande  partie  du  test.  Sommet  obtus.  Ouverture 
arrondie,  échaneréc  par  le  dernier  tour.  Columcilc  droite.  Péri.slomc  simple,  lar}{e 
et  réfléclii.  Kx.  t U.  sarcinosus,  Fêrusmc. 

Sous-genre.  Pitkoiiki.ix , Suainson,  IHTO  (w^ioc,  tonne;  fXt$,  hélice).  — 
<'.0(|uitle  ovale-fusiforme,  conique;  le  dernier  tour  développé  et  formant  moitié  de 
la  eoi|nllle.  Omerlurc  ovale,  oblongiic,  légèrement  échaneréc  par  le  dernier  tour. 
Coliimelle  droite.  Péristome  simple,  large  et  réfléchi.  Kx.  : P.  fulgelrum,  Bmlerip. 

Sous-genre.  Cvmstbiu,  Klein,  1751.  .AueiiiDitoMis,  Albcrs,  1850. — Co<|ui)le 
superforée  ou  imperfoi'ée,  souvent  senestro.  ovalc-oblongiie  ou  subfusiforme. 
t'.iiiq  à sept  tours.  Coliiiiiclle  droite,  dilatée,  rarement  arquée.  Ouverture  ohlongiie, 
anguleuse  supérieurement.  Péristonie  épais,  plus  ou  moins  lar<{c,  Irès-rareinenl 
iniiiee.  Ex.  : C.  luxoïiicum,  Soterrhy. 

Sous-genre.  Chrvsvlu.s,  Albers,  1850.  Phormcohiis , Morch , 1852.  — 
Coquille  perforée,  conique  ou  ovale-cylindrique.  Six  ou  sept  tours  convexes.  Coin- 
melle  droite,  rétléchie.  Ouverture  nbimigiic,  anguleuse  supérieurement.  Péristonie 
lion  épai.ssi,  lanternent  réfléchi.  Kx.  : ('.  cbi^salidiforrnis,  Sowfrby. 

rouK  rKRuiKR.  5V 
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Sous-flcnre.  H.u'ai.is,  Albcrs.  1850.  — Coquille  imperforée,  allongée,  lri>s- 
minee,  Iranspureiile.  Six  ou  sept  tours,  le  dernier  plus  court  que  la  spire.  Coin- 
nielle  calleuse,  courbée  en  arrière,  üiueiiure  ovale,  anguleuse  supérieurement, 
l'érislome  simple,  aigu.  Bord  droit  arqué  antérieureinciit.  Kx.  : 11.  Grateloupi, 
Vfeiger. 

Sous-genre.  El Doxis,  Alhers,  1850.  — Coquille  imperforée,  ovalc-oblongue 
ou  ronique-allongéc.  Six  ou  sept  tours  aplatis,  le  dernier  souvent  anguleux.  Colti> 
melle  droite,  allongée,  le  plus  souvent  mince.  Ouverture  ovalc-oblonguc.  Péristome 
simple,  peu  large  cl  rarement  épais.  Ex.  ; K.  calypso,  Bi'odfrip. 


rij.  ai9i.  Pig  .Aïoî.  v\<i  .1103.  Pîa  sia* 

II.  Orateloapi-  K.  ralypto.  P rxaprKrnt.  (•-  rbryMlidironni*. 


Sous-genre.  Phknois,  Albers,  1850.  — Coquille  mince,  hyaline,  iniperfort?c, 
pyramidale.  Six  tours,  le  dernier  anguleux.  Ouverture  suburrondie,  anguleuse  en 
arrière.  (joUimelle  arquée.  Péristome  sublabié.  Bord  columcUairc  dilaté,  excavé. 
Ex.  : P.  cvaiie.sceiis,  Broderip. 


3V‘  Grvrk.  BABTVLA.  Férutsac,  1819. 

?«iiTtr.r*.  Btfk,  1X37. 


(Coquille  ovale,  pointue,  dextre  ou  sénestre,  solide.  Spire  conique.  Cinq  ou  six 
tours,  le  dernier  renflé  et  plus  long  que  les  autres  réunis.  Ouverture  ovale> 
oblongue,  droite  dans  la  direction  de  l'axe,  quciqiierois  dentée  ou  munie  de 
lamelles.  Péristome  épais,  très-réfléchi.  Bord  colninellaire  calleux  à sa  liase. 

Animal  allongé,  demi-cylindrique,  avec  un  tortillon  assez  grand,  l'n  collier 


fermant  la  coquille  et  portant  rorificc  de 
la  cavité  pulmonaire  adroite  et  à l'angle 
extérieur  de  rouverlure.  Deux  tenta- 
cules seulement,  cylindriques  et  rétrac- 
tiles, ocniés  à leur  sommet.  Organes  de 
la  génération  montrant  leur  orifice  près 
du  tentacule  droit.  Ovo-vivipares.  Ex.  : 
P.  faba,  Martyn;  IV  gibba,  Fériusac; 
P.  olalieitana,  Brngtiièrrs. 


Fig  3I0S.  Pig  3100.  Fig  3197. 

V.  faba.  P.  gibba.  P.  otabeilana. 
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•)5^  Grxiib.  Bl'LIàll’S.  Scopoii,  1780.  BouXitxo^,  Granclc  faim? 

CoqiiilU'  nvalc-oblonijue  ou  liirriruléc,  soUdo,  subpcrforéc,  à tourü  peu  nom- 
breiix,  le  dernier  ventni,  de  nu^nie  loii«jueiir  que  la  spire.  Ouverture  longitudinale, 
à bords  iné^qaux , réunis  par  un  rnliis.  Bord  columcllairc  réfléchi.  Culiiiiielle 
droite,  rarement  plissée.  Péristome  épais,  réfléchi.  Ex.  : R.  pardalis,  i'crusxar. 
B.  coiiiplanatiis.  Heusa,  fossile. 


Fig.  3108.  Pig.  3I00.  Fig  3200.  Fig  3201.  Fig  3202. 

R.  nvinplaaalii»  S.  Uüleri.  R pardalii.  P.  aurit  Silani.  S.  pudictia 


Sous-genre.  Stropiiociikius , Spix,  IS27  (erpe^oç,  zone;  ytîXoç,  lèvre}. 
GoMcrs,  All>ers,  1850.  — Coquille  subperforéo,  ovale-oblongiie.  Cinq  tours,  le 
dernier  un  peu  plus  court  que  la  spire.  Ouverture  ovale  ou  subauriniliforme. 
Coliimellc  tortueuse,  plissée  en  haut.  Péristome  large,  réflétdii.  Bords  réunis  par 
un  calus  mince.  Bord  coluraellaire  dilaté,  réfléchi.  Ex.  : S.  .Milleri,  Sotcet'by; 
S.  pudiciis,  Muller. 


Sous-genre.  Pi.bkochrh.i.s,  Guilding,  IKiK.  Pi.rcociikii.ls,  Suainson,  1840. 
Airicllv,  Suain.son,  18i0.  Cvprri.m,  Guilding,  1825.  (iARVciiiiM,  Ijcach,  I81i. 
— ('oqiiille  à peine  ombiliquée,  ovale,  fusiforme.  Ouverture  ovale-allongéc, 
anguleuse  supérieurement.  Columellc  avec  un  gros  pii.  Péristome  assez  épais  et 
large.  .Animal  hermaphrodite,  hélicifonne.  Tête  biloliée.  Quatre  tentacules,  les 
plus  longs  oculifères.  Ex.  : P.  perdix,  Pfeiffer;  P.  auris  Sileni,  Born. 


(ÎASTKKOPO  DK  S. 


Soiis*;jenre.  CiiAms.  Albcrs,  1850.  — Coquille  perforée,  oblonj^uc,  dia- 
phane. Spire  eourtc,  conique.  Cinq  tours,  le  dernier  plus  long  que  la  spire. 
OnuTiiirc  oblongue,  nuricnlifurinc.  Coluinellc  tortueuse,  présentant  une  dent 
calleuse  triangulaire.  IVristoiue  large,  rénéclii  ; les  bords  réunis  |>ar  uii  calus. 
Va.  •.  C.  malleatiis,  Jat/. 

Sous-genre.  Kibvtis,  Albers,  I85(t.  — ► Coquille  iinperforée,  mince,  ovale- 
obiniigue.  Quatre  ou  cinq  tours,  le  dernier  plus  long  que  la  spire.  OuvcKurc 
grande,  oblongue-ovale.  Coliiinelle  arquée.  Périslomc  subrétléclii.  Bords  réunis 
par  un  calus  iniiice,  brillant.  Kv.  : K.  oii^'u,  (POrhigny. 

Sous-genre.  Bonis,  Albers,  1850.  — Coquille  solide,  subiinperforée,  ovale 
ou  ovaleHkblougne.  t',inq  ou  si\  tours,  le  dernier  ventru,  presque  aussi  long  que 
la  spire.  Ouverture  oblongue-male.  Colunielle  presque  droite.  Péristome  épais, 
rétléclii.  Bords  réunis  pur  un  calus.  Bord  eoliiniellaire  dilaté,  rétléclii.  Kx.  t 
B.  bifulgiiraliis,  tirnrt"^  et  B.  Criclitoui,  itnxferip. 

Sous-genre.  OnriiMS,  AIIkt.^,  I85(t.  — Coquille  iinperforée,  ovalt'-alhmgée, 
solide.  Sept  ou  huit  loui's,  le  dernier  presque  aussi  long  que  la  spire.  Suture  bordée 
inrérieureineiit.  Ouverture  oblongue-ovale.  Coluinelle  le  plus  souvent  plissée, 
calleuse.  Péristome  épais.  Bords  réunis  par 
un  calus  niiiu-e.  Bord  cnluinelluirc  subdilaté. 

Ex.  ; O.  inca,  d'Orhiyny. 

Sü us-genre.  Anus,  Spix,  1827.  Cini.o- 
voesis.  Fischer  de  U aidheim , 1848.  Pxc.iivo- 
Tis,  Bock,  1887.  — Coquille  perforée,  ovale, 
subgiohuleuse,  à spire  aigue.  Quatre  ou  cinq 
toui's,  le  dernier  ample;  les  tours  supérieurs 
souvent  plissés  près  de  la  suture.  Ouverture 
nuriculiformc.  Columclle  tortueuse.  Péristome 
large,  épais,  réfléchi.  Ex.  : A.  Svvains<uiii. 


ilfl'  Gk.\rk.  OTOSTO\fl'S.  Bfck,  1837.  03;,  nrrillc:  ffTojxot,  Imnchc. 

\«(icrLt.  !splt , 1847.  Sts>o*tob«.  Syis , 1827. 

Coquille  perforée,  pyramidale,  conique,  mince.  Quatre  ou  cinq  tours,  le  dernier 
caréné  près  de  la  base.  Ouverture  allongée,  oblique.  Péristome  simple,  réflccbi. 
Ex.  ; O.  auris  Icporis,  Hriiguifrfit;  0.  navicula,  Wagner. 


Pig.  3210.  O.  ■•tirai*. 


Pi^  3311.  n.  aiinski  om 


Pig  3313.  O.  Mtiral*. 
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Süiis-^oiire.  A\ti!I\is,  Aihers,  IH50.  — (Coquille  ôlroitenient  perfor(*o, 
ol»lon<pio-coiiiquo.  Spire  sublurrieulée.  Six  ou  sept  tours»  le  dernier  presque  (te 
même  lon«]ueiir  que  la  spire.  Ouverture  ovale,  ohlon^iie,  leinlêe  de  fauve-vinlel 
à i'intérioiir.  C(duinelle  dentée  ou  plissée.  Périslonie  l<ir«{c.  Ilord  rolumellairc 
(Hase.  Kx.  : A.  Myersü,  Soirerhÿ, 

Soiis-qenre.  IHuaurvis,  AIIkts,  JK50.  — ('.uquille  à |>erforation  cuu\ertt\ 
eouiqtie-ailo(i«{(V,  mince,  diaphane,  brillante.  Six  tours.  Ouverture  qrande,  ovali*- 
obionque.  ('.olimielle  tordue.  Péristome  mince,  (Hasé.  Itord  ('olmiu'llaire  réllécbi. 
l'A.  : H.  zoo;\raphicus,  it'Orhiginj. 


Sous-'jenre.  l)R\M.r-:is,  Altn'rs,  1850.  — Coquille  pcrioive  ou  ombiliqiuv, 
oblon<)uc,  légèrement  striée  ou  rugueuse,  à spire  allonqi'e  et  aiquè.  Sept  ou  huit 
tours,  le  dernier  plus  court  que  la  spire.  Ouverture  ohlmiquc~ovalc.  Columelle 
suhlorlueuse.  Péristonie  simple.  Bord  coliimellaire n'nérhi.  Kx.  ; 1).  xantbostoimis, 
d'Oi-itigny. 

Sous-qeiire.  LRiosm^crs,  Albers,  I8ô0. — Coquille  mince,  ivciforée,  oblonque, 
conique,  très-souvent  brilianle.  Sept  ou  huit  tours,  le  deniier  plus  court  que  la 
spire.  Oiiverlure  ovale  ou  obloiqjiie-ovale.  Péristonie  mince,  plus  ou  moins  évasé. 
Bord  columellaire  dilaté,  réllécbi.  Fa.  : L.  mexiranus. 

Sous-*]onre.  Comostomi s,  Bock,  IKîH.  — Coquille  perforée  en  fente,  fusi- 
forme ou  oblorique-coiiique,  le  dernier  tour  allénué  à la  base.  Ouvcrlure  oblonque, 
anqtileii.se  aux  extrémités*  Columelle  arquée,  siibplisséc.  Péristonie  réfléchi.  Kx.  : 
(î.  qonioslomus,  Fèrussnr. 

Sous-genre.  Asmstis,  Albers,  IHÔO.  — Coquille perfonV*,  fusiforme,  iiiiiu'c, 
diaphane,  légèrement  striée.  Six  tours  rapidement  croissants,  le  dernier  plus  long 
que  la  spire.  Ouverture  ovale-obloiigue,  arrondie  à la  bas(V  Columelle  subarqu(H;. 
Péristonie  bordé,  rédéelii.  Bords  réunis  par  un  mince  calus.  Ex.  : A.  niilto- 
cbeilns,  /?ccrc. 
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iiT''  (iKNBK.  ODOXTOSTO.Ut'S.  Beckf  18Ii7.  X)oou;,  dmt;  çrôjjt*,  boiidic. 


UaraoosKTU.  XroMfiMi,  IRSO.  CvCLotwk'ma.  ArcA.  1897. 


CtK|iiilIf  fiisifonnc,  perforée,  à spire  allon}ié‘e, 
liirriciiiée  ; le  dernier  Imir  rétréci  à la  base  et  pré- 
sentant sumeut  (les  fossettes  irrégulières,  noiiehe 
ovalc-üllongée,  irrégulièrement  e<nitrnclée  et  garnie 
iiitérieurenieiit  d’un  plus  on  moins  grand  nombre 
de  dents.  Péristome  large,  a.sscz  épais,  réfléelii. 
Bords  peu  distants,  réunis  par  un  calus  minee  et 
garni  d'unedeiU  lamelleuse.  Ex.  : O.  pantugriictiiins, 
.Uoriran//  ; O.  piipoides,  Spix. 


.72  M>  Kig  3320 
n paiiU'iriM'IiniK.  O.  popiiiiln 


Gk.sbk.  TOMiaKm’S.  Spir.  Î8Î7. 

(io({uille  ombiliquée  à la  base,  glo- 
buleuse. Dernier  tour  ventru.  Ouverture 
arrondie  ou  Iriangulaire,  relevée,  verti- 
cale , grima(;anto  et  garnie  de  petites 
lamelles.  E\.  : T.  prineipalis,  Hoirerhj; 

T.  elausus,  Spir. 

3îF  Gk\rr.  P LACOST ï lus.  Brck,  18-17.  Ilia;,  lame;  ertiXoî,  colonne. 


Fig  3331  Fig  3221 

T.  prtnripili*.  T.  rUaiu*. 


Ooquille  imperforée,  oblongue,  conique,  striée  longitudinalement;  le  dernier 
tour  plus  long  que  la  spire.  Ouverture  ovalc-oblongue , irrégulière,  anguleuse 
supérieurement,  ('olumelle  un  peu  arquée,  ralleiise.  Bord  columellaire  large. 
Péristome  assez  (*pais.  Bords  réunis  par  un  calus  large,  luisant  et  garni  souvent 
d’un  tubercule.  Kx.  : P.  insignis,  PrliL 


Sous*-genre.  Oarvouils,  .^ll>ers . 
IHoO.  — ('oqiiille  solide,  imperforée, 
oblonguo-ovalc.  Cinq  tours  régulièrement 
plissés  à la  suture;  le  dernier  de  mémo 
longueur  que  la  spire.  Ouverture  ovale, 
anguleuse  supérieurement.  Coitimelle  à 
peu  près  droite.  Péristome  simple,  obtus. 
Bords  réunis  par  un  calus.  Bord  rolu- 
mcllairc  épais,  rélléelii.  Ex.  : C.  Dufres- 
iiii,  Lrnch. 
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40'  niisiiK.  ORTHAUCIIS.  Brrk,  1837. 

CIttttTVti.  StMut.  I8S8. 

Coquille  imperrorée,  ovale,  conique.  Sept  ou  huit  tours,  le  dernier  de  même 
longueur  que  la  spire.  Ouverture  ovale-arrondie.  Goluinellc  presque  droite,  peu 
épaisse.  Féristonie  simple.  Honls  réunis  par  un  calus  mince  et  s'étalant  il  l'intê- 
rieur.  Ex.  : O.  Bensoni,  /ïeerr. 


Fig.  O.  Rentoui.  Fig.  Siifî.  C (Ummigirm.  Fig.  3227  C S«alrydii.  Fig.  3229.  P.  nnMi*ri|iii. 


Sous-genre.  Corovv,  Ailiers,  IKr>t).  — Coquille  le  plus  souvent  séuestre, 
ovnle-ohlonguc.  Spire  allongée,  subturrilée,  obtuse  au  sommet.  Huit  tours,  le 
dernier  formant  presque  un  tiers  de  la  longueur  totale.  Ouverture  semi-ovale, 
tioliimelle  tordue,  plissée,  calleuse  supérieurement,  grêle  à la  base,  troiiquée. 
Péristome  simple,  aigu.  Bord  externe  réuni  a angle  aigu  à U coiumelle.  Ex.  : 

flainmigera,  Fêrusiac;  C.  Saulcydii,  Joannis. 

Sous-genro.  Pi.Kr.TosTVU  s,  Beck,  18;n  (irXexToç,  tordu  ; oruXo;,  c olonne). — 
Coquille  impcrforéc,  mince,  presque  transparente,  ovale-conique.  Spire  aigue, 
tîoluiiiellc  très-grc^le,  droite,  rentrante  supérieurement.  Péristomc  mince,  aigu. 
Ex.  : B.  Broderipii,  Soun'luj. 

Sous-genre.  Owciikius,  Albers,  1850  (ô;uç,  aigu;  /tO.o;,  lèvre). — Coquille 
mince,  pellucidc,  brillante,  subiniperforée,  subfusiruriiie,  à sommet  aigu.  Six  ou 
sept  tours,  le  dernier  plus  court  que  la  spire.  Ouverture  obloiignc-ovale.  Colu- 
niellc  prescpie  droite,  grêle.  Péristoiiie  simple,  droit.  Bord  coUimcllairc  réfléchi. 
Ex.  : O.  Hanleyi,  Pfeiffer. 

Sous-genre.  Lkih'omkris,  Albers,  1850.  — Coquille  mince,  siiliperforée,  Irès- 
rarciiienl  impcrforéc,  ovale  ou  olilongue-coniqiie.  Cinq  à sept  tours  peu  gonflés,  le 
dernier  plus  court  que  la  spire,  qui  est  conique.  Ouverture  ovale  ou  oblongue. 
I](uliimelle  le  plus  souvent  subarquée.  Péristomc  simple,  aigu,  niiiicc.  Bord  colii- 
itiellaire  un  peu  réfléchi.  Ex.  : li.  ineridamis,  Pfeiffer. 

Soiis-genre.  Mkskvirrims,  Albers,  1850.  — Coquille  subimperforée  ou  à 
|KTforation  couverte,  ovalc-coiiique,  longitudinalement  striée  ou  iiii  |>eu  rugueuse. 
Six  ou  sept  tours,  le  dernier  à peine  plus  court  que  la  spire.  Ouverture  oviüe- 
oblongue.  Coiumelle  siiblortucuse.  Péristomc  simple,  droit,  aigu.  Bord  columel- 
laire  plus  ou  moins  dilaté,  réfléchi.  Ex.  ; M.  apodemetes,  d'Orbigny. 
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Sous-^enre.  SatAUS,  Albors,  IH50.  — Coquille  perforée  ou  ombiliquée, 
ovalo*eoiiiquc,  striée,  qninuleuse,  présentant  quelques  poils.  Quatre  à sept  tours, 
le  dernier  ventru,  à peu  prés  de  même  lonqiieur  que  la  spire,  rétréci  prés  de 
roiiibilic.  Ouverture  oblon^uc-ovalc.  IVHsloine  éia.Hé,  souvent  réfléchi,  un  peu 
épaissi  iiitérieureinent.  Kx.  : S.  thamnoicus,  d’Orhiÿmj. 


Fig.  3ill.  Fig  .'1212  Fig  32ü. 

VI.  apndtmri**»-  O.  Htalt*)!  S-  Ibamooica*.  L.  mrridanai.  R M‘tUrif«rBii«. 


Soiis-qenre.  IIirdoti.s,  Albers,  IH^V).  — Coquille  perforée  ou  à perforation 
eouverle,  pou  épaisse,  male,  convexe  ou  aciimiiiêe.  Sommet  de  la  spire  corné. 
C.inq  ou  six  tours,  le  dernier  atténué  à la  base,  à peu  prés  de  inéiiie  lon<pieiir  que 
lu  spire.  Ouverture  ovale.  Culumelle  étroite.  Péristome  simple,  ai^u.  fiord  coin- 
mrlluire  libre,  dilaté  ouhIcssus  de  la  perforation.  Ex.  ; R.  scnlarifurmis,  Broderifi. 

4P  Gkxrk.  BIUMI  LIS.  Uach.  1814. 

PBHUTOB4.  KryateVi,  ISSS  Zn&iK*  Hdd,  IN37. 

f)(H|uille  à pcrfornlion  couverte,  cyliiidrico-fo.sifornie,  solide,  à sommet  eoriiê, 
quelquefois  obtus.  Sept  ou  huit  tours,  le  dernier  à peu  prés  de  même  lon<]ueiirqiie 
la  spire.  Ouverture  assez  |>etite,  ovale,  aiqtulciise  au  sommet.  Péristoine  droit, 
labié  intéricuremeut,  simple  ou  avec  des  dents.  Ilord  columellaire  réfléchi  et  évasé. 
Ex.  : B.  fasciulatus,  0//n>r. 


Fig  3234,  Fig.  323S.  Fig  32.16.  Pi»  3237. 

Il  fairiolBtai.  IL  loar««roilMoa&  R.  toeiMortBci*.  K gr^aria. 


Soiis-qenre.  BiiKi'm  ixs,  Beck,  1837.  — Coquille  fusiforme-allon^ée,  solide. 
Sept  h onze  tours.  Ouverture  étroite,  obliquement  ovale.  Péristome  droit,  labié 
on  denté  iiilériciircment.  Bord  columellaire  réfléchi.  Ex.  : B.  tournefortiamis , 
F^nmav. 
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î>ous~j^€ii re.  Uaciiis,  Albors,  IHrjO.  — (jiwjuille  porforôo,  ovalo  ou  coni(Hic*, 
turriuV.  (^iiiq  à huil  tours,  le  dernier  quelquefois  aii‘{ulcux.  Oiixertiiro  ovale. 
Péristouie  siinpie,  aigu.  Ib»rd  eolumetlaire  dilaté,  rélléclu.  Ks.  ; II.  soeotorensis, 
t'éruisac. 

Sous-gcure.  Kva,  Leacli , IH20.  Mkiuhohris,  Alhers,  1850.  — Coquille 
ovnic-oblungue  ou  ryliiidriquc.  Sept  à neuf  tours,  le  dernier  fomumt  à peu  prés 
le  tiers  de  la  longueur  totale.  Ouverture  ovale.  Péristome  labié  intérieureiuenl. 
Bord  colniiiellaire  dilaté.  Kv.  : K.  gregaria,  Ufece. 


Kig.  323».  Fig  3Î39.  Kig.  32t0  Fig.  3241. 

O.  ragifira.  I'.  fiittcuu.  N.  badiofii»  ■mbilicari* 


Sous-genre.  Ovmmi.ostii.4 , Sehlutter,  18A8.  X.^esums,  Albers,  1850.  — 
('o<|nille  superruréc,  ovale-eoniqiie  ou  oblonguo-turrilée,  loiigiUidinalement  striée. 
Six  à huit  tours,  le  dernier  formant  à p<'u  prés  le  tiers  de  la  longueur  totale. 
Ouverture  oblongue,  anguleuse  à la  base.  Coluiuelle  verticale.  Péristome  aigu, 
sublabié  iiitérieiiremeid.  Bords  subparalléles , réunis  par  un  petit  caliis.  Bord 
coluniellaire  dilaté  supérieurement.  Kx.  : O.  rugifera,  Sowerhy. 

Sous-genre.  Ataxis,  Albers,  18.50.  — Coquille  ombiliquée,  ovab^conique. 
Six  10111*»,  le  dernier  comprimé  et  anguleux  à la  base,  formant  à peu  prés  le  tiers 
de  la  longueur  totale.  Ombilic  très-large,  ouvert  jusqu'au  sommet.  Ouverture 
étroite,  oblongue,  snlmngnleuse  à lu  luise.  Péristome  simple.  Bords  Irés-rappro- 
chés;  le  bord  coitimellaire  droit  et  as.sez  large.  K\.  ; A.  umbilicaris,  Soulryel. 

Sous-genre.  .\ai*f.i.s,  .Albers,  1850.  — (biqiiillc  perforée,  ovalc-oblongue, 
striée.  Six  à sept  tour»  assez  convexes,  le  dernier  plus  court  que  la  spire.  Ouverture 
ovale-arroiulic.  Péristome  aigu,  labié  intérieurement,  évasé.  Bords  réunis  par  un 
ralus  tubereuleux.  Kx.  : X.  bndiosus,  FénuMir. 

Sous-genre.  Phtr^vs,  Albers.  1850.  — Coquille  oblongue-eonlquc  ou  rylin- 
drique.  Six  à huit  tours.  Ouverture  ovale  ou  obloiigiie-ovate.  Coliimelle  plisséc. 
Péristome  large,  parfois  rélléchi.  Bords  rapprwbés,  le  plus  souvent  réunis  par  un 
talus.  K\.  1 P.  fulvicans, 

iî*"  (ÎKXRR.  COC II !.!C Kl.  L A.  Ftrussac,  1819. 

1.<w1i.  IS20.  I.ôia«iri.  ilmi>l/ef4t.  IM30.  OacaLic BI.I.L*.  ÀtUrt.  IKAO. 

Coquille  conique  ou  turrirulée,  perforée.  Tours  de  spire  assez  nombreux.  Six 
à neuf  tours,  le  dernier  anguleux,  moins  long  que  les  autres  réuni».  Ouverture 
ovale-arrondie.  Péristome  simple,  aigu.  Bords  contigus.  Kx.  : C.  acuta,  Muller. 

TOUR  rRKUlRII.  55 
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Soiis-f{enre.  M^ciuKiKRAMis,  (îiiildin^,  18:28  lon<{;  xess,aô<f  vas4^  de 

terre).  liKi-rnsriRX,  Suainson,  I8i0.  Cou>nrs,  Albers,  18.’»0.  — Coquille  ovale 
ou  cylindrico-iurritée.  Xeuf  à onze  tours,  le  dernier  un  peu  aiqpileux.  Oiuerliire 
siibcimilaire.  Pêrislonu*  mince.  Bords  roii- 
liqiis.  Bord  eolumellaire  dilaté,  réfléchi.  K\.  : 


M.  foriiiosus,  (îray. 

Sous-genre.  P\m;is,  .Aibns,  1870.  — 

4 

C.oquille  tiirritée.  \ 

eiif  tours,  le  dernier 

formanl  le  quart  de  la  longueur  totale.  Ouver- 

tiire  ovale,  anguleust 

’ n la  bn.^\  Coiiinu'llo 

droite.  Péristome  mince,  droit.  Bord  colu- 
mellaire  réfléchi  supérieiireineiil.  Kx.  : P.  tiir- 

Fig  32(2. 

rilus,  Ihvflerip. 


PÎM  Fig  32U 

U.  formoMt.  F iHiriliif 


M'  Cjimm!.  (;RK,VAII.I.K.  cuosnnvs.  C,mrr.  IHI7.  Xo«ôpo;,  arain. 

JtHitit.  Leafk,  irtit  KUu,  fto«o»o«.  Ihld,  |837.  Ci<i«PRrt>.  ftrtt,  0137. 

Coquille  ovalcHublonqiie , aeiiminéc  au  sommet.  Sept  à neuf  tours,  le  dernier 
formant  presque  le  tiers  de  In  loiiqueiir  totale.  Ouverture  semi-ovale,  le  plus 
souvent  contractée  intérieurement.  Péristomc  labié  ou  qarni  de  plusieurs  dents, 
rareiiieiit  simple,  et  alors  uuidenié  à l'auqU*  cvterne.  Kx.  ; quiuquedenlatiis, 
Mii/ilJ'eltl. 


Fig.  12i.v  Fig  3ilO.  Fig.  3217  Fig  3248 

C qeiiiqttR'ti'iiUinL  U pait^gjralDt.  Il  (Ipiilari.  I*.  nwntivtgiit. 

Sous-genre.  Mxsrrs,  Bcck,  1HB7  (uxa-wç,  mamelle).  — ('.oquille cylindrique, 
superforée,  à sommet  obtus.  Tours  nombreux.  Ouverture  ovaUvarroiidie.  l^nlu- 
inellc  courte,  droite.  Péristome  labié  iiitérieureiuent.  Cx.  : M.  polygjralus,  fterre. 

Sous-genre.  Miri.s,  .Albers,  18.70.  — Coquille  |K*rforéc  en  feule,  siibcyliii- 
drique,  mince,  pelliieide.  Huit  tours,  le  dernier  subascendaut  en  avant,  formant 
le  tiers  de  la  longueur  totale.  Omertiire  ovale.  Colnmelle  arquée.  Péristome  évasé, 
calleux  inlérieiireiuent.  Bords  subpanillèles , réunis  par  un  calns  assez  mince. 
Kx.  : M.  Cantori,  Phtlippi. 

Sons-genre.  Pkbovf.is,  .Ailiers,  1870.  — Coquille  perforée  ou  seulement 
lisstirée,  nblonguc-turrilée  ou  siibulée.  Huit  à onze  lour.s  convexes,  le  dernier 
formant  à (mi  pns  le  liers  de  la  loiigiieiir  totale.  Ouiertiire  nblongiie  on  ovale. 
Coltimeile  rentrante  on  un  p<*n  arquée.  Péristome  simple,  évasé.  Bord  eolumellaire 
dilaté.  Kx.  ; P.  moiitivagiis,  ti'Orbigufj. 
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44"  Gk\iik.  ROSTItyX.  Trosthei.  1847. 

OoqiiiDe  (iimlre.  Si\  (ours  : les  (|un(re  premiers  réjjuliêreiiient 
joinis;  les  deux  suivants  séparés,  libres,  bicarénés.  Ouverture  sul>- 
quadranjpilaire,  à angles  arrondis.  Périslome  simple,  droit,  continu. 

K\.  : H.  solutus,  Troschel. 

h’  Tribu.  PtPIWÏ. 

r.otpiillc  conique,  cylindrique  on  fusirorine,  souvent  allongée,  éiruile,  à tours 
noiubreux.  Ouverture  asse*  étroite,  (rès-sotiveiit  garnie  de  dents  ou  de  lainclies. 
Péristonie  non  continu. 


Pig  :i340 

n.  Miiitui 


45'  Cbxbk.  (HBBI'S.  Monlfort,  1810. 

Go» I Roai'f.  SiminfiMi.  I8S0  UoxietPt»*.  .Sirnift*a«i . |X(0  PLic»oovr$.  .^«raixMa , |S40. 

Gi  oit:  i.  ISA.  ht(k,  Pttcho  r ■ KU  4.  .VorrA.  ISA9. 

Coquille  |H‘rcée,  à sa  base,  d'un  large  oinbilic  non  pénétrant,  ovale,  cylindrique 
ou  triangulaire,  oblique  et  diffoniic,  obtuse  au  sommet.  Ouverture  ovale,  siib- 
qiiadraiiguluire.  t'.oUiinelIc  droite,  souvent  plissée.  Bords  réunis  par  un  caliis  et 
réfléchis.  K\.  : 0,  Ijonelinmis,  Pallaa;  G.  pagodns,  Férustar ; G.  sulcatiis,  Muller; 
G.  passainiami.<,  Pefil. 

A 

Fig.  32.M  Via  M%.l.  Pig.  3331. 

ü IjoiptuBiM.  U.  tukotuj.  G.  puMmikna» 


46»  GsKftK.  ROl’SIA.  Pfeiffer,  1850.  ilyposloma.  Albert,  1850. 
Coquille  conique-glohulcuse,  mince,  à oinbilic  non  pi'mélranl; 
le  dernier  Inur  ascendant.  Ouverture  oblique,  siibarrondie.  sans 
dents.  K\.  : B.  Bensoni,  Pfeiffer. 


Pig.  33  sa 

B.  BeotoDi. 


47*  Gk\rr.  PVPA.  Drajmrnaud,  1805.  Strophîa.  Albert,  1850. 

SiBAPHi».  Kii*o.  ISiB. 


Coquille  cylindrique  ou  ovale-obloiigiic , à ombilic  rarcinoiit  pénétrant,  plissée 
ou  costuléc.  Ouverture  semi^vulc  ou  subcirculuire,  souvent  teintée  de  brun  à 


riiilérieur.  Columellc  plissée  ou  subdcitléo.  Bords  réfléchis  et  réunis  par 
callosité  columellaire.  K\.  : P.  uva, 

Lhwê;V.  chrj'salis,  Fèrustac ; P.  Kü- 
lyeiisis,  de  Pomy,  fossile. 


une 


Fig.  a25«. 
r.  «ta 


Pig  32r. 

P.  «4». 


Pig  .3338.  Pig.  33.VJ 

I’.  rhryiali».  P.  Riltyrnii» 
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Soiis-^i^nre.  Toroiiiu,  FaunsBij^iiot,  ISiîO.  Amin,  Leach,  1H20.  — <)<K{uiilc 
ovaUwil)lon<{iic  ou  r«siformc,  lurrifuléc,  à somincl  assez  aijiii.  Ouverture  ovalt»- 
oh)on<{ue,  nuiltipüssée,  parfois  édentuie.  Féristome  évasé.  : T.  quinqueden- 
lula,  lioni;’Y.  pyrenasiria , Michout! ; 'V . Fartioti,  Miujuin  '/>/«/A>«;T.  poIjoHon, 
Drtiptirnauil ; T.  Hraiinii,  HoMmnshr. 


rig.  33GO.  .1261.  Fig  3202. 1203.  Fig.  120j.  .1200.  Fig  3267.  1200.  Fig.  3200. 12<a 

T.  quin<|BAl4>Ql&ta.  T.  pjrcatrariJt  T lUrliolL  T-  poljadoB.  T Brtuoii 


Sous-j^cnre.  Momi:F.i.u,  H.  el  Adams,  IHô,'».  — 
Ooquille  oblunipic^fusiforinc,  striée  ou  lisse.  Spire  eoirM|iie. 
Tours  léqéreinent  roiivexos.  Ouverture  somiHivule,  sans  di'iils. 
Féristome  simple  ou  avee  un  tubi'rrulc  calleux  près  du  bord 
droit.  K\.  : M.  Fariiiesii,  Dcsmotihns. 


Fig  .1271.3272. 
M Farinnli. 


Soiis-gcnrc.  Fmi.i.i,  Leacli,  IS20.  Imiu.i,  (iray,  ISiO.  Eiut.a,  Snninson, 
IHiO.  Si'HvmDMM,  Aqassiz,  1837.  (î.istboimi\, 

Iioue,  1H52.  — Coquilleryliiidriqiie,  à sommet 
en  cAiie  (ddus.  Ouverture  arrondie,  léqènmicnt 
pli.sst'e  ou  édeulule.  Féristomo  mince.  Ex.  ; 

F.  biplicala,  Michatul ; F.  muscorum,  Linné,  i»  muKorwio, 


Fig  3275. 127& 
IV  h>p)k»l% 


Sous-qcnre.  I.Kiosrvki,  Eotte,  IH52.  Mistili,  Unie, 
(«tuRODhoBU,  Albers,  lK5i.  — Coquille  étroitement 
ombiliquée,  ullmiyéc,  cylindri<|ue.  Ouverture  avec  de  mmi- 
breux  plis  transverscs.  Férislome  mince.  Ex.  : !..  iiionlicola, 
lx>tre. 


Fig  3277. 
Ik  nionticoift. 


Sous-genre.  Obci;i..v,  Hcld,  1837.  — 
(’.oquillc  ovalc-eyliiidriqiie,  à ouverture 
semi-ovale,  à columelle  plus  ou  moins  plis- 
sée,  a bord  unilamellotix.  Féristomc  sim|ile 
ou  légèrement  épaissi,  rétléchi.  Ex.  ; O. 
doliolum,  Itrngnières  ; O.  gularis , 
mnsfrr. 


Soiis-gcnrc.  Esmi,  H.  et  A.  Adams,  1855. — Coquille 
subcylindrique,  à soiiimet  oblu.s,  lisse,  luisante,  hyaline. 
Tours  aplatis,  le  dernier  étroit,  sillonné  extérieurement  au 
luilicii,  laiiiellé  intérieuremeiit,  avec  un  gros  pli  parallèle  à la 
columelle.  Ouverture  subcirculaire.  I.ainellé  latérale  pri)longée 
en  dedans.  Bord  droit  ne\ueu.x,  épaissi  au  milieu.  Ex.  : 
E.  bicolor,  UuUon. 


Fig.  32SI. 

B bicolor 


Di. 
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Soiis-^cnre.  F.41U,  H.  et  A.  Adams,  1H55. 
— Coquille  sénostro,  ovuto-roniqiie , lisse. 
Spire  sulK')lindriqiie  ou  conique.  Tours  aplatis, 
le  dernier  ascendant,  comprimé  à lu  hase.  Ou- 
verlure  scnii-ovale,  plissée.  Périsloinc  simple, 
presque  droit.  K\.  : K.  Kurrii,  Kratm;  F.  ca- 
peiisis,  hnrr. 


4i5 


Ki}(.  .12K2.  Ki|.  33Sa. 

F Kami  K capeuiU. 


•V8*  (ÎR.VRR.  V KÜTIGO.  MuUer,  1774.  INipeJla.  S\rainson,  I8V0. 

Goquille  male,  à sommet  obtus,  à ombilic  non  ]>énétraiit.  Cinq  ou  six  tours. 
Ouxertnrc  irréjjulière,  multiplissée.  Péristoiiie  évasé.  lÀHies  blanciies.  K\.  : 
V.  piisilla,  .Uiilhr;  V.  eallosa,  Ilrt/M. 


rig.  328i.  V.  iHMÎlld.  r>g.  .12Sj,  32MfiL  V putilia.  rig.  32K7.  ralloH 


Sou8-*]cnrc.  ül.VA,  JelTr^*ys,  ISAO. — Ow|uillecylindrique.  Ouverture deiiticulée 
mi'piriiie  de  plaques  continues.  Péristome simple.  Kv.  : A.  anteverli‘jo,  Drapamaud. 


Fig.  32SS.  3280.  Fig.  3290.  3291.  Fig.  3292.  Fig  329.3.  3291.  Fig.  3294 

.V.  satturHige.  I.  coIhidpII*  O.  Ro»*ma«1«'ri.  O.  KoliaîIliL  A.  oioiarû. 


Soiis-<^enre.  I.sthmu,  Cray,  1H2I.  Ti»r\T..3TKi.t.i\A,  Loue,  IH.Vi.  P.vu dki.î.im, 
[,oue,  1852.  Coquille  cylindrique,  striée,  à sommet  oblti.s,  à tours  aplatis. 
Ouverture  spini-ovnlc,  édentiile.  Ilords  .simples,  mi  peu  rélléebis,  réunis  par  un 
valus.  Kx.  : I.  coluniella,  lienz. 

Sous-‘{cnrc.  Oi>o\TtK;vc.i.vs , Seblutter,  I8A8.  Scoi'KI.ochim,  Albers,  18Ô0. 
Kbwia,  Albers,  I8“>0.  — Coquille  subperforéc,  à feule  flexueuse,  conique  ou 
ovale,  striée.  Spire  conique,  à soiiiiiiet  obtus.  Tours  lé'jéreiiient  convexes,  le  der- 
nier comprimé  à lu  base,  parfois  a.srendant.  Ouverture  Iriangulaireiiient  arrondie, 
dentelée.  Péristome  simple,  un  peu  évasé.  Bord  «piiicbe  un  peu  sinueux.  Bord 
droit  ealleux  et  dentelé  intérieurement.  Kx.  : O.  Bossmnsleri,  Schmidt  ; 0.  Kokeillii, 
HoMmaxler. 

Sous-genre.  Ai.VK\RKi.i.A,  Loue,  I85A.  — Coquille  ovale,  lisse  ou  striée. 
Spire  ventrue,  à sommet  obtus.  Tours  convexes,  le  dernier  rétréci  à la  ba.se. 
Ouverture  sublrianguiuire,  obloiiguc,  dentelée.  Péristome  calleux , rétléchi.  Kx.  : 
A.  ovularis,  OÜrier.  ' 
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va-  CuvaE.  iIKr.A.SPIIU.  Un.  IM4.  Pjrjl'li»- 
C<K|uiUo  itllitn^ce,  muUispirce,  liirricul<*'e,  clausilif^niie.  Oiivt'rliiro  arrondie  on 
aianl,  anjjulousc  on  arrioro.  (iolnniolle  'jar- 
nie  de  plis  dontifonnes,  Iransvorsos.  Ki.  : 

M.  olalior,  S/iix;  M.  Killjcnsis,  de  ttomij. 


KijI  .1J97.  M.  *Utior.  •'•g-  3i08. 


50'’  Gknke.  Prideaux,  1824. 

Fouc*.  riiumyff.  I»M.  Bau*.  18J0. 

GüqiiiUc  mince,  spirale,  tiirriciiloe,  clausilirorme  on  en 
massiio,  somoiit  sonestrc.  Ouverture  arrondie  en  avant, 
anijolensc  en  arrière.  Colimielle  simple  ou  nniplissée. 
K\.  : II.  perversn,  Linné. 

Soiis-jienrc.  Tkmksv,  II.  et  A.  Adams,  18.5:1.  — 
Coquille  allonjjce,  elaiisilifonne,  atours  élargis  au  milieu, 
r.olumelie  pliaséc.  K\.  ; T.  elausilioïdes,  lleeir. 


Fig  aie». 

H.  perArna 


Fig  saoo 

T.  rUa»ilioi«}n 


51*  Gk\«k.  CyUXDIiKieLA.  P/cifer,  I8V0. 

laocoPTia.  IB37.  Tialmaiia.  /Ubert.  lll&O. 

r.oqinlie  cjliinlriqnc-ovalc  ou  snbvenlrne,  Ironqiiée  an  sommet.  Sept  à dix  tours 
réjjulièrement  croissants,  le  dernier  presque  lil>re,  snhearéné  on  anjpjlenx.  Ouvor- 
luro  snl)circuiaire.  Péristome  coiitinn , rêlléchi.  K\.  : C.  pruinosa , Morehl ; 
fnsciala,  Chemnilz ; C.  hjalina,  Pfeiffer. 


Fig  3304  Fig.  3306  Fig.  3307,  Fig-  330s 
C.  poaliS't  C-  lacUrU  et  f*r 
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Sous-jjenrc.  Oovtjvi.osTOiiA , AUkts,  1K50.  Trw:iiku\»  Pfciner,  IH55. — 
(^iqiiille  cylindrique  un  rusifunne,  à soimnel  efnic  et  légèrcniont  tronqué.  Xeuf  à 
viiqjt  tours»  le  «lernier  porté  en  avant,  élraïqjlé,  parfois  un  jwu  anfjiileiix.  Ouverture 
arrondie.  Périslome  simple,  évasé.  fc)\.  : (i.  Poeyana, //’Oré/ÿwy;  (i.  porrerta,  Gouhl. 


Kig.  saio.  Fig.  a.aii,a:ti2.  Fig.  sua  Fig  as u.  Fig  sais.  Fig.  saïu. 

i*.  Pi>rjaiia.  li.  porrocta.  R.  «lilarit.  D.  Flioli.  Ü.  nrukiaaa.  S.  I^alarradit. 

Sous-jjenre.  BRACini'ouKi.i.A , Bock,  ISA7.  Miciio.stoma , Alhers,  1850.  — 
t'.oquille  suhcjlindriquc  ou  subulée,  tronquée.  Xenf  à di\-sepl  tours,  le  dernier 
libre,  porté  en  avant,  anguleux,  souvent  létraqono.  Ouverture  .subquadran,qnlairo. 
Péristome  simple,  évasé.  Kx.  : B.  collnris,  Fêruisac ; B.  Bnikiana,  GuiuHnch  ; 
B.  Klioti,  finntHarlt. 

vSous-Jtcnre.  Strophivv,  Morch,  IH52.  — Coquille  turrinilée,  cyliiidriqiie, 
subvenlriie,  ombiliquée,  à sommet  tronqué.  Tours  convexe.s,  obliquement  plis.sés. 
tmimnelle  aiqpileuse  à la  base,  subarqiiée.  Ouverture  simple,  siih<{ua(lran;pilaire. 
K\.  : S.  l.alerradii,  Grateloup. 

Soiis-jjenrc.  Ai*o\ia,  Beck,  1837.  Cast,^,  Albers,  1850.  — Coquille  séneslre, 
cylindrique,  siibulée,  tronquée.  Six  a dix  tours  joints  par  une  suture  oblique,  le 
dernier  à |H*ine  libre,  raix’mé  à la  base.  Ouverture  oblon<|tie,  rireulairc.  Périslome 
évasé.  K\.  : A.  Jtracilis,  M ooiL 


Fig  3317  Fig.  .331H.  3310.  Fig.  3320.  Fig.  3321 

.V.  grarili*  A.  pkilippisoâ.  A.  Il  rumingiaiia. 


Soiis-^eiire.  Ai:fra,  Alhers,  1850.  — Coquille  siibrjlindriqiic  nu  subrnsi- 
forme,  à sommet  conique  non  tronqué.  Oiue  à quatorze  tours,  le  dernier  peu 
aiancé,  caréné  à la  base.  Coliimelle  plissée.  Ouverture  oblon;pu'-arrondie.  Péri- 
.stome  continu,  libre,  évasé.  ¥.%.  : A.  pbilippiaim,  Pfi’i^cr. 

Soiis-<tenre.  Axoua,  Alhers,  1850. — Coquille  allmqp^,  liirriniléc,  fusiforme, 
siibironquéc , à somniet  atténué.  Douze  a dix-huit  tours,  le  dernier  non  porté  en 
avant,  caréné  :'i  la  base.  Ouverture  oblon^iie-arrondie,  éva.sée  en  avant.  IVristome 
mince,  évasé,  à bords  disjoini.s.  Kx.  : acus,  V/eiffer. 
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Snu9-;{enro.  DiAPiiKn^,  Aliu‘r:t»  IH50.  — Coquille  ombiliqiiiV,  rjlindriqno, 
à 9<miiuet  obtus,  non  Ironqiié.  Dix  tours  aplatis,  lo  deniior  connue  caréné  à la 
base,  porté  en  avant.  Ombilic  ouvert  jusqu'au  sommet.  Péristomo  assez  évasé. 
Kx.  : D.  cumin'pana,  Pji'ijfer. 

52'  Gk\rk.  LKlJi,  Mbers,  1850. 

C(X|uillc  Irè.s-lisse,  subfusirorme,  à sommet  tronqué.  Huit 
tours,  le  doniier  comme cannié  à la  base.  Ouverture  oblon^qiie. 

Columelle  plissée.  Périsfome  rélléchi.  V,\.  : L.  Maiigeri, 

t<-  Vlau{(rri. 

Gk\kk.  C LAVSiL!  a.  DrajMmtmid,  1805, 

VItRPlit.t.  Cnif,  I8i0.  SToaoPfliTâ.  VtrmH.  ISIS.  nt*»«xiA.  UnrimutHn . |8U. 

Coquille  fusiforme,  grêle,  géiuTalcment  sénesire.  Ouverture  elliptique  ou  pyri- 
forme,  avec  des  plis  Intnelleux  sur  le  bord  coiumellaire.  Péri- 
slome  conlimi , rélléchi.  l u osselet  élastique  attaché  par  uu 
pt'>dicule  sur  la  columelle  et  situé  dans  l'intérieur  de  la  cavité 
du  dernier  tour.  Ex.  ; C.  bidens,  Muller;  C.  maccdonica, 
lUmmash'r;  plumbea,  llossmaxler ; C.  conlorla,  de  lioissy, 
fossile.  11.  coBlnrU. 


Fia 


rig  Hg.  3.12a.  a.X2“.  Pîg  .1.129.  .1.12a.  Pig  mo.  Kîg  1311. 3332.  313X 

c c aumlnnira.  C.  plambra.  I gr»ciliro»t*.  I.  g«|«>a|R. 


On  a établi  les  subdivisions  suivantes  dans  le  genre  clausilia  : 

Sous-genre.  Invi.v,  11.  et  .Adams,  IK5A.  — Lunule  distincte.  Peu  de  plis 
ou  des  plis  (disolètes.  Dernier  tour  présentant  à la  hase  une  large  crête  simple  ou 
double.  Ouverture  plu.s  ou  moins  canalicubV.  Ex.  : I.  gracilicosla , /.ieyler; 
I.  galeala,  Partetjs. 

Sons-genre.  Ei.u,  H.  et  .A.  Adams,  IS.5A.  — l.amelle  spirale  disjointe, 
souvent  très-<lislanto.  Péristomc  plissé.  Ex.  : E.  plicala,  Draparnnud ; E.  thessa- 
h>nica,  Frtr ; E.  mmsta,  Fèruxwe. 

Sous-genre.  Pvpiujpkrv,  Hartmann,  iSii,  — Ctirnée.  Lunule  parfaite.  Pas 
de  plis  internes  ni  de  lamelle  spirale.  Ex.  : P.  solida,  Draparnaud. 

Sous-genre.  .Ai.opu,  11.  et  A.  Adams,  I85il.  — Coquille  dexlre,  mince, 
livide,  plus  ou  moins  plisM'e,  sans  lunule.  Plis  intemes  nombri'ux.  Lamelle  spirale 
disjointe.  Dernier  tour  ammdi  à la  base.  Péristume  continu.  Nous  ne  coinmissons 
pus  les  espèces  citées. 
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Sous-genrc.  Hkrilm,  H.  el  A.  Adams»  I85A.  — Lisse,  luisante,  cornée, 
«{énéralcmeut  mince.  Lunule  plus  ou  moins  parfaite.  Lamelle  spirale  disjointe. 
Plis  inférieurs  internes  apparents.  K\.  ; 11.  septemplicata,  Philippin 

Sous-gcnrc.  A\dh.+:^,  Hartmann,  1S44.  — Mince.  Le  dernier  tour  comprimé 
à la  base.  Vnc  crête  distincte.  Kx.  : A.  dnhia,  Drapamaml ; A.  tettclbacbiana, 
Roumanler. 


i 


Pig.  3334.  333.'*  Pig  3336,  3337.  Pig  333S,  33.10  Fig  3310.  Pig.  3341  Pig  3343.  3343. 
R.  plinla.  R.  th«iMloiiirâ.  R.  mcrtla.  P.  tolida.  A diihiit  A.  l«ll«lbacbiao» 


Sous-genre.  Druua,  Hartmann,  1844.  — Cornée,  luisante,  plus  ou  moins 
pellucide.  Pliexteme.  I>amclle  spirale  disjointe.  Kx.  : l).  coslulata,  Jaii;  I).  pacliy- 
gastris,  Parlsch. 


Sous-genre.  Auvw,  H.  et  A.  Adams,  1853.  Iphigenia,  (iray,  1840.  — 
Lunule  parfaite.  Lamelle  spirale  disjointe.  Plis  internes  nombreux.  Dernier  tour 
comprimé.  Ouverture  caiialiculée  à la  base.  Kx.  : A.  fallax,  Uossnumler. 

Sous-genre.  Pijcaphora,  Hartmann,  1844.  — Distinctement  striée,  assez 
solide,  opa(|ue,  rousse.  Dernier  tour  arrondi.  Sutures  sans  papilles.  Lame  spirale 
conjointe.  Ex.  : P.  xcnlricosa,  DraparnamL 

Soiis-genre.  Mroori,  H.  et  A.  Adams,  18.53. — Hlanehàlre  ou  bleuAire. 
Lunule  plus  ou  moins  parfaite.  Périslome  continu,  libre,  parfois  porté  en  avant. 
Ex.  : M.  dalmaliiin,  Partsch. 

Sous-genre.  Ag4tiivij.a , H.  el  A.  Adams,  1853.  — Costellée,  grisâtre, 
lamulc  ruiilc  ou  imparfaite.  I^amclle  spirale  disjointe,  l'n  <4  trois  plis  internes. 
Kx.  : A.  cxarala,  Zieghr. 
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Soiis-jjcnrc,  Pnt;ms\,  II.  el  A.  Adams,  1853.  — Coquille  lisse,  plus  ou 
moins  solide,  jaunâtre  ou  cornée.  Lunule  nulle  ou  obsolète.  Lamelle  spirale  géné- 
ralement disjointe.  Dernier  four  arrondi  à la  ba.so.  Péristome  continu,  libre.  Kx.  ; 
P.  coebinebinensis,  Pfeiffer. 


Sous-,qenre.  \h\u,  II.  cl  A.  Adams,  1853.  — Costelléc  ou  striée.  Pas  de 
lunule.  Pli  simple,  supérieur.  Lamelle  spirale  continue.  Dernier  tour  arrondi  à 
la  base,  porté  en  avant.  Péristome  continu,  rértécbi.  Kx.  ; tridens,  Chemnilz. 

Soiis-aenre.  Mvntkssa,  II.  et  A.  Adams,  1853.  — Plus  ou  moins  lisse, 
cornée.  Lunule  obsolète.  Dernier  tour  avec  une  crête  basale.  Ex.  : M.  cniiaUrera, 
Poxsmasler. 

5*  Trlbn.  HÉLICI\ÉS,  Hilicisu. 

Coquille  généralement  convexe,  plus  ou  moins  r^lobuleuse,  à spire  courte. 
Tours  le  plus  souvent  peu  nombreux,  le  dernier  beaucoup  plus  développé  que  tous 
les  autres.  Ombilic  apparent  ou  non.  Ouverture  réfiulière,  semi-lunaire,  le  plus 
souvent  sans  dents.  Péristome  épais  et  réfléchi. 


.5V  Gkxrf.  STPKPTAXJS.  Cray,  1837.  iTpsTrto;,  tordu;  a;tn)v,  «le. 

AtTiatti.  Itttk.  1837. 

Coquille  ovale  ou  obloiifpie  dans  le  jeune  à,qe,  subhémisphénquo,  irrégulière, 
oblique,  profondément  ombiliquée,  à tours  rapidement  croissants.  Dés  la  lin  de 
ravnnt-dcrnier  tour,  la  coquille  dévie  et  sc  rapproebe  de  Taxe  en  comprimant 
l'ombilic.  Ouverture  lunaire  avec  ou  sans  dents,  à bord  légèrement  épaissi  et 
réfléchi.  Animal  liclicirornic,  voisin  de  celui  des  anoslomos. 


rig  3357.  s.  fouteplUiu.  Fig.  3338-  S.  rooltii*.  Fig.  3.139.  S.  c«inb«idw 


M.  Gray  a établi  ce  genre  pour  les  espèces  qui  présentent  une  torsion  de  Taxe, 
une  déviation  dans  la  disposition  des  tours  de  spire,  et  il  le  sulnlivise  en  plusieurs 
groupes,  parmi  lesquels  il  comprend  une  espèce  du  genre  pupa. 
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I*'  Groli'ü.  Coquille  Hépriiiiee^  ohlonguc,  très-oblique.  Mouche  avec  une 
dent  à In  lèvre  inlcme.  Ombilic  fermé.  Kx.  : S.  comboïdes,  d'Orbigny. 

2*  Grol'Pk.  Coquille  plus  déprimée,  subbéniisphcrique,  mince,  très-oblique. 
Lèvre  interne  saus  dent.  Ombilic  profond.  Ex.  : E.  contusa,  Férussac. 


Fig.  3300.  S.  «omboidet-  Fiÿ  3301.  S nobilic.  Ftg.  3302.  S.  deformit. 


Groupe.  Coquille  convexe,  en  forme  de  sabot.  Tours  nombreux,  obliques. 
Ombilic  petit,  profond.  lièvre  interne  sans  dent.  Ex.  : S.  deformis,  Férussac. 

4*  Groupe.  Coquille  ovale,  mince.  Tours  nombreux,  obliques.  Ombilic 
linéaire,  fermé.  Lèvre  interne  sans  dent,  très-mince.  Ex.  : \.  nobilis,  Givy. 

5*  Groupe.  Coquille  ovale,  solide.  Dernier  tour  un  peu  oblique.  Ombilic 
fermé.  Lèvre  interne  sans  dent.  Ex.  t S.  pagoda,  Férussac  (pupa,  paye  445, 
fîy.  5251). 

55^  Ckxhk.  STYLODOXTA.  De  Cristofori . 1837. 

HiucftftTfLt,  jurÜM.  rir%$Èot . IB|V.  CoLCVrLsct.  1844.  PüCitA.  MSm.  IK.>0. 


Coquille  impcrforéc,  conoïde  supéripurcment , globuleuse  è la  base.  Six  ou 
sept  tours  régulièrement  croissants,  le  dernier  ventru.  Ouverture  déprimée,  sub- 
oblique, écbancrée  par  le  dernier  tour  ou  arrondie.  Coliiincllc  courte,  suboblique, 
tronquée  et  dentée.  Péristomc  mince,  rétléchi  à la  base.  Bords  réunis  {mr  un  calus 
très-mince.  Ex.  : S.  cepoides,  Lea. 


Fig.  .3363.  J.  ced«Bod«a. 


Fig.  3364.  S.  crpoiilra. 


Fig.  3365.  K.  ilflodoa. 


Sous-genre.  J.3MR3,  Albers,  1K50.  — Coquille  ombiliquée,  conoïde,  globu- 
leuse, à sommet  obtus.  Cinq  tours  et  demi,  le  dernier  descendant  untérieureinent. 
Ouverture  oblique,  siibqundrangulairement  arrondie.  Périsloinc  é|Kiis,  réfléchi. 
Bords  réunis  par  un  calus  brillant.  Bord  rolumellairc  prcscnlanl  une  protul>érance 
dcntifoniie.  Ex.  : J.  cudoiiodes, 

Sous-genre.  Krf.pta,  Albers,  1850. Coquille  imperforcc,  un  peu  déprimée, 
assez  mince.  Six  tours,  le  dernier  subnngiileux.  Ouverture  échaticrée  par  le  dernier 
tour.  Coluinclle  courte,  oblique,  présentant  une  dent  calleuse.  Périslome  simple. 
Ex.  : K.  slylodou,  Pfeiffer. 
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56«  Gbxrr.  HELIX.  Linné,  1^58.  *'EXtç. 

Coquille  de  forme  variable»  lisse  ou  chagrinée,  rugueuse,  striée  ou  couverte  de 
petites  côtes-,  orbiculairo-conveve;  queiquerois  planorbique,  trochiforme»  sublur- 
riculéc  ou  un  peu  allongée  ; Irès-rareinenl  ou  par  anomalie  seulement  en  spirale 
torriculée;  dexlre  et  quelquefois  séiie.strc.  Ouverture  oblique,  ovale,  semi-lunaire, 
ayant  scs  bords  désunis  par  la  saillie  de  ravanl-dcrnier  tour;  plus  ou  moins  large 
ou  rétrécie;  simple  ou  garnie  de  dents  ou  de  lames.  Ombilic  visible  ou  couvert. 


rig  33CG 
IL  Uaekentii. 


Kig  3:Um 
S.  Marburgriiiit. 


Fig-  ;moü. 
H.  •rloM. 


Fig.  aiTO 


Fig  3.V71. 
il.  tarricula 


fij  xm. 

Il  Iraiitlucirft 


Fig. 

H.  ilrpb»B«pkor». 


Fig.  nso 

II.  aBr{d*D«. 


Fig  33RI. 
II.  Zi«b<rr1nili. 


Fig-  .3.182- 
Il  Carani. 
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Fig  3383.  Il  Uilloni. 


Fi^  3384.  ii.  ondulait 


Fig.  3385.  II.  Wtlioni. 


Fig.  3386.  II.  papillt 


Fig  3387.  II.  cilrint. 


Fig.  3388.  IL  Sloartir. 


Fig.  338U.  II.  up«r«a. 


Fig  3392.  II.  dainaaU.foaa 


Fig  3393.  II.  Braunii.rnaa 


Fig.  3394.  II.  itOMiiiraMa,  foat. 
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Mollusque  limaciroriiK'.  Manteau  furmant  à son  bon!  libre  une  espèce  d'anneau 
ou  de  collier  épais,  surtout  en  avant;  fennaiit  cxacleinent  la  coquille,  cl  partante 
peu  proroiidéiiienl  en  deux  lèvres.  Pied  ovale>al!on<té,  plane,  lisse  en  dessous, 
buinbé  et  granuleux  en  dessus,  joint  à la  masse  viscérale  par  un  pédicule  souvent 
étroit.  Tétc  assez  distincte.  Quatre  leulacules  en  bouton  à leur  sommet,  rétractiles, 
renflés;  les  supérieurs  très-longs  et  oculés  an  sommet.  Bouche  en  fente  verticale, 
pourvue  de  deux  lobes  labiaux  charnus,  d'une  sorte  de  dent  marginale,  et  d'une 
masse  linguale  ovale  et  assez  petite.  Ann.s  scssilc,  au  bord 
de  roriflee  pulmonaire.  Cavité  respiratoire  très>grande, 
oblique,  s'ouvrant  par  un  orifice  arrondi,  percé  dans  le 
collier,  vers  l'angle  postérieur  de  Jonction  de  ses  deux 
moitiés.  Orifice  commun  des  organes  génitaux  au  côté 
droit  et  plus  ou  moins  en  arrière  du  (cntacidc  olfactif  de 
ce  côté.  IthinnVe. 

Ce  genre,  très-nombreux  en  espèces  et  présentant  des  formes  très-variées,  a 
été  divisé  en  groiq>cs  d’après  la  forme  de  la  coquille.  Nous  indiquerons  sommai- 
rement ces  groupes,  qui  laissent  encore  beaucoup  ù désirer,  mais  qui  peuvent 
faciliter  l'arrangement  des  collections  : 


O' 

'2* 

;p 

V 

(»• 

V 
«• 


10- 
II- 
1 2* 

13* 

li- 

l-V 

IG- 

17- 

IH" 

19- 

20* 

21- 


(jROUrE.  Globuleuses.  H.  aspersa,  Muller. 

— Acaves.  II.  haniinstoma,  Linné. 

— Trocliiforines.  11.  Caroni,  Ürshnyes. 

— lUdimiforniis.  H.  pücus,  Muller. 

— Ampliihulimes.  11.  amphibulima,  iMinarck. 

— Vciilrues.  H.  niagiiifica,  Férunsar. 

— Cépoïdes.  II.  cepoides,  Leu. 

— Difformes.  H.  pcilis  serpeutis,  Chnanitz. 

— Plaiiorbiformes.  H.  polygyrala,  Horn. 

— N'auüiiforiiies.  H.  ungiiiiua,  Linné. 

— Aiimionitiforines.  H.  ammonia,  l'alenciennen. 

— C.ostulées.  H.  costata,  Muller. 

— Carénm.  H.  Gualteriana,  Ginelin. 

— (iarocolles.  H.  nasilla,  MetealJ'e. 

— laihyrinlhirormcs.  11.  labyrinlliiis,  Chemnitz. 

— Ilélirodonles.  H.  imperator,  W’ood. 

— Crassilabres.  H.  aspera,  Féruasac. 

— Solaropsidcs.  II.  Iioriumpliala,  Pfeiffer. 

— Veines.  II.  setosa,  Xieyler. 

— Mamillaires.  H.  papilla,  Muller. 

— Turriculées.  H.  Zieberlruli,  .llltcn. 
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MM.  Pfciffi’r  <’!  Albers  décrivcnl  un  lrcs-}^ran(!  nombre  de  {îcnres  on  sous- 
genres,  adoptés  en  partie  par  MM.  H.  cl  A.  Adams;  nous  ne  ferons  connaître  que 
les  plus  importants  : 

Sous-genre.  Tmi.^xus,  Uock,  I8;i7.  — (Coquille 
ombiliquée,  snbglubulouse.  Cinq  tours,  le  dernier  ventru. 

Ouverture  arrondie,  éehancréc  par  le  dernier  tour,  le 
plus  souvent  luisante  inlérieuremont.  Péristome  épais, 
réfléchi,  rarement  simple.  Bord  columcllairc  réfléchi, 
couvrant  un  peu  l'ombilic.  Kv.  : G.  argillacca,  Fèru.%sar. 

Sous-genre.  Ciu.fAX,  Albers,  1850.  — Coquille  ombiliquée,  turbiiiéc  ou 
globulcusc-déprimée.  Spire  peu  élevée,  obtuse.  Quatre  h sept  tours,  le  dernier 
défléclii  antérieurement,  souvent  anguleux,  convexe  à la 
hase,  comprimé  près  de  ronibilic.  Ouverture  elliptique, 
parfois  snbcirculaire.  Péristome  plus  ou  moins  épaissi, 
réfléchi.  Bords  rapprochés.  Kx.  : C.  fallaciosa,  Ft'russar.  •'•s 


Fig  a3ÎHi 

(i.  irgiDacN. 


.57«  OK.VRg.  KL’Rl  CHATKItA.  Heck.  1837.  I.rioslnnm,  .Vreawon,  I8V0. 
nmp!i‘;  xp«Tr]p,  cratère. 

Coquille  ombiliquée  on  imperforée,  mince,  veiitnie,  obliquement  ovale.  Tours 
peu  nombreux,  très-rapidement  croi.ssants  ; le  dernier  très-développi‘.  Ouverture 
simple,  oblique,  oblongue.  Péristome  simple,  peu  épais.  Bords  réunis  par  un 
cains  mince. .Bord  colnmellaire  réfléchi.  Kx.  : K.  Goiidoliana,  Fm/.«.wr  (magnifico). 
r Snus-genre.  Lkiochkiu,  All>ers.  1850.  — Coquille  iiii|>errürée,  subglobn- 
Icusc,  solide.  Spire  courte,  obtuse.  Trois  tours  et  demi,  le  dernier  rapidement 
ventru.  Ouverture  ample,  siibarrondie,  échaïUTée  par  le  dernier  tour.  Cohimellc 
arquée,  largement  calleuse.  Péristome  épai.s.  Bords  couverts  par  un  caliis  brillant. 
Kx.  : !..  jamaicensis,  Chemnitz. 


Fig.  3398.  R.  Goiiilflliani  Fig.  3399.  Il  ilnronrniiii.  Fig.  3400.  L jaoMirPBiit. 


Sous-genre.  Poi.vxiit4,  Bcck,  1857.  pH.Kinu,  Albers.  1850.  — Coquille 
imperforée  on  perforée,  globuleuse,  brillante.  Spire  courte.  Quatre  nu  cinq  tours, 
le  dernier  dévelop|H*.  Ouverture  subverticale,  arrondie,  un  peu  écliancréc  par  le 
dernier  tour.  Columelle  dilatée  à la  ba.se.  Péristome  simple,  obtus,  labié  inlérieu- 
remcnl.  Bords  joints  par  un  caliis  transparent.  Kx.  : P.  picta,  Horu. 
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I*  ^rla 


5H*^  (ÎKMJK.  llELICOSTl  léA.  Frntxsac,  1819.  Onwlii.  Uûrck,  185Î. 

Coquille  iinpcrforécg  globuleuse,  conoïde,  quelquefois  couvcrle  d'un  épiderme 
mince,  Iranspareiit,  caduc.  Spire  élargie,  (rès-obtusc  au  sommcl.  Quatre  à huit 
tours.  Ouverture  ovale  ou  arrondie,  un  peu  écliancrée  par  le  dernier  tour.  Colu- 
mellc  solide,  calleuse.  Ilords  é5au\.  Pêristomc  rèflcchi.  Kx.  : H.  iloconensis, 
Hotrerby. 

Sous-^piirc.  C.4I.UCOCHLI4S,  .'\3nssiz,  lKi7.  CAi.ococin.KA,  Hartmann,  IK40 
(xaXôc,  beau;  xo/Xi'i?,  coquille).  — Coquille  le  plus  souvent  couvcrle  d’un  épi- 
derme trans|mrcnt  et  caduc,  im[>erroréc,  liTS-rarcment  ombiliquée,  globuleuse, 
déprimée.  <îinq  À sept  tours  aplatis  vers  le  sommet,  le  dernier  renilé.  Ouverture 
arrondie,  écliancrée  par  le  dernier  tour.  Columelle  souvent  iiitrante,  dilatée, 
oblique.  Pêristomc  larjje,  épaissi,  rélléclii.  K\.  t C.  pulcberritna,  Soirerby. 


Pig.  3406 . 3407 . 340H 

Sous-genre.  Corasia,  Albcrs,  1850.  — Coquille  imperforée , déprimée, 
rarement  orbiriilairc-coniqiie,  mince,  diaphane,  aplatie  supérieurement,  endée  à 
la  base.  Quatre  à six  tours,  le  dernier  (rés-souvent 
anguleux  ou  caréné.  Ouverture  oblique,  ample,  angu- 
leuse. Columelle  mince,  iiilrante,  déclive,  formant 
un  angle  avec  le  bord  basal.  Pêristomc  simple,  mince, 
légèrement  bordé,  rarement  aigu.  Kx.  : C.  virgo, 
lirotlrrip . 


Fig  3109.  V:  tirgo 
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Sous-gcurc.  ^\\\^,  Albors,  1850.  — Coquille  imperforce,  sonvcnl  couvorle 
d'iiii  épidorinc  transparent  et  caduc,  dcpriinêc  ou  sublrocbiforinc.  Quatre  ou  cinq 
tours  aplatis,  réunis  par  une  suture  linéaire.  Ouverture  sécuriforine.  ('.olunicllc 
courte,  calleuse,  oblique.  Péristomc  bordé,  rélléchi  à la  base.  K\.  ; A.  siquijo- 
rensis.  lirorf^np. 


Fi;].  .*UiO.  C.  (ibiilâ.  Fig.  3111.  .V  Fig  3112.  U.  bifunaU. 

Sous-genre.  Ciii.ohka,  Albers,  1850.  — Coquille  brillante,  imperforée, 
aplatie,  3lübiileuse->déprimée  ou  lenticulaire.  Quatre  à cinq  tours  aplatis,  le  der- 
nier anguleux  ou  caréné,  surbaissé  le  plus  souvent  à roiivertiire,  qui  est  presque 
horizontale,  elliptique.  Péristomc  plus  ou  moins  développé,  aigu,  ù bords  rappro- 
chés; le  hord  basal  rétlcclii.  Ex.  : C.  fibula,  Bi'oàerip. 

Sous-genre.  Owciiow,  Morch,  1852.  — Coquille  iniperrorée,  Irocliiforme; 
le  dernier  tour  anguleux  ou  caréné,  aplati  à la  hase.  Ouverture  qnadrangiilaire. 
Péristome  simple,  aigu.  Hord  eoliiincllairc  droit,  élargi.  Kord  externe  indéelii  an 
milieu.  Ex.  : O.  hifascinta,  Httrroir. 


59'  tîKXRB.  .-1 C .1  r é’.S’.  Âfont/ort,  1810.  ll('mitror1iiis.  Sirahuon,  1840. 

Coquille  imperforée , oblique , ovale-globu- 
leuse. Trois  tours  et  demi  à quatre  tours  rapi- 
dement croissants,  le  dernier  ventru.  Ouver- 
ture oblique,  obloiigue.  Columelle  horizontale, 
large,  couverte  par  un  calus  excavé.  Péristomc 
épais,  largement  rélléchi.  Hords  réunis  par  un 
calus  très-brillant.  Ex.  : A.  hu'iiiasiuiniis , 

Lhuic. 

Sous-genre.  T^ciîk^,  Ijcacb,  1820.  Teste  Turton  {xayûç,  vile).  Ahciihm.x, 
Albers,  1850.  Cki*.«.^,  Held,  18:17  fxr.Ttaio;,  babilant  des  jardin.s).  — Coquille 
imperforée  ou  à ]>erforatinn  couverte,  globuleuse  ou  déprimée.  Cinq  tours,  les  supé- 
rieurs souvent  aplatis,  le  dernier  convexe,  siibgonflé,  dévié  près  de  l'ouverture, 
qui  est  arrondie,  oblique,  éehaiierée  par  le  dernier  tour,  quelquefois  obluscment 
anguleuse.  Péristome  rélléchi,  labié.  Hord  columcllaire  étroit,  calleux  et  souvent 
gibbeux.  Ex.  : T.  spleiidida,  I)rit/Hirnaii(f. 

Sous-genre.  Phasis,  Albers,  1850.  — Coquille  ombiliquée,  mince,  déprimée, 
convexe  à la  base,  à spire  peu  élevée.  Quatre  tours  rapidement  croissants.  Ouver- 
ture verticale,  ovale,  écbancrée  par  le  dernier  tour.  Péristome  simple,  aigu.  Bord 
coliimellairc  dilaté,  réfléchi.  P.  menkeatia,  Pfeiffer, 

TOUK  rmcuiKR.  57 


Fig.  3413.  A.  hofiniHlomM. 
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Sous-genre.  riKOTRociits,  van  Hasscll,  182t  (ytj,  Icrrc;  Tpo/o;,  troque). — 
Coquille  iinperforée  ou  à perforation  couverte,  troeliifonue;  le  (leniicr  tour  caréné 
ou  anguleux.  Ouverture  anguleuse,  très-oblique.  Pcristonic  simple.  Bord  supé* 
rieur  légèreuicnt  rénéchi.  Bord  inférieur  plus  épais  et  rélléchi.  Ex.  : G.  Fcrussaci, 
f^sson . 


Fig.  34 U.  Fig.  3413.  Pig  3416. 

F.  neakMaa  T.  iplradidii.  G.  Frriiuwi. 


60*  (lEKRB.  COCHLEA.  Adunson,  1757. 

Uietsi.  Albtrt,  18£0.  lluBiCTCtâ.  , 1840.  AttLft.  Itrtk.  IKST.  LirTUtll.  Loirt,  18^1. 

Coquille  iinperforée,  globulcuse-dépriinéc,  rugueuse  ou  ciselée.  Quatre  ou  cinq 
tours,  le  dernier  dévié  en  avant.  Ouverture  oblique,  ovale,  cchancréc  par  le  der- 
nier tour.  Péristome  épais.  Bords  parallèles  ou  rapproches,  souvent  joints  par  un 
calus;  rinféricur  dilaté,  tuberculeux.  Ex.  : C.  Saulcyi,  (f’Orhûjni/, 


rig.  3417.  F»a  34IS.  Fig  3419.  Fig.  34iO. 

C.  S«ak|i.  P.  auperiL  P.  ablii»r*U.  D.  nrinoraloiitei 


Sous-genre.  Paciivstom.4,  Ailiers,  1850.  Ot.vli,  Srhumacber,  1817.  Thku- 
W)\us,  Swainson,  1840.  — Coquille  impcrforéc,  très-rarement  ombiliquée,  solide, 
globuleusc-dépriméc.  Spire  courte,  obtuse.  Quatre  ou  cinq  tours,  le  dernier  rétréci 
à rouverture,  gibbenx,  dévié  et  souvent  oblusénienl  anguleux.  Ouverture  étroite, 
ovale-transverse.  Péristoiiie  épais.  Bords  joints  par  un  calus,  finférieur  souvent 
dcnticnlé  ou  calleux.  Ex.  : P.  aspera,  Icrusiar. 

Sous-genre.  IMrthfn4,  AIIkts,  1850.  — Coquille  impcrforéc,  mince,  dé- 
primée ou  globuleusc-déprimée.  Quatre  à six  tours,  le  dernier  ventru,  convexe  en 
dessous.  Ouverture  grande,  subrhomboïde  ou  arrondie,  et  écbancrée  par  le  dernier 
tour.  Columelle  verticale,  intrantc.  Péristome  simple,  aigu.  Ex.  ; P.  obliterata, 
Fénissftr. 

Sous-gciirc.  T)i.4i.Krc4,  AIIk'cs,  1850.  — Coquille  iiujicrfon'^e,  un  peu  liir- 
biiiéc.  Cinq  tours,  le  dernier  oblusémcnt  anguleux.  Ouverture  oblique,  écbancrée 
par  le  dernier  tour.  Columelle  iiitrante,  oblique,  l’Iargic  cl  aplatie  supérieurement. 
Péristome  simple,  aigu.  Ex.  ; I).  nemoraloïdcs,  Adams. 
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Sous-gcnre.  Cobvda,  Albcrs,  IH50.  — Coquille  iiupcrforée,  ylobuleuse- 
cüniqiic  ou  déprimée.  Cinq  tours  et  demi,  le  dernier 
dévié  antérieurement,  excave  ù la  hase  autour  de  la  colu* 
mellc.  Ouverture suborbiculaire,  écbanrrée  parle  dernier 
tour.  Columelle  inlrantc.  Périsionie  épais  intérieurement. 

Bord  colunicllnirc  dilaté,  réfléchi,  non  détaché.  Kx.  : 

C.  strobilus,  Férussac,  *'*8  ^ 


61*  Okvhk,  h'ischrr,  1807.  ""Avw,  en  haut;  etoaa,  boiiclie. 

To MOCiRii».  Vantjort,  |l|i|0.  AvcvfTOiJi.  ÜckMUMtker,  1817.  A««»TeiM.  Sotter^g,  IM3U. 


Coquille  orhiculaire,  à spire  convexe,  plus  ou  moins  obtuse.  Ouverture  renversée 
sur  le  plan  de  la  spire  et  le  plus  souient  dentée.  Ex.  : A.  ringeus,  Linné; 
A.  Matheroni,  Hequien,  fossile. 


Fig.  3122.  Utlbrrooi  Fig.  3123.  .4.  riiigrtii.  Fig.  3121.  .A.  VlallieranL 


62^  Gkxrk.  U:CEH\:\.  Humphrey,  1797. 

. l.ïciBciLil.  SMtiifoa.  1840.  Piti robas Tt.  Fitdttr.  1807. 

Coquille  orhiculo-conoïdale  ou  lenticulaire-dépriniée,  imperforée  ou  à perfora- 
tion couverte.  Cinq  à six  tours  aplatis,  le  dernier  caréné  ou  anguleux.  Ouverture 
elliptique,  oblique,  presque  horizontale.  Péristomc  assez  épais,  les  bords  joints 
par  un  calus,  l’inférieur  dilaté,  réfléchi  et  denté  intérieurement  et  garni  de  fossettes 
extérieurement.  Ex.  : L.  acuta,  Lamoirh ; L.  soror,  Fértnsac;  L.  sinuata,  Muller. 


Fig.  3423.  L.  Boror.  Fig.  342G.  L acuti.  Fig.  3427.  l.,  •iauali. 


Sous-gcnre.  Labvrinthls,  Reck,  18B7.  LrnosTouA,  Suainson,  1K40.  — 
Coquille  ombiliquée,  ocbiciilaire,  déprimée,  convexe 
en  dessus  et  en  dessous.  Cinq  ou  six  tours,  le  dernier 
caréné,  dévie  à rouvcriurc  et  garni  de  fossettes  exté- 
rieurement. Ouverture  presque  horizontale,  auricu- 
liforinc,  grimaçante,  garnie  de  dents  et  do  lamelles. 

Peristome  épais, catialiculé  aux  bords  interne  cl  externe 
joints  à l'ombilic.  Ex.  : L.  labyriiilhus,  Chemnitz.  Fig.  3i2s.  l.  lAbjriniiiu* 
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rc.  IsmiKRM,  AUkm's,  1850.  — <'.o4]inlle  orliiciiUire, 

à spire  Hépriinéi'.  Cinq  fours,  le  ileriiier  ubtnsêiuoiil  caréné,  iirroiuli  on  avant, 
dévié,  onllé  à la  base,  coniraclé  prés  de  l'oiiibilic.  Ouvoritirc  oblique,  seniM>vale, 
•]artiie  do  doux  doiits  aiqiids,  l'une  au  iniliou  du  p<?nstoinc,  l'aulre  à la  paroi 
opposéo  do  rouvcTiure.  Kx.  : I.  orcas,  h'tu-k. 


Soiis-«jenro.  Dkxtki.i.viiiv , Sobuuiacbor,  1X17.  Ckoous,  Moiilforl,  1810. 

Lrr.ini'i.v,  Suaiusou,  IHiO.  — Co<juille  imporforéo,  Iros-raromout  ombiliquée, 

soiido,  qlobiilouse  ou  oouiquo-qlobulouso.  Spire  obluso.  Quatre  à cinq  tours  et 

demi,  te  doruior  dévié  ou  avant,  le  plus  soiivoiit  au'julcux.  Ouverture  oblique  ou 

sublmrizoutale , oblouque-transverso , coutraitée,  soiivoiil  «{rimaoaulo.  Péristnmo 

épais.  Bords  doutés  ou  tuberculeux,  joints  par  un  caUis.  Kx.  : 0.  Josopbiiia,  ^ 

Fà'ussar.  j 


Sous-*jeurc.  SKROKXTiias,  Klein,  Cvmo.vdion,  Bolteii,  I7î>8.  C.ABvr.oi.us, 

Moull'ort,  IKIO.  Dtsconovn,  Suaiusou,  1810.  — Coquille  solide,  orbiculaire- 
dépriinée,  carénée,  aplatie  à la  base,  ombiliquée  ou  à ombilic  couvert.  Quatre  à 
cinq  tours,  le  dernier  dévié.  Ouverture  obloiq^uc,  subausuleusc.  Périsloiiie  épais. 
Coliimelle  réfléehie  à roinbilic.  Kx.  : S.  pyrostoma,  Féru%sac. 


Sous-fleure.  Pmi.ivx,  Albers,  18.70.  Obba,  Bin-k,  1837.  Pvsiodos,  Swainson, 
1840.  Ga(.i.i\x,  Hnrlinami,  1844.  Pi.vMsriBV,  Bock,  1837.  — Coquille  ombili- 
quée, très-rarement  imporforéo,  lenticulaire  eu  orbirulaire-dépriniée.  Quatre  ou 
cinq  tours,  le  denvier  dévié  prés  de  rouverture,  qui  est  horizontale  et  lancéolée. 
Péristonio  réfléchi.  Bord.s  trés-souvciit  rapprochés  prés  de  l'ombilir,  rinféricur 
•|ariii  souvent  d’un  tubercule  deutiforme.  Kx.  . P.  rota,  //rw/cn/^;  P.  bi'jouia, 
P.  excepliuiiciila,  Férusxac. 


Fij(.  343i. 
e.  big«aU. 


Pir.  343X 
I’.  r®U. 


Fig  3434. 

i'.  «tcKpliMnciiU- 


Fig  3433. 
B.  ditror^ialik- 
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Soiis-jjcnre.  SKviir.oR\r,  Klein,  l“53.  CiH.OBnis,  Berk,  18:17. — Goquilic 
assez  solide,  profondément  ombiliquée,  qlobuleuse-déprimée , concave  supérieur 
roiiieiil  et  iiiférienreiiieiit.  Spire  enroulée.  Ginq 
tours  et  demi,  le  dernier  voliiinineux , subcy- 
lindrique, ahai.ssé  untérieuremenl.  Ouverture 
oblique,  écbancrée  par  le  dernier  tour.  Péri- 
stoiiie  un  peu  épaissi.  Kords  rapprochés,  rinfé- 
lieur  réfléchi.  Kx.  : S.  uii^ulina,  Linné. 

Sous-îi;enre.  KRio<f\R,  AIIhts,  I8.~»0.  — Coquille  ({lobuleiisc-déprinicc , lar- 
|{cnu’iil  ombiliquée,  iiiiiiec,  dinpbane,  À spire  plane.  Cinq  tours,  le  dernier  ventru. 
Ouverture  niTondie , écbancrée  par  le  dernier  tour.  Péristoinc  un  peu  épaissi. 
Bords  assez  rapprochés;  le  bord  ccduiiicllaire  dilaté.  Kx.  : K.  discordinlis,  Féruuac. 


Pt<{.  aimi.  s. 


C:5«  Grniir.  M .^CHOCVCLÏS.  Iteck , 1837.  Maxpo;,  ^rtnd;  xvk/ik,  cercle. 

Coquille  assez  mince,  ]ar,qemeiil  ombiliquée,  déprimée.  Quatre  tours  et  demi 
rapidement  croissants,  le  dernier  ample  près  de  l'oiuertiire  et  abaissé.  Ouverture 
ovale-arrondie.  Périslonie  simple,  mince.  Bords  rapprochés,  rinférieur  réfléchi. 
K\.  : \l.  huala,  /'Vrw.w/rr. 


Fig.  at;n.  .a  irpiilcrtU».  Fig.  .'U^S.  M.  lawlii  Fig  Ilil!).  .V.  redîwa. 


Sous-jjeiire.  Ami'KUTa,  .Albers,  1850.  — CiM(uille  lar<)eineiit  ombiliquée, 
mince,  déprimée.  Quatre  ou  cinq  tours,  le  dernier  aiancé,  abaissé  en  avant. 
Oiivciiure  oblique,  ovale.  Péristoinc  réfléchi.  Ex.  : .A.  zodiaca,  Fénis.wc;  A.  scpul- 
cralis,  Fèn/ssnr. 

Süus-<jciirc.  Lysivok,  H.  et  A.  .Adams.  1853,  Aüi.aia,  Albers,  1850. — 
Coquille  ombiliquée,  orbiculuirc-coiuexe,  velue.  Cinq  tours  et  demi,  le  dernier 
comprimé  prés  de  l'ombilic.  Ouverture  arrondie.  Péristoinc  ouvert,  réfléchi.  Ex.  : 
L.  (tbiesbrc^bli, 


Fig  3V40.  K «Irflf'tt.  Fig.  3(il.  I.  GliinLrvglili.  Fig  3tf3.  V.  pnkbtlU. 
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SouS'genrc.  KiRVSToyA,  Albers,  1850.  Coquille  élroiloment  onihiiiqut'C, 
{{lobulctisc-dépriméc,  calcaire,  à spire  courte.  Cinq  (ours,  le  dernier  yraiid, 
convexe  à la  base,  défléchi  à rouverture.  ()tiveilure  ovale,  échancrée  par  le  dernier 
tour.  Pcristoiiie  labié,  lar^c.  bords  rapprochés,  joints  par  un  caliis.  Ilord  colu- 
iiicllaire  droit  intérieuiement,  dilaté,  touchant  presque  runibilic.  Kx.  : E.  deflcxa, 
Pfeiffer, 

Sous-gciire.  Vai.i.ovu,  Hisso,  1820.  Circinaru,  Beck , 1837.  Amplbxis, 
Brown,  1818.  Cornhoi.a,  Held,  1837.  Cim.osTovtA,  Eitzin,qcr,  1833.  (iI.apiiyra, 
.Albers,  1850.  — Coquille  omhiliqm'‘e,  un  jmmi  déprimée,  diaphane.  Trois  et  demi 
à quatre  tours.  Ouverture  oblique,  subcirculairc.  Périslome  blanc,  labié,  réfléchi. 
Bords  conti<]us  ou  joints  par  un  calus.  Kx.  : V.  piilohella,  Muller. 


fiV  (ÎBXfir.  SOhAIÎOI'SiS.  Iteck . 1837.  Solarium  , ^ fûcîi**. 

SaiAMim.  Sfir,  1827.  UriitfoisMii.  A^iuns,  1837.  IIilicill*.  .Siraiitiini . ISIO. 


Coquille  ombiliquée,  orbiciilaire-dépriinée, 
vexe  en  dessous.  Cinq  ou  six  tours  ré{|ulièreiTienl 
croissants,  le  dernier  caréné  ou  obtusénient 
anguleux.  Ouverture  échancrée  par  le  dernier 
tour,  un  peu  nn^juleusc  dans  les  espèces  caré- 
nées. Peristome  bordé,  réfléchi.  Bord  colu- 
inelluirc  droit,  dilaté.  Ex.  : S.  pellis  serpentis, 
Ckemnitz. 


assez  plane  supérieurement . con- 


Pig  34i3.  S.  pcilif  »rr|iculiA. 


6.>«  Ckxrk.  AXCIUSTOMÀ.  Klein.  1753. 

I'loItoiu.  Alhtrt.  lariO.  U«(»«UKIIIU.  Bftk.  1837.  Smotitm.  FaJUitnjtit . 1819. 

TautDom*.  1819. 

Coquille  orbicuhiire-dépriinéc  ou  ylobuleusc-dépriméc,  ombiliquée  ou  à perfo- 
ration couverte,  quelquefois  granuleuse  ou  couverte  de  poils.  Cinq  à sept  tours, 
le  dernier  (léfléchi  à l'ouverture,  souvent  gibbeiix.  Ouverture  contractée,  sublrian- 
gulairc,  échancrée  par  le  dernier  tour.  Péristoinc  réfléchi,  le  plus  souvent  denté. 
Paroi  de  l'ouverture  garnie  d'une  callosité  denliforme  ou  Unguiforinc,  réunissant 
souvent  les  bords.  Kx.  : A.  chcilostropha,  d’Orbigny ; .A,  tridcnlatu,  Say. 


Fig  3441.  Fig.  3445.  Fig.  3446.  Fig.  3447. 

A.  cbriloilropbA.  A.  IridpQlata.  M apprpMiit.  U albolabrii. 


Sous-genre.  Mksodox,  Bannesque,  1831  (uiffoç,  milieu;  o5w5;,  dent). 
P.ATKRA,  Alhers,  1850.  — Coquille  ombiliquée  ou  à perforalioii  couverte,  glo- 
bulcuse-déprimée,  mince,  striée  ou  costuléc.  Cinq  é sept  tours,  le  dernier 
défléebi.  Ouverture  arrondie,  échancrée  par  le  dernier  tour.  Périsloiue  lange, 
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blanc,  an<{uleuscmcnl  rcnéclii,  lK)rdô  parfois  inlt'rieiirçment.  Paroi  de  l'ouverture 
garnie  d'un  calus  élevé  obliquement,  intrant.  Ex.  : M.  appressus,  Say;\\.  albolabris, 
Say.  Vor.  édentule. 


Sous-gciirc.  Polvovm,  Say,  1817.  Govostoma,  Held,  1837.  TanioxosToiiA , 
Fitzinger,  1833.  Vohtkx,  Bock,  1837.  Car.acoli.ina , Keck,  1837. — Coquille 
ombiliquée,  nrbiciilaire  déprimée  ou  discoïde,  à spire  étroite.  Cinq  à sept  tours 
lentement  cruis.saiils.  Ouverture  irrégulière,  souvent  dentée.  Péristomc  labié,  un 
peu  épaissi,  réfléchi,  souvent  sinueux  et  garni  de  fossettes  exterieureineiit.  Ex.  : 
P.  boloscricea,  Sluder. 


Vig.  3 lis.  r.  bvlotericvft. 


Sous-genre.  Drki’.axostoua,  Porro,  183C  (^pfravov,  faux;  bouche). — 

Co<]uillc  discoïde,  le  dernier  tour  enroulant  les  quatre 
autres  : profondément  ombiliquée,  concave  iiiférieiiro 
ment  et  supcrieuromcnt.  Ouverture  verticale  en  forme 
de  faux  par  la  convexité  de  rnvant-dernier  tour,  siib* 
déprimée  au  boni  externe , renflée  au  bord  colu> 
mellairc.  Péristome  réfléchi.  Ex.  : D.  nauliliforme , 

Porro. 


Sous-genre.  Oiiiiocva.A,  .'\lbers,  1850.  Poi.vovnATi.A,  Gray,  18V7.  — Coquille 
discoïde,  plane  en  dessus,  concave  en  dessous.  \euf  tours  enroulés  en  spirale, 
tous  visibles.  Ouverture  trés-oblique,  arrondie,  échancréc  par  ravant-dernier  tour. 
Péristome  bordé,  réfléchi.  Bords  joints  par  un  calus  large  et  brillant.  Ex.  : O.  poIy> 
gyrala,  Bom. 

Sous-genre.  Atopa,  Alber.'?,  18.50.  Corii.i.a,  II.  et  A.  Adams,  1853.  — 
Coquille  souvent  séiieslre,  discoïde,  largement  ombiliquée,  plane  supérieurement, 
concave  en  dessous.  Cinq  à six  tours,  le  dernier  plus  ou  moins  comprimé,  déiléchi 
antérieurement.  Ouverture  oblique,  rarement  subhorizontale,  subarrondie,  échan- 
créc par  ravanMcruier  tour.  Péristome  épais,  réfléchi.  Bords  réunis  par  un  calu.s 
couvert  de  lamelles  intrantes.  Ex.  : A.  Rivolii,  Drshayes. 

Pis  :u:»:i  Pig.  3131. 

A.  Rikulii 


Pig,  3l3i 
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Ofl'’  (ÎKMiK.  IHKIil'S.  Mont/ort,  1SI0. 

Bftk.  JMT.  C>ixii4.  AAer$,  IR&O. 

(lo(|uilic  oiiii)ili4)it(‘e  ou  perforée,  présentant  )a  forme  (1110  cùne  déprimé.  ()im| 
à dix  tours  généralement  assez  aplatis,  le  dernier  avec  une  carène  crénelée  ou  un 
bord  ui<pi.  Ouverture  aii>{iileuse , souvent  sécurironiic , échuncréc  par  l'uvant- 
deriiier  tour.  Hord  columellairc  calleux  plus  ou  moins  réiléchi.  Péristoiiie  épais, 
réfléchi.  Kx.  . I.  'lualterianus,  Umu’. 


Fijj  34;>.'».  Fig  Fig  3157.  Fig  3458. 

L urtibian».  I guallffinnai  VI  nicirn*t>.  II.  Upirida. 


Sous-|jenrc.  I.uiimdu,  .AIlK’rs,  leste  .Adams.  Mitiu,  Alhers,  IS.Vl.  — Coquille 
iniperfonV,  mince,  déprimée,  convexe  en  de.ssous.  Trois  tours  rapidement  crois* 
sauts,  le  dernier  fortement  caréné.  Ouverture  ((raiide,  ovale,  nn<p)leuse.  Péristome 
mince,  réfléchi.  Bord  columellairc  arqué.  Kx.  ; li.  uehhiana,  Loire. 

SoMS-jjenre.  Mviti.VBH,  .Alhers,  IHÔO.  — Coquille  à perforation  couverte  ou 
imperforée,  qlohuleuse-déprimée.  Quatre  ou  cinq  tours  convexes,  le  dernier  défléchi 
près  de  roiiverture.  (hiverture  oblique,  arrondie,  échancrée  par  ravunt-deriiier 
tour.  Péristome  nijju,  labié.  Bord  columellairc  dilaté.  Kx.  : .M.  nieieiisis,  Férussor. 

Sous-‘tenre.  IIbucujona,  Férussac,  ISIî).  Hku.x , ywvoc,  an,qle.  Cmt.OTnKM.A , 
l^ach,  |K2t).  LatouI’S,  Kitziii;ier,  IHAA.  Lk\th:ii.a , Held,  ISA".  — Coquille 
ombiliquée,  lenticulaire,  fortement  careWe.  Cinq  tours,  le  dernier  défléchi  prè.s 
de  rouverliire.  Ouverture  horizontale,  ovale.  Péristome  bordé.  Bords  réunis  .sans 
intervalle,  nn<pileux.  Kx.  : H.  lapicida,  Linné. 

Soiis-îjenre.  Caui'Vi.ka,  Bcck,  IK;n  (xauTcéXo;,  courlw).  Cinuiufkb.a,  Held, 
is:n.  — Coquille  ombiliquée,  planospirc,  orbiculairc-déprimée,  plus  ou  moins 
solide,  qlabre  ou  couverte  de  poils.  Quatre  et  demi  à six  tours,  le  deniier  délléclii 
près  de  r»niverliire.  Ouverture  ohli(|ue,  arrondie  ou  ovale,  éj  hanerèe  par  l’avant- 
dernier  tour.  Péristome  labié,  plus  ou  iii(»ins  épais.  Bords  assez  rapprochés,  con- 
tinus ou  joints  par  un  ealus.  Bord  eolumellaire  dilaté,  souvent  réfléchi  à In  hase, 
loiiehaiit  Irès-rnremeiit  l'üinhilic.  Kx.  : C.  nlonensis,  Férunsac. 

Fig  .31511 
A.  •rlHtilc»  itni. 
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Sous-gcnre.  Abianta,  Leach»  1820.  — Coquille  perforée,  qlebulciiso- 
déprimée,  mince.  Six  tours.  Ouverture  .irromile,  éiliancrée  par  i’avant-deruier 
tour.  Péristomc  labié.  Hords  paraliélos.  Ilord  coluiiiellnire  dilaté  près  de  Tombilic. 
Ex.  : A.  arbustorum,  Linné. 

Sous-jjenre.  Ei.ovv,  11.  et  A.  Adams,  IHoA.  Stkrn'A,  Albers,  ISrïO.  — 
Coquille  mince,  cornée,  largement  et  profondément  ombiliquée,  discoïde,  plane 
en  dessus,  h sommet  mitrunt.  Cinq  tours  graduellement  croissants.  Ouverture 
verticale,  éebancrée  par  ravant-demier  tour,  comme  tronquée.  Péristoinc  labié. 
Bords  distants;  le  bord  coluniellaire  à peine  dilaté.  Ex.  : E.  quiinporiaiia , 
Féruxsac. 

Sous-genre.  .’Eci.st.v,  Albers,  18o0.  — Coquille  largement  et  profondément 
ombiliquée.  Spire  à peine  élevée.  Huit  tours  lentement  croissants,  le  dernier 
cylindrique.  Ouverture  petite,  oblique,  subcirculaire,  éebancrée  par  Tavanl-der- 
nier  tour.  Péristomc  sublabié,  rélléclii.  Bords  assez  rapprochés.  Ex.  : .-E.  oculus, 
Pfeiffer. 

Sous-genre.  Tiik.v,  .Albers,  1850.  — Coquille  oni- 
biliqiiée  ou  perforée,  lenticulaire,  linement  carénée.  Six 
ou  sept  tours,  (tuverlurc  sécuriforme.  Péri.stoine  mince 
en  dessus,  un  peu  épaissi  à la  base,  réfléchi.  Ex.  : Kig.  3ts3. 

T.  eleganlissima,  Pfeiffer. 


67'  Gk.xre.  oc  ht  h E PH  I la.  Beck,  1837.  ’OyOrj,  Innibetu;  tJriAO;,  ami. 

Uloairii4.  Siiv(>a4«>M.  IS40-  liirtiotTOM «.  Hartmann,  1814. 

Coquille  ombiliquée  ou  perforée,  trociiifonnc  ou  subdi.scoïde,  ornée  de  stries 
ou  de  granulations.  Quatre  à huit  tours,  le  dernier  caréné  ou  anguleux,  délléciii 
près  de  rouvcrturc.  Ouverture  circulaire  ou  subcimilairc.  Péristoiiic  continu, 
tréS'Souvent  divisé,  plus  ou  moins  épaissi,  un  peu  réfléchi;  les  bords  quelquefois 
rapproeliés  et  joints  par  un  calus.  K\.  : O.  tæniata,  ICeôù  et  Herthehl ; O.  bicu- 
rinata,  Sotrerby. 


Pig.  3i4)t.  0.  Icniala.  Pig.  3iU5.  O.  bic«rinal«.  Fig.  34G6.  H.  rtodiula 


Sous-genre.  Actixki.lx,  Loue,  H.  et  A.  Aduins.  — Coquille  étroitemciil 
ombiliquée  ou  swbperforéc,  globuleu.se-dépriméc  ou  orbiculaire-eonvcxe;  le  der- 
nier tour  plus  ou  moins  caréné,  |>eu  défléchi  en  aviiiil.  Ouverture  obli<|ue.  Périslome 
simple,  plissé  intérieurement.  Bords  plus  ou  moins  rapprochés,  réfléchis  à la  hase. 
K.X.  : A.  candisala,  Meiike. 
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68*‘  Gkxrk.  Hi'GltO.UlA.  Hisso,  I8Î6.  hnmidi*. 

fUxoTA.  J/artaMim.  I»44.  Itttk.  I^S7.  Fmcticicsu.  Btié,  lt)S7.  Nclicxua  FUûmffr.  |H33. 

Unn,  ISli.  Juct-r*.  Lm'?,  ISr*!.  Uov«cià.  rUUnrr.  IMa.  Tkicmi.  IfariMRNH.  ItUO. 
Zfton».  Cray.  1841.  Htcdovuu.  Ftriwae.  1819. 


Ctxjuiilc  ombiliquée  ou  j)orforéc,  ‘jlnbuli‘nsc-dé|minôe , cormV» 
couverte  de  poils.  Cinq  a sepl  tours  assez  convexes.  Ouverture 
arrondie^  écliancréc  par  ravunt->deniier  tour.  Péri.stome  ai'ju, 
labié  inléricurciDcnt.  Bord  inférieur  rélléchi.  Kx.  ; H.  hispida, 
Linnr. 


quelquefois 

vaM  V 

Pi8  34B7. 

Il  bitptdâ. 


69*^  Grxhk.  TIlKItA.  Itisso.  1826. 


XliuraiLi.  BtU,  18S7.  OiicaiLCi.  Fitimfer.  1883.  HlLlc«r«ik,  Fitihifer.  |(U3. 
KrrAiivpiil.  Ilarrmann.  I8i0.  Titt.  Utuk.  INiO- 


Coquille  ombiliquée  ou  perfui*ée  eu  fente,  lurbitiéc  ou  ^lo» 
buleuscMléprimée,  rarenicnl  orbicuIaire-coni(|ue,  calcaire,  à 
sommet  corné,  brillant.  Cinq  ou  six  tours  ^radiiellemciii  crois* 
sauts.  Ouverture  arrondie  ou  subcirculnirc.  Péristorue  aigu, 
labié  intérieurement.  Ex.  ; T.  gyrosloma,  Férimor. 

Sous-genre.  Irus,  Loue,  Teste  11.  et  A.  .Adams. 
— Coquille  striée,  le  dernier  tour  légèrement  délléclii. 
Péristuiue  continu.  Ex.  : I.  apictim,  Lamarck. 


Fig.  3468. 
T.  gjrwlocnt. 


Fig.  3iC9.  I.  apicina 


i*  Fauii.lk.  CIM.ACIDÉS.  tIMAC/DAE.  Umacien.s.  Lamairk^  1809. 

Coquille  nulle  ou  rudimentaire,  intérieure  ou  extérieure,  aplatie  ou  à peine 
spirale. 

.Animal  allongé,  non  enroulé  poslérieuremeiil,  plus  gros  au  centre  qu'aux  exlré- 
tnilés,  rampant  sur  un  pied  aplati,  étroit  et  presque  aussi  long  que  le  corps,  dont 
il  est  peu  distinct.  Quatre  tentacules  rétractiles,  les  deux  supérieurs  plus  longs, 
plus  ou  moins  renflés  et  toujours  oculifères  au  sommet.  Manteau  couvrant  le 
dessus  du  dos  et  formant  une  riiiras.se.  Mufle  médiocre,  sans  chaperon.  Màclioire 
unique  ou  nulle.  Orifice  respiratoire*  au  bord  droit  de  la  ctiira.s.sc  ou  sous  la 
coquille.  Oriflee  anal  ouvert  au  côté  droit,  en  avant  ou  en  arrière.  Organes  génitaux 
à oritice  commun,  du  côté  droit.  g 

(«KXitt.  LIMAX.  Linné,  I7V0.  Bemeerw,  Hajiuesque , 1820? 

.Animal  allonge,  cylindrifunnc,  aminci  vers  sa  partie  postérieure,  qui  est  ter- 
minée en  pointe  et  plus  ou  moins  carénée  supérieurement.  Cuirasse  distincte, 
gravée  de  petites  stries  concentriques.  Peau  rugueuse.  I*ied  étroit,  occupant  le 
milieu  du  plan  locomoteur,  dont  les  bords  sont  lr(*s-i'‘troits  et  presque  pas  distincts 
du  corps.  Tentacules  conico-cylindriques.  Mâchoire  sans  cotes  ni  dents,  à bord 
plus  ou  moins  ro.slriforme.  Oriflre  respiratoire  au  bord  postérieur  droit  de  la  cui- 
rasse. Oriflee  génital  derrière  le  grand  tentacule  droit.  Point  de  glande  niuciparc  à 
rcxIrcmUé  postérieure. 
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Coquille  riHÜtnontairc  inloriie,  située 
sous  la  partie  postérieure  de  la  cuirasse. 
Ce  petit  ruditneul  Icsiaré  est  aplati,  ovale, 
non  spiral  et  souvent  muni  d'une  apophyse. 


Fig.  S47I.  L.  alpinBa.  Fig.  3472.  L.  LbHvIÎI 

.M.  Moquiii  Taudon  divise  ce  genre  en  deux  sections  pour  les  especes  de  France 


1»«  Sbctiox.  .hnalia. 

Espèces  à cuirasse  pourvue  do  rugosités  plus  ou  moins  apparentes.  Stries  con- 
centriques iiulles.  Ex.  : L.  gagates,  DraiMrnaud. 

î*  Sbctiox.  F.ulimax. 

Cuiras.se  pourvue  de  stries  concentriques  plus  ou  moins  distinctes.  Hugosités 
nulles  ou  presque  milles.  Ex.  : L.  alpinus,  Ptrussac;  E.  Lartetii,  Dupuy. 


71-  Gbxr*.  UM  \CF.ll:\.  lUainrilU,  1817. 

Animal  allongé,  sulHylindrique,  pourvu  d'un  pied  aussi  long  et  aussi  large  que 
lui,  et  dont  il  n'est  séparé  que  par  un  sillon;  eiu'olop|>é  dans  une  peau  épaisse 
formant  à la  partie  antérieure  du  dos  une  sorte  de  bouclier  protecteur  de  la  cavité 
pulmonaire,  dont  l'orilice  est  é son  bord  droit.  Orilice.s  de  l'appareil  générateur 
distants,  celui  de  l'oviducte  à la  partie  postérieure  du 
coté  droit  et  cmninuniquant  par  un  sillon  avec  la 
terminaison  de  l’oi^pme  inàle,  situé  à la  racine  du 
tentacule  droit.  Ex.  : E.  elfortiana,  liluiuviUe. 


Fig.  3473.  L-  etfortiaua. 


72-  r.RXiiB.  MEGIMÀTIllüM.  VanHasseU,  1824. 

Animal  limaciforme,  convexe  en  dessus,  plan  en  dessous.  Pied  aussi  grand  que 
le  corps.  Kouclier  très-grand,  occupant  toute  la  surface  dorsale,  débordant  le  pied 
dans  toute  la  circonférence,  écbaucré  et  |>crcé  à droite  et  en  avant  par  l'orilice 
respiratoire.  Tète  courte  et  obtuse,  on  partie  cachée  sous  l'eilrémilé  anU'*rieure 
du  bouclier;  portant  quatre  tentacules  : deux  supérieurs,  grands,  oculifèrcs  au 
sommet;  deux  inférieurs,  cylindracés  et  très-courts.  Aucune  trace  de  rudiiiioiit 
tcstacc.  Ces  petits  mollusques  n'oiit  été  ren- 
contrés jusqu'ici  qu'a  nie  de  Java,  où  ils  vivent 
dans  les  forêts  des  hautes  régions.  On  u'cii 
connail  qu’un  petit  nombre  d'espèces.  Kx.  . 3,-,  „ 

M.  siriijalum,  van  lliissril. 
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TO*"  Genrr.  h va  LI  MAX.  //.  et  A.  Adauts,  1855. 

Mollusque  limariforme»  ovale-allmqjé,  .iplati,  Iransparenl  comme  une  j^elée 
onimaie.  Tète  lar*jc  et  aplatie.  .Manleau  arrondi  en  arrière.  Tentacules  postérieurs 
gros  et  courts.  Au  milieu  du  dos,  nu  ccus.^on  charnu,  ovalaire,  sur  le  bord  droit 
duquel  est  rorifîce  pulmonaire.  Oriliec  génital  à la  base  du  tentacule  posté- 
rieur droit. 

Coquille  cornée,  ovalaire,  un  peu  bombée  cl  striée,  avec  trace  de  spire  à lu 
parlie  postérieure.  Cette  petite  coquille 
ru<limeiitairc  c'st  placée  sous  réensson 
dorsal.  Ile  de  France.  Ex.  ; H.  perlu- 

* rig.  rij{.  A»iu. 

cidus,  Qiioÿ  el  Oaiiiiarti.  a p,ri.cid.. 

7V*  GKMtK.  l'IQCKSXELI.i.  Deshuyes,  1857.  Clypcio lia.  Valenciennes. 

Mariacllii.  Gray. 

Coquille  interne  rudimentaire,  ovale,  suborbiculaire,  aplatie  ou  un  peu  concave 
eu  dessous,  légèrement  convexe  en  dessus,  h bords  assez  épais.  Sommet  sul>ccnlral 
un  peu  spiré,  peu  saillant.  Face  inférieure  calleuse,  sans  aucune 
apparence  de  spire.  Ex.  : V.  Dussumieri,  Fisrher.  M.  Des- 
liayes  a fait  connaître  une  espèce  fossile  de  Roumélic  : V.  leii- 
iicularis. 

75'  Grxrx.  F.VMELVS.  Tiaftnesque,  1820. 

Mantenii  simple,  sans  cuirasse.  Oiiatre  tentacules  cylindriques,  subégaux, 
presque  sur  un  seul  rang;  la  plus  petite  paire  entre  la  plus  grande.  Nous  ne 
connais.sons  pas  ce  genre. 

70'  Gsxbji.  PllO^S^fiOJiA\.  W'rbb  et  licrthelot , 1835. 

Animal  limacifonnc,  malc-oblong,  obtus  à scs  deux  extrémités,  chagriné,  phos- 
phorescent pendant  la  nuit.  Quatre  tentacules,  les  supérieurs  a.ssez  gros  à leur 
base,  longs,  cylindriques, et  oculés  à rcxtréniité.  A la  partie' antérieure  du  dos, 
une  cuirasse  terminée  postérieurement  par  un  disque  concave,  entoure  d'un  bour- 
relet contractile,  protégeant  une  ouverture  particulière.  Orifice  respiratoire  au 
bord  droit  du  manteau. 

Coquille  interne  assez  épaisse,  blanche,  ovale,  Icstacée 
et  située  sous  le  manteau,  et  dans  sa  partie  médiane, 
au-dessus  de  rorificc  respiratoire.  Ex.  : P.  noctiluccns, 

M'ebb  et  iterlhcîot. 

77'  Gkxrb.  VUIlOMrCVS.  Rafnesque,  1820. 

TuiKRKoriOKCt.  iSiil. 

Animal  limacifonnc,  allongé,  efiilé  eu  arrière.  Tentacules  rétractiles.  Yeux 
pédonculés.  Manteau  simple,  couvrant  tout  le  dos.  Orifice  respiratoire  au  côté 
droit  antérieur.  Pied  simple. 


Fig.  3478.  I*.  Boclilocco». 


O 

Fig  3477. 

V.  Üntnimirri. 


Digitized  by  Googic 


(•ASTKllOPODKS. 


m) 


D'iiprès  M.  Anios  Binncy  (Journal  de  Hoslon,  lHi2),  le  ^ciirc  phitoniycus 
serait  dilTérenl  du  ^eiire  Icbennophorus  ; le  preinier  aurait  pour  ly|ie  le  Umax 
dorsulis,  Binney,  et  le  second»  le  limax  ■ ^ a_  ^ 

caroliiiensis,  Uose , dont  nous  duiiiions  la 

(t*JurC.  Pijj.  ,Ti70.  P.  raroliuriuii 


5*  Famille.  STÊXOPIDÉS.  STEXOPIDAE. 

Les  sténopidés  ont  une  coquille  spirale,  externe,  très-dêveloppée ; leur  corps, 
spiral,  est  distinct  du  pied,  qui  est  I0113,  étroit,  brusquement  tronqué  en  arrière, 
et  muni  d’une  {^luiide  caudale  niuciparc. 

TS'  Gkxrk.  STESOVVS.  (luUding,  1828.  ^Tevô<,  étroit:  tcoy;,  pied. 

Coquille  t>errorée,  conique  ou  déprimée,  mince,  diaphane.  Cinq  ou  six  tours, 
le  dernier  beaucoup  plus  larj;c.  Ouverture  arrondie,  écliancrée  par  l’avant-dernier 
tour.  Péristorne  simple,  aigu. 

Animal  ride.  Manteau  large,  formant  Touverture  de  la  coquille.  Quatre  tenta- 
cules, les  deux  supérieurs  plus  longs  et 
oculés.  Bouche  entre  les  tentacules  infé- 
rieurs. Pied  présentant  en  arrière  un  appeii- 
dice  suhrétraclilcet  une  petite  glande.  Ex.  : 

S.  cruentatus,  Gnihling, 


Fig  3iS0.  S.  craroUtof. 


79*  Gbxrk.  A^^A7.V.^.  Gray.  183V. 

XltTÜ.  Albtrt,  I8AO. 

Coquille  |>crforée,  dextre  ou  sénestre,  un  peu  déprimée,  niincc,  polie,  arrondie 
ou  carénée.  Bord  coliinullairc  court,  réfléchi,  couvrant  souvent  romhilic. 

Animal  présentant  deux  luhes  allongés, 
pointus,  partant  du  bord  du  manteau; 
un  de  chaque  célé  de  rouvcrlure  de  la 
coquille  et  toujours  en  contact  avec  mie 
partie  de  .sa  surface.  Pied  long  et  étroit, 
son  extrémité  postérieure  brusquement 


Fig  3i8i.  N.  rilriaa. 


Fig.  3182.  Fig  3(83. 

V.  regêlii 


tronquée  et  surmontée  d'un  court  appendice  corné.  liCs  lobes  latéraux  possèdent 
une  certaine  faculté  de  mouvement  latéral  et  ont  un  grand  pouvoir  de  rétraction  et 
d’expansion.  Ohsenations  sur  la  nanina  vitrinoUks,  Strickland,  1850  (Journal  de 
Conchyliologie).  Ex.  ; X.  regalis,  Ckemnitz;  N.  cilriiia,  Linné. 
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80'  Cexrk.  lîKMlVÏ.ECTA,  Mlters,  1850. 

Coquille  granuleuse  en  dessus  ou  striée,  f>ulie  en  dessous;  le  dernier  tour  plus 
ou  moins  anguleux  ou  caréné.  Ex.  : II.  euiundalis,  Adatm  et  Heeve. 


81*  Gexr*.  HYSSOTA.  Albert,  1820. 


Coquille  riigucose-striéc  en  dessus,  polie  en  dessous;  le  dernier  tour  déprime, 
dilaté  aniérieurement,  exravé  autour  de  romhilic.  Ex.:  R.  monozonalis,  Lamarfk. 


Fig.  3iS5. 

R.  mRa<rioDa!î*. 


Fig.  34A4. 

Il  ronnidalu. 


Fig.  3iS6. 
M.  Adaimii. 


82'  Gkxrk.  MICROCYSTIS.  [teck,  1837.  .M'.xpôç,  pclit;  xuori;,  vcsiic. 
Hcliculinmx,  pariim,  ['èrutsac. 

Co<|iiille  petite,  subperforée , glabre.  Ouverture  large,  subvcrticale.  Ex. 
M.  Adamsii,  Pfeiffer. 

83'  Ge.xhk.  MACBOCHIAMYS  Bmson,  1832. 

XiiT*.  fariim.  T«VVCKLAavi.  AmfOM.  1X34.  T«vW,  J*  (podi-,  BtantMS. 

Coquille  globuleuse-dépriinéc,  pellucide  ou  cornée.  Ouverture  large,  écliancrce 
par  ravaut-demier  tour.  Ex.  : M.  calanieciiroa,  Jouas. 


Fig  3487.  Fig  .14HR.  Fig.  3489. 

M.  caUoHvbn».  I*.  msaritUo*.  C Uoirnaji*. 


8V  Gbkrs.  P.iCIIYSTVLA.  .1/orcA,  18.52.  Trochoniorpha.  .Albert.  /Htriim. 
Coquille  siibperrorée,  le  dernier  tour  caréné  au  milieu.  Ouverture  large,  éclian- 
créc  par  ravanMernier  tour,  (mlumelle  Iré.s-coiirtc,  verticale.  Péristome  simple. 
Bord  columellairc  rctlcchi,  couvrant  presque  rombilic.  Ex.  : P.  niauritiana, 
iMmarck. 

85'  Gk.\rb.  CYSTICOPSIS.  Miirck.  Texte  //.  <■/.*!.  Adauu.  Parlbcna.  Albert , partim . 
Coquille  impcrforéc,  globuleuse,  luisante.  T<»urs  convexes,  le  dernier  ventru. 
Ouverture  large,  arrondie,  échancrée  par  ravanl-deniier  tour.  Columellc  courte, 
subvcrticale,  trés-peu  dilatée  à sa  partie  su|K’neure.  Ex.  : C.  lanieriaua,  d'Orbùjny. 

86®  Gk.v8R.  AlilOP  hast  a.  DesmouHnt,  1833.  .Apiiwv,  «pion;  ^aivw,  je  parais. 

Coquille  séoestre,  ombiliquée,  mince,  diaphane;  le  deniier  tour  quelquefois 
anguleux  ou  caréné. 
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ADÎmal  entièrement  contenu  dans  sa  coquille;  semblable  à ceux  des  hélices, 
dont  il  dilTère  cependant  |>ar  la  présence  d'tm  )>orc  muqueux  lrès*qrand,  en  forme 
de  boutonnière,  un  peu  triangulaire,  occupant  toute  la  troncature,  à peu  près 
verticale  de  lextrémilé  caudale  quand  ranimai  u'est  pas  tout  a fait  nllon[{é;  cette 
extrémité  est  plus  enflée  que  chez  les  autres  hélices.  Ex.  : A.  la'vipcs.  Muller; 
A.  janus,  Chemnitz. 


Pi^.  3490.  iKiipcA  Pis  A.  jAiiiit 


87*G*»B8.  PARVrHAXTA.  A/Urs.  !8â0. 


Coquille  largement  ombiliquée,  dépri- 
niée,  couverte  d'uii  épiderme  épais,  coriace, 
brillant,  enveloppant  le  périslome.  Spire 
aplatie,  À tours  peu  nombreux  (quatre  et 
demi);  le  dernier  très-larjjc,  courbe  anlc- 
rieurcincnt.  Ouverture  oblique , seini- 
lunaire-ovale.  Péristomc  simple.  Kx.  : 
P.  Rusbyi,  Gra^. 


Kî<|.  3102  P Biiibji. 


88»  GBXRf.  AMPIIIDOXA.  Aibers.  1850. 


Coquille  perforée,  déprimée,  mince,  pcilucide.  Trois 
tours  àtrois  et  demi,  assez  convexes,  rapidement  croissants. 
Ouverture  très-oblique,  ample,  ovale.  Péristome  simple, 
aigu.  Bords  joints  par  un  calus  très-mince.  Ex.  : A.  iiiar- 
inorella,  Pfeiffer. 


Fig.  3493. 

A.  iiMTRtorclla. 


89®  Gbnrk.  HELICARIOX.  Vénusae,  1821.  Hélix.  Ariott. 

Coquille  béliciforme,  ovale-arroiidie,  iiiiiice,  fragile,  couverte  d’un  épiderme 
très-léger.  Spire  courte.  Tours  peu  nombreux  (quatre  et  demi),  le  dernier  trés- 
renflé. Ouverture  grande,  oblongue-triangulaire.  Périlrèiiie  simple,  droit,  aigu. 

Mollusque  trop  grand  pour  être  cmiipléteiiient  contenu  dans  sa  coquille.  Man- 
teau formant  en  avant  deux  lobes  libres  sur  le  cou,  et  en  arrière,  fi  droite, 
un  autre  lobe  plus  large,  couvrant  une 
partie  de  la  coquille.  Pied  tronqué  a son 
extrémité  postérieure,  qui  cache  im  poi*e 
muqueux.  Ex.  : 11.  flammulala,  Quoy  et 

(iaimartl.  pig  3i94.  ii.  IhminuliU. 
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r>"  Famili-k.  ARIOMDKS.  AHIOXIDAE.  Gray,  18W). 

Los  arionidôs  ont  une  co{|iiiUe  iiitorne,  rudiincntnirc.  I/anitiial  est  limacirorme. 
L’cxlréinilê  postérieure  du  pied  est  arrondie,  rarement  (rom|uéc,  cl  munie  d'une 
•{lande  mucipare. 

&0®  Grxrk.  AHIOX.  h'rntssac,  1819. 

I.IMftl,  jMrria»,  («SanCBll.».  Rrarà.  ISI&. 

.‘Animal  ovale  - allonîp* , dcmi-cjlindi  iforme,  contractile.  Corps  plus  3ms  au 
milieu  qu’aux  extrémités  et  couvert  d’une  peau  lrès>rugueuse.  Tentacules  conico- 
cylindriqiies,  lermiiiés  en  bouton.  Cuirasse  distincte,  assez  développée,  chagrinée. 
\l;lchoires  h côtes  antérieures  et  à dents  marginales.  Pied  è bords  dilatés,  séparés 
du  corps  par  un  sillon.  Orifice  respirulnirc  nu  bord  de  la  cuirasse,  vers  la  partie 
antérieure,  ou  un  peu  en  avant  du  milieu.  Orifice  génital  sous  forificc  respiratoire, 
filandc  mucipare  à l'extrémité  postérieure. 

(Àiqiiille  nulle,  représentée  sous  la  partie  postérieure  de  la  cuirasse  par  des 
granulations  calcaires,  pulvérulentes,  isolées  ou  agglomérées.  Moqnin  Tandon. 


Fig.  3105.  A.  riiftit. 


Les  arinns  sont  herbivores  et  carnivore.s;  il.H  vivent  dans  les  lieux  frais,  sous  les 
pierres,  les  troncs  d’arbres.  Ils  ne  sortent  en  général  que  pendant  la  nuit  ; mais  on 
en  voit  le  jour,  après  la  pluie.  I^e  nombre  des  es|>éces  est  peu  considérable,  mais 
chacune  d’elles  présente  de  nombreu.ses  variétés. 

M.  Moqiiin  Tandon  établit  deux  sections  dans  ce  genre  : 

La  première,  lochea,  comprend  les  espèces  dont  la  cuirasse  recouvre  de  petites 
granulations  calcaires,  inégales,  isolées,  sans  traces  de  liniacelles.  V,\.  : A.  rufiis, 
Frrimae. 

La  seconde,  pndepis,  comprend  les  espèces  dont  la  mirasse  recouvre  une 
limacetle  imparfaite,  rugueuse  et  qui 
semble  produite  par  l'agrégalioii  d’un 
certain  nombre  de  granulations  cal- 
caires. Kx.  : A.  fiiscaius,  Férussar. 

91*  GRNftK.  G EO  M .A  L .\Ci'S.  AUman , !8W,  terre;  mou. 

Mollusque  limacirorme.  Veux  pédoncniés.  Manteau  formant  une  mirasse  sur  la 
partie  dorsale  antérieure.  Orifice  respiratoire  au  bord  antérieur  droit.  Orifice  génital 
à la  base  du  pédoncule  octilifiTC  droit. 

Kxlrémité  postérieure  arrondie  en  dessus, 
tronquée  et  ganiie  d'une  glande  muqueuse . 

Coquille  interne  solide,  aplatie,  ovale. 

¥.\.  : (j.  niaculalus,  Allman. 


Fig.  34*J7.  O.  msculaliu. 


Fig  3i'J6.  .4. 
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7'  FAMIU.K.  JAM'.U.IDKS.  JAXELLWAK, 

Los  jaïu'IlKiôs  n’oiil  pas  de  coquiHo;  leur  corps  esl  allon<jé,  llmnciforme  ; les 
bords  du  nianleau,  relevés  de  ciiaqiic  côté,  cmivreiit  onlièronienl  le  dos  en  laissant 
un  sillon  lon;p(iidinal  inédiaii. 

9Î’'  Gk\rb.  J AXF.LLA.  (irny,  !S5:V 

Animal  allon;jé-convc\c.  Dos  arrondi.  Deux  leiitacules  siMilemenl,  cylindrupics 
et  ocdlc*s  à IVxtrémitc.  Kviréinilé  posiérieure  non  carénée, 
cflilée,  sans  friande  inncipare.  Manleaii  couvrant  tout  le  d(»s  et 
présentant  à la  partie  moyenne  un  sillon  lon<pludinu)  (pii  s’étend 
à toute  la  lonjpieur  de  ranimai.  Orifice  respiratoire  petit, 
arrondi  sur  le  côté  droit  anlcTieiir,  au-dessus  de  foriticc  génital. 

Bouche  inférieure  à l’extrémité  du  pied,  qui  est  assez  peu 
distinct  du  reste  du  corps.  Point  de  coquille  externe  ou  intenie. 
l'nc  espèce  de  la  X'ouvelle-Zéiande.  F\.  : J.  biteiilaculata , 

(jroy . J.  bilraUrnUU. 

8'  Fa«iu.r.  VKROMGKI.UDKS.  l EHOXICELLiDAE.  Gray,  ISBK 

Les  véroni(‘cllidés  n’ont  pus  de  coquille;  leur  corps  est  alloii'p',  limaciforme; 
le  manteau  est  li.sse  et  coriace;  te  pied  est  étroit  (*t  simple  en  arrière. 

93'  Gr\rk.  V KUOX fCEKLA.  lUainrille,  1817.  Vn,qiniihis.  h'érussac,  1821. 

Animal  plus  ou  moins  allongé,  acuininé  postérieurement.  Manteau  sans  cui- 
rasse, couvrant  toute  la  partie  supérieure  du  corps,  séparé  des  flancs  par  une 
arête  latérale,  qui  les  déborde  des  deux  côtés;  lisse  et  uni  dans  l'état  d’extension; 
sans  test  ni  concrélion  calcaire.  Pied  composé  de  rides  nombreuses,  serrées, 
dépas.snnt  quelquefois  la  cuirasse  postérieurement,  oti  il  est  acuininé  et  libre.  Tête 
distincte,  contractile  sous  la  cuirasse.  Quatre  tentacules  inégaux,  contractiles  : les 


Pig.  3 m. 


Kig  349». 
V }iiu}ani 


Pig.  .3M1|.3.'»02. 
l'.  lloricUsa. 


Fig  3303, 
V.  limajant. 


deux  supérieurs  plus  ‘jrands,  cylindriques  et  oculés  au  sommet;  les  inférieurs 
courts,  un  peu  latéraux  et  comme  palmés  ou  digilés  A leur  extrémité.  Cavité  pul- 
monaire située  aux  deux  cim|uièines  de  la  lon<pieur,  avec  un  canal  sur  le  côté 
droit  et  s’onvrant  à In  partie  postérieure  du  corps,  entre  la  cuirasse  et  la  pointe 
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libre  du  pied,  où  vient  aussi  aboutir  rorifice  anal.  Orjpanes  <|éni(aiu  séparés  et 
distants  : l'oi^ane  inàle  sous  le  petit  tentacule  droit  ; rorgaiie  téniclic  sur  le  flanc 
droit,  sous  la  cuirasse,  près  du  pied,  vers  le  milieu  de  la  loii^tueur  du  coq)s. 
V.\.  : V.  Taunaysii,  Férussuc;  V.  liniayaua.  /.mo/iy  V.  floridana,  Itinnry. 

0*  l'AUiu-E.  OVCHlimOKS.  OXCHIDUDAE.  Gray,  lS2i. 

Ia:s  onchidiidés  ont  un  corps  liniaciforme,  plus  ou  moins  allongé,  sans  coquille. 
I<c  manteau  couvre  complètement  le  dos.  Ui  bouche  est  couverte  d'un  voile  buccal. 
Le  pied  est  étroit,  allon'{é  et  simple  en  arrière. 

94'“  (ÎKXBR.  OXC IIÏ t)ir.U.  Rurhnnau,  IKOO. 

Animal  épais,  oblon^,  scmi>c)lindrique,  obtii.s  à ses  deux 
extrémités,  ('iuirnsse  étendue  sur  tout  le  rorps  et  le  débordant 
de  toutes  parts  ; couverte  de  tubercules  arrondis,  irré^pilièreiiienl 
disposés  et  de  «trosseur  variable;  sans  test  ni  concrétion  cal- 
caire. Pied  larjte  plus  court  que  le  corps.  Tète  petite,  cachée 
sous  le  bord  antérieur  de  la  cuirasse  ; munie  de  deux  ap]>endices 
latéraux  contractiles  dans  tous  les  sens,  visibles  en  dessus 
lorsque  ranimai  marche.  Deux  tentacules  rontraetiles,  supérieurs 
aux  appendices  de  la  tête,  renflés  vers  leur  soimnet,  où  est  placé 
l'œil.  Cavité  pulmonaire  à la  partie  supérieure  du  corps  et  s’ou- 
vrant sur  le  bord  de  la  cuirasse  par  un  oritîce  placé  près  de 
roiiverlure  anale,  qui  forme  un  cloaque  doimant  issue  aux 
organes  ‘ténitaux.  K\.  : O.  typhæ,  fiuchunan. 


Pig.  ajOâ.  F.  p«acUUk  Pi3.  .*1506.  O.  nigririat  Pig.  3507.  B.  oacliidioi<}<r«. 

95*'  (iKsnK.  OXCHlDFLi.A.  Gray,  ISôO. 

Yeux  sur  des  pédoncules  courts.  Appendices  buccaux  lobés.  .Manteau  lisse  ou 
granuleux,  sans  toiilTe.s  ou  prolongements  rayonnés  sur  le  dos.  Kx.  : O.  nigricans. 
(Jitoy  et  Gnimard. 

üti''  (ÏK.XRR.  V KROX  i Hiainrillr , 182V  PiTnii,  voyngt-iir. 

Neux  sur  des  pédoncules  courts.  Appendices  buccaux  lobés.  Manteau  couvert 
de  petits  tentacules  et  do  touffes.  Kx.  : 1*.  punctata.  Quotj  et  Goimard. 

ft”'*  (ÎRX'RR.  .V/.'ï  A’/.^.  l.rsifm . I8îl0.  Biirliiinan. 

V'eux  sur  des  pédoncules  courts  et  eflilés  à l'extrémité.  .Appendices  buccaux  sim- 
ples, siibulés.  Manteau  lisses  présentant  un  large  lulH'rciile  central,  en  forme  de 
cbnmpignon  et  couvert  de  stries  rayonnantes.  Pied  ovale,  médiocre.  Kx.  : H.  oiirhi- 
dioides,  Lcuon. 
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2'  Soifs-ORDRK.  MMXOPHIEES.  UMXOPHILA. 

Ce  sou$-ordre  se  compose  de  mollusques  iluvialiles  ou  lacustres. 

10*  Fahiu.i!.  .^IIUCII.IDKS.  AVftICVLWAK.  Hisso,  1828. 

Les  aiiriciilidés  uni  une  coquille  spirale,  épidennée,  solide,  souvent  épaisse,  à 
spire  plus  ou  moins  allongée  ; les  tours  quelquefois  un  peu  aplatis.  L ouverture  est 
allongée  et  rétrécie  par  des  plis  deiitiforincs  sur  le  bord  columellaire  et  assez 
souvent  aussi  sur  les  deu\  bords. 

MM.  II.  et  A.  Adams  divisent  cette  raniille  en  deux  sections  pour  distin;]uer  les 
espèces  terrestres  des  esp<'ces  amphibies. 

I**  Tribu.  AlfilClLIXAE.  Es|H*res  terrestres. 

98»  t;KXRK.  -WRÎCVl.A.  Itttnarck,  17ÏM). 

Ktiotiis.  hAUH.  IT1W  Oktm , 181).  UtutetA.  .Swiriniwa,  lütO.  AraieLLU.  1810. 

(mqiiille  oblon^ne-ovule,  couverte  d’un  épiderme  mince.  Spire  courte,  conoïde. 
très-rarement  suballon>{éo ; le  dernier  tour  grand,  arrondi  à la  base.  Ouverture 
longitudinale,  étroite.  Paroi  interne  de  l'ouverture  garnie  de  deux  ou  trois  plis. 
Lèvre  externe  épaissie  intérieurement,  sans  dents.  Kx.  : A.  auris  Midœ,  Linné; 
A.  auris  Judæ,  Linné;  turrita,  Pf«‘i(p‘r;  A.  sub  Juda*,  (f’Oi'bigny,  fossile. 


/”  ' 

^ - \ 


Pig.  3.ÎOS.  Fig.  3.'i09.  Fig  3510  Fig  3.511 

3.  inrUJuda.  A.  turia  Vlid*.  A.  tarril*.  A.  inb  Jad». 


99*  Cusnit.  CiSSIDVLA.  Férvsiac , 1819 

.SiuuLi.  6>ny.  ISiO.  Riosoituva.  StMiRM*!,  IH40. 

Coquille  subperforée , cassidiforme , solide.  Spire 
courte,  conoïde;  le  dernier  tour  très-grand,  atténué  à 
la  base,  le  plus  souvent  caréné  autour  du  faux  ombilic. 
Ouverture  étroite,  sinueuse.  Paroi  interne  de  l’ouver- 
lurc  présentant  des  plis  dentiforines.  Pli  columellaire 
très^prononcé.  Bord  droit  épaissi  intérieurement  par 
une  forte  callosité  garnie  de  dents.  Ex.  : G.  angulifera, 
Petit. 


Fig.  3512. 
(À  AogttUfcrt. 
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Sous-gcnrc.  SAR\n,  H.  el  A.  Adunii»,  1853.  — C(H|uili<‘  malc-rjlindrîque. 
Spiro  obtuse.  Tours  Irausiorsaletneiit  striés.  Ouverture  linéaire.  Iji'vre  interne  avec 
des  plis.  lÀ’vre  evterne  épaissie  intérieurement,  sinueuse  pustérieureiiient.  Kx.  : 
S.  avenu,  Pelit. 

tOO-Giîsmt.  SC  lHABiS.  Monl/ori,  I8I«. 

rtrait  Boltrm.  Scmuak*.  Bltiinritle.  l'ot.iiMkT*.  P’itfàrr,  11(07.  SraiccLft.  Ptrrf,  1811. 

Coquille  ovale,  à spire  ai^qué,  déprimée,  tranchante  sur  ses  deux  flancs;  tous 
les  tours  garnis  d'une  varice  sur  la  partie 
saillante.  Ouverture  hirqe  eilérieurenieiil, 
contractée  et  qrimarante  intérieurement. 

Lèvre  interne  dentée.  IMi  columellairc  pro- 
noncé. Lèvre  rxlerne  épaissie,  dentée  en 
dedans  et  siibrélléeliic  en  dehors.  Ks.  : 

S.  Lessoni,  Hlainville;  S.  tri|pmus,  7Vo- 
êchel. 


tOO  (;*xn*.  VLKCOTnKMA.  If.  tt  A.  Adams,  18.VJ. 

Coquille  ovalc-coiiiqiie  ou  subriisirorme,  solide,  te  plus 
souvent  sillonnée  ou  spirale.  Spire  conique,  aiqué.  Ouverture 
oblonque,  contractée.  Bord  columellairc  avec  trois  plis,  Tun 
bifide.  Péristome  épaissi , souvent  variqueux , hidenté  ou  tri- 
denté  intérieurement.  Kx.  : P.  clausa,  H.  et  A.  Adams. 


Fig.  35 1&. 
r.  rliu«4. 


tOÎ*  (iKXNR.  .^Aé,^V/.^.  l^ach , (îray,  1847. 

P««TU.  fîntf.  ISSI.  UtiTtLLt.  Uoqmin  Tauthii,  1S17. 

Coquille  ohlonquc-ovalc,  mince.  Spire  acu- 
ininée,  le  dernier  tourqrnnd,  arrondi  à lu  ba.<e. 

Ouverture  assez  larqe,  ovale,  anguleuse  supé- 
rieurement. Bord  qauebe  qarni  d’uii'à  cinq  plis 
tuberculilormes.  Pli  coluinellaire  obliqtie.  Bord 
droit  calleux  intérieurement  ou  denté.  Kx. 

A.  reflexilabris,  d’Orhùjny ; A.  denticiilata,  Kig.  3316.  Kig.  3517. 

..  A.  reÜi>tiUbri9.  .A.  denliruUU. 

Montayu . 


103"  CiKNRR.  cAnvcinvM.  o.  r.  MûiUr,  1774. 

SARArii«.  AùiO,  l8)Ki.  CiiicliiH.  r^r«(«iir.  (KOI.  .Airickl!.».  Jurint.  IS17. 


Coquille  pupiforme,  Irès-miticc,  hyaline,  à 
tours  peu  nombreux.  Ouverture  subovale,  l’n  pli 
coiumellaire  dentiforme  ou  obsolète.  Bord  qauchc 
avec  une  ou  deux  <lcnts.  Bord  droit  parfois  iinideiilé 
intérieiircinent.  Bords  distants.  Kx.  : C.  minimum, 
MulUr. 


rig  35IS.  Fig.  3519. 

C.  minJcnuia. 
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2*  Tribu.  HEL \!HP1WE.  KspiTea  ampliilMcs. 


lOV  (iirvRK.  MFhA}[PrS.  Monl/ort,  !H10. 

Co»ottLDt.  I^mnrrk.  Iftii. 


CcxpiiiU'  ovak’"ronoKio  ou  siibovale  ^ 
alionjjée,  éiroik*.  Bord  columollaireaver 
un  ou  cinq  plis  (lenlirornies.  Gulumelle 
plisftôe.  Pôristoinr  droit.  Bord  droit  ai^u, 
quelquefois  intériourenient  >jariii  de  pe- 
tites cotes.  Kx.  : M.  Iiiteus,  Qtfoÿ  et 
iînimard;  \l.  ovula,  d'Ot'in^ntj ; M.  tri- 
dciitatus,  t'(hrar(Uy  fossile. 


solide.  Spire  assez  courte.  Ouverture 


rifl.  .15ia  Kig  3àil.  rig.  3bii. 


U.  otala.  11.  InIrDt.  II.  IridrnlaCua. 


lOo' tjRMiR.  Gray,  18V0. 

Coquille  ovale,  lisse.  Spire  assez  élevée.  Ouverture  étroite,  linéaire,  élarj|ie  en 
avant.  Bord  •jauclic  avec  trois  plis  ohli(|ues.  Bord  droit  niqii,  sinueux  postérieu- 
rement, avec  un  ou  plusieurs  plis  saillants,  trnnsverses  à sa  lèvre  interne.  Ex.  : 
T.  pusilla,  Gmelin. 

Sous-gcnrc.  Piav,  II.  et  A.  Adams,  IHoiî.  — Coquille  ovale,  lisse.  Spire 
élevée.  Ouverture  étroite,  linéaire.  Bord  columellaire  fjénéraletncnl  avec  trois  |»lis 
anlérieur.s.  Lèvre  interne  du  liord  droit  avec  de  nomhri'ux  plis  Iratusverscs  a.ssez 
élevés.  Ex.  : P.  aii<]istoina , Ueshayei. 

Sous-jjcnre.  Tirm,  H.  et  A.  Adams,  IH.53.  — Coquille  sulijjlobulcusc. 
Ouverture  étroite,  contractée.  Bord  qaiiche  avec  deux  plis  lumclleux,  spiraux, 
élevés  à la  partie  antérieure.  Bord  droit  lisse.  Ex.  : T.  globulus,  Fértis$ac ; 
T.  oliva,  (tOrhigny. 


Pig.  3S2.T  Fig.  3324.  Kîg.  332$.  Pig  352G.  Pig.  3327.  Fig.  3328. 

T pojüU  I*.  angiitoms.  T.  oUtt.  T globului.  P.  caitsU.  S.  graniffrL 


Sous-genre.  Su:ma,  H.  et  A.  Adams,  1855.  — Coquille  ovale,  granuleuse 
ou  à stries  croisées.  Bord  gauche  avec  des  plis  Iransverses.  Bord  droit  avec  un 
simple  pli  Iransvcrsc  élevé  à sa  lèvre  interne.  Ex.  : S.  graiiifera,  Mousson. 

Sous-genre.  Pk(i.si,  11.  cl  A.  .Adams,  1853. Co<|itil!e  ovale,  à spire  obtuse, 
présentant  des  cèles  longitudinales  élevées  et  des  stries  transverses.  Ouverture 
assez  large.  Bord  externe  aigu,  simple  intérieurement.  Bord  iiiteme  avec  des  plis 
lamellcux  Iransverses.  Ex.  : P.  costuia,  Quoy  cl  Gaimard. 
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106-  (îasiRK.  OPHICMWELVS.  Beck , 1837. 

Coquille  ovale-obloiiguc,  oiubiliquée,  lisse.  Spire  élevée  conique.  Ouvcriurc 
ovale,  allonjjée,  niiquicuse  supérieurenieiil.  Bord  aauehe  assez  larjje,  rédéchi, 
avec  dcu\  plis  spiraux;  l'un  de  ces  plis  comraut  roinliilic.  Bord  droit  mince, 
simple.  K\.  : O.  auslraiis,  et  (jaimartf. 

lOT"  (iK.\RR.  LAIMODOSTA.  Xuttalt.  Teste  H.rlA.  Adains. 

Coquille  oblongue-ovule,  im|)erforée,  mimrc,  transversalement  striée.  Spire 
élevée,  conique.  Ouverture  ovale.  Bord  interne  avec  trois  plis,  raiilérieur  plus  petit. 
Bord  droit  aigu,  avec  nu  pli  transvcrsc.  Ex.  : L.  sauduichensis,  Etjdoux  q\  Souîeyet. 


Kig.  .^529.  Fig.  :iâ.m  Fig.  3531.  Fig  3532.  Fig.  3533.  Fig.  3534. 

K Sa|i  O.  ««•trâliA  I*.  uadMicbencîi.  M.  prpilA.  U.  Micbeliai.  51.  FirminU. 


108*  (iKSRK.  MARIXVIA^  King.  1831. 

Coquille  ovalc-oblongue,  impcrforéc,  solide,  lisse.  Spire  courte,  aiguë.  Ouver- 
ture ovale.  Bord  interne  assez  épais,  excavé  et  présentant  troi.s  plis,  le  postérieur 
plus  gros.  Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.;  M.  pepita,  h'ing;  M.  Miclielini,  <h 
Boisstj,  fossile. 

Sous-geurc.  Momc,^,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  oblongiie-ennique. 
Spire  élevée.  Tours  transversalement  striés.  Bord  gauche  assez  épais,  avec  trois 
plis  dentiforines.  Ex.  : M.  Kirminii,  Poyrainfetitt. 


109-  Gx.vre.  LEl'COXIA.  Gray,  18V0. 

Coquille  imperforéc,  ovalc-oblongue,  iniiice,  presque  lisse.  Spire  conique. 
Ouverture  ovale-alloiigéc.  Un  ou  deux  plis  nu  bord  gaucbc.  Pli  coliimcllaire 
distinct,  oblique.  Périslomc  simple,  sans  dents. 

Les  Iciiconics  vivent  dans  les  localités  souvent  couvertes  par  l'eau  de  la  mer, 
mais  Clark  pense  qu'ils  sont  pulinoiiés.  Ex.  : L.  Sayi,  Kufter. 


II0«Gexrb.  PIÉTIX.  PRDIPKS.  Adanson,  1737. 

Coquille  impcrforéc,  subglobulcnse,  conique,  solide,  striée  en  spirale.  Tours 
peu  nombreux,  le  denner  très-grand.  Ouverliiie  étroite,  grimaçante.  Bord 
gauche  avec  trois  plis  dentifonnes,  le 
postérieur  plus  grand  et  .spiral.  Bord  droit 
aigu,  avec  sa  lèvre  interne  calleuse  ou 
dentée.  Ex.  : P.  angulatus,  C.  Adami; 

P.  afer,  Gntflin;  P.  ovatus,  d’Orbiyny, 
fossile.  P.  ingoUt-i. 
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U"  Fauii.i.k.  OTIXIDÉS.  OTISWAE. 


Les  otiiiidés  onl  une  coquille  cigarélifornic , à hord  coiumcllairc  simple,  et  à 
bord  droit  simple  et  lU  sont  amphibies.  Ceile  ramille  ne  comprend  qu*nn 
genre. 

ni"  GKvmt.  OTi\.\.  Gray,  18i7. 

Coquille  mince,  cigarétiforine,  paucispirée.  Tours  rapide- 
ment croissants.  Ouiorlnrc  très-grande,  subsymélriquc.  Bord 
coiumcllairc  lisse.  Bord  droit  simple,  aigu.  Kx.  : O.  olis,  Piii  aô.is. 
Tarfon.  " 

12'  Fauiue.  LIMNKIDKS.  LIMXAKIDAK, 

Cette  famille  comprend  un  assex  grand  nombre  de  coquilles  dont  la  forme  est 
trèS‘Variablc;  le  plus  souvent  spirales,  elles  sont  allongées,  fiisiforines  ou  ventrues, 
à spire  plus  on  moins  aigue,  plus  ou  moins  courte,  souvent  aplatie  et  concave; 
quelquefois  aussi  elles  sont  palcllifornies.  Quelques-unes  présentent  un  pli  coln- 
mcllaire  oblique.  Elles  habitent  les  eaux  douces,  mais  elles  lienneni  respirer  l'air 
libre  à la  surface. 

(”  Tribu.  IIM\AEI\AL 


Coquilles  spirales,  à spire  plus  ou  moins  allongée,  le 
dernier  tour  ample;  l'ouverture  développée  et  oblongue. 

II2"(;rnrr.  CinUXA.  Gray.  I83i. 

DoHiiti.  DOrhigtty,  1837.  Pt> T 4 mu r ■ i .Srainina,  |8t0. 

Coquille  mince,  ovale,  ventrue,  ornée  souvent  de  taches 
ou  de  bandes.  Spire  obtuse.  Ouverture  ovale-oblongue. 
Bord  coinmellairc  as.sez  épai.s,  avec  un  ou  plusieurs  gros 
plis.  Bord  externe  simple,  aigu.  Ex.  C.  Pucicha, /f'Oré/yny. 


a:..m 

c. 


113' Gbxrk.  l.!M\ AF.A.  ï^marck,  1799.  Ajuvt],  éting. 


I.oti  *>roil4.  ISIO. 

C(M|uillc  dextre,  ovale-oblongnc,  mince,  comme  cornée, 
translucide.  Spire  aiguë,  plus  ou  moins  tiirriculée;  le 
dernier  tour  ventru.  Ouverture  ovale,  Irès-ainpie,  éclian- 
crée  par  ravanl-dernicr  tour,  arrondie  en  avant.  Bord 
coluniellaire  garni  d'un  pli  oblique,  rentrant.  Kx. 

L.  stugnalis,  Linné. 

Sous-genre.  Xkristoma,  Klein,  teste  Adams.  Gn.\.4niA, 
Lcach,  teste  Turlon,  1S3I.  — Coquille  subovale-globii- 
leiise,  dernier  tour  ventru.  Ouverture  Irès-aniplc.  l'n  pli 
sur  le  bord  coUimellaire.  Ex.  : X.  Ia^ssoiiî,  Deshatjes; 
X.  aiiricularia,  Linné. 
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Soiis-'jcMirc.  Rn.ui\R4,  Haldt'iiiaiin,  IKil.  — Coquille  ovale,  sub'jlobuleiiüc. 
Spire  courte.  Ouverture  moyenne.  Ki.  : K.  iue,qasoma,  Say. 

Soiis-qenre.  Liunophvs^,  Fit/inqer,  ISîiH.  Stvîmcolv,  Leach,  teste  Tnrton, 
1831.  — Coquille  oblonque-ovale , à spire  conique.  Ouverture  ovale-oblongiie . 
proportionnée.  K\.  ; L.  reilexa,  <SV/y. 


Pig,  3Ml. 
I*.  •Ugo«li». 


Pig.  :»â42.  Pig  1.XU. 

V a ■ir'taiMnâ. 


Pig.  Pig  Pig.  3540. 

U rrflpu  A.  gracilii.  V.  luricHUria. 


Sous-^cnre.  Oxieinscou,  Rannesque,  18U)  ombilic;  cxoXio;,  obli- 

que). LKrToi.i«\KA,  Suainson,  ISiO.  — Coquille  presque  cylindrique.  Spire  assez 
allongée  classez  é|iaisse.  Kx.  : O.  ;(labra,  MnUer. 

Soiis-qeiire.  Ackli.a,  ilaldeinaiiii , 1841.  — Coquille  allongée,  tn‘‘S-<]rèle. 
Quatre  à six  tours  obliques,  peu  eoiivexes.  Oiivertiire  entière,  assez  f|rande, 
évasée,  sans  plis.  Kx.  : A.  qracilis,  Jay. 


IIV®  Grxrr.  àM V h ÏP F.VhE-^.  Silsson,  1825.  miinur;  7Tîif).o<,  manlcnn. 

l^nfk.  ISiO  TcMc  IHil. 


Coquille  globuleuse,  ventrue,  niinro,  tran.sparente.  Spire 
très-courte,  déprinice.  Ouverture  fort  larqe.  llord  coliimellaire 
sinueux,  sans  dents.  Bord  droit  simple,  aiqu.  Bords  du  inaiw 
teau  dévelop|W*s  et  couvrant  en  partie  la  coquille.  Tentacules 
opiatis , trian<julaires.  Kx.  A.  leiiconeiisis , Kydonj-  et 
Soiileyrl. 


Pig  a.ur 

A U*»r<tnrniit 


115^  (iR.XRK.  VIII  SA.  Draparnatui , 1801.  corps  soiiftlo. 

Kitic«L4.  Ptf iiNjrr.  IS43. 

('.oqiiille  séncstrc,  ovalc-oblonque,  très-mince,  transparente,  très-fraqile,  lisse. 
Spire  aigue,  le  dernier  tour  plus  grand  que  les  autres  réunis.  Ouverture  ovale, 
rétrécie  supérieureinenl , arrondie  en  avant.  Lèvre  du  bord  gauche  étalée  sur  le 
dernier  tour.  Bord  droit  mince  et  tranebant.  Animal  ovale,  plus  ou  moins  spiral. 
Télé  distincte,  munie  de  deux  tentacules 
aplatis,  allongés  et  ociilés  à leur  base 
interne.  Pied  arrondi  anlérieiireiiient,  aigu 
en  arrière,  sans  opercule.  Kx.  : P.  caslaiien, 
himarck ; P.  fonlinalis,  Liunr ; P.  aiicil- 
laria,  Sny. 


Pig.  3548.  pig  3:»49.  Pig  3.-,jO. 
r.  I*.  ronliualii.  I*  aiirilbri*. 


Digitized  by  Google 


iKI 


(lASTKHOPOlïKS. 

Soiis-f^eiire.  Phiski.i.^,  Haldeiiiann,  ISV2.  — Coquille  Irès- 
pelile,  jjlnbuleuse,  à spire  coiiric.  Ouicrlure  allonjpV,  ample. 
Bord  columelluirc  avec  un  pli  bien  marqué.  Kx.  : P.  '(lobosa, 
Haldematm. 

Sous-geiirc.  Piivsionov,  llaldeinann,  ISii.  — (’oquillc 
ovalc>«'llipiique , as.sei  solide.  Ouvcrhirc  ovalc-allonjiée,  rétrécie 
en  arrière.  Coluitiellc  avec  de  pelils  lubereules  deiitilorines.  K\.  ; 
P.  niierosionm,  Hahlntutnn. 

IIQ*  Ckshk.  VIÎÏSOPSÏS.  Krauss . IHV8. 

Coquille  séncslre,  ovale,  niinre,  iuqH’rforée.  Quatre  tours,  le 
dernier  ventru.  Ouverture  lon'pludinale,  rétrécie  poslérieureineiil. 
t^oluiiielle  enroulée,  présentant  un  pli  assez  saillant,  et  tron- 
quée en  avant.  Bord  externe  simple,  ai^u.  Kx.  ; P.  afrieana, 
Amw.M. 


Fig.  Il.fjl. 
I’.  glohoM 


P mkmtlonift. 


Q 


P.  «fricanâ. 


117^  (iRVRK.  CA J//*7’OCA’/M.V,  Benson,  I8V2.  Kaairr^,  (lëclii;  x^pxc,  conu'. 

Coquille  séuestre,  imperforée,  allon<;éiM?lliptiquc.  Spire  à tours  séparés.  Soinmrt 
un  peu  aigu.  Suliirc  largement  et  profoiuiémenl  excavée.  Trois  on 
quatre  tours  étroits,  allongés,  carénés  en  liant  et  en  lia.s,  aplati.s, 
l'apical  nllongé-acuminé.  Ouverture  grande,  moins  développée 
((ne  la  spire,  allongée-elliplique , un  peu  étroite  supérieurement, 
et  angniciisc  à la  base.  Périslonie  aigu.  Pas  d'operrule.  Animal. 

Deux  teiilarules  (iliformes,  obtus.  Veux  grands,  pla(‘és  entre  les 
tentncules.  I nc  lrom|>e  médiuere.  Manteau  ne  dépassant  pas  les 
lèvres  de  la  coquille.  Pied  court,  dépassant  à (leiiie  la  longueur 
de  roiiverture.  Habile  les  marais  près  de  Moradabad  (Inde).  (-ig  .iü34. 

Kx.  ; C.  terebra,  Benson.  ^ terrhr». 


IIK'  Okx’rr.  APLKXl'S.  (iray,  18V0. 

Bi'iiki!*.  .IfldOMMi.  IT&7. 

Coquille  sénesire,  minée,  allongée,  (lolic.  (’im(  tours.  Spire 
conique,  acumiiiéc.  Ouverture  ovule,  rétrécie  et  anguleuse  posté- 
rieurement, arrondie  et  pndoiigée  en  avant.  Bord  interne  .simple. 
Bord  externe  aigu.  Kx.  : A.  hypnorimi,  Linné. 

Sous-genre.  Isuxira,  Klirenberg,  1831.  DusiRoem , Gray. 
1840.  — Coquille  ovale,  subombiliquée.  Quatre  à cinq  tours,  le 
dernier  ample.  Ouverture  ovale,  rétrécie  poslérieureineiil,  arrondie 
elavancée  antérieurement.  Bord  coluincllaire  recouvert  d’un  ealiis, 
sans  plis.  Kx.  I.  inb'gru,  IhiHemann. 

TOUR  PRR1URR. 


Fig  X555. 

A.  hjpnonini. 


Fig.  35SR. 

L iDtrgn». 


AO 
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2-  Trlbn.  PLA\OltBI\AI!. 

Coquilles  spirales,  mais  discoïdes,  déprimées,  à tours  plus  ou  moins  nombreux 
cl  graducllcmenl  croissants.  Ouverture  as.sez  large,  diversiforme. 

1i9*  IfKKSK-  PhAXOHBlS.  fiiieltarti,  1756. 

Coaitr*.  A<U»n$on.  1757. 

Coquille  discoïde,  à spire  aplatie,  enroulée  sur  le  même  plan,  biconcave.  Tours 
nombreux,  visibles  des  deux  c«Més.  Ouverture  ovale,  transverse,  oblique,  embras- 
sant la  convexité  de  l'avant-ilcniier  tour.  Bord  tranchant.  Kx.  : P.  muntanus. 


d’Orbiguy;  P.  comeus,  Linné. 

cm 

Fig.  3557.  F.  moiiUntu. 

Fig  355S.  P cornfu* 

Fig.  3559.  P.  câmpamiUu. 

Sons-genre.  Pi.a\orbki.i.a  , 

llaldomaiin,  1842. 

— Coquille  ^Mmcispirce 

Ouverture  oblongue,  assez  irrégulière,  rétrécie  intérieurement.  Ex.  : P.  cam- 
panulata,  Sat/. 

Sous-genre.  Hkijsoxia,  Suainson,  1840  je  tords;  «wa*,  corps).  — 

Coquille  veniriie,  paiici.spirée.  Tours  enfoncés  cl  enveloppés  parle  dernier.  Souvent 
carénée.  Ex.  : M.  corpuleiita,  Soÿ. 


Kig-  3500.  li.  corpeUntj.  )'ig.  3561.  U.  bHou-n».  Fig.  3561.  T.  .4n<ÏF«oiw. 


Sons-genre.  T.^nms,  II.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  fortemeul  excavée 
en  dessous,  assez  irrégulière,  à tours  arrondis.  'Onverlurc  ovalc-évasée.  Bord 
eoluinellairc  droit.  Ex.  : T.  Andecolns,  (rOrltùjny. 

Sous-genre.  Mkvkti'S,  H.  et  A.  Adams,  1853.  — Coquille  déprimée,  atours 
rapidement  croissants,  som eut  anguleux.  Onverliire  IrèsHïblique.  Ex,  ; M.  heloïcus, 
ii’Orhig»y. 


Fig  356,3.  Pîg  3364.  Fig  3565.  Fig  3:»66. 

A.  brrmalaKlrt-  S.  snslinas.  V (ïrformif.  N.  deAprliM. 


Sons-genre.  Anisis,  Stnder,  18:20.  — Coquille  très-déprimée,  à tours  nom- 
breux et  carénés.  Onvorlure  oblique.  Ex.  : A.  kermatoïdes,  d'Orbiguy. 

Sous-genre.  SriRoani.s,  Suainson,  1840.  — Coquille  déprimée,  à tours 
nombreux,  arrondis,  non  carénés.  Ex.  : S.  analimis,  (rOrhigny. 
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Sous-gcnre.  Naitiuxa,  Slciii,  leste  II.  cl  Adaïus.  — Coquille  dépriince, 
aplatie  en  dessous;  à tours  peu  luiinbrcux,  assoie  rapidement  croissants;  dernier 
tour  quelquefois  dévié  en  dessous.  Kx.  : X.  deforinis,  Lamarck;  X'.  dencclus,  Hay. 

120"  Grxrk.  SKCtMKSTlSA.  Fleming,  1817.  DLseus.  Haltlemann,  1840. 

Coquille  orbiciilaire , déprimée , {garnie  intérieurement 
lamelles  ou  dents  transversales.  Ouverture  oblique,  trausvi 
salement  ovale  ou  circulaire.  Ex.  ; S.  lacustris,  Liylilfoot. 

Sous-^cnre.  PuxoRnii.v,  Haldemann,  lSi2. 

— Coquille  avec  rouverlure  j^ariiie  de  lamelles 
dentiformes.  Kv,  : P.  armijjcrn,  Gray. 

Fig  .i:»6S.356a  Fig.  35Î0 
I'.  •rmig^'rm. 

3-  Tribu.  A\CVLI\AR. 

Coquilles  non  spirales,  patelliformc.s. 

lit*  (iKXRK.  ASCYLl'S.  Geoffroy,  1767.  ”AyxwXo«,  non  ipinv 

Coquille  mince,  paleliiforme,  en  cène  oblique,  à sommet 
dirigé  en  arrière.  Ouverture  forniant  la  plus  grande  largeur 
de  In  coqiiille.-Hords  simples,  continus.  Ex.  : A,  roncentricus, 
itOrhiyny. 

122'^  Gk\rr.  ACUOLOXVS.  Beck,  I8;i7.  'Axpa,  smnmrl; 

Coquille  mince,  patelliformc,  obloiigiie,  à sommet  dirigé 
latéralement.  Ouverture  longue.  Bords  simples,  continus. 

Ex.  : A.  lacustris,  Linné. 

liA»  Ck.vre.  LATIA.  Gray.  18V9. 

Coquille  nvouvrant  entièrement  ranimai,  épidermée,  de  forme  patellonle  ou 
anc)loîde,  à sommet  spiral  postérieur  et  rejeté  à droite.  Ouverlua*  très-grande, 
forinant  la  totalité  de  la  coquille,  et  offrant  un  peu  en  dedans  de  .son  bord 
postérieur  une  plaque  crétacée  mince,  horizontale,  qui  s'étend  sur  toute  cette 
partie  du  test.  Le  cèté  gauche  de  cette  plaque  crétacée 
s'adapte  simplement  à la  |>aroi  intérieure  de  la  coquille, 
tandis  que  son  coté  droit  se  prolonge  en  avant,  tout  en  se 
contouniant  sur  lui-méme,  pour  former  une  lamelle  d'un 
millimètre  et  plus  de  longueur;  en  sorte  qu'un  espace 
assez  grand  reste  libre  mitre  celte  lamelle  et  la  paroi  dextre  Fîg.  3573. 

intérieure.  u «riio.d«. 

Animal  Üuviatile,  plus  ou  moins  conique  en  dessus,  à extrémité  spiriforiue, 
aplati  en  dessous,  marchant  sur  un  pied  allongé,  arrondi  et  séparé  de  t’enveloppe 
palléale,  qui  recouvre  tout  ranimai  comme  une  immense  calotte.  Tête  assez 


Fig  3571. 

A.  iMDceDtficat 


oblique. 


Fig.  357S. 
.4.  laroslm 
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^ro^sc,  courte  et  arroiutie  anténoiimiieiil,  portant  laléraleineiit  ileiix  tentacules 
courts,  contractiles,  trlanj^ulaire»,  et  oITrant  U*s  yem  placés  à leur  base  e\lenie. 
Cavité  respiratoire  située  à droite,  à la  partie  |M)stérieure,  et  prolé‘jée  à rintéricur 
de  la  coquille  par  lu  saiilie.de  lu  luinelle.  Iiuiirguig}wt.  Ex.  ; L.  neriloidcs,  Gray. 

(ÎRVRc.  Gl'\lU..\CUi:\.  Vfcijjfer,  I8V0.  (iumllach  qui  a dccouvert  la  coquille  Ifpo. 

Coquille  ra‘jile,  cornée  ou  d’une  teinte  jaunâtre  peu  foncée,  recouverte  ordi- 
nairenieiil  d'nn  eucroiiteinent  noirâtre.  Sommet  obtus,  recourbé  h droite  et  tota- 
lement njelé  en  arriére;  de  son  extrémité  parUmt  de  (înes  strii*s  ruyoïmarites  qui 
descendent  jusqii'an  bord,  qui,  loin  d'étre  dentelé,  se  réunit  ù 
an'jle  ai}pi  avec  une  p<’lite  lamelle  intériÉHire.  Celle  laim  lle 
horijeonlale,  Irès-linemeiit  striée,  à peine  bombée  et  é«{alant  à 
peu  prés  les  deux  tiers  de  la  lon}pieur  lr>tnle,  se  Iroiue  presque 
tronquée  à an<(le  droit  à sa  partie  antérieure;  ronverture  qui  est 
nlucée  dans  ce  plan  est  demi-eirculaire  et  oITrc  à l’état  ieiinc  un 

■ ^ G.BU4-]hfonBia. 

péristnme  bordé  intérienremimt  par  un  petit  renllemeiil  étroit 
et  blancluilrc;  mais  à l'état  adulte,  ce  péristome  s*u«traiidit  et  va  en  s'évasant  d’une 
façon  extraordinaire  <lc  tous  les  cotés,  et  laisse  apercevoir  rou\ertnrc  comme  au 
fond  d'un  vaste  entonnoir.  îïourguifjnat. 

( ne  seule  espi'cc  de  (^iiba,  vivant  sous  la  partie  inférieure  des  feuilles  et  des 
bois  qui  ptoii<pMit  dans  l’eau.  1^  conieiir  de  ces  animaux  est  d'un  blanc  sale,  avec 
des  yeux  noirs.  Ils  se  meuvent  par  une  simple  ondulation  d'arrière  en  avant.  Ex.  : 
(i.  aiicyliformis,  Pjrijffr.  ' 


3*  Soi;s-oiU)RE.  TH.AEASSOPHILES.  THALASSOPH/hA. 

Ce  sons-ordre  comprend  des  mollusques  iiinrins  respirant  l’air  libre  à l'aide 
d'un  système  piiiinonaire  ,qénéraleineiit  |>eu  dévelopj>^‘  et  dilTérent  de  celui  des 
autres  pulmoiiés. 

i:p  KawiLLE.  AMPl'LEACÉUIDKS.  A.MPVLLACK/t/DAK. 

Celte  petite  famille  comprend  quelques  mollusques  à roqiiillc  spirale,  globu- 
leuse cl  ombiliquée,  cl  à opercule  corné,  subarroiidi  et  subspirul. 


125»^  Grsrk.  AMVrU..4CEHA.  {hoy,  18^2. 

Atuj/ulfnria  «xepo^,  saus  corne. 

Amphibsla.  .'CrftiiMfirihrr.  |RIT.  T*«ii.ockiia.  .*iw>«i<«9ii , IRIO 

Coquille  assez  épaisse,  rugueuse,  globiileu.se,  om- 
biliquée. Spire  courte.  Tours  anguleux.  Ouverture 
sulK’ircuIaire.  Rord  coluniellairc  raileux.  (>ohimelle 
aplatie  c!  réllécliie.  Bord  externe  sinueux  postérieu- 
rement. Ex.  : A.  mix  avellana,  C/iemnttz. 

Sous-genre.  Amihi.i.srixa,  Souerhy,  lHi2.  — Coqjnlle 
mince,  globuleuse,  ombiliquée.  Spire  courte.  Tours  arrondis. 
Bord  iiitcme  simple.  Bord  externe  sinueux  au  milieu.  Ex.  : 
A.  fragilis,  Quoy. 


Fig  aiTTi. 

H.  nui  B\pilan«. 


Fig.  3576.  A frBgilti. 
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H'  KiiMiLLK.  SIPHOXARIIDKS.  S IP  HOXA  IUfD.1  K.  Gray,  18W. 

Les  siphonariidés  onl  une  coquille  conique,  palcilirornic,  sans  opercule  et  pré- 
scnlant  un  canal  crc^l8^  sur  le  coté  droit.  Ces  mollusques  ont  été  longtemps 
conrondiis  avec  les  patelles. 

lire  G«vhs,  SirilOXJIU.l.  Snirrrty.  tSîV, 

Libu.  i8il.  TRiHiiBcricii.  SckmtiU.  I83â. 

CoqiiiliL*  paU'liiformo , suborbiciiliiiro , drprimiV,  coniqiii',  non  syiii^lrîqiic,  à 
Roniniot  bien  marqué,  un  |Hn>  séncstre  et 
postérieur,  àcôles  rajonnnnles.  Ouverture 
Irés-Lirqe.  Bonis  irréyuliers , crénelés. 

Boni  droit  présentant  une  ;p)utliére  qui  se 
traduit  à re.vtcrîenr  par  une  côte  plus  sail- 
lante. Kx.  : S.  albicaris,  ^)«oy  et  G/nman/. 

2-  Ordre.  OPKRCULliS.  OPERCI  L.ITJ.  inegmaim.  1832. 

Les  inulliisqiies  de  cet  ordre  sont  operculés  et  le  plus  ‘jénéralement  terrestres. 

l''SoLS-ORüBE.  KCTOPHTHALMKS.  ECTOPHTHAIMA.  Pfeiffer,  1852. 

Veux  sur  les  parties  latérales  de  la  tête,  à la  base  externe  des  tentacules. 
Opercule  corné  on  calcaire,  spiral  ou  anneié  et  non  spiral. 

I»  Fauiu-e.  c:VCLOPHOUII)KS.  CrCI.OPHORiDAE,  Gray,  IKi7. 

I^es  cjclophoridés  onl  une  coquille  spirale  généralement  hélicifonne,  épidermée 
et  à ouverture  le  plus  souvent  circulaire.  L’opercule  est  calcaire  ou  corne,  spiral, 
à tours  plus  ou  moins  nombreux. 

!'•  Triliu.  CTCLOTmi. 

Les  cyclotinés  ont  nn  opercule  orbiculaire  plus  ou  moins  épais,  formé  de  deux 
lames  séparées  par  une  qorge  ou  simulant  un  pa.s  do  vis,  à nucléus  central  ou 
snbcenlral.  La  lame  interne  est  cornée,  rexterne  est  calcaire. 

!'■'  (iK\RB.  CVCl.OTVS,  Cuilding.  1840.  KuxXoii;©;,  arrondi. 

Patibm.  Gnt^,  iS40. 

Coquille  discoïde,  déprimée,  trés-larî|emcnt  ombiliquée.  Ouverture  circulaire 
entière.  I^érislomc  droit,  quelquefois  rélléchi.  0|>crcule  orbiculaire,  calcaire,  un 
peu  concave  cxtérieureinent.  Nucléus  suliccntral.  Kx.  : C.  orbellus,  Lamarck; 
C.  planorbulus,  lAimarck. 


Kig  3579.  C 4>rb«ltui.  Ktg.  .3580.  C.  pltaorbuinB. 


Kig,  3577.  Fig.  357S. 

S.  alhictfli. 
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Sous-jieiirc.  Apkrostom*,  Trosclu'l,  1847.  — Bords  réunis  sur  l’avant- 
dernier  tour  en  Tonnant  un  an^lc  mousse.  Bérislonic  simple,  ai;{u.  OpcTcule 
présentant  une  luinellc  relevée  an  liord  des  tours.  Kx.  : asperula,  Soirerbÿ; 

A.  inca,  <l‘Orhifjfnj. 

Pig.  a.SKI.  .V.  inra.  Pig.  .1&S2.  .4.  MprruU.  Pig  3jS3.  C.  nw'itcaDa 

Sous-^enre.  Ovhtotoih,  Morch,  teste  H,  Adams,  iHôii.  — Coquille  à der- 
nier tour  libre,  cylindrique.  Oiiverlure  arrondie,  anjjnlense  et  énmr<(inéc  à la 
réunion  de  ses  Imrds  sur  ravaiit-dernier  tour.  Bord  gaiielie  dilaté.  Kx.  : C.  ine\l- 
eana,  \fenkf. 

2'^  Gk\rr.  OP IST lt()!*Ol\l  S.  Rcusim, 

Coquille  déprimée,  orliiculaire,  largement  ombiliquée.  Siilure  derrière  l’ou- 
verturc  et  garnie  d’un  jM’Iil  tul>e  ouvert.  IVristomc  double,  la  partie  externe 
épanouie,  riiiterne  éiiiargiiiée.  ()|KTcule  ealcnire,  cireulaire, 
assez  épais,  imilti.spiré,  double,  légèrement  concave  de  ebaqne 
coté.  Disque  interne  couvert  d’un  épiderme  corné;  rexierne 
ralcairc,  rude.  Bord  coluinelluire  concave.  Kx.  : O.  Ineiliatus,  o.  bidiiaoi» 
Mou.%sou . 


3*  (ÎRxnz.  PTKHOCYV.l.OS.  ReujoH,  lH3i.  IIts^w,  biIp;  cercle. 

STKCtkoktuMi.  Trt>trM.  IM7.  - 


Coquille  snbdiseoîde,  largement  ombiliquée.  Omerture  circulaire.  Pcristonie 
double;  la  conelie  e.xlerne  dilatée  postérieurement,  rinterne  plus  courte  et  un 
peu  éeliancrée  à la  réunion  des  bords.  0|M‘rciile  épais,  composé  de  plusieurs 
lames  spirales  ealcaires,  concave  et  couvert  d’une  couche  cornée.  Ex.  : P.  Blandi, 
Benson ; I*.  angiilifcrus,  SouleyrL 


Ktg.  3j8â>33SCi. 
f.  ÉfigaiirerBt. 


Fig  .1387. 

P RUndi. 


Fig  33H8-s1.V8a 
& hiipidonit 


Sons-genre.  SriRicruM,  Pearson,  teste  Souerby . — \e  diflÏTe  des  pterocy- 
clos  que  par  nnc  sorte  de  canal  roriné  par  la  couche  externe  du  péiisloinc  à la 
partie  postérieure  de  ronverturc  et  à la  réunion  des  Imrds  sur  ravant-dernier 
tour.  Ex.  : S.  hi.spidiiin,  Benson. 
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4*  GustiK.  ALïCAKVS.  Cray.  1850. 


Coquille  conique  ou  déprimée.  Spire  à suUires 
profondes;  dernier  tour  ventru,  étrangle  et  tordu 
près  de  l'ouverture , qui  est  circulaire.  Péristouie 
double,  la  couche  externe  rénéchie.  Opercule  mince, 
circulaire,  calcaire,  à tours  nombreux.  Kx.  : A.gibbus, 
Férussac. 


Pig.  \.  gibbiil. 


2*  Tribu.  CYCLOriORI\AI!. 


I<es  cyclopboriiiés  ont  im  opercule  orbiciilaire,  mince,  corné,  à tours  nombreux 
et  à nucléus  ceiitrnl. 


.V  GKxnt.  C yCLOPHORi'S.  Uuutfort,  1810.  Kvx).o<,  cercle;  je  poric. 

Coquille  globuleuse,  turbiuée,  quelquefois  déprimée  ou  discoïde,  bien  ombili- 
quée. Spire  i\  tours  arrondis  ou  carénés.  Ouverture  circulaire.  Périslomc  continu, 
épais,  double  et  réfléchi.  Opercule  orbiciilaire,  corné,  mince,  niultispiré.  Ki.  : 
G.  volvulus,  Müîler;  C.  tigrinus,  Sotrerby ; C.  liuguiferus,  Souerhy ; C.  semi- 
sulcatus,  Sottfrhy;  Cumingii,  Sotrerby. 


Sous-genre.  Mvxostoua,  Troschel,  IHi7  morve;  croa»,  bouche). — • 

Coquille  discoïde,  largeineut  ombiliquée.  Ouverture  circulaire.  Péristoine  double, 
le  feuillet  interne  continu,  rexteme  réfléchi  et  présentant  A la  partie  postérieure 
une  languette  comprimée.  Opercule  aplati,  subcartilagineux.  Kx.  : M.  Trosrbeli, 
Remon. 

6*  Gbsibk.  LEVTOPOMA.  Pfeiffer.  1847.  As?tT<i;j  miticü;  mTw*,  opercule. 

Coquille  globuleuse,  (iirbinéc  nu  conique,  élroilenient  ombiliquée,  quelquefois 
légèrement  étbaiicréc  par  ravant-iicrnier  tour.  Ouverture  arrondie,  à bords  cnn- 
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liiius  ou  quelquefois  réunis  par  un  calus  Irés-niiiire  el  brillant.  Pcristomc  simple 
ou  double,  rélléchi.  Opercule  aplati,  lueinbraueux.  K\,  ; L.  oeutimargiiiatuni, 
Soicerby;  !..  pileus,  Hoicerby;  L.  perplexuui,  Sotrerhy;  b.  MasseiuT,  Ae«o«. 


Fi|  3597.  Fig  S59H.  Kig,  3599.  Fig  3000, 

I,.  pilrui  i"  âratimirgiiuNn.  L Wooraa*.  I»  perplftvn 


T*-  tiiîWRK.  UKHMATOCKHÀ.  //.  W t.  Af/ams,  ISW. 

Coquille  «(lobuleusc,  tiirbinée,  étroitement  ombiliquée.  Tours  arrondis.  Cuver 


turc  subcirnilaire.  Pcristome  ré- 
fléchi. Bords  réunis  par  un  calus 
trés-miiiee.  Opercule  circulaire, 
membraneux,  aplati.  K\.  : D.  niacti- 
losa,  Eydoiu  el  Souleyrt;  î).  vitrea, 


Fig  3001.  Fig.  3002-3603. 

1)  hiu’mIau.  1).  tilfM. 


8'  Gkxri.  AVLOPOMA.  Trü$M . 1847. 


(Coquille  déprimée,  subdiscoïde  ou  tiirbinée;  le  dernier  tour  détaché  anté- 
rieurement. Périsldîne  libre,  droit,  continu,  reçu  dans  un 
sillon  circulaire  de  ropercule.  Opercule  comé,  planorbi- 
forme,  formé  de  deux  lames,  et  présentant  un  sillon 
circulaire  à »on  dernier  tour.  Kx.  : A.  cornu  venatorlum, 

Lfnnank . 


Fig.  3GOI 

A.  cornn  \riMtarinni. 


9'  Gk.xrk.  CnASPKPOPO.UA.  P/rifer,  I8V7. 

Coquille  siibtiirbinée ; une  fente  nu  lieu  de  l'ombilic;  le  dernier  tour  subcon- 
tracté antérieurement.  Péristome  continu,  simple , 
recevant  le  bord  interne  de  ropercule.  Opercule  corné, 
solide,  spiré,  à nucléus  central.  I.ame  externe  plane; 
i'intenic  concave,  ;{nrnic  d'un  rebord  rtreuluire  à son 
avanl-deniier  tour.  Kx.  : C.  luciduiii,  iMU'f. 

3-  Tribn.  PlPiNlWE. 

IjCs  piipininés  ont  une  coquille  oblon^iic,  fiisiforinc  ou  pupiformc;  à tours  assez 
nombreux,  le  dernier  rétréci,  souvent  étranyîlé  à sa  base.  Périslmne  lar*je,  rélléchi, 
parfois  canalicnié.  Opercule  orbiciilairc,  mince,  corné,  à tours  nombreux  et  gra- 
duellement croissant.s  ; à miclêtis  central. 


Fig.  3605-3lHMi.3607. 
C liiridHiii. 
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lO**  (iKNHR.  M K(î  A I.OSTft M -i.  GuiltUng,  Swainsun,  IS40. 

}jram)  : Xw;a«,  ln>ni;  ffToui,  {miirhc. 

(Coquille  étroilcmcnt  ou  à peine  jXTfojve,  (iirritée  ou  piipiformc.  Ouverlorc 
sulM'ireulaire,  qurnie  ({iieUpiefois  (rnii  peiit  ennal  latéral.  Périsimiie  double,  évasé 
ou  épais,  rarement  droit.  I'a.  : M.  venlricnsum , trdi'bigni/;  M.  alluiii,  Sotverby; 
M.  bilubereiilalum , Soteerby;  M.  Ilaviilu,  lAimarvk  (eylindraeeiis,  (lht'mnitz)\ 
M.  eo|miiense,  M.  riinieiilaliim,  Soirerlnj. 


Fig.  .XiOS.  Fig-  .lOüa  Fig.  .lüla  Fig.  3BII.  Fig.  Fig.  3(il3. 

M.  «rnlrk'dium.  U.  «Ilum  U.  biluhrrrnUlum.  .M.  6»iula.  V.  cop«Bcn«r.  M runiralatam. 


Il'  (Ikxrk.  TOHTVLOSA.  Grmj.  1847.  Cataulio.  V/eiffer.  1851. 


C(M|uille  |)erforpe,  pupiforme,  non 
eallciisc,  garnie  à la  hase  d'une  carène 
lilifonne.  Ouverture  entière,  prolongée 
antéricureiiieiit  en  un  ptMit  canal  siih- 
circulaire.  PérLstoine  continu,  dilaté  à 
la  base  sur  lu  carène  du  dernier  tour. 
Opercule  orbiculaire,  plan,  corné,  arc- 
tispiré  Kx.  : T.  torluosa,  Cshfmnitz; 
T.  pyrainidata,  Pfeiffer. 


Fig.  3f>u.  3CI3,  3ÔI6.  Fig  3GI7. 

T lortaewa.  T.  pynmiiUia. 


tiRXRK.  AMU  LUS.  Pfeiffer,  1851. 

(îoqiiillc  pupirorine,  ombiliquée,  couverte  d’un  épiderme  mince,  corné.  Six 
tours  de  spire  arrondis,  costulés  linement  dans  la  longueur. 

Ouverture  déviée  à droite,  donnant  une  forme  qibl>euse  à la  J ^ 
coquille.  Péristoine  continu,  double;  le  feuillet  externe  réfléchi 
et  présentant  une  petite  ouverture  tubuleuse  à la  réunion  dti 
bord  droit  j.vcc  l’avant-ileniier  tour.  Kx.  ; A.  bombjcimis, 

P/è|^èr.  .1  boaib)cio«( 

ta-  (;«!.( B K.  PUPiXELL  A.  Gray.  1850. 


Coquille  ovale-oblonqiie,  couvcrie 
circulaire.  Péristomc  épais,  rénéelii, 
présentant  une  petite  rainure  an  bord 
gauche  et  un  peiit  canal  à la  réunion 
du  bord  droit  avec  l'avant-dernier 
tour.  Operciilo  eonié,  miiltispiré.  Kx.  : 
P.  pupiiiiformi.s,  Sowerby;  IV  biimilis, 
Jarquiuof. 

TOUR  PKRUiKR, 


d’un  épiderme  mince,  corné.  Ouverture 


Ptg,  3610.  .1020  F?g  3021.  Fig,  .1022 
I*  puptRiformrf  P hutnilù 
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!4M;bshk.  DIPLOMilATIX  l.  Bcnson,  1849. 


» (ioqtiillc  suliovak*,  mlnctî,  pn^i'iilanl  à peine  Iroci*  (l’une 
lente  ombilicale.  Ouverture  subeirnilaire.  Pêrisimnc  inter- 
rompu, évasé.  OpcrtMiIc  subteslacé,  mince,  paiicispiré,  jjarni 
e\l(Vieiircment  (rime  lamelle  inincc.  Kx.  : 1).  rnlliciilus, 

P/i-ifer. 

Sous-flciirc.  P.4XIU.IS,  H.  et  A.  Adams,  1851.  — Coquille  pupiforme,  lisse, 
avec  une  fente  ombilicale.  Spire  aiMiiniiiée.  Oiiverlnre  sotiii-ovalo,  remontante. 
Coliimelle  avec  un  pli  denliforme.  Pérltrème  double,  émar<piié  aiitéricurerocnt. 
Pourtour  ombilical  prêsciitant  une  crête  spirale  assez  prononcée  et  entaillée  prè.s 
de  ronvertiire.  Kx.  : P.  adversus,  H.  et  A.  Ai/<imx. 


Fig  3C23.362i. 
1).  follicaln. 


Soiis-flcnrc.  Abîma,  H.  et  A.  Adams,  1852.  — Coquille  subimperforéc , 
mince,  tisse,  brillante,  tnrriciilée,  obtuse  au  sommet,  à (ours 
enllés,  l’avant -dernier  le  plus  qros.  Ouverture  subcircnlairc. 

Bords  pres((iic  continus.  Bord  coUimelluire  dilaté  en  anyle  an 
milieu.  Opercule  mince,  calcaire,  paucispiré.  V.\.  : A.  minus, 

Sotverb^. 


Fig 

A.  mioat. 


I.V  (ÎKJOi*.  XI  Al  bl.OTI  iV.  Pt‘/^/.V.l.  l'ignnnl,  18Î9.  Xlonliiuiia.  (iratcloup,  1841. 


Coipiiile  subrylindriqne,  pupiforme,  mince,  transparente, 
lisse,  Irés-luisanto.  Ouverture  subarromlic.  Bord  coltimellairc 
présentant  une  échancrure  en  avant  et  une  dent  lainelli- 
forme  en  arrière.  Péristoiiie  simple.  ICx.  : P.  bicanaliculula, 
Soirrrfiÿ. 


Fig  3626 

l\  bit^êntlkulala 


Ifl*’  (ÎRXBK.  HEiilSTO.UA.  Van  Hiuxcl! , 1823.  *Py,7Ti,  fente;  bnurlie. 

RBicoiroH*.  1847. 


Coquille  subcylilulriqiie,  pupiforme,  mince,  transparente,  li.sse.  Spire  déprimée. 


ù sommet  papillaire.  Tours  difformes. 
Ouverture  cirnilairc.  Péristome  réfléchi. 
Bord  interne  avec  une  entaille  près  de 
l'axe.  Opercule  mince , iiieinbranetix. 
Kx.  : B.  Ximezii,  Sowerhij;  H.  grande, 
Grmj. 


''é  ^ 

Fig.  3627.362».  Fig.  3629.  3630. 
Il  \tiB4tit  R.  gnnSr. 


17'  Grmrr.  CAI. lia.  Grafj,  1840.  Kiax,  bcim, 

Co(]uille  pupiforme,  cmiwrle  d'iiii  enduit  lisse,  brillant. 
Oiiverlnrc  arrondie,  un  |H.*u  déviée.  Péristome  mince.  OjM'r- 
cule  mince,  membrancuv,  a tours  étroits.  Kx.  : C.  lubrica, 
Sotrerftÿ . 


Fig  3631. 363  i 
(I  htbrirs. 
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h*  Tribu.  CYCIOSTOMIM.U. 

IjTS  cyclosioniinés  ont  une  l oqiiillc  iu'Iii'ironne  ou  buliiniforme , à ouverture 
plus  ou  moins  arrondie,  à périsloiiie  continu,  lar^je,  plus  ou  moins  ^‘pnis,  qucl-> 
quefois  frangé.  L'operculc  est  épais,  solide. 


18®  (Ikxhk.  Ci'CLOSTO.UA.  I.amaick,  1799.  K'JxXo;,  cercle;  ffTOji.a,  bouche. 

CtCLOfToms.  Utnijort.  ISiO. 

Coquille  ;{lnbuleuse>coniquc  ou  lurrinilée,  mim*c,  plus  ou  moins  lar,qemeni 
ombiliquée.  Ouverlure  subarroiidie.  Périslome  simple  ou  double,  coiilinu,  droit 
ou  légèrement  évasé.  OjktcuIc  calcaire,  puueispiré,  aplati.  Xueiéus  excentrique. 
Kx.  : C.  pyrostoimi,  Sonrrhy;  C.  gmidotiami,  Sofcerhy;  C.  sulcata,  ihaparnantf. 

Kij.  3G3J.  C.  pyro*t<inu 


19®  (ÎBVR8.  THOPIDOPllOHA.  Tvoschel,  1847.  Tpori<,  careno;  je  porte. 

Coquille  déprimée,  généralctiient  carénée  et  liiieincnt  striée,  largentent  ombili- 
quée ou  non  ombiliquée.  Ouverture  circulaire.  Péristome  simple  ou  double, 
subconlinu,  rclléchi  et  couvrant  parfois  une  partie  de  rombilic.  Kx.  ; T.  tiniea- 
rinata,  l^unarck ; ’V.  cuvicriana,  /V/rV;  T.  zomilala,  Ao/rcMy. 


Kig.  3636.  T-  unîc«rii>als.  Fig.  363*.  T.  (««iiriani.  Fig-  363S.  T.  lOnoIatA. 


Sous-genre.  Ijtiiihion,  Cray,  !8**>0.  — Ccxpiille  déprimée,  largement  ombi- 


liquée. Ouverture  subcirculairc.  Péristome  simple,  iniiicc  ou 
épaissi.  Opercule  subcirciiiaire,  Icstaré,  à tours  assez  rapide- 
ment croissants  ; munis  d'une  carène  forte,  convexe,  subcciitrale, 
à bords  simples.  Ki.  : C.  Ütbidion,  Soicerhy. 


OSt 

Fig.  3639 
L.  Illbiilioii 
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Sous-*ienrc.  OmrowA,  Graj , 1850.  — Coquille 
co!iiqiie>sub^(toliiiletisc  ou  di'|)ritnée.  Ouverture  suIh 
ovale.  Pêrlstome  droit  ou  un  peu  rêtlêelii.  Ibml 
eoluuiellaire  le  plus  souvent  dilaté  et  eonvrant  plus 
ou  moins  roinbilie.  Opernile  testaré,  solide,  paiiei* 
spire,  à bords  simples,  convexe  au  centre.  K\. 

O.  nalicoules,  Itrrh/z. 


ri;{.  aC)iO  O.  Qtliroidn 


Soiis-qenre.  I.koxii,  (iray,  ISitt.  — Coquille  ovale- 
conique.  Ouverture  ovale.  Péristoiiie  simple,  subréilécbi. 
Opercule  ovale,  calcaire,  unispirc,  convexe  en  dehors.  Xin  léus 
latéral  prè.s  du  bord  eoluinellaire.  I'a.  : C.  inamillaris, 
Ijfn/unrk. 


Kij).  -trill.  intmilUrii. 


20*  Ckxrk.  Cism.  i.  Grtiy.  1H.50. 

Coquille  ;\Iolmletise-coinque  ou  ovale  ou 
oblon^ue-turrilée,  le  plus  souvent  tronquée. 
Ouverture  ovale.  Périslome  simple  ou  double, 
évasé.  Opercule  ovale,  mince,  cartilagineux, 
paucispiré,  à tours  rapidenumt  croissants. 
Nucléus  excentrique.  Kx.  : C.  ambigua , 
iMiiiarch , G.  saulia*,  Sotrerhy. 


c.  tn>l)i]|ua.  C.  MiUa*. 


Sous-genre.  Tiimuu,  Gray,  1850.  — (Coquille  ovuli'-oblmigiie  ou  turritée. 
Ouverture  ovale,  anguleuse  postérieurement.  Péristume  simple  ou  double,  évasé. 
Opercule  ovale,  teslacé,  plan;  à deux  ou  troi.s  tours  rapidement  croissiuits,  striés 
ou  sillonnés  obliquement.  Nucléus  Irés-excentriquc.  Kx.  : T.  ferrugiuea,  Unnarck ; 
T.  qiialernala,  Lamairk  ; T.  Cbemiiitxii,  U’ood ; T.  miiinia,  Lanunrk. 


Fi)i  3<iVi  Fi|;  3(a:> 

T ebcmailiii.  T frrrujjtiiM. 


Fiji  aüUi,  Fij  3<Ü7. 

T.  q««lrrnnt*.  T-  inumta. 


Fiji  MMH. 

T.  Cbemnilfii. 


ÎIMÎkxrk.  UlftXOIiOPOM  l.  Vftijftr,  I8'»7. 

Coquille  oblongiic-tiiriilée,  sotivciil  tronquée,  rareiueiit  globulcusc-lurbinée. 
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Ouverture  male.  Péristoine  siini^e  ou  plus  ou 
moins  double,  pres(|iie  droit,  un  peu  évasé 
ou  réllérhi.  Opercule  ovale,  suhcartila;piieuv, 
plan,  paiicispirc,  à tours  rapidement  crois- 
sants. Xiicléiis  le  plus  souvent  frès-e\reii- 
trupic.  K\.  : C.  nia'juiilciim,  SnUé;C.  pictuin, 

Pfeiffer. 

Kifl  SliitJ.  Kig.  iü.»0 

plrltitn  (1  magnificuiB. 


i±‘  (ÎKVRK.  CHO.^SOPOM.l.  V/ciJffr.  1847. 

Oo(|uilte  ijlobuleuse-itirliinée  ou  turrilée,  souvent  tronquée.  Ouverture  sulmvale 
ou  circulaire.  Péristoine  le  plus  souvent  double,  évasé.  Opercule  leslacé,  siibcir- 
culnire,  à (ours  sensibleincnl  croissants.  Bord  externe  libre,  ai*]u,  souvent  garni 
d’une  lamelle  élevée.  Xucléussubceiitriqiie.  Kx.  : 0.  interriiplum,  Latuarck  ;C.  lima, 
Adams;  C.  scabriculiini,  Sonerlnj;  C.  piidicum,  d’Orhiijnij;  t^.  pulcbrum,  tl  oof/. 


Sous-genre.  Licixx,  Kroune,  (iray,  IHÔO.  — tmrpiille  conique,  le 

dernier  tour  quelquefois  détache  près  de  rouvertiire.  Ouverture  obloiigue  ou 
subeirculairc.  Périslonie  subrénécbi,  étalé.  Opercule?  Ki.  : L.  lalieo,  Mïdler; 
L.  stibaspera,  Soteerhy. 


rig.  3C5T.  L.  UWa  Fig.  J ■nMiuila.  Fig.  3039  !•  isbuiwr*. 


Sous-genre.  J^vivicn,  Adams,  1850.  — Coquille  ombiliquée,  globuleiise- 
conique.  Ouverture  circulaire.  Péristonie  simple  ou  double,  droit  ou  rélléchi. 
Opercule  testacé,  convexe  en  dehors;  à tours  peu  nombreux,  obliquement  striés, 
subiamellcux.  Kx.  : J.  auomala,  Adams. 
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2.Vr,Kx«R.  Af>AMSIKU.A.  P/riJfer.  !H51. 

Coquille  piipifonnc  ou  «blniijpu'-tumlée.  Ouveritirc  polile, 
subciriulairc.  Périslonie  le  plus  souvent  double,  plus  ou  iimius 
étalé  ou  rélleebi.  Opereule  rireulaire,  mince,  subeartliiqpneiix. 
Tours  peu  nombreux.  Xntléu.s  subceiitral  Ex.  : A.  mirabilis, 
Il  ooif. 


4 

Kig  0. 
A mirabilU 


y Tribu.  P05UTIASI\U. 

(]elte  tribu  se  compose  de  { (Minillcs  fl  o|KTCuIe  ovale,  corné,  à tours  peu  nom- 
breux et  plus  on  moins  rapidement  croissants. 


ÎV-  Ckxrk.  POyrATIAS.  Sfwirr.  17K9. 
r.oquiilc  subimperforée,  conlque-turritée  ou  lurritée,  avec 
des  stries  on  des  côtes  lonqitndinales.  Périslomc  simple  ou 
double  ; le  reuillet  interne  subconiinu;  rexierne  un  peu  étalé 
ou  réfléchi,  souvent  auricuié.  Opercule  cartiia<piieux , pan- 
cispiré,  composé  de  deux  lames  cloisonnées  inléricuremenl. 
Ex.  : P.  obscurus.  Lautunk. 


.tcoi. 
I*  uW'urvf 


25'’  tiRXRR.  If  V l)  HOC  EX  A.  Parreyss,  I8V3.  csii;  X£v»;,  priii*  de. 


Coquille  imperforéc  ou  ombiliquée,  lurriculée  ou  j^lohu- 
leiise-liirbiiiée,  qiielquelois  carénée  autour  de  rombilic.  Ouver- 
ture ovale.  Péristome  droit  ou  évasé,  llords  disjoints.  0|)emi!e 
mince,  corné,  |>aucispiré.  Ex.  ; H.  eatlaroeiisis,  Pfiiffer. 


A 

Vt 

Kig.  3062. 

Il  r«tUr(i«a$is- 


Sous-jjenre.  lUui.n,  Cray,  IK'»0.  — Coquille  turriculéc, 
presque  lisse.  Ouverture  ovale.  Péristome  rrmiimi,  double. 
Opercule  mince,  corné,  puucispiré.  Ex.  : 11.  egea,  (iroy. 


Sons-,qenrc.  O'ueiui.oTBoeis,  PfeilTer,  1851.  — Coquille 
perforée  on  étroitement  ombiliquée,  turritée  mi  ;{lobuleuse- 
tnrbiiiéc,  carénée  autour  de  la  perforation.  Ouverture  uvale. 
Péristf)ine  disjoint,  droit  ou  étalé.  Opercule  mince,  corné, 
paucispiré.  Ex.  ; O.  rubens,  Q»oy  et  Caiimtrd. 


Fig  3663. 
B,  pgf*. 


Fig  .3661.  366S. 
U.  niben« 


ÎO'  CiîXMit.  HOl'HCIEHA.  P/eiJrr, 

Co<}uine  hélicuiiformc.  Columellc  dentée  à la  base, 
thiveriure  ovale.  Péristome  évasé,  tiperciile  ovale, 
assez  solide,  corné,  à tours  peu  nombreux  et  rapide- 
ment croissants.  Ex.  : B.  lielieimeforinis,  Pfeijf'er. 


Fig  3666.3667. 
B.  brliciiirfemii. 
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Î7-  IJüviiK.  STIWI'HOSTOM  l.  Deshaijfi,  l»2K. 

tirrtUtoiÊp, 

C(M|uille  ovalt'  ;{1oIhiK'u»l'.  OuverluR'  rciournce  eu  haut  ou  diri<{ro  du  cùlé  de 
la  !!|)ire,  ronde,  bordée,  oblique,  siiii}>le,  sans  dénis.  Ombilic  plus  ou  moiii.s 
prononcé.  OjM.Tctile'?  (^e  genre  ne  comprend  que  des  csjhîcos  fossiles.  Kx.  ; 
S.  anoslom.vformis,  Graifhttp ; Iricariiutla,  Hvaun. 


rig  Z6*iH.  Fig.  3WJa.  Fig  3070.  Fig  3071.  Fig,  S672, 

S,  •nottatBffforiRii.  S.  Irirarinalt.  8.  snostonirfoniiif. 


28*  iÎKNfiK.  SCOUOSTOMA.  Braun,  18:18. 

Coquille  tiirriciiiée.  Ouiorlure  îrroiidie,  simple,  renversée  du  cote  de  In  spire, 
à bords  exieriies  réiléehis,  épais,  variqueux.  Six  à sept  tours,  le  dernier  dévié  et 
projeté  en  avant.  Ce  genre  ne  comprend  aussi  que  des  es|K*ces  fossiles.  Kv.  : 
S.  inegaiostoma  ; S.  crassilnbrum  ; S.  expausilabniiu,  .SV//nMeryer. 


4 


Fig  .‘M»73.  Fig.  3071.  Fig.  .307.'».  Fig  .3070.  Fig  3077 

S tiifgaloRloini  S rrawilalirtiin.  8 rtpanailthnim 


2'  K.3«ili,k.  MKMCIXIIïKS.  H K LIC  IX  ! D AK . 

Cette  famille  se  com|K>se  de  coquilles  spirales,  liirbinécs,  subglobuleuses  ou 
parfois  coniques  ou  déprimées;  é columellc  géiiérolciiiciit  calleuse,  à ouverture 
semi-lunaire  et  à péristome  simple,  souvent  épaissi.  L'opercule  est  subovale  ou 
siililriaiiguiaire,  épais  et  leslaeé,  ou  mince  et  corné. 

â!)**  Ckxrk.  HKl.ldXA.  iMmarck,  .^mpnllina.  Blainrille,  182Ô. 

Coquille  turbiuée,  non  ombiliquée,  spirale,  subglobnieiise  ou  déprimée;  h tours 
rapidement  croissants,  le  dernier  quelquefois  caréné.  Ouverture  régulière,  semi- 
binaire.  Columellc  plus  ou  moins  calleuse , présentant  quelquefois  une  fente  ou 
une  éebaïUTiire  à la  jonrlion  aiilérienrc  avec  le  bord  droit,  qui  est  simple,  qiiel- 


Fig.  3678  Fig  3070.  Fig.  .1080.  Fig  3081.  Fig.  3082 

Il  flaiomca.  II.  aüiperaa.  II.  major.  II.  tarirgala.  II.  nrrilrlU 
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40Ü 

(|tu‘fi»U  êpnUsi  et  rêlléctii.  OptTCüli!  semi-hmain*  corm*  oii  crélarô,  miiico,  Ibrim'' 
<i elomonls  concentrique»,  et  à nucléus  presque  central.  I/aniiiial  est  liinacironnc, 
alloiqp»,  étroit.  La  UMe  est 'distincte,  proboscidifonne,  munie  de  deux  tentacules 
(jliformes,  edilés  nu  sommet,  contractiles,  mais  non  entièrement  rétractiles.  Deux 
yeux  pres(jue  sessiles,  situés  sur  de  petits  tubercules,  à la  base  externe  (tes  tenta- 
cules. Kx.  : H.  nerilella,  Lawarc/i;  H.  variejpita,  à'OHn'tjmj;  I!.  adspersa,  Pfeiffer; 
H.  (Inmmea,  Quoy;  H.  major,  (iray. 

Sous-genre.  Oiacvnx,  Say,  1HI7  (0X170;,  peu;  yOpo;,  tour).  — Coquille 
subglobuleuse  ou  conique.  Spire  à pou  près  de  même  dimension  que  le  dernier 
tour.  Péristome  évasé.  Kx.  : O.  troclmlina,  d'Oiittyny. 

Sous-genre.  P.\C!IVSToma,  Swains^m,  IHiO  («a/uç,  épais;  «jtôuï,  bouche).  — 
Coquille  déprinu'*e,  carénée.  Kx.  : I*.  acutlssima,  Soteerhy ; P.  agglulinans, 
Sturerfty . 


O.  imrlMilina. 


Fia 

F.  JUHtiMilDA. 


Fig.  aaSX.  Fig.  36S6. 

2*.  ■gglotioanf. 


Fig.  3687. 
i’.  ilrpmu. 


Sous-genre.  P(»<vh,  H.  et  A.  .Adams,  IHÔîi.  — PérUtoinc  subdenlé  inté- 
rieurement. Kx.  : P.,  depressa,  Onty. 


Fig.  .168»  I.  raiaiHl*.  Fig.  3CSa.  K fMliva. 

5oii$-genre.  Ii»ksa,  II.  et  .A.  Adams,  I85H.  — Péristome  non  denté  intérieu- 
rement, droit,  aigu.  Kx.  : I.  rotimda,  d'Orhiyny. 

Sons-gcnrc.  Kuonx,  II.  et  A.  Adam.s,  ISÔtL  — Péristome  non  denté  inté- 
rieurement, droit,  épais,  obtus.  Kx.  : K.  fesUva,  Sotrerhy. 


CsxRR.  THOCIiÀTKU.A.  Svainson.  1840. 

Coquille  trocliiformc  ou  globulcuse-eoniqiie.  Ouvcriure  semi-ovale  subtriangu- 

lairo.  ('.olumelle  presque  plane,  sans  caliis  à la  base,  et  plus  rarement  un  calus 

très-mince,  non  diffus  à la  réunion  des  bords. 

Ex.  : T.  consleilaia,  Moreîet. 

Sous-genre.  Vmna,  II.  et  A.  Adams,  1853.  • 

— Co<|uillc  siilKMrénée;  lelmrd  droit  du  péri- 

• ‘ Fig.  3«K>  Fig.  3691 

stoine  sinueux.  Kx.  ; V.  sagra,  r/YJr%«y.  T.  v.  «gr.. 
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31*  Gkxar.  SC  il  ASiC  h KILA.  ShuUleworih.  Tcgic  if.  ft  A.  Adams. 

3lobuleuse-coni(|uc,  couvrrte  d’un  f'pidcrnic  frange*  cl  dispose  en  lignes 
spirales;  le  dernier  (our  plutôt  aplati  à la  base.  Kégion  ombilicale  calleuse  et 
profondément  inipriniéo.  Ouverture semiH’irculaire.  Péristome 
continu,  profondément  incisé  en  amère.  Bord  supérieur  déve- 
loppé en  aile.  Opercule  mince,  tcstacé,  avec  une  cote  inlra- 
marginale.  Bord  interne  droit,  avec  une  lamelle  épaisse 
terminée  en  pointe  inférieurement.  Ex.  : S.  alata,  Menfie, 


Fig.  3092.  3G93. 
S.  aUU. 


32*  Ckvri.  ALCADIA.  Gray.  1«42. 

Coquille  héliciforme,  lurbinéc-subglobuleusc  ou  un  peu  déprimée,  le  plus 
souvent  pileuse,  calleuse  à la  base  près  de  la  cohimelle,  qui  est  étroite.  Ouverture 
semi-ovale,  triangulaire.  Péristome  plus  ou  moins  épanoui 
et  séparé  de  la  columclle  par  une  échancrure  profonde  et 
généralement  incurvée.  Opercule  non  spiré,  assez  solide,  semi- 
ovalo,  garni  à sa  Imisc  d'un  feuillet  dentelé.  Ex.  : A.  Brou  ait, 

Gray. 


Fig.  3C94. 


A.  Drownii. 


33*  Gbxrk.  LVCIDELLA.  Swainson,  1840. 

Coquille  héliciforme-dépriméc , très-légèrement  calleuse  à 
la  ba.se.  Ouverture  triangulaire,  sinueuse.  Péristome  épais, 
garni  de  lamelles  dentiformes.  Opercule  membraneux.  Ex.  : 
li.  auréola,  Fêrussac. 


Fig  3G9S 
U tureolt. 


34*  Gkxar.  STOASTOMA.  Adams.  1849.  — r»a,  portique;  CToexa,  bouche. 


Coquille  globulcusc-coniquc , déprimée  ou  discoïde;  à ouver- 
ture exadement  senii-ciiTiiiaire,  anguleuse  en  arrière  et  à la  base. 
Péristome  continu,  épais.  Bord  droit  arrondi.  Bord  gauche  recti- 
ligne, étroit.  Opercule  calcaire,  très-concove,  mince,  portant  des 
lamelles  irrégulières.  Ex.  : S.  pisuiii,  Adam». 

Sous-genre.  Ei.kctriva,  Gray,  1850.  — Coquille  lisse,  coni- 
que, couverte  d'un  épiderme  milice.  Ouverture  circulaire.  Péristome 
continu,  simple.  Opercule  orbiculairc,  corné.  Ex.  : E.  succiiica, 
Sowfrby. 


Fig.  36ÎMÎ. 
S.  pilota 


Fig.  3C97, 
K «Bcciae*. 


35*  Gkxar.  P ROS ERPI\ a.  Guilding.  Teste  Gray,  1840. 

Oboxtoitoha.  />'Or%"|r.  IKVI- 

Coquille  orbiculairc,  déprimée  ou  siibglobiileusc , polie,  plus  ou  moins 
héliciniforme,  couverte  à la  base  d’un  rahis  brillant.  Ouver- 
ture semi- ovale.  Bord  coliimellairc  gnnii  de  lamelles 
deiitifoniies.  Bord  droit,  simple,  aigu.  E\.  : P.  depressa, 
d’Orbiyny. 

TOUS  PREIIIRA. 


Fig  3ti9S.  I*.  d«prMM 
t)2 
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36^  Gkvfik.  CKÏIKS.  Gray.  1857, 

Coquille  héliciiiiformo , camicc,  rugueuse  en  dessus, 
ôpldcrmcc,  calleuse  à la  base.  Ouverture  lamelleuse. 
Péristonic  droit.  Kx.  : C.  eolina,  Ducios. 


Fig,  3699.  C rolini. 


2*  Socs-ORDRE.  OPISOPHTIIALMES.  OPISOPHTH ALMA.  Pfeiffer,  1852. 

Yeux  placés  à la  partie  postérieure  de  la  base  des  tentacules.  Opercule  corné, 
subspiral. 

:t'  Famille.  TROXCATKI.UOKS.  TRVKCATKLLinAE. 

Les  troncatcllidés  ont  un  mufle  bilobé  et  prononcé;  dos  tentacules  aplatis, 
sublrianguiaires;  un  o[)erculc  corné  et  subspiral. 


37®  Ge.vrk.  TIWXCATK/.LA.  IHsso,  18i6,  Fidolis.  lUsso.  !826. 

Coquille  subcylindrique,  turriculée,  dans  le  jeune  üge;  à sommet  tronqué  dans 
les  adultes.  Tours  de  spire  arrondis.  Ouverture  ovale,  un  peu  évasée.  Périslome 
complet  et  réiléebi.  Opercule  corné,  milice,  à sommet  submnr- 
qinal.  Animal  muni  d'un  museau  rétractile,  proboscidirornie, 
lar^c  à l’cxlréiiMté,  où  se  trouve  la  bouclie  au  milieu  de  deux 
lèvres  formées  par  une  fente  verticale.  Deux  tentacules  assez 
courts,  conico-cj  liiulriques  ou  dactj  liformes,  distants,  très-renflés 
k leur  base,  où  se  trouve  un  a*il  noir,  en  croissant.  Pied  petit,  3"oo 

rond,  marginc.  Kx.  : T.  tnincalula,  Drapamaud. 


38'’  (tRxnR.  (îEOMELlAXA.  Pfeiffer,  18V5. 


Coquille  imperforée,  turritée.  Ouverture  entière,  évasée. 
Péristonic  simple.  l‘n  appendice  lingniforme  à sa  partie 
antérieure.  Opercule  membraneux,  pellucidc,  ovale.  Tours 
peu  rapidement  croissants.  Xucléus  excentrique.  Kx.  : 
G.  jamuïeensis,  Pfeiffer;  0.  minor,  Pfeiffer. 


Fig  3701-  Fig.  3702. 
G.  }nin«iccniti.  G.  ininAr, 


39®  Grxrr.  ACICVt.l.  Hartmann,  tSîI. 

AcMca.  HartmûnH.  ISil.  Pvrrt.1.  A^tusiz,  IH37.  AtmcsiiA. 

_ Jurint , 1817. 

Coquille  subiinperforée,  subcylindriqnc.  Ouver- 
ture semi-ovale.  Péristonic  légèrement  bordé.  Bords 
subparallèles,  réunis  par  un  calus  mince.  Opercule 
très-mince,  transparent,  paucispiré.  Ex.  ; A.  spcc- 
tubilis,  liossmnsler;  A.  costellata,  fossile,  Itenss. 


Tig.  370^  Fig.  370i. 
A.  ro4tw)Ula-  A.  •pvrUbilia 


40*  Gkxrk.  TOMICHIA.  Jiemon,  1851. 

Coquille  perforée,  à .spire  allongée,  à sommet  généralement  tronqué.  Ouverture 
oblique,  elliptiqiic-ovale,  verticale.  Périslome  coulinu,  double  ou  triple.  Bord 
gauche  clalé,  réfléchi,  légèrement  écbancré.  Epiderme  oUvacé.  Opercule  corné , 
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subspiral,  a (ours  lrès-rapidoinrn(  croissants.  N'iiclciis  subbasal  près  du  bord 
gauche. 

Animal.  Trompe  allongée.  Deux  leiilaruies  niilormes,  obtus  au 
sommet.  Veux  placés  en  arrière  de  la  base  des  teiitacules.  Pied 
court,  ovale,  lobé  antcricurciiiciit  de  chaque  célé;  jwstéricurc* 
ment,  un  lobe  dorsal  garni  d'un  opercule.  K\.  : T.  vcntricosa, 

Soicerhy. 

3*  SoiîS-ORDRE.  PROSOPHTHALMKS.  PHOSOPHTHALMA. 

Veux  placés  vers  le  milieu  ou  l'cxirémité  des  tentacules.  Opercule  corné, 
subspiral. 

V Fauilli:.  ASSIMIMIDKS.  ASSIMIXliPAE. 

lies  mollusques  de  cette  petite  ramille  ont  une  coquille  ovale  «conique  ou 
subglobuleusc,  couverte  d*un  épiderme  corné. 

Vi«  Oe.xrk.  ASSnUMA.  Leach,  1816. 

Asciiiiatt.  FttmiHg.  I82H. 

Coquille  non  perforée  ou  légèrement  fendue,  ova!c«coniqiic , à spire  plus  ou 
moins  allongée.  Tours  assez  peu  convexes,  le  dernier  assez  ample. 

Ouverture  ovale  entière.  Bord  columellairc  assez  é|Wii8.  Bord  droit 
aigu.  Opercule  à tours  peu  nombreux  et  rapidement  croissants. 

Animal.  Tentacules  courts,  oculés  près  de  leur  extrémité.  Kx.  : 

A.  grayana,  Leach. 

•V2'  (ÎKxii*.  PAUJDÎXEllA.  Pfeiffer,  1841. 

Coquille  (urbinéc,  ovale  ou  déprimée,  ombiliquée,  à tours 
nrn)iidis  et  couverts  d’un  épiderme.  Ouverture  siibcirculaire.  Péri- 
stome  simple,  parfois  continu.  Ex.  : P.  littorca,  Dellechiuje. 


rig  3*06. 
k.  grajaa*. 

Fig.  3Î07 
i*.  lillorf* 


Fig  3705 
T «entricoM 


FIN  DF  TOMK  IMlKMIKIt 
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